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appear  within  tha  text.  Whenever  possible,  thèse 
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Tha  Imagaa  appaaring  hara  ara  tha  baat  quailty 
poaaibla  conaMaring  tha  eondltion  and  laglblllty 
of  tha  original  eopy  and  In  kaaplng  wHh  tha 
fllming  eontraet  apacificatlona. 


Laa  Imagaa  auhrantaa  ont  été  raproduitaa  avac  la 
plua  grand  soin,  conipta  tanu  da  la  condition  at 
da  la  nattaté  da  l'axamplaira  filmé,  at  mn 
conformité  avac  las  conditions  du  contrat  da 
fllmaga. 


Original  copias  in  printr«d  papar  covars  ara  fiimad 
baginning  with  tha  front  covar  and  c  iding  on 
tha  last  paga  with  a  printad  or  illustratad  Impras* 
aion.  or  tha  back  covar  whan  appropriata.  AH 
othar  original  oopiari  ara  fllmad  baginning  on  tha 
firat  paga  with  a  printad  or  illustratad  impraa- 
aion,  and  anding  on  tha  last  paga  with  a  printad 
or  iiluatratad  impraaaion. 


Tha  laat  racordad  frama  on  aoch  microfleha 
ahall  eontain  tha  symbol  — ^  (maaning  "CON- 
TINUEO"),  or  tha  aymbol  ▼  (maaning  "END"), 
whichavar  appllaa. 


Las  axamplairas  originaux  dont  la  cnuvartura  •n 
paplar  ast  imprimés  sont  filmés  an  commençant 
par  la  pramiar  plat  at  an  terminant  soit  par  la 
dernière  page  qui  comporte  une  empreinte 
d'impression  ou  d'illustration,  soit  par  le  second 
plat,  aalon  la  cas.  Tous  las  autres  exemplaires 
originaux  sont  filmés  en  commençant  par  la 
première  page  qui  comporte  une  empreinte 
d'Impression  ou  d'illustration  et  en  terminant  par 
la  dernière  pege  qui  comporte  une  telle 
empreinte. 

Un  dea  symboles  suivants  apparaîtra  sur  la 
dernière  image  de  chaque  microfiche,  selon  le 
cas:  la  symbole  --^  signifie  "A  SUIVRE",  le 
symbole  ▼  signifie  "FIN". 


Maps,  plataa,  charte,  etc.,  may  ba  fllmad  at 
différent  réduction  ratios.  Thosa  too  large  to  be 
entirely  inoluded  In  one  expoaura  ara  fllmad 
beginning  In  the  upper  left  hand  corner,  left  to 
right  and  top  to  bottom,  aa  many  framas  aa 
raquired.  The  followlng  diagrama  illustrate  the 
method: 


Les  cartes,  planches,  tableaux,  etc.,  peuvent  être 
filmés  è  des  taux  de  réduction  différents. 
Lorsque  le  document  est  trop  grand  pour  être 
reproduit  en  un  seul  cliché,  il  est  filmé  é  partir 
de  l'angle  supérieur  gau&^e,  de  gauche  è  droite, 
et  de  haut  en  bas.  mn  prenant  le  nombre 
d'images  nécessaire.  Les  diagrammes  suivants 
illustrent  la  méthode. 
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AVERTISSEMENT. 


LES  difcrentes  Editions  qui  ont  été  faites  du  Re- 
r»f>/  des  Tarifs  4es  Droits  4'Entrées  &  4e  Sortiei 
fur  les  Marchundijes,  &c.  feulement  depuis  le  conî- 
mencement  de  ce  Siècle,  en  font  connoîrre  fon  uti- 
lité au  Public ,  qui  n'en  trouvoii  plus  à  fon  befoia 
depuis  pluficufs  années.  C'^ft  ce  qui  auroit  engagé 
rimprimenr  à  entreprendre  cette  nouycllc  ImpreC- 
fion ,  oiï  Toa  trouvera  dans  les  deux  principaux  Ta- 
rifs de  i66^,  8c  1667,  des  Notes  en  caraélere  itali- 
que ,  après  la  plupart  des  Articles  ,qui  aprennent  les 
divers  changcmens  qui  font  arrivez  fur  ia  perceptioa 
dit  Droit,  Toit  par  augjnenracion  ,  modération  ou 
fupreflîon  j  foit  pat  autre  défîgnation  des  Ports  d|en» 
crée  ou  de  fortie  des  Marchandifes  j  foie  aulli  par  ra- 
port  à  la  prohibition  de  leur  entrée  ou  foriie  par 
mer  ou  par  terre  j  avec  les  dates  des  Edits ,  Décla- 
rations^,. Lettres  Patente» ,  nouveaux  Tarifs  &.  Ar^- 
rôts^qui  l'ont  ainfî  ordonné-,  tous  recUeillis  à  h.  fuh 
te }  aufquels  ont  été  joints  tous  ceux  qui  font  inter- 
venus fur  cette  matière  ,  jufqu'à  prefent ,  &  qui  ont 
leur  exécution  aduelle  ,  tant  dans  les  Douanes  des 
Provinces  réputées  étrangères,  que  dans  les  Bureaux 
des  Cinq  grolTes  Fermes  ,  &  autres  du  Royaume  j 
Je  tout  rangé  par  ordre  chronologique  ,  comme  i' 
fe  remarquera  aifément  par  ia  Table  mife  à  la  tête 
du  Livre,  pour  l'entière  commodité  des  Leéteurs,  def- 
quels  l'Imprimeur  efpere  recevoir  pour.reconnoif» 
fance  de  fon  travail ,  la  juftice  qu'ils  lui  rendront  » 
qu'il  n'a  point  encore  paru  une  EJition  d'une  auflî' 
grande  utilité  pour  le  Commerce  ^  aulli  exa(^eât 
augmentée» 
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toutes  les  Douanes ,  Romaines  &  autres 
Bureaux  du  Roïaume..    •        -^       --.':» 
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Marchandifes  ,rendfis  JHf^teh  ^refent». 


éa 


JiTïO  L>|î    :<- 


■Â" 


.'^^! 


,% 


\ 

^'^^^"•^^'^Lrf'""  '   R    O   V    E    Ny 
Chez' JEAN-B.  BESONGNE  le  FilV; 
Imprimeur  ordinaii^b  du  Roy,  au  coin 
vis-à-vis  la  Fontaine  S.  Lo»^ 


;.      M.    D  C  C.    X  X  V. 

4rBC    PRIVILEGE    BV    ROY. 


'  !  ,. 

V,: 


.'■*^^*,-^-    '-.   r*-^     .*  '-^f'.  îi" 


'  ^  ■-'  J 


tf-rf^' 


Y«V1    • 


I- 


S- 


N 


T 


.fi'è  t  "::':!  ^^i''^:^  -b  v  u¥  -s.  .^^  ■?:^k.:^€^4 


■      '  '■   "     ■  il."  "  ■■■■      '  »!,,* 


rj'-î^fr' 


.•^• 


J  ■,ii.y:.Q.X 


W0-*' 


-^.f: 


x-t' 


k  \ai 


i<..a:: 


O 


-•cf    ^,-'-  ^f  rî 


N*     •':     ft 


■SfHiSïnr^ 


:vd 


;mfj[0ïi 


.V  '    •   ^,.,    -  ■ 


k; 


:i4 


*>.  ■ 


,*.      .%  \.f-   ■  \'  i,    ^v 


^ 


>? 


TABLE 


v.V 


MS  TARIFS,  ARRESTS  ET  REGLEMENS 
des  Droits  d*Bncrées  &  Sorties  ,  qui  fe  perçoivent 
prefentement  fur  toutes  (brtes  de  Marcnandifes  8c 
Denrées ,  dans  toutes  les  Douanes  &  Romaine«  di^ 
Royaume ,  contenus  dans  ce  prefenc  RecUeil»     >  / 

1  ^  tf  4. 

TARIF  Général  des  Sorties ,  de  i  ^^4«        p^ge  r 
Tarif  Général  des  Entrées^  de  i6  tf  4»  f  tf 

Etiit  du  Roij  du  mpis  de  Septembre  1(6  4,  portant  ré  duc  ' 
tion  des  Droits  de  Sorties  ^  Entrées ,  jur  Us  Denrées 
t^  Aiarchandifes ,  f^e,  >  1 4  J  '. 

Arr^ft  duConfeily  du  16.  fuHlet  ïé64»  qui  régie  les 
"Droits  d* Entrées  aux  Bureaux  dts  Cin(f  greffes  F«f- 
:  mes ,  fur  les  Befiiaux  venans  des  Pays  Etrangers,  174  . 

éirrefi  du  Confeil,  du  it.  Février  \66$,  qui  acorde  àÎ4 
Compagnie  des  Indes  Occidentales  ,  /^  Droit  de  six  de^\ 
niers  fur  chaque  livre  pefant  de  Cire  (^  Sttcre,  en» 
trant  dans  la  Ville  de  Rciicn ,  &c,  948 

Arreji  du  Confeil ,</«!/,  Septembre  16 6 f,  pour  raifon  des  / 
augmentations  des  Droits  fur  les  Sucres,     <  17  6 

I  6  «7. 

Décîara'tion  du  Roi ,  du  mois  d'Avril  i6$7,  pour  le  noUm 
veau  Tarif  de  1664.  %66 

4rfffi  du  Confeil»  du  16. Septembre  H6y,  qui  régie  les  . 
Droits  d^Entrées  des  Huiles  &   Fanons  de  baleine  , 
même  4e  celles  pêchées  (^  aportées  par  des^vaijfeaust  > 
Tranfois  /  <^  avec  les  Savons  de  Marfeille^  (^e,  iS« 

Arrefi  du  Confeil,  du  16,  Septembre  H67»  qui  régie  les 
Droits  des  Sucres  ^  Cajfonnades,  Drogueries  df' Epies-  ; 
ries»  À  l'entrée  des  Bureaux  des  Cinq  greffes  Fermer  (^ 
Doiiane  de  Lyon ,  (^c,  l*^ 

Arrèjldu  Ccnfeil^du  17.  oMre  1667,  partant  déch^r- 
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^e  àtltk  mité  des  Droits  à  L' entrée  ^  peur  les  Mât» 
chandifes  deftinies  four  Lyon^  DsHfhiné  ,  Provence, 
C^  Languedoc»  18  r 

^A^refl  du  Confeil ,  du  it.  M^rs  lé&S.  pour  ruifon  dês 
Droits  d'Entrées  fur  Us  idolletons  ^  CrefeÂux  d*jir^^ 
gleterre,  187 

Jirrefi  du  Confeil ,  du  7.  Mai  1^49.  qui  réglé  les  Droits 
d'Entrées  fur  les  Ligatures  de  fil  (^laino^,  .   19c 

I  <î  7  4. 
^dit  du  Roi ,  du  mois  de  Décembre  1^74.  portant  tfvû'^ 

cation  de  la  Compagnie  des  indes  Occidentales  :  Et 

union  au  Domaine  de  la  Couronne  ,  des  Terres  ,  Jfot^ 

^aïs  &  Droits  de  ladite  Compagnie,  &Ct  9j£ 

A^'f^?  ^**  Confeil  du  j.  Février  1^78,  qui  décharge  les 
Pierreries  de  tous  Droits  d'Entrées ,  tant  ceux  des  Ta- 
rifs des  Cinq  grejfus  Fermes  ,  qu* autres  généralement 
quelconques.^  '^'  lor 

Arrefl  du  Confeil  du ^o.  Avril  16% 6,  pour  U  levée  des 
Droits  à  l'Entrée  ,  fur  chaque  Pièce  de  dix  aunes  de 
Toile  de  coton  ,■  ô*  fisr  chacune  livre  pefant  de  Chemi-. 
fette ,  Cravate  ,  éi»  autres  ouvrkges  detoton ,  outre  ei* 
far  d(ffiis  les  Droits  déjà  établis^  .  1^^  "^^^^  1^7 

1 6,87.    ■  '■•  '  ■'*■'":''■  ^*''^; 

]Arreli  contradictoire  du  Confeil  du  ^€,  luillet  X6'87.|feflf 
régler  les  Droits  d'Entrées  des  Soyes  originaires,  crues , 
torfes  ^  (^c.  des  Provinces  de  Languedoc^  Provence  ô* 
Dauphiné  ,  c^  indique  les  Bureaux  d*entrée  defdttes 
soyes,  •■■■\^i\  4pj 

Arreft  du  Confeil  du  lo.  Novembre  i4%  7,  qui  réglé  l^Àh' 
'      trée  des  Draperies  Etrangères  dans  le  Ro^ku^l      ^^07 

Jirreft  du  Confeil  du  17,  Novembre  1687,  portant"^^^ 
wentation  de  Droits  d*Entrées  ,  fur  l'Acier ,  le  Plefnk^ 
le  Fer ,  ^  les  Beures  d* Angleterre  (^  ttltlande,   109 

Arreji  du  Confeil  du  13.  Décembre  1^87,  qui  fixe  i* ers* 
trée  des  Etofe s  y  mentionnées  ,par  Us  BtUfrentèit  àéCa* 

'    lais  ^ 5*.  Valéry,        ^  '  ^-  A. ufv  Wia 
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1688. 

'^ffift  du  Confia  dti  13,  Janvier  Uîi,  qui  figU  Ur 
Droits  d'Entrées  des  Savons  étrangers  ,  entrans  d*nr 
U  Prbvinci  do  Luxembourg,  111* 

Arrefi  du  Confeil  du^i  Février  1^88,  qui  régie  le  payo^ 
ment  des  Droits  d* Entrées  fur  les  Cires  bUuches  deS' 
Pays  Etrangers»  *  .v-  .  .  li|' 

ArrefiduConfeiidu^,Uarsi6%%iqui  révoque  les  tn^ 
trepôts  (^  Tranfitf, .'  x\$ 

Arrefi  du  Confeil  du  1 6,  Mars  1688.  qui  régie  les  Droits 
de  Sorties  pour  toutes  fortes  de  Laines  pajfant  par  les 
Provinces  y  (férfiées,  zi6 

Arreft  du  Confeil  die  4.  May  16Î  9»  qui  régie  les  Droits 
d'Entrées  fur  les  Beures  d'Angleterre  c^  d'Irlande,  117 

Arreji  duConfeil  du  4  Mai  1688,  qui  régie  les  Droits 
d'Entrées  du  Fer  ouvré  ^  non  ouvré ,  venant  des  Pro- 
vinces réputées  étrangères  ^(^  delà  domination  de  s^' 
Majtjté,  -  ii9' 

Artefl  du  Confeil  du  19.  Mai  ié»88.  qui  tmgmente  les 
Droits  d'Entrées  fur  toutes  fortes  de  Verres  des  Va>)S 
Etrangers,  iio* 

Arrefi  duConfeil  du  if,/u'm  i6S$,  qui  régie  les  Droits 
d*Entréts  des  Bas  de  toutes  fortes ,  foit  qu'ils  entrent 
far  Lyon  ou  autrement^  avec  la  décharp  des  Droits  y. 
mentionnel^      ''-  ^   .  iit. 

Arreft  duConfeil  du  i^,  fu'ini^Si.  pour  là  levée  di$' 
Droits  d'Entrées  fur  les  Chairs  falées  de  toutes  fortes , 
venant  des  Pays  Etrangers»  nj 

Arrefi  du  Confeil  du  14.  Aottt  1688.  ponr  la  levée  d» 
Droits  h  V entrée ,  fur  les  chapeaux  de  i^.iftor  vcnans 
4' Angleterre  ,  (^  autres  Pays  Etrangers,  114, 

Aneft  du  Confeil  du  14.  Août  16%%,  qui  régie  les  Droits 
d'Entrées  d$  chacun  cent  pefant  de  Bouteilles  doublef  é* 
fimples,  iitf 

Àrrefi  du  Confeil  du  7.  Septembre  i69S,  qui  régie  les 
Droits  d*Entréesffur  les  Cuirs  iane:^^  venans  des  Pays 
Etrangers,  217 

Arrefi  du  Confeil  du  ii,OBobre  1^88.  qui  décharge  U 
BaftU  du  crU  de  Languedoc  ,  4es  Droits  des  Cinq  groffes 
termes t  0*f»  £^  continiêii  la.  Droits  de  Sorties  de  ladite 


ii 


■i  . 


a  & 


Vf    T 


h 


TABLE..' 

Trovînee^urfês  Pays  Etrangers  ^  (^e,  tit 

'Amfl  dit  Confeil  dut}.  Novembre  i699,  pour  ta  îevtâ 

de  Droits  d^Elpréesfur  les  Damaf<e:(^  &  petites  Vtnifes , 
-    fur  les  Dr^ps  (^  Etofes  de  foyt  &  Velours ,  ^  fur  les 

TtshletsMX  é»  Peintures  ,  fortms  de  la,  Flandre  Efp*- 
^    jfnole  pour  hs  Pays  conquis  ,  &  de  l'étendue  des  Cin<j[ 

grofies  Fermes,  131 

'Jirre^  du  Confeil  du  7.  Décembre  i6%%,   pour  la  levée 

dis  Droits  d'Entrées  des  Couvertures  de  Laine  ^  qui  ne 
"    pouront  entrer  venant  des  Pays  Etrangers  ,  que  par  les 

Ports  de  Calais  ^  s,  Valéry,  131 

jtrrefi  du  Confeil  du  7.  Décembre-  16ÎS.  qui  oblige  les 

Ajudieataires  de  Draperies  étrangères  fatfies  enfmu^ 
•    de ,  de  les  tranfporter  hors  du  Royaume,  ♦_  .    134 

1689. 
Arreft  duConfeil  dtti^.  Février  1689,  concernant  VEn^m 

fée  ^  Marque  des  Bus  de  foye  ^  de  laines  venans  des 
'■      Pays  étrangers  p,ir  mer,  15^ 

Jirreft  duConfctl  dt*  1,  Mars  169 9,  qui  régie  les  Drot^s 
de  Sorties  fur  les  Chardons  à  Drapiers  0»"  Bonne-- 
'      tiers,  ,^  139 

Arrefi  dtt  Confeil  du  i;.  Mars  i^S^.  qui  régie  les  Droits 
d'tintrées  des  Penux  de  chèvre  aprêtées  ^  (>  de  celles 
de  Mouton  paffécs  en  blanc  ou  jaune  en  fa f  on  de  Cha- 
mois i  venant  des  Pays  étrangers,  n.o 
'Jtrrefi  du  Confeil  du  10.  Mai  1689.  qui  régie  lès  Droits 
d'Entrées  des  Cuirs  tane:^^*  corroyeZyvenans  des  Pays 
étrangers,  x  44 

I  6^  o.  -       '    '      *. 

'jtrreft  du  Confeil  du  3.    Janvier  t6^o,  qui  régie  les 
Droits  d*Entrées  fur  chaque  cent  pefant  de  Crtjltux  , 
•^    menans  des  Pays  étrangers,  ,\-       y>^        . i  v       *4»4 

169  r. 

'déclaration  du  ^oi  du  i.  Juillet  ié^i,pûur  ies   Droits 

d'Entrées  des  Chevaux  ^  aux  Bureaux  des  Provinces  de 

"Picardie ,  soi^onnois ,  Champagne  (^  Bourgogne,  24 f 

Jlrrefl  du  Confeil  du  u.  Août  1691.  pour  la  fuprefpon 

des  Droits  d'Entrées  fur  les  Tapifferies^  qUiétoïtnt  U^ 

'    McT^au profit  duSuY'Intendantdes  Arts  Hy^M'anufitc-' 

.  turcs  dt  France  ,  avec  ptrm'Jp$n  d*en  fmre  entrer 


j^- 


1 


T  A  B  L  E.  :    .  •    , 

tn  pê.vant  le  douhU  des  Droits  y  fortt^,  ^Af 

Arreft  du  Conftildu  4.  Odobt.  1691.  qm  régît  les  Dfoitt 
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Droits  d* Entrées  des  Beures  des  PaysLtra^ers,fans 
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Soyc ,  ou  n-êléfs  avec  er  ou  argent ,  ^  c,  versant  des  In- 
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gers,  184 
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Privilège  pour  la  vente  dn  Café  ,  7  hé ,  S  or  bec,  Cho- 
eolat  yCficao  &  Vanille  ;  ^  en  ré^h  les  Droits  d'En- 
trées à  l'avenir  fur  ch:tque  li-xire  pefant ,  r^t.  292, 

idrrefi  du  Confeil  du  premier  Septembre  i^'/3«  qui  dé- 
charge 4is  Droits  ^e  SortiesJ'Ind'go  venant  des  Cohnies 
Vranfoifes  de  l' A^né tique  Occidentale ,  qui  fera  porté 
hors  le  Roy  a  urne,  1 9  tf 

Onlhnmtncfi  du  Roi ,  d(é  24..  septembre  169^,  coneitn*ini 
le  tr an ft)ûrt  des  Gr.^ins  d'une  Provinee  en  une  autre  s 
avec  défenfes  d'en  faire  fortir  du  Royaume,  298 

Ordonnance  du  Roi ,  du  jo.  Septembre  1^93.  qui  fait  dé- 
fenfes à  tous  Armateurs  E'ranfois,  di  ranfonner  aucuns 
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'^rtiji  du  Confeil  du  M,SAai  i694*con(errtantfes  Toiles 
(^autres  oHvrages  deFU,  emrant  dftns  la  Ville  ^ 
Vnuxhourgs  de  Paris,  30X 

Ordonnance  ^tf  Roi^  dun ,  Octobre  169^,  portant  kéglu 
ment  pour  le  Çan»merce  des  Orains  qui  feront  tranfpor^ 
tez  d'ttn  lieu  à  Vautre,  304. 

"Ud'tt  dtt  Roi  du  mois  de  Décembre  169  \.  portant  création 
d^Ofices  de  Receveurs  aux  Emeaux  des  Entrées  ^ 
Sorties  dti  Royaume*  ~  307 

1  6^  $\ 

Arrejl  du  Confeil  dtt-  11.  Février  I<f9f.  qui  régie  les 
Droits  de  sorties  fur  chaque  cent  pefunt  de  Laines  -, 
pour  être  portées  c^  eftfp^eyées  aux  Manufactures  de  la 
Flandre  Frarifoife,  "         311 

Déliheratio'h  des  Intérejfez  aux  Fermes  Générales-unies 
de  Sa  Majgflé  ,  da  t.  Mars  169;.  fervant  d' Infinie 
tion  pour  les  Receveurs  def dites  Fermes,  jij 

Arreft  du  Confeil  du  1 6.  Mars  169;.  concernani  les  Por- 
teurs de  Papeports  expédiez,  pour  faire  entrer  des  Che- 
vaux dans  le  Royaume,  **  31S 

Règlement  fait  p^r  le  Rei,  du  if.  Mai  1^9 y,  concernant 
l'exemtion  des  Uroits  fur  les  Maychandifes  provenant 
de  prifes  faites  par  les  Vaiffeaux  armez  en  c&urfe.  310 

A^reft  du  Confeil  du^.  luillet  169  f .  concernantlesvéri^ 
fications  d^es  Sels  Jaifis^des  Fers  ^  Acier  s, des  Vlombs^ 
Marques^  Cachets  &  Timbres  fervans  à  la  Police  (^ 
Régie  des  Fermes  y  &(r,  31  j 

A^yeft  du  Confeil  du  10,  Janvier  1696,  qui  ordonne  Vé" 

tabiifiement  des  Bureaux  à  l'entrée  de  Savoye  ,  pour 

y  déclarer  ^  voir  y  vi fi  ter  ^  aquiter  les  Marrh.tndifes 

\  venant  des  Pays  Etrangers  ou  y  allant 'y  avec  défenfes 
d* en  faire  entrer  que  pitrlef dits  Bureaux,  316 

■Arreft  dit  Ctnfeil  du  i;.  Mai  16 9^6,  concernant  les  Con» 
traintes  qui  feront  exercées  contre  les  Débiteurs  des 
Fermes  de  sa  Majefié,  331 

Arrefl  contradictoire  du  Confeil  du  10,  Juillet  1696.  qui 
régie  les  Droits  d'Entrées  des  Payâmes  de  Haguenauen 
Alface ,  c^  de  ceïles  des  autres  Pais  Etrangers,       335 
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^refi  duConfeit  in  n.  Aoi^t  16^6»  qui  régie  les  Droits 

fui  feront  leve:i^foi4r  les  Aaïuitsà  Caution  é*  Us  C«r- 

".     sijicats  de  Décentes  y  cnfembU]  four  les  CongeZy  PaJJa^ 

v»ns  ,  (^  décharge  des  Aqu'tts  h  Caution  ,  c^f.      Jjx 

Ordonnance  du  Roi^  du  16,  OBohre  i6$6.  qui  régie  U 

^,   têtns  de  l'Enreg/flrement  des  Ordonnances  de  cortfifca» 

,.  tion  des^  Prifes ,  au  Gréfe  de  l'Amirauté ,  &  le  délai 
dans  lequel  les  Ajudicataires  font  tenus  de  faire  fortir 

-  du  Royaume  les  bdarchandtfes  fui  tn  [ont  prove^ 
nuts,  i  j  8 

'^rrejt  du  Confeil  du  16,  OBohre  1^9  tf.  qui  régie  les 
Droits  d'Entrées  fur  chaque  livre  pefant  de  L^pin  en 
foil  é^  en  peatr,  _   340 

Arreft  du  Confeil  du  18,  Décembre  1696,  qui  régie  les 
Droits  (p*9  Us  Receveurs  en  titre  des  Fermes  de  Sa  M*- 

:  j'flé ,  peuvent  percevoir  dans  l'étendue  des  ci»qgroJ?es 
Fermes  ^  Pays-  Bas  conquis ,  pour  les  Aquts  de  paye- 
ment (^  à  Caution  ,  ^  Certificats  de  Décentes.      541 . 

^rreji  du  Confeildu^  Mars  16  $j,  concernant  la  levée 
(^apofition  des  scwméx  furies  Prifes  ,  par  les  Commis 
des  Fermes  j  enfemhle  la  manière  dont  fe  fera  ta  dé~ 

-charge  des  Marchandifes  dèfdites  Prifes  ,  (^  comnant 
VAjuditataire  en  pour  a  difpofer,  )  4  ^ 

Arreft  du  Confeil  dui^.  Mai  16  9g.  qui  défend  U  Sortie 
hors  du  Royaume,  des  vieux  Linges^  Drapeaux^  Drilles 
(^  Pattes ,  fans  permifflon  de  Sa  Majefié,  jf  O 

^rreft  du  Confeil  du  ;.  Décembre  1697,  portant  défunfes 
d'imprimer  ou  faire  imprimer  ou  peindre  aucunes  Toiles 
de  lin  ou  chanvre ,  ô*  les  expofer  en  vente,  3X^ 

169^' 

'^rrefl  du  Confeil  du  21.  Avril  169^,  portant  safemtiort 

de  tous  Droits  d'Oilroi ,  Péage  ,  0*  autres  q'4e  ceux  des 
Fermes  de  Sa  Majefié  ,  pour  les  Marchandtfes  ^  M«- 
nitions  deflmées  pour  fon  Service,  Jx4 

Arreji  du  Confeil  du  xo,  lutn  1 6  99.  qui  régie  les  Droits 
d'Entrées  fur  les  Sucres  bruts  des  Jjles  de  l'Amérique^ 
les  Sucres  terre:^^»  (^  les  Sucres  en  pain  rafinex,  aufdi^ 
tes'jjles,  ^;7 

Réglemtnt  du  Roi,  du  10,  A9t*f  16^%^  four  h  Commerct 
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^  Uavigathn  des  Ifles  &  Colonies  Franpoifes  ettVA' 
mérjquf»  ^$ct 

Arrefl  dH  C«nf«il  du  24,  Aottt  1698.  qui  règle  la  levée 
des  Droits  d'Entrées  des  Toiles  de  lin  é*  f^^  chanvre  , 
THtaines ,  &c,  venant  des  Pats  Etrangers  par  RoUerk 
(^  Lyon  j  &  de  celles  de  lafabrio^ue  du  Pays  des  Suif" 
[es ,  qui  jotiiront  des  exemtions  y  fôrtêes ,  en  fatisfai' 
fant  aux  conditions  y  contenues  »  4  <  ^      5^7 

J^iêclaratson  du  Roi  ^  du  ai.  juillet  1^99, portant  Bégh^ 
ment  pour  la  levée  des  Droits  établis  fur  les  Dentellei 
d/  Flandre  &  Pays-Bas ,^  pour  la  confifcation  de 
celles  qui  feront  faujfement  marquées  ;  avec  défenfes  k 
tons  Marchands  d*en  tendre  dans  Paris  (^dixUeU'é* 
a  la  ronde ,  que  dans  la  Maifan  commune  des  Mtut 
chmnds^Mercters  de  Paris,  (^c,       *     .  ^  u  »■    v^  j^j 

déclaration  du  Roi,  du  z j.  AoPtt  KÇ99.  portant  peine  d% 
neuf  ans  dt  Galères  contre  ceux  qui  faciliteront  avei 
force  (^  port  d* armes ,  l'entrée  des  Marchandifes  dé' 
fendue  s,  J74 

Ordonnance  dté  Roi ,  dtt  i^.  Septembre  1699,  portant  dé. 
fenfes  de  tranfporter  en  Levant  les  Draps  des  Manu* 
faèures  de  France ,  fans  être  marquez  de  la  Marqua 
des  icheiins  &  ^^  l'InfpeSfeur  de  Marfeille,  37^ 

j^nfl  du  Confeil  </«  I0,  Novembre  1699,  en  faveur  det 
Marchands  Forains  à  la  Halle  aux  Toiles  de  Paris^ 
qui  fait  défenfes  au  Fermier  Général  des  Fermes-XJnies. 
de  lever  plus  grands  Droits  fur  les  Toiles ,  que  ceua 
portez,  par  l'Ordonnance  de  i6^x.  377 

Tarif  arrêté  entrçla  Fr^tnce  (^  la  Hollande,  le  8,  Dé 
cemhre  1699.  avec  les  Ratifications  duditJarif,     38c 

Déclaration  du  Roi ,  duS,  Décembre  1699.  pour  l'enre 
giflrement  (^  exécution  dudit  Tarif  arrêté  entre  l4 
irance  (^  la  Hollande,  j5>l 

1700,    '  -•   .  V, 

Arrefi  du  Confeil  du  x$.  Mai  170  o.  qui  fiit  défenfes  de 

'    'faire.fwf.ÛKaucuKS  Fils  écrits  ou  blanchis ,  Lins ,  Filajfes 

•  ^  Chanvres  ^  delà  province  de  Bretagne  ^  pour  être 

portez  dam  les  Pays  Etrangers,  593 

Arrefi  du  Confeil  y  du  2^,  luin  1700.  portant  étahliffe^ 
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luént  d'un  Confeil  dt  Commerce,  '    '   JW 

/$irreftdu  Confeil,  du  ij.  imlletijoo^tiui régie  Uqurn^ 
tité  des  Etofes  de  feye  td'or  6*  i*»fgen t  qtte  U  C omf»  - 
,  ^gnie  des  Indes  Orientées  peut  faire  venir  des  Indes  éi» 
vendre  en  France  ,  après  aveir  été  marquées  »  ^fait 
défenfes  à  tous  Marchands  (^autres,  d'acheter  de  la* 
diH  Compagnie  ni  d'ueuns  autres  Marchands^  des 

•  Toiles  peintes  é*  Ecorcesd^arbre,  &  d*en  faire  com^ 
tmrce  ^  f^c,  398 

A^rrefk  du  Confeil^  du  10.  AoAt  1700.  qui  ordonne  qu'il 
)  ne  fera  perfà  à  l'avenir  aucun  Droit  de  Poids'le-Roy 
'     fur  les  Marchandifes ,  hardes ,  èalots ,  (^e,  ^ni  fortin 

ront  hors  de  la  Ville^  Vauxbourgs  de  Paris ,  tant  par 
.     eau  que  par  terre,  :  .    411 

^4rref  du  Confeil ,  du  dernier  Aoàt  1700.  en  interpréta. 
t    tion  de  celui  du  i|.  ludlet  audit  an,  qui  régie  la  quan- 

tité  d*'Etofes  defoye ,  dor  &  d*argent  ^  Ecorces  d'ar. 

hre ,  que  la  Compagnie  des  Indes  Orientales  peut  faire 
\    venir  des  Indes ,  (^  vendre  en  France,  4 1  j 

'Arrefi  du  Confeil ,  du  7.  Septembre  1700.  qui  fait  dém 

fenfes  à  tous  Marchands  &  autres  perfennes ,  de  ven» 
)  dre  ni  débiter  aucune*  Marchandtfes  venant  dei  Indtt 

fujettes  à  la  Marque ,  fi  elles  ne  font  marquin  de  U 
i    Marque  choifis  par  le.  sieur  Commijfaire  départi  en 

"Bretagne ,  ^f,  418 

'^rreji- du  Confeil ,  du  14,  Septembre  1700.  qni  fert  de 

Règlement  touchant  les  Lingots  ,    Barres  ^  B.irretons 

venant  des  Pays  étrangers ,  qui  n'en  ont  point  la  Mar. 

que,  4  z  o 

Arrefi  du  Confeil^  du  ii.  Septembre  1700.  qui  régie  les 
..   Droits  d'Entrées  fur  les  Cotons  filez  venans  tant  da-- 

Levant  que  des  ijles  Franfoifes  de  l'Amérique  ^  au* 

très ,  à  l'Entrée  des  Cinq  grades  Fermes,  ^  aux  En* 

trées  de  la  Doiiane  de  Lyon ,  (S'^c*      ,        .  414 

Àrrefi  du  Confeil ,  d**  jo.  Novembre  1700,  concermant 

.     l'étalonnage  des  demi-Barils  fervansat^tmfeerMgt  4u 

charbons  de  Terre ,  venans  des  Pays  y|MiP|ii>  ^4r 

♦  ener  ;  &  qui  régie   les  Droits  d'Entrées  qui  ftreeH 
leve:^  dans  les  Bureaux  de  Dunkerqua  ,  C^léis  f^ 

.-  S^Valerj^^  419^ 


T  A  B  LE. 

Lffffjl  du  Confeil  ,  du  «i.  Décembre  1705.  qui  fê^  _ 
^^r  provifion  les  Droits  ff*r  Us  Charbons  de  Terre pr9» 
*venans  des  Mines  qui  font  dans  le  H  ainault  rendu  au 
Roy  d'Efpagne  y  à  l'entrée  de  la  partie  du  Hainddt 
rjtfiée  a  Sa  Aîajefté ,  &  de  la  Flandre  Franfoife,  4}  J 
Arrefi  du  Confeil,  du  2«.  Décembre  1700,  e^ui  régie  le 
tems  pendant  lequel  les  Marchands  tant  de  la  Ville  de 
Lyon  ,  &  autres  Villes  du  Royaume,  que  lesEtran* 
gers ,  pouront  faire  fortir  hors  du  Royaume  ,  les  Mar* 
chandifeS'par  eux  achetées  dans  les  Foires  de  Lyon,  45 f 

Jrrejl  du  Confeil ,  du  i.  Avril  ryoi,  portant  Règlement, 
d»  modération  des  Droits  tant  pour  l* entrée  que  pour  l* 
fertie  de  V Acier,  des  Fers  c^  Marchandifes  de  Fer  «w- 
nant  des  Fais  Etranger  s  ou  y  allant,  ;  457 

Artefl  du  Confeil ,  du  11.  Avril  itoi.  concernant  h  cem' 
merce»  vente,  débit  (^  ufage  dans  le  Royaume^des  Eto* 
fes  de  pure  [oye  ,  ou  mêlées  defoye  ^or,  argent  ou  Im^ 
ne  )  i^  des  Toiles 4e  coton  blanches  >  teintes  ou  pein" 
iis»  44f« 

Arrefi  du  Confeil ,  du  15.  Avril  lyou  qui  ordonne  que 
le  Droit  de  Fret  fera  païé  par  les  C  ttpitaines,  Mahres 
ou  Patrons  de  Navires^Vaiffeause  ,é*  autres  Bâtiment 
de  Mer  Etranger  s  ^fujets  audit  Droit  de  Fret,         447 

arrefi  du  Confeil ,  4u  io,Aotttj'joi,  qui  ordonne  Véta* 

lliffiment  d'une  Chambre  particulière  de  Commerce  » 

dans  chacune  des  Villes  de  Lyon ,  Lille ,  Roiéen  ,  Bw- 

I     deaux ,  U Rochelle ,  Nantes ,  S,  Malo ,  Rayonne ,  & 

dans  une  des  Villes  de  la  Province  de  Languedoc,  45* 

Arrefi  du  Confeil,  du  6,  Septembre  1701.  qui  régie  les 
Droits  d'Entrées  fur  chaque  centpefanf  defoilde  ché'^ 
"'yre.^    ' 4SS 

Arrèfi'dp  ^onfeil^  du  $*  Septembre  1701,  ponant  ^é" 
gleéerttfur  l'tntrée  des  Marchandifes  du  crû  é*f^'^ 


brique  d'Angleterre  ,  Ecoffe  ,  Irlande  ,  é»  ^'»"  *»  <^ 
ii^fiim^^nfàl  9  du  1^^  Décembre  x  7  ox,  portant  fur 


i' 


'^iiy  du  10,  Septembre  170X.  qui  régie  let 
rties  fur  les  Feignes  de  toutes  qualu 


ml 


T  A  B   L   t. 

X  prê0on  des  Droits  de  Sorties  hors  dtt  Royaume  ,  fitr 

4.  toutes  les  Etofes  d'Or ,  d* Argent (^  de  Soyt^  é*  furUi 

fyFapierstCarteSf  Cartons  Ô*  Cartes  a  jouer  :  Et  mO' 

V  deration  defdits  Droits  fur  tontes  les  Etofes  de  IfkheJâ* 

de  fil,  fur  les  Toiles  de  lin  &  autres  Marchandi^ 

[es,  '"^       u,  A7<^ 

'Artef  du  Confeil ,  </«  x  4 .  Décembre  17  0 1 .  portant  K«- 

.^gleinent  pour  toutes  les  Toiles  jUife/ahriftieront  dans 

V étendue  de  la  Généralité  de  Roiien,     :^-*  ?  >.  •     47^^ 

Lettres  Patentes  fur  ledit  Arrcfi,  499 

^^rrefi4j*Cofffi^^ »duis, Mars lyoi Jequel »  atendu lot 

^  tnodération  des  Droits  d'Entrées  fur  les  Sucres  bruts  > 

y.fieee  la rejlitution  defdits  Droits  fur  chaque €ent pefont 

;  4e  Sucre  rafiné  dans  le  Royaume ,  ^  tranf porté  dans 

*  les  P  aï  s  Etrangers,.'     ..     ♦-   »  4^) 

\ifrrefl  du  Confeil  9  du  t,  Avril  1701,  portant  diminua 

r.tion  desh  faits  (ie. S  orties  pour  hi  Pais  Etrangers  •  fitr 

-^  ti^'l^tofes^^.autres  Marchandifes y.mentionnéts^4!^7 

^^r/efi  du  Confeil  3  du  11,  A  or  il  1701,  qui  défend  p^e^' 

s.  t^ée  de  toutes  les  Marchandifes  des  fabriques  d^An» 

fleterre^  d'E^oJfe&d* Irlande.  jjj 

Ittatdtts  M archandifeà  venant  du  Levant ,  Barbarh ,,  t^ 

Autres  Fais  &  Terres  de  la  Domination  du  GmndSûi- 

^gneur  t  du  Roy  de  Ferfe  (^  d'Italie  ,  fur  lefqueiks 

^  il  eji  ordonné  Jtre  levé  wn^t  pour  cent  de)  kiitr  rttn^ 

leur»  .-,•  ^  '.■^■■■'    {-.)  '«^  ..•iv\vi/i  iy  f.i^fùù 

^tst  des  Marchandifes  dont  Ventrée  efl  défends^  dans 

,  toute  l'étendue  du  Royaume  ^  Paît ,  ^  Terres  de.fo" 

béiffAHce  du  Roy ,  À  peine  de  confifcation,  ^    foB 

"Etat  des  Marchandifes  dont  la  fortie  en  défendtt'épar 

,^  toute  l  étendue  du  Royaume  ,  Vais ,  C^  ferres  de  Vo" 

>.  héiffjince  du  Roy  ^  à  peine  de,  confifcation.        ,    .   505 

^^rreftdu  Confeil»  du  j,  oèobr£  1701.  portant  Régie- 

ji  ment  fur  les  Droits  de  Sorties  de  quelques,  ^fééésdp^ 

^  Marchandifes.  -v-i  ..,    .^-^O     ;^     -;7io 

Arrefi  du  Confeil,  du  \  8.  Novembre  170t.  qui  ordonne 

«  que  dans  la  huitaine  du  jour  de  la  publication  du  pre^ 

lent  Arrefl ,  toutes  les  Toiles  peintes  (^EcorMsÀ^ar- 
■r  ère  feront  portées  c^  remif^s  dans  Us  Bureas^  qui 


^'  duns 
dWo- 

Hlpar 

rdânne 
du  pre^ 

H»  ^ni 

fernt 


t  A  B  L  S. 

ftront  indiquez  par  M  les  Intendans  i  pour  im  êrpi 

fuite  payées  fuivanï  Ut  Ordres^de  Sa  Majefié  >,  ave9 

défenfes  d*en  faire  aucun  commerce  ni  ufage  dsnslê 

"Royaume^  ^     .   r  §14 

•         tyou 

éifreft  du  Confetl ,  du  14.  ^^rs  1705,  portant  Régle^  ' 
ment  furies  frifes  ^  ichoUemens  des  Vaijfeaux^  $19 

A^reft  du  Confàl ,  du  10.  Juillet  170 j.  pour  f air ù  j/fi^if 
dans  l* étendue  de  la  Ville, Port  &  Territoire  deMar-» 
feille ,  tantfes  Habitans  é^  Ségocians ,  qu'autres  de 
quelque  Nation  qu'ils  foient,  des  exemtions  ,  privilo» 
ges  O»  franchi fes  acor idées  *n  faveur  du  commerce, 
&c,  ji^ 

ttat  des  Marchandifes  de  Levant,  qui  devront  le  Droit 
de  vingt  pour  cent  de  la  valeur  t  outre  &  par  diffus 
les^Droits  d'Entrées  ordinaires  ,  entrant  dans  le 
Royaume  fur  Vaiffeaux  Etrangers  ou  F  r  an  fois  »  ttprés 
4voir  été  entrepofées  en  Pays  étrangers  ;  avec  l'efti" 
mation  dtf dites  Marchandtfes  ,  fuivant  laquelle  ferU 
fi^à  ledit  Droift       V^  ,     i;j   .  »^h       J44 

Arrep  du  Confetl  ^  du  14.  fuillet  170;.  qui  règle  U 
manière  dont  fera  levé  les  Droits  de  Sorties  pour  VEf* 
pagne  y  fur  Us  Etofes  apellées  Bayettes,  Sernpiternes  » 
Perpetuannes  m  Anacofies ,  des  Fabriques  du  Royatém 
m9,     '  f4S 

/r?*/f  dmConfeiltdu  18.  Septembre  1705,  qui  fixe  lec 
Droits  de  Sorties  fur  les  Toiles  fabriquées  dans  les 
VaroiffesdeS.famesi  Carnet  (j^Argouges,  (^  auffi 
dans  Us  cas  y  mentionnez,  ^  •  '"-''^  '•  ^  j/f 

^^refi  du  Conftilf  du  i-j,  OStobre  1703.  portant  conti-» 
nuation  de  furféance  à  l* exécution  d'un  Arref  dui^» 
Décembre  1701.  portée  par  autre  Arrefi  ;  aufujet  des 
modérations  4e  Droits  desorties  fur  les  Marchandées 
d^EteftSfToiks  43*  autres  y  exbrimées,  j;| 

ffrefi  du  Confeil^  du  i].  Octobre  170 j.  ^«1»  ordonne  U 
Itvée  des  Droits  de  foraine  a  la  sortie  de  Languedoc 
($»  ProvenCe,pour  l'Etranger ,  fur  les  Liqueurs  y  meh^ 
tionnées  :  Et  aufft  tant  h  l'entrée  de  Vjtendue  de  la 
Douane  de  Lyon ,  que  de  l'étendH'é  des  Cinq  groffes 
ïtr$nu<t    '.^.-K-  ";  .- 'i*^"T  w-sV-  /J^- 


(1*1 
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1704. 

élrrijl  du  Confeil ,  du  19.  Février  1704.  pour  U  Itvét 
.  V  de$  Droits  d'Entrées  fur  les  Imagts  peirttes  ou  impri*- 
)  niées  fur  papier  ,  parchemin ,  velin  ou  autre f,h)inau't  de 
^  Vhtrtkns^er  ,  dans  les  Bureaux  de  Vétendué  des  Cinq 
<.i    groffes  Fermes^  ,       •'     '.  ..; .:  '    '  •,/*^;  i^O 

'JLrrejjt  du  Confeil,  du  19.  Février  1704.  quiexemre  de 

tous  Droits  de  sorties  de  V étendue  des  Cinq  greffes  For. 
^     mes ,  toutes  fortes  de  Laines  tranfpcrtées  de  la  Ville  de 

B.oiien  dans  la  Flandre  Franfoife,  -    vj6J 

.Jirreft  du  Confeil  ^  du  n.  Oéiobre  1704.  portknt  réduc- 


tiondes  Droits  fur Jes  Toiles  bdfififis  de  Cambraït  fixez, 
par  le  Tarif  de  166^.  '     '''^%^ps 


t  Par 

yirreft  du  Confeil  ,  du  15,  lanvier  I70f.   qui  ofionne 

,  «    i'apofstion  d'un  Plomb  aux  Pièces  des  Etofesde  Bêyeties^ 

Y    Sempitemes  ^Perpetuannes  ou  Anacofles  ^  au  lieu  du 

>    nom  qui  étoit  mis  au  chef par  Us  Fabriquant,    *  •'  f'èS 

1706,  ■  .''^•'''■ 

Mrrefl  du  Confeil ,  du   ij.  Août  1706,    qitt  ré^le  lés 

Droits  de  Sorties  du  Royaume^  fur  la  Therebentiné^  Ré^ 

fine  ^  Bray  fec^  pour  l'Etranger  ,  tant  par  les  Ports 

-    de  l'éter^duë  des  Cinq  greffes  Fermes ,  qu'autres,  ^|7o 

Ordonnance  du  Roi,  du  10,  o£tobre  170^.  poriàrit  dé- 

^      fenfes  aux  Capitaines  ^  autres  eommandàns  tàiit  les 

■>     Vftiff^aux  de  saMayefié ,  qu'autres  Bâtimeni\  d'.y 

H     recevoir  aucunes  Marchandées,  fans  (aperétjpon  du 

■     R^»'  '  jf7i 

Ordonnance  du  Roi^  du  17.  Novembre  1706,  dU  fuj^t  des 

«    Engagez,  defiinez  pour  l'Amérique»  57^ 

•<  1707.     ■  ■^'■^^'^  ^«Ji^l 

Arrifi  du  Confeil,  du  19,  Avril  ly  07,  qui  fi y^  pout 
*.'♦  Vavenir  les  Droits  d'Entrées  des  Plumes  à  écrire  w- 
»^   nant  aprétées  de  l'Etranger ,  (^  modère  ciUx'ièf^lu- 

.  tfie^  brutes  A*  non  aprétées^       ■      -^^'int^-.  ^v 

Afreft  du  Confeil,  du  ij.  lanvier  17 oé^  qitt  rigle  Us 
Droits  que  payeront  lesOu<vrages  de  fil  tricoter^,  fro» 
venans  des  fabriques  de  là  Province  d^e  BretMe  »  ^»- 
Ur ans  généralement  dans  tom  hs,Bmk*ftx%^^^ 


<    V, 


'?«.M 


'<f.\ 
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fnattt  dt 

emre  de 
Villt  de 

Uyettes, 
Ijeu  du 

'''  p6 
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4hë  dtsCirtq  grrff. s  Fermes,  •      ,     ^-7^ 

A^ftft  dnConieil  ,  </«  17,  laniier  1708,"  qui  iéftgné 

'  /«  Bttreaux  pour  l'entrée  4es  Camelots  fins  de  pàû 
4»  chèvre  &  chameau  .,  fortans  delà  Province  4e Lilieg 
4ans  les  antres  Provinces  du  Rdyaume»  &  en  fixe  1er 
Droits  d'Entrées.  |8o 

j^freft  du  Canfeil,  du  14.  luiliet  1708,  qui  régie  hs 
Droits  d'Entrées  des  Cornes  claires  ou  à  lanternes  »  Ô* 
(eux  des  Cornes  plates ,   aux  Bureattxdfs  Cinqgrof-- 

^fts  fermes»        '      ;''•.'  ,'^"''*-'  «^  ■*»ft&w,....  ^^g, 

Afrepi  dtè'Confetl'l  dû  ii^.ORobre  ijiu  qtit  pr»j€rit  tes 

^   Bureaux  d'Entrée  dans  les  Provinces  des  à*helleî  de 

Trance ,  pour  le  S^elgimme ,  (^  en  atigmenteles  Droits 

itntrées,  f^7 

*  .  1  7 1 J, 

drrefl  duConfeil,  du  i%,0£ijbre  i7*lj.  qui  réglé  tés 
Droits  a  toutes  les  Entrées  du  Royaume ,  fur  les  Bow 
.   4fin^  hs^^n,  é^étutres  de  toutes  façons ,  venans  des^ 
<:\É,Ays  Etrangers»  r  ;''■'    ••-:*■>   »  *:i#  ^■■.^  /<?o- 

i'^i  4;    '    •  ■" 
iârref  4u  Cenfeil ^  du  x/^»  Avril  17I4.  î«/  f^^/è  l'en- 
V.   tHe  du  Poil  de  chèvre  filé  »  conformément  au  Tarif 
s    ,i^  ^^'^7^  pffitr  foui  Droits  ,  tant  au  Bureau  de  Sfp^fe- 
Iv,  ii    m^^^  &aittres  fur  la  route  de  Marfeille  à  Lj/on%  qu'U 
\l\,  ,;(ffWx J^'»/r/(î  iii  Cinq  greffes  Termes,        '       ■  jj?r 
Arref  du'^Ôonfeît ,  dt*  x  l,'^eptemhe  1714  portant  Ré- 
dfment  pour  les  Droits  d* Entrées  des  Porcelaines  <$• 
^ayances  des  ManufaHures  Etrangères  »  delà  Poree^ 
laine  contrefaite  ou  Vacance  i' Hollande ,  c^  des  Pote» 
,.    ries,  dé  greKr;   '    \    ■  .     t  ,  jp/ 

4^.refi  4h  Ç(mféHVdti  19.  Janvier  171  f.  ^w  décharge- 
.  4e  ^o«*  Droits  d'Entrées  tendant  dix  années*  le  Char- 
bon ds  Terre  provenant  des  Mines  de  l'Ifie  loyale ,  ci^ 
ieyant  afellée  /'Ifle  de  Gap  Breton,  s 97 

Ai^fi  du  donfeil ,  4«  17.  Décembre  171/.  qui  permefia. 
L  ^•Jii^r'/?  hçrs  du  Royaume  ,de  laTherelfentine,  du  Bray 
1^,  jpfjp»  de  ta-RépHe^  en  payant  Us  Droits  portez  par 
I     lrùirrefi'fy^i:\ 


t 


/' 


\rf^^r  176^. 


■  v*,*».>f{  \  ^.^'s; 


/5^ 


■i 


,!  ,   .. 


-      TABLE. 

'évfifl  du  Confeil ,  à»  ii.  Déumbre  17  jf.   quii.firmt 

.  la  foftie  4es  Chardons  pour  lis  Pays  Etrangers ,,  ^  vf» 

f^gie  lesOrohs,  ^       ,^.  A'^o 

'Jlf^tft  du  Confeil,  ^u  4.  Janvier  17,1^.  conttnant  f««/^ 

3 ue s  nouveaux  Articles  ^  ajouter  aux  ^égleinens  ci" 
evant  faits  pour  la  fabrique  des  Toiles  apelUes  Flcu- 
ttit  ou  Elancards.  6çi 

Ztettres  Patentes  du  Koi ,  fu  mois  de  Janvier  I7i6,p0fér 
la  liberté  du  Com^nerce  de  la  Côte  de  Guinée,     60f 

'A^reft  du  Confeil,  du  xj.  Janvier  1716.  pour  Vobferva^ 
tien  des  A^j'-ww»*  Genérauae  dfs  Manuf^Mure^  dis 
trois  Evèthex,  de  Mets  «  TotU  (^  Verdun  \  ^  pttant 
txemtion  pour  les  Draperies  qui  paieront  du  dedans 
du  Royaume  dans  lefdits  trois  Evêchez,  é\i 

^A  rifl  du  Confeil ,  du  14,  Juin  1716»  qui  modère  let 
Droits  d*B-ntréiS  dans    le  Royaume ,  des  Huiles  ,C$* 


Craipes  de  baleine  t  &  d'autres  poi/?ons» 


fJi4 


'Jirreft  du  Confeil  du  premier  Août  1716»  portant  Ai^g" 

ptentaion  de  moitié  des  Droits  de  la  DokAnK  te  f^- 

''  lence»  Douane  de  Lyon ,  Tiefs-fur^Taux  &  ^arop' 

tiéme  ,  fur  les  Damas ,  Velours ,  Satinji  &  autres 

"Btofes  de  foye,  &  or  &  argent  ,  fabriquées  dans  ,Zi* 

]yays  Etrangers,  à  l'ixception  des  Vetoters  ,  Ramag^^s^ 

^Afréf  du  Confeil  du  ij.  Août  1716,  qui  règle  lés  Droits 

4* Entrées  de  l*Etaim ,  venant  en  mpffe  ou  en  lingots  » 

^4ei  Jndes  fur  les  Vaifieaux  Transats,  tant  aux  Eté' 

reaux  des  Ports  des  Cinq  groffes  Fermes  >  qjue  dans 

ceux  des  Provinces  réputées  Etrangères,  619 

Xi^trait  dt*  Traité  de  Commerce  ,  Navigation  &,  A^^f'" 

ne,  entre  la  Trame  &  les  Villes  Anfeatiqa^s^di^fx*  ^ii 

^^rrefi  du  Confeil  du  premier  Décembre  ij  1 5,  ^i  ^«jU 

;  ^i  Droits  qui  feront  per  fus  fur  l*fr(^l*arge^fawc 

[  iratt(^fiié ,  tant  aux  Entrées  de'  Ciftq  gr^çs.ïer~ 

tnes,  que  des  Provinces  réputées  étrangères  »  & -aux 

^Doiianes  4^  Lyon ,  Valence  ,  é-c*      i.  -nw^  %       .^l»8 

,  -  '717»  ..ilS4VA\a\,lj. 

^f r*/f  du  Confeil^  du  1  j .  Janvier  171^.  pffrtant  redsif^ 
\  ùon  des  Droits  4'Entréei  Jttr  ï*  Acier  t^o»  oMWe*  ,^i  * 
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-         .         TA  BLE.'      -^      , 

\/tfref\dùConfeil,  4u  ^o»  'Février  1717,  4^*f  régie  (*f 
^^foits  îi^sltls  4e  lin  &  4e  chanvre  en  ecrté  ou  khn'» 
''ihist  entrans  4e  la  Province  4e  Bretagne  4ani  l*ém 
Undué  des  Cinq  greffes  "Fermes,      ^    ,  v  ^J|' 

4^yif'4ï4Confeil  V»i  ij.  Mars  1717.  qui  régïe  le  PaJ^ 
fafp  4esSoyes  Etrafigeres  Àejlinées  four  Avignon  i^lt 
oXhtatVenaiJpn;  &  leTranfport  4e  celles  4e  U4ite' 
ville  c^  4tiComtat ,  4Ans  tes  Provinces  "Etrangères  », 
Avec  là  manière  défaire  l'àquitement  4es  Droits,  6}4* 

I^cttrcs  Patentes  4h  Roi,  4h  mois  4' Avril  17  17.  f^^-^ 
idnt  Résument  tour  h  Commerce  4es  Colonie  s  F  ran^ 

foifes: '-''''■  ^  '  **■  \:'^\  .,:^  ;.'  ''\y\  •'    éf^ 

/ifreft  4u  Confe'il ,  4u  7 . 0 Bohre  171 7 .  '  portant  4éfenfes 
4e  faire  entrer  4ans  le  Royai4me^4es  Sar4ines'Etran'' 
gires,  éôs" 

A^refl  4f4  Confcil  ,  4ù  il.  Décembre  I7Ï7»  qui  iécharge 
'^e  tdUS  hroits  Uvai(?elle  4' argent ,  qui  fêta  tr^nfp^' 
^ih  4e  iétert4t*'ê  4es  Cinq  grojhs  Fermes^  4^ns  les  Pro^ 
k;i^ces^ft  Royaume  réputévs  "Etrangères.  ^    ^^7" 

/i'^rt'P  4u  Confeil  i  4u  11,  Décembre  1717.    qti't  or4onnt    . 

,  "w><e  hs  Lettres  Patentes  4h  mois  4' Avril  prêchent  ^ 
f^fùnt  communes  pour  le  Commerce  4eCaua4a,  665* 

A^eft  4u  Confeil  y  4u  14.  Décembre  1717.  qui  exemte^er    , 

Di^dïti  4e  Sorties  les  Melajfes  6»  6'irops  provenans  4ft 

'fkfiï^age  4es  sucres,  ^     ^x.„.  ^  ^,    67^* 

/^  y  4u  Confeil  i  iU  j.  'février  171%:  portant  cont'i^^ 
nH.itîitfy  4e' la  perception  4e  s  Droits  ^  fuivant  le  '^drjf 
4e  1667,  fur  l^i  Savons  4e  fabrique  Etrangcrt,  ^ 
i(fUtes  les  "Entrées  4ti  Royaume  î  &  la  manierg  4ont  if** 

,  értfiirdufé  à'l*égar4  4e  ceux  qui  arriveront  au  Port 
\4e  MÀffeille,    '  '  ^  ;  ^     67^  > 

AiHH  '4ft  C^nféil  t4ui  6  .M^rr  17 1 8.  portant  iterativsr 

^4^««/^V  de  T  entré  §  4dns  le  Royaume  ,  4es  Cuirs  fa* 

trrque  4'Angle^erte  &  Pays  en  4épen4Ans  i  &  filée  les 

'Phrts  4' Entrée  en  ^orman4ie  •  ty  Picar4ie ,  pour  les 

Cuirs  4' autres  fabriques  étrangères  >    &  prefcrit 

k's  formalités  pour  la  Mi  arque  &  Vijite ,  ^  c,       67$  j 

Ar)^eft'4u  Confeil ,  4u  16.  Mai  171 8.  portant  exemtion 
pmr  kï  'àit'^trh^M^fes''^frangnTs  qifé  les  NégocU^iS^-^ 
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tranfoh  feront  entrer  ^ans  le  Royaume  ,  ^ts  memif. 
'  7)roits  (font  les  Etrangers  font  exttnts,fuivant  leTrAt- 
\  té  conclu  h  U  Haye  le  ^,  lanvieriyij,  ^80 

'^freil    du  Confe'tl   du  11.   lutllet   jyiS.  concernant  le 

Commerce  de  Cajîor ,  dont  le  Privilège  eft  acordi  à  Icb 

Compagnie  d'Occident,         ..^,  ;,,.     ^../    .,  •         685 
'Aruf  du  Confeil  du  Jt,  luillet  i^x^.fortint  Régiment 

pour  les  Ftaims  provenant  de  vieilles  y  ailJ  elle  s,    691 
Afrefi  duConfeil  du  30.  Août  1718.  qui  fixe  les  Droits 

d'Entrées  fur  les  Cendres  de  Varech  ^  venant  d* Angle - 

\terre^(^  autres  Pays  en  dépendant ,  ^9S 

[/irreli  du  Confeil  du  31.  Août  171  i,  qui  fixe  les  Droits 

d  Entrées  fur  les  Toiles  de  Ménage  ,  qui  fe  fabriquent 

[  dans  la  tUndre  Franfoife,  696 

'Art e fi  duConfeil t  du  4.  Novemhro  171?.  qui  déclare  la 

Graine  de  lin  n*étre  point  comprife  fous  le  nom  de  lé" 
^  eûmes  i   &  prefcrit  comment  les  Droits  de  Sorties  en 

feront  payez,  -  .       7^* 

Ànefi  du  Confeil ,  du  j.  Novembre  1718  •  portans  n^Hc- 

a(w»  4ci  Droits^  fur  ks  Fers  for  tans  du  Royaume  pouf 

'%s  Tais  Etrangers,  7,0* 

'^refi  du  Confeil  i  du  9,  Décembre  1718.  portttttt  dimi- 

iution  de  Droits  fur  le  Thé^  .v>\«  i  J  k^  uf-Qf. 

^JÊrrefiJu  Confeil,  dû  ir.  lanvier  1719*  four  le  Cemtm'ti 
des  Colonies  Franfoife*,  ^^  ^^     j^^.,,vj.,  ,A  ;»h  ^.^  -Jv^yo^ 

A^refi  duConfeil  »  du6.  Mars  \ji9,f(ff{anf  %égUw^ 
'four  l^  fabrique  des  Bas  de  F  t  lofe  lie  ^  de  fi  eûtes  &  df 
fojie,  qui  fe  font  au  Métier,  7ii 

Arrefi  du  Confeil,  du  jo.  Mars  1719  qui  régie  lej  l^u- 
Jfi^a^  e^  le  Droit  d'Entrées  jia^j  le  Roy.ftMme  r  p«M 
*îf^'ield'Epfum,  .  ,.    ,?.*■  .i\/  ;  .^  Mr7«4 

Afreft  du  Confeil  ^  du  30.  Décen^bre  1719,  qui  régùAes 
jbureaux  (^  le  Droit  d* Entrées  des  pettteiUi  .dffiU 
f  oints  coupez  é*  Faffemens  de  Flandre  ,  ArtgUfet^f^fSi* 

'  jtUtres  Pays  Etratigers -,  ^  ceux  des  Dentdlf-^  Àelei 
iPlandreFranfoiffii  é*.^uà  l*ét  venir  elles- ne  fettmt  plus 
piarqufes,    ■, ,^^^^ ,,..,«,  .  13 jk\ «^    «•  *  \ v^*,- tï\  '717 

1  7  X  p.  ,.'•,    ■ .  ,0-  .       '   \-\ 

Ari^ejfl  du  Confeil ,  du  zi,  Féiirier  i%zp^  ^lil  pm^,^i^ 


•  T  A^é  t  Eu*     ,   ..,,"..^  ■ 

Shurdt  USablonnitre^  il e  f être  entrer  dsn s  U  Rc^MHS 
mtdeU  Mme  de  Pierre  d'AffhMlte^  préparée  (^  nom^ 
'   préparée  ,  &  l'huile  qui  fe  tire  de  cette  Pierre,       7*9 
Arreft  du  Confeil^  du  19»  Février  1710,  portant  ré duC'^ 
■  tien  des  Droits  d*Entré»s  furies  Ruhans  de  ^it ,  *««- 
nans  à  droiture  du  Duthé  de  Berg,  7^1^ 

Jtrrefi  du^  Confeil  y  du  j.  Mai  1710,  qui  fipeeV Entrée^ 
dans  le  Royaume ,  des  Bas^tji*  autres  ouvrages  de  Bon^ 
neteries  "Etrangères  compofet  de  Laine ,  pAf  ht  Porti- 
.  de  Calais  O»  S,  Valéry  fuf  Somme.      ,  ^^  'jfj-S- 

Jirreji  du  Confeil ,  du  iJ,   Mai  1710.  qui  fitprirm  Ift 
Dfoits de  Tiers- fur-Taux ,  §luarantiéme  ç^  Dojiàn» 
'  de  Lyon  y  Douane  de  Valence  t  TabUde  Mer  -,  (^tous 
autres  Droits  qui  fe  lé'vent  fur  les  soyes  Etrangères ^^ 
Originaires ,  defyuelles  le  transport  demeure  libre  paiF 
tcut  le  Royaume  ^  c^  qui  régie  les  Droits  d'Entrées  det 
■  Soyes  crues  Etrartgerts ,  r^  de  celles  d'Avignon,    718 
^réfi  du  Confeil  y  du  18.  luin  1710,  qui  ordotinf  4t^ 
H*-Ayr^f^  du  18,  Mai  1710.  ci-dèpts ,  portant  fuprejjton^ 
'ides  W»fts  de^  Tiersftir-TauXySluarantieffje^  &^*fr^ 
4et  Soyes ,  n'aura  fon  exécution  qu  à^ commencer  du  prer 
*^inhr  lièilletfuivant,    ,  .  ^  7JT 

jgtrefi  du  Confeil  ,dui8.  Mai  iyib.  portant  règlement 
pour  l'Entrepôt  des  Marchandijfes  prohibées ,  ^  renot*» 
^'^ihmentdts  défenfes  du  porté*  f*fH^  des  Etofes-dei 
^^^'^es(^de  la  Chine ,  &fixe  les  Ports  de  Uut  ^^^^%_ 
'Mr^rU  Ràyaume,  ^       73^' 

jiirràfl  dU'Confeil,  du  15,  lUin  17 10,  portant  défenfes  de 
faire  for  tir  du  Royaume  y  les  Ecorces  d*arbre  fervent  à 
faire  h  Tan  pourVaprit  desCuirs,^    .  73*^ 

jtrrilft  du  Confeil  y  du  9.  Juillet  1710,  qt«*  défndja 
j»  tortie  hors  du  Royaume  >  des  soyes  Qre^s  oriiM- 

jir^f  dtt<ionfeil  y  du  6,  Aom  17x0.  portant  que  les 
^  AJUdiJiUaires  dés  Poudres  &Selpéfres  de  France,  & 
leurs  Cêùtfons ,  joiiiront  de  l'exemtion  des  Droits  y  fuf 
lef  Péudres  &  Selpétres  .  é'  fur  les  matières  ^  utenp" 
ies  fervantàla  confeSlion  u'iceux,  tomme  ils  en  joiiif» 
fuient  avant  VEdit  du  nioii  d* Août  1717.  741^ 

4f¥efi4uX:ài^fiil,  du  ji.  Aoiit  1710.  portant  tejunfes 
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'M fjtre  fortir  du  Royaume,  du  Bois  de  Noytr  nàff^vé' 

trragé,  -     ^  *  ,'    *     *    7^7 

.  J^iêdaration du  Roi,  du  17,  OMre  ly  10*  ccncemnift M 

Ferme  duTahac.  ;  y^« 

'  17  lï. 

yifrefl  du  Confeil  ^dùi^,  lanvier  17I1.  qui  ordonne  que 

te  Caftor  de  quelque  qualité  qu'il  foit ,  ne  poum  entrèir 

dans  le  Reyaume\  que  par  les  Ports  qui  y  font  défi" 

gnez:  7/8 

'Atrejt  du  Confeil ,  du  it»  Mat  1711.  qui  ordonne  que  les 
PeUèfries  ^  Denrées  provenant  du  crà  ^  fabriqui^ 
ai  Canada ,  de  quelque  nature  quelles  puif^nt  être , 
à- l'exception   du  Cafiu,  j  joiiirvnt   du    bénéfve   die- 
tranfit,  759 

^rrejt  du  Confeil^  </«  50,  Mai  1711.  portant  rétahltpt^ 
ment  du  Privilège  exclufif  de  la  vente  du  Caftor  y  eH 
faveur  de  la  Compagnie  des  Indts ,  ^  iteim  inte'rditj 
^  tous  autres,  ^  '  ^^  ^    ^g^t 

Arreft  du  Confeil ^  du  2.  luillet  lyii,  en  interprétation 
de  celui  du  10.  luin  précédent  ^  qui  renouvelle  ss  dé» 
fenfes  de  Vintrodu^ion  dam  le  Royaume ,  f^'  à:e  cm* 
mer  ce ,  port  ^  ufage  des  Etofoé  des  Indes  ,  de  ia  Chine 
^  du  levant^  ^  des  ToHes peintes ,  ^  autres  Ètofcs^ 
venant defdits  Pays.  '':.,"■""'"' 7M 

ijfrW/?  hU  Coyffeil  j  du  i8.  lanvier  1711,  qui*  crtlormê  • 
Inexécution  de  celui  du  50.  Af^i  17  ti,  portant  étâilif» 
fèment  du  Privilège  exclufif  delà  Vente  du  Cafior,  eà^ 
faveur  de  la  Compagnie  des  Indes,  768 

ZditduRoi,  du  mois  de  lanvier  1711.  qui  établit  un 
Droit  fur  les  soyes  "Etmngeres  Ô*  Originaires  ;  Et  or*^ 
dbfine  lerétaHiJfementdu  paffage  defdifesSâyespar  la 
Ville  de  Lyon,  79 1 

Arrifi  du  Cànfeil ,  du  3.  Mars  1711.  concetnani  le  Cor/i^ 
msrce  des  Plombs  d'A'lemagne  (^  du  Nord,  7^4 

Arrefi  dr4  Confeil  ^  Lettres  Patentes  ,  des  13,  M'ars  ^ 
14.  Avril  17  11.  qui  ordonnent  qu<i  les  MArcftands , 
Voituriers ,  Mejfagers ,  ^  autres ,  ^ai  fermt  des  dé» 
rlarations  a%x  Bureaux  des  Fermes,  potir  letmnfport 
^ei  MarchàncUfei ,  (^  qui  y  prendront  dff  Afii^^j  ^^ 
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i0fttufn ,  ftront  leurfcûntifto»  de  raporter  des  Citt^fi'», 

.  fjkU  de  la  décente  des  Marchandifes,  &c,  ,  v  ^97 

PifjAWionduRoi,  du  14»  Mars,iji.i,  cmcern^^nt^  ies 
.Marchandifes  des  Ijles  é*  Colonies  Franfçifes,      io4 

Arrefi  du  Confeil  ,dMi6,  Mars  ly  1.1,  qui  régi*  le  Droit 

du  à  la  terme  du  Domaine  d' Occident ^  pour  toute$U$^ 

Marchandifss  du  cm  des  Ij^es  ç^  Colonies  Franfoifes , 

même  ,four  celles  provenant  de  la  2  rai  te  des,Noirs  i  ^ 

te  ^  fuivant  les  Lettres  patentes  d* Avril  17x7,     >$07 

A%reftldtê  Confeil, des  19,  Mai  &  i^*  /««f»  i7t'A„ftfWeNv,, 
^fkus  le  Commerce  des  Ci>finvres  »  ^  la  difertfêdeUtlir 
farcie ,  ainjt  que dej  Laines ,  fanspeymiffion^,  ^....,  814 

4rreft  dté  Confeil  é*  Lettr.Pat,  des  ii.  é»  18.  Aot^t  17  -.^^ 
qui  fixent  les  Droits  d'Entrées  ^  Sorties  fur  les  F^^ 
tailUsrûeilfes  ou  neuves ,  fuivant  le  Tarif  de  j6^4. 
£^  en  règlent  {'entrée  par  les  endroits  y  marquez.,     8 1^ 

AtMpi  d^Ço»feil^  Leur  J>at,  des  11.  Ô?  18.  Aoîlikt  1711, 
qs^  fixent  les  Droits  de  Sorties  fur  lès  Porcs  n^  Mfi^^*' 
l^^  au  lieu  des  Droits  du  Tarif  de  1664»^        tt^% 

Amfi dti,  Çonfejtl^du  18.  Afiî^f  17^%*  qui  défend  lafortie 
tkiBokii  hors  duB^nume,    >,,  1^    „  u>      -       •«>     813 

A^tef  du,Çonfeil&Lettr.Pat.  des  il.  c§»  ij.  Août  17*1. 
quifi^cent  les  Droits  d'Entrées  fur  les  Chevaux  ^  Vou'r 
l^ins  indiflinilermnr^  (^  en  permettent  l'Entrée  par  Uf 
Bureaux  y  défignez,  %t$ 

Amf Su,CmfeU y  du  1;.  Déeemhre  1712.  qui  défend  U   , 
SoYti^^  hors  4m.  R  oyaume ,  des  Futailles  y,  fabriquée  s  fiut 
les  peine f y  portées^  8,jp 

i  7  1 5»    '*■  , "■  *  •  '  '         *♦    " 

Arrefi  dté  Confeil  y  du  n.  Janvier  171J.  qui  ordonne  qu$  ^ 
lef.TapiJ?erïes  d' Angleterre, d'Ecoffe  ^  à' Irlande, pa^e^ 
xonttliesmâmef  dfoip  d'Entrées  que lesTapii  d'AngLS^% 

Arrefi  du  Confeil^du  10.  Janvier  171^,  portant  Règlement 
pofirVenif{ée  de  s  Livres  dans  la  Ville  de  Fioiien^.       833 

ÏArtefi du  Confeil  &  lfttr.Pat,des  j6.  Janvier  (^  /.F/vr. 
I7i]t^mfif(entles  Droits  d'Entrées  fur  les  F  ayantes  des 
MAnHfa^(*r*,s  établies  dans  Us  Provinces  réput.  Err.8}7 

\éîrrefiduÇpnf^U,  ^Hg.Ft'-yr/Vr  171  {,  qui  ordonne  que  les 
Sé^vo»i4eAla/feiUe  defiinez,  pour  le  Royaume,  en  for* 
Hrùil^t,.àw{iim»i9jmme  avs»f  la  Çonta-gmik        ?  4*. 
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Mxifâitdtt  Règlement  pour  U  Librairie  (^  ïfn^Ytmprvfi, 
,   arrêté ^M  Cpnfeil  le  iZ,lévriir  17 1} .  en  ce  qui  concerne 
l'entrée  desLivres^Ejiàmfes»Caraâi,&^ncre  d*lmpr,^44^ 
^d^refidu  Confeil,  du  S,  Mars  171^.  portant  défit* fe s  à 
totes  Propriétaires  de  Bois  ^(^' à  tous  AjtfdicataireS  (^ 
t  Marchands,  de  vendre  ^  faire  fortir  ducharhcn  de 
Bois  pour  l'Etranger  ,  fans permijfion,  8jb 

'drreflduConfeily  du  ii.  Avril  171^,  portant  Règlement 
;.  <:  frour  l* entrée  dans  le  Royaume,  dts  htatms  de  Siam^pro^ 
î,<  njenans  de  iaComp,  des  Indes  Orient,  de  Hollande,  8js» 
difrefl  du  Confeil ,  du  19,  Avril   1725.  qui    régie  te i 
\sf'  Droits  d'Entrées  des  Laine  s  ^tant  de  celles  dites  vivantes 
?  '  que  de  celles  apellées  jNures  ,  Paignons,  Doiiitloru, 
i  è*^é  qui  paieront  des  Provinces  réputées  Etrangères, 
\^  '  daris  Cétmda'é  de  celles  dt:  Cinq  greffes  Termes,      8j $ 
■Mhrefi  du  Conféil  du  3, 14 ai  1715.  qm  réitère  les  défen» 
^a  fes de tranfporter à  l' Etranger  aucuns  Grains,  Earirtes^ 
i^\  Légumes  y  Marchandifei ,  (S^  autres  Denrées  dofttîa> 
i*À  fértie  eft  prohibée  :  Ordonne  que  les  Art,  4,  des  '^it^^s  i* 
VJ  <^  x,de  l'Ordonnance  de  1^87.  concernant  les  Aquits^ 
^'.^  caution ,  Certificats  de  déchargée^  déclarations ,  feront 
êxécute^dans  les  Ports  de  Bretagne  (^  autres  du  Roy  au* 
me  ^  fous  les  peines  y  portées;    ^     ^,  8f^ 

^4^refi  du  Cànfeil  du  5,  Mki  1715;  qui  exemt$  pend.^nt 
dix  années  du  premier  fuiUet  171 4  ,de  tous  Droits  d'En- 
!;     ilrées  des  Cinqgrefjes  Fermes^  tant  par  l'Océan  ,aue  paih 
la  Méditerranée  éi*  à  Ingrande,  les  Morue  s,  tant  vextes 
■'-■•  ^  que  féches^(^  le  s  Huile  s  qui  proviendront  delaPechédes 
.     Sujets  de  S.   M  a  je  fié  à  1*1  fie  R)oïale,  ci' devant  ape:lée 
riflé  de  Cap^.  Breton,  V  ^       *  -/^w  »i     ^6(3 

\4fufi  du  Confeil (^  Lettr,  Pat, des  jo*  &Z2>  Mai  171% 
qui  fixent  les   Droits   d'entré f s  des  çhevaHX,Pou^ 
lains ,  Mules  (^Mulets  indtfiinâfèmtnt^  ven^niJ*B  ''^- 
tagne  &  autres  Provinces  réputées  Etrapjer^t,  ,     ^6t 
'dt^refi  dté  Confeilduif;  Mai  1713.  qui  prèjcrit  les  formai  i-^ 
teZqui  doivent  être  obfervées  par  tot^s  Imprimeurs  ^ér* 
Libraires  dé  là  Ville  de  Ràiien  ,  dans  le^  Envois  qu'ils 
feront  de  Livres  imprimez  en  leurdite  YiU]^,^tj9i4r  Pa* 
-     ris  OH  autres  Villes  du  Royaume^  ,  ^    v  ^ , ,,    v,  .^,^%^6 
Ar^ej^du  Qonfé^ldtn  ^i,Mi^l  172J,  qttirffo.quêhrff^' 
tnijpon  ci-idevant  acordéc  de  f air 9  U  CBmmera  de  £;•» 


T  A  B  *L  E. 

^^vant^par  le  Pûtt  de  Cette»  't6$ 

Urrefidt*  Confeildti  1.4.  Juin  171$,  qtéi  révoque  les  fer^ 
^ijftons  a-devâtPt  acordées  OHx  Négocians  du Roynume,^ 

l  '' défaire  pafierà  Cndix ,  à  Gênes ,  »  Livourne  &  à  N^-  • 
fiesdireâement  des  ifies  Franfoifeyde  l'4mériqtii ,  des 
Marchandifesdu  crû  defdites  ijles,     •'  87* 

\4rrefidu  Confeil  &  Lettr,  Pat.  des  9,  Août  &  50.  ^ept, 
171J.  ferfjunt  de  Règlement  pour  la  forme  les  déclara* 
tions  des  Marchands 'Négociant  ,  pour  les  Marchandi" 
Je  s  qu'ils  feront  entrer  ou  for  tir  ^  874 

.jlrrefldu  Confeil»  du  13.  Sept,  iji^,  portant  exemtion  de 
tous  Droits  fur  les  Morues  vertes^  fécheSy^  les  Huiles 
de  la  Pêche  des  Franfois^  aux  jfles  de  S,  lean»         88f 

^iJrreft  du  Confeil, du  ii,0£iobre  iyi^,quiaJfujettitU 

Q  raine  de  Lin  aux  Droits  d*Etifrêes&  de  Sorties  des 

-Ç,  G.  Fer,  &  aux  Droits  locaux  des  ProvinceSyfè^c,  ^  87 

jérrèfi  du  Confeil,  du  i.  Février  1714.  portant  nMveâtê 
Fiêgleme^i  pour  empêcher  l'entrée,  éi*  l'ufage  desEtofes 

'  dés  Indes ,  de  la  Chine,  (^  du  Levant ,  (^fixation  de$ 
'  fêcompenfes  pour  les  Saififfans  d*icelles ,  c^  f .  891 

Àrrefi  élu  Confeil  &  Lettr.Pat,  du  17.  Février  1714.  f^^ 
continuer  pendant  trois  anrtées,iaperception  des  G^uatre 
sols  pour  livre  fur  les  Droits  des  Fermes,  -  901 

j^riefl  dù^tonfeilydu  4,Mars  17 1^.  portant  Règlement  p&ur 
lafoumiïftfe  des  Verres  là  Vitres  defintz  pour  Paris  ; 

}  -^  M  défend  id  Sortie  pendant  un  an  ,  &c,  504 

^Itref  du  Confeil»  du  7^  Mars  1714»  qui  permet  de  f^f^e 
venir  direSiement  d*  Angleterre,  de  s  Cuirs  fecs  provenons 
de  Buenos-Aires,  en  payant  les  Droits  y  portt\,         910 

'^rre^  du  Confeil  9  du  4,  Avrihi7t4,  pour  les  déclara" 
tions  evca^es  qui  doivent  être  faites  aux  Bureaux  des 

'    TerMès'i^du  nombre  de  Futailles  de  Vins  y(^' autres 
;^  ti^étt^i ,  finis  lès  peines  y  portées,  <   ^    5(1  j 

iifrrefidÙÛûnfeiï,  du  if.  Awtl  171 4 ,pertant  défenfes  de 
Jàtrifottir^àeiMétiers  de  Bas  d'Eflame.        '  >  ^  v  yi6 

'^rrepdu  Conftil  9  lt4  9,  M*i  1714.  portant  prorogation 
jtifqu*au  1.  juin  1711'.  de  l'exemtion  de  Droits  d'En* 
ttfis  fur  les  Bèfiiaux^tant  Etrangers  que  duRoyaume-yé^ 
féttere  Us  défenfes  fur  leur  fortie,  $1* 

^rtf/  du  Confeil  du  ^,  Mai  17 1 4.  pour  la permiJfionÀe 


my; 
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.  ''  faire  entrer,  vendre  (^  débiter  dms  le  Royaume ,  lu 
Mouchoirs  de  coton  >  éi*  autres  y  fpec/fiez ,  provenant 
des  fait  cédez,  à  la  Compagnie  des  Indes ,  en  fatisfak^ 
fant  aux  formalité  t.  y  pnfcrites:  Avec  réitération  d^s 
défenfes  four  Ventrée  des  Toiles  peintes ,  &c^        y  1 4 

-'Arreft  duConfeildu  /,  fuin  1714,  portant  Règlement 

.  four  la  mente ,  marque  c^  commerce  des  M archandifts 
f^  ^tofes  prévenues  de  la  Compagnie  ies  Indes»     9^7 

'^^rrefi  du  C  onfeil  duïi.  Septembre  1744.  q»i  proroge  juf- 
qu'au  I.  O0obre  17  tj,  ia  modération  des  Droits  furlts 
Beures  ^  Fromages  étrangers ,  f^fur  ceux  du  crA  dti 

-  '  RoyaHme^»  9^4 

^reji du  Confiil du  Jt,  Sept,  tj 1 4. portant  prorogatiort 
fendant  un  an ,  de  la  modération  des  Droits  ci-^diV^nt 

-■■^:  acordéefur  le  Charbon  de  Terre  venant  d'Angleterre^ 
"Eccjfe  e^  Irlande^  ^jf 

'dirrefi  du  Confeitdui^^  Septembre  1714.  portant  pfor^ 
gation.pendant  unan,  de  fexemtion  de  tous  Droits^ 
four  les  Lards,  BeureSy  Suifs ,  &c,  tiroz.  des  "Baii 
étrangers  par  tes  Négociant  commerfans  aum  Ifits 
Tranfoifes  de  l*  Amérique,  ;    >i>^     9^.^ 

'Avis  touchant  un  Arreft  du  Confeilidu , , ,  OBobre  1724. 
portant  rédu^ion  des  Droits  fur  les  Sucres  rafinez  en 
fain  venons  de  Bordeaux,  'r  %   ?55:34>  <j3i     9\Z 

Arreft  du  C  onfeil  *  du  1 9.  Décembre  17 1 4 .  portant  réduc^ 
ùon  pendant  un  an  ,  des  Droits  d'hntréeifuf  UpFerres 
tn  tables  four  vitres ,  venons  de  l'Etranger,  U'  fnêfldo. 

171/. 

éirref  du  C  onfeil,  dux\^  Janvier  17  ty.  qui^  ftme  Ut 

*  Droits  d'Entrées  fur  le  Blomh^d*  Alemagnx^  d'a^trts 
P  a)  s  Etranger  s  i  e^ux  conditions  y  portées'  \>      *?Jk|#i 

^Arreft  du  Confeil,  du  10.  Févr,  171$,  pour  empUhfifi^^ 
fortie  dç^  Soyes  teintes  pour  la  Fabrique  de4  £il»/««,  94I 

'Alf^eft  duConfeiU  du  17 ,  Févr.  171$  >t^ftsnt  pr^ogttim 
jufqu'au  I.  luin  1716,  Je  Cexemtion  des  Droits  d'Eaf 
trées ,  fur  les  Beftiaux  tant  Etrangers^  que  des  frovinr 
cesi&  réitère  les  défenfes  de  leur  fortie  du^oyaHme.9\^ 

Arreft  du  Confeil^  du  i^.^dars  17^  S .  portant  froroiaf 

tion  jufqu'au  i.  Avril  1716,  des  défenfes  fut  U  fortie 

des  Verres  a  Vitres,  (^  Vautre  efpece  ,  <^,  946 

-      fin  àc  la  Table,  ,  ;  ;  TA- 
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I>ES  SORTIES  &ENTRE'£S 
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T  A  T  &  Tarif  du  Droit  que  le 
Roy  étant  en  Ton  Ccnfeil  à\i 
Commerce ,  a  ordonne  être  levé 
fur  toutes  les  Denrées  &  Mar- 
chandifes  qui  forciront  par  les 
ProTinces  de  Normandie ,  Picar- 
de,'C^ampagac  ,  Bourgogne,  Brefie ,  Poitou» 
Aninir  ,  Bcrry ,  Bourbonnois ,  Anjou ,  Ij  Mai- 
ne ,  Thoiiars ,  Châcellenie  de  Cliantoceaur , 
&  lieux  en  dcpendans ,  pour  ê^re  conduites  es 
Païs'Etrangers.ou  dans  les  Provinces  du  Rojau- 
me  »  oi\  les  Bureaux  des  Cinq  groflès  Fermes 
ne  font  établis,  au  lieu  des  Droits  apellez  Refvc 
ou  Domaine  Fornin  ,  Haut  -  Partage  ,  Inipofî- 
tiotis  Foraines  ,  Traites  Domaniales,  Trépas 
de  Loire  ,  Traites  &  nouvelles  Impo/irions 
d'Anjou  ,   Augmentations  &  Réapréciacions 
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il 
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d'iceux ,  &  les  Droits  y  joints ,  avec  les  Parifis* 
douze  &  fix  deniers  pour  livre  :  Tous  Icfquel* 
Droits  ,  Sa  Majeûé  a  réglez  &  réduits  à  un  feul 
Droit  de  Sortie  ,  pour  le  foulagement  des  Né- 
,gocians  &  la  facilité  du  Commerce  j  lelquels 
î)roits  feront  païez  par  toutes  fortes  de  per- 
ïbnnes ,  Ecléfiaftiques  &  Nobles ,  fans  aucune 
exemtion  ni  privilège  ,  àj.  crû  ou  des  foires 
franches ,  ou«utres  quelconques  ^  le  tout  com- 
pris caiffes,  tonneaux  ,  balles,  cordages  «  fer« 
filières ,  &  tous  autres  embalages ,  à  l'exce- 
ption des  Marcliandifes  de  fo^'e,fur  lefquelles 
le  poids  des  embalages  fera  déduit. 

Les  Marchandife«  &  Denrées  qui  feront  ven- 
dues,  échangées  ,  &  fortiront  durant  les  foires 
xjui  fe  tiennent  en  la  Ville  de  Rouen  ,  es  tems 
.de  la  Chandeleur  &  de  la  Pentecôte ,  ne  paie- 
ront que  la  moitié  dcfdits  Droits. 

Les  Denrées  &  Marchandifes  qui  foitironc 
«le  la  Ville  de  Lyon  ,  hors  le  tems  des  Foires 
de  ladite  Ville  ,  ne  paieront  que  la  moitié  deC- 
dits  Droits,  en  reprefentant  Taquit  des  anciens 
Droits  engagez  au  Prcvoft  des  Marchands  &: 
Echevins  de  ladite  Ville  de  Lion  ^  certifiez  des 
Commis  de  la  Doiiane  d'icellc  Ville, 

Sur  les  Marchandifes  ôc  Denrées  qui  forti- 
ront pendant  toute  l'année,  pour  aller  &  être 
confommées  en  la  Ville  de  Sedan ,  ne  fera  le- 
vé que  la  moitié  defdits  Droits. 

Ec  fur  celles  qui  feront  tranfpoftées  par  les 
Ecollois  en  leur  Pais ,  ne  fera  levé  queirs  trois 
quarts  derdits  Droits  ,  en  fe  purgeant  par  eus 
par  ferment ,  en  la  manière  acoûtumée. 

A  la  léferve  néanmoins  des  Droits  de  la 
Traite  Domaniale, kfquels  feront  levez  en  en- 
Jtief  fur  toutes  les  Denrées  6cMarchandifes  qui 


k' 


*  exemdo'j.       "''"'"'  '°'"'  J«  Pçivilég* 

Provinces,  celle  ^^  ?f  "  *"  '°«^-«  lefdue, 
ne  Province  où  Ics^D  o," 7o„  „  "^P".""^"  '•""- 
une  autre,  le  fupl^men  «  r  '°""''"  S'»" 
Marchands.       *^       ""  '"  '"»  païé  par  les 

Et  à  l'égard  des  Aonits  de,  „,- 
dits  Dro  t$  ou  i  ca,„?"        "  paieniens  dçf, 

d'iceu.  ,  les  Droits  en  f?  *  *  ''"  ''^'''«gfs 
«.is  des'Bureau,    confnr   "'P''"  """t»-"- 

de  la  Gourdes  Aide™"t?i:T'  '"l  ^'"'^ 
tre  .«54.  &  ,.  A-rilï^^'"  'it  ^j-Scptem. 
peur  chacun  d'iceux  t.  .,  ''*  ^"l 'ôls 
d<»  Aides  de  Ro"en  'dt  '  '}"^" ''^ '^  ^our 
fans  que  lefdits  Comm;I  î'^/?  ^°-  "•""  '«M. 

peine  de  concuaîJn.  ^t"  ^'^'^"'  '^'W" .  â 
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\    ,        SORTIES. 

^PREMIEREMENT.       • 

^        ■'    i      ■-..'  ■    '^j  r     «là  '  ■  » 

Acier  non  ouvré  ,  le  cent  pe^nt  ,  paie- 
ra XX ij  r. 
Agneaux  d'un  an  gras  q|i  maigres  ,  la  j>iecs 
paiera  ij  C» 
X/»  Sortie  défendue  pour  l^ Etranger.:  Arrefi  dtf 
9.  May  1714.                                  .     :    ', 
Aiguilles ,  le  cenrpefant  paiera  comme  mcf- 
ceric ,                                                    iij  1. 
Airain  non  ouvré ,  le  cent  j)efant  paiera  com- 
me cuivre ,                                             iij  1. 
Aïs  de-5apin,lecem  en  nombre  paiera  trois  li- 
vres dix  fols ,  cî                               iij  1.  X  f. 
Z^  SdKie  défendue  pour  VJ^ttanj^eir  i  Arrefi  dié 
i8,  Aoufi  lytji.             '*' 
Alhâcre ,  le  pied  e^  quarré  paiera  quatre  fols  ; 
ci                                                            iv  f, 
Alumetccs ,  le  c«nt  pefant  paiera  douze  de- 
niers  ,  ci                                               xij  d. 
Alun  de  toutes  fortes  ^  nie  cent  pefant  paiera 
vingt  fols ,  ci                                         xx  f. 
Amandes  de  toutes  feules ,  le  cent  pefant  paie- 
ra comme  fruits  fecs  ,  douze  (bis ,  ci     xij  f. 
Amidon  ,  le  cent  pefant  paiera  douze  fols , 
ci                                                          xij  f. 
Anchois ,  le  cent  pefant  paiera  .quatorze  foJs^ 
ci                                                        xiv  f. 
Anguilles ,  le  cent  pefant  paiera  quatorze  fols, 
«i                                                   ziv  f. 


B 

Baiili 
Je 
foli 
Vm 
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SORTIE  S.  f 

Arcançon  ou  Poix  raiHne,  le  cent  pefant  paie- 
ra comme  Poix  blanche  Se  noire,       zvj  f. 

Atdoifes  >  le  millieren  nombre  paiera      xv  T. 

Argent  en  maife  &  lingots  forçant  par  paflè- 
ports ,  le  marc  paiera  trente  fols^  ci  xxx  ù 
La  Sortie  défendue  pour  tout  l'Or&  l'argent: 
Ordonnance  dé  i  6Ê7, 

Argent  &  Or  en  ouvrage  d'Orfévrerîe  Se  Pile- 
grame ,  paiera  à  l'eflimation ,  à  raifon  de  fiT 
pour  cent  de  la  valeur. 

Afnes  &  ACnelTes ,  grandes  &  petites ,  la  pièce 
paiera  xviij  f» 

Avelines,  le  cent  pefant' païera comme  fruit? 
lècs ,  xi)  f. 

Avirons ,  le  cent  en  nombre ,  paiera  viij  f. 
L*  Sortie  défendue  four  l'Etranger  :  Arreft  dti 
\%,Aouji  17  11. 

Aulx,  la  fomme  paiera  v  T* 

Avoine  ,  le  muid  mefurede  Paris  ,  contenant 
doute  feptiers ,  faifant  deux  ton neaux,  paie- 
ra }fçavoir,  pour  l'ancien  Droit  vingt-fîx 
fols ,  &  pour  la  Traite  Domaniale ,  douze* 
livres  ,  ci  xiij  1,  vj  f, 

La  Sortie  défendue  pour  VEtranger  ,  pc^r  VOr^ 
donnami  de  16 87,  &  V Arreft  du  5.  M.a^  lyxjo 

B 

BAgues  d'or  paieront  à  Teftimarion  ,  à  rai- 
fon  de  fix  pour  cent  de  leur  valeur. 
Baiilarge  paiera ,  comme  Ofge  ,  treize  livres 
le  muidj  fçavoir,  pour  l'ancien  Droit,vingc' 
fols ,  Se  pour  la  Traite  Domaniale  douze 
livres,  ci  xiij  I. 

La  Sortie  défendue  pour  l* Etranger^  par  l'Or^ 
donnance  de  uSj  ,&  l*  Arreft  du  j .  M  «y  17 15, 
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Ôaleine  coupée  &  aprô:ée  ^  le  cent  pefant  ^ 
paiera  ,     -i      •  xv  1*. 

Baies  ^  paniers  &  corbeilles, la  douzaine  paie- 
ra ij  r» 

Barils  vuides ,  le  lech  qui  efl  douze  barils,paVe- 

ra  vijj  l\ 

Lu  Sortie  défeniu,  peter  VEtranger  ;  Arnfi  du 

Bis  de  foie  ,  la  livre  paiera  jtij  f. 

Bas  de  bine,  fil  &  coton  faits  au  fufeau  ,  &: 
bas  d'eftames  de  toures  (brtcs ,  le  cent  pe- 
fanc  paiera  comme  mercerie  ,         î      rtj  1. 

Bas  de  chaulles  de  drap  &  de  Tergc  ,  le  cent 
pefant  paiw*ra  comme  draps  de  Jainc  de  tou- 
tes fortes  ,  cent  fols  ,  ci  •       c  f» 

Bateau  neuf,  la  pièce  paiera  cinquante  fol<; , 
ci  If. 

Battin  ou  jonc  d'Efpagnc, le cçnt  pefant  paie- 
ra XXX  f.. 

Baietie  d'airain  &  de  cuivre,  le  cent  pefant 
paiera  xl  f. 

Baudriers  en  broderie  d'or  3c  d'argent,  la  pie\:e 
paiera  xx  f. 

Baudriers  piquez  ,  frangez  ou  g.ilonnez  d'or 
&  d'argent ,  la  pièce  l'un  portant  l'autre 
paiera  douze  fols  ,  ci  .  xij  C 

Baudriers  frangez  ,  galonnez,  piquez  &  dou- 
blez de  foie  ,  la  pièce  paiera  vj  f. 
Baudriers  de  toutes  autres  fortes ,  fans  or,  ar- 
gent ni  foie  ,  paieront  comme  mercerie  ,  le 
cent  pefant  paiera  iij  I. 
Bauge,  le  cent  pelant  paiera  quarante  fols, 
ci                                                         •       xl  f. 
Bayettes  ouRcvefche?  d'Angleterre  ,  Flandres 
&  autres  (cmblibiesécofes,pa'ieront  comme 
draps  petits,        '  *   -.     :  :-  ' -«^     •  •    iij  1, 


SORTIES.  7 

'Ain^  du  "i^,  Juillet  1703.  ^our  l'Efpagne  ,  U 

cent  pefunt  10  f. 
Et  pour  1*1  taise ,  le  cent  pefant  jo  /*.  Arnft  du- 
25,  Oiiobre  1725, 
Bazancs  tannées,   la  douzaine  paiera      v/ f. 
Berceaux  %  la  douzaine  paiera  j  f» 

Beurres  de  toutes  fortes ,  le  cent  pefant  paie- 
ra •        xxvj  C 
Bêches  ,  la  douzaine  paîtra  v  f. 
Bière  ,  Cidre   &    Poiré  ,  le    tonneau   paie- 
ra                                                        xxvj  C 
suivant  VOrdonnance  de   16  %  6.  la  Biite  doit 
pour  la  Subvention  le  Muid ,  Z7  f.  Le  Cidre 
17  f,    Lt  le  Poiré  15  /,  6  rf, 
B!cd  ,  Froment  &  Méteil ,  le  muid  contenant 
deux  tonneaux  mefurc  de    Paris  ,  paiera, 
vingt-deux  livres  j  fçavoir  ,  pour  l'ancieiv 
Droit  tjuarante  (ois ,  &  pour  la  Traire  do- 
maniale vingt  livres,  ci                      xxij  1, 
La  Sortie  défendue  pour  l'EtrangeY^far  l'Otdon^ 
nance  de  i6îj,  d»  CArrcfi  du  5.  May  1715, 
Bœufs  gras ,  petits  ou  maigres ,  la  piccc  paie- 
ra 1  f. 
La  Sortie 


9.  May  1714. 


pour 


%nger  :  Arreji 


Bois  de  Brcfil  &-  tous  autres  bois  à  faire  tein- 

xiij  f. 


XV 


tures  ,  le  cent  pcfant  paiera     ' 
Bois  d'Ebéne,  le  cent  pefanr  paiera 
Bois  de  miroirs  faits  de  bois  blanc  ,  k*  cent  pe- 

xiij  r. 


fant  paiera 

Bois  dechcnc,  chacune  pièce  de  vingt  cint]  à 
trente  pieds  de  longueur,  &  lix  pouces  ca 


quarte  ,  paiera 


vil 


r. 


La  Sortie  défendue  de  toutes  fortes  de  Bois  ponr 

l'Etranger  :  Arreft  du  1%.  Aouft   17  1 1. 
St  h  Hgii  de  No>yer  ;  Arreji  du  n,  Aoufl  17 10, 
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8  SORTIES. 

Bois  à  faire  foinniiers,  la  pièce  de  vingt-cî«q 
à  trente  pieds  de  longueur,  paiera    rxvj  (. 
Bois  à  bâtir,  la  longue  pièce  paiera  à  J'ct]uipO- 

lent  du  fonnmitr. 
Bois  merrain  à  faire  poinçons,  le  millier  en 
nombre,  de  long  bois  &  cinq  cens  d'cnfon- 
çûre  ,  paiera  huit  livres  ,  ci  viij  1, 

Bois  à  bâtir  ,  le  char  paiera  xxij  f* 

Bois  Iciez  ,  tant  en  barreaux  que  planches ,  le 
'     cent  en  nombre  ,  paiera  iij  U 

Bois  à  barils ,  le  millier  en  nombre  ,  de  long 
bois  &  cinq  cens  d'enfonçûre  ,  paiera     iij  J, 
Bois  à  douvain  &  pipes ,  le  millier  en  nombre, 
de  long  bois  &  cinq  cens  d'cnfonçûre ,  paie- 
ra cent  (ois ,  ci  c  W 
Bois  de  buis ,  le  cent  pefant  paiera  x  f. 
Bois  à  brûler ,  chargé  un  chariot ,  paiera  iv  f. 
Bois  à  brûler ,  charge  une  charcttc  ,  paiera  ij  f. 
Bois  à  brûler,  le  millier  de  fagots  paiera  xxx  f. 
Bois  à  faire  foureaux  d'cpces  &  éiuits,  le  pa- 
quet contenant  cinquante  ou ioixantc  fcUil- 
lets ,  paiera  '  v.  f, 
Boëtes  ferrées,  bcugetes  ou  malles ,  le  cent  pe- 
sant paiera  vingt- iix  fols ,  ci            xxv).f, 
Boe'res  de  (apin  de  Foncine  &  autres  lieux  ,  le 
char  paiera  quarante  fols,  ci                   xl  ^, 
Boèces  de  fapin  peinics ,  &  cabinets  d'Allema- 
gne ,  Flandres  l'z  autres  lieux  ,  de  peu  de 
valeur ,  paiera  comme  mercerie  ,          iij  1. 
Boètes  non  peintes,  le  cent  pefant  paiera  xxx  f, 
Bombafîns  de  toutes  fortes  ,  le  cent  pcfarsc 
paiera  comme   mercerie,                     iij  1. 
Le  centre f(i?2t^^o  f,  pour  l'Etran^er^par  Amfl 

du  1 ,  A'vrtl  ï  7  G  i. 
Ef  pour  MarfeiUe  ,  Bayonne  ,  ^  Dunkercfue  , 
aujft  le  mu  pefant  f  40  /",  Arrefi  du  3.  Od^' 
bre  1701. 
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Bonnets  de  laine  de  toutes  fortes  ,  le  cenc 
pefant  paiera  comme  mercerie ,  iij  1. 

bottes  neuves  ,  la  douzaine  paiera      iij  1.  x  f* 
Boucs  &  Chèvres ,  la  piec«  paiera  v  f, 

m  Sortit  défendue  fonr  l'Etranger:  Arnft  d$ê^ 
9 .  May  17*4. 
Boucaflîns  &  Fiitaines  d'Allcraagftc  fervans  i 
doubler  ,  paiera  iij  !• 

Bougrans  vieux  &  neufr,  le  G«nt  pefant  païc-^ 
la  quatre  livres  }fçavoir,pouT  l'ancien  Proie 
trente  fols ,  &  cinquante  fols  pour  la  Traite- 
domaniale  ,  ci  iv  1.^ 

Boules  de  mail ,  le  cent  pefant  païer»:         1  f». 
Boules  de  terre  ,  le  cent  pefan-i  paiera         xl  f,- 
Bourfes  en  broderie,&  garnies  d-^or  &  d'argent- 
fin  ,  la  livre  paiera  xxx  C- 

Bourfes  en  broderie  de  foïe  ou  garnies  de  foïe^ 
la  livre  paiera  xviij  f.- 

foHT  l'Etranger;  Arreft  dtt},  juillet  169  %,  It^ 

livre ,  If  /". 
î«  en  Soye ,  la  livrets  /*,  même  Arreff\ 
Bourfes  de  toutes  autres  fortes,  frns  or ,  urgenr' 
&  fcvïe  y  le  cent  pefant  paiera  comme  mer- 
cerie ,  i  iij  I*- 
Bourre  &  Capiton  de  (oïe ,  lé  cent  pefant  pale>< 
ra  cf.* 
Bourre  chîquette  de  toutes  fortes ,  le  cent  pe- 
fant  paiera                                          xviij  f. 
Bourre  rouge  &  bourre  à  faire  Hrs,  le  cent  pe- 
fant paiera  cinquante  fols  ,  ci  If» 
Boiueilles  de  verre  ,  la  douzaine  paiera      ij  f. 
Bouteilles  de  terre  ,  la  douzaine  paiera      j  f. 
Boutons  de  laine  &  fil,  verre  ,  rocailles  &  crin< 
de  cheval ,  le  cent  pefant  païeta  comme 
mercerie,      ^                                        iij  1.- 
Boucons  à'oi^i.  d'argçnt  fin  ^  compris  les  boi$ 
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&  cartons,  Ja  Jivrc  paiera 


XT 
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Four  i  Etranger  :  Arrefi  du  5.  luillet  1691,  U 

livre  10  /, 
•Et  d'Or  &  d'Argent  faux,  même  Arrefi ,  Itè 

livre  j  /.  "* 

Boutons  d'or  &  d'argent  faux  ,  &  boutons  de 
foie  ,  compris  les  bois  5c  cartons  ,  la  livre 
paiera  douze  fols,  ci  xij  C 

Brai ,  comme  Goudran ,  le  left  cjui  eft  de  dou- 
ze barils,  paiera  trente-deux  fols  ^  ci  xxxi)  f. 
Brebis  paieront  comme  Moutons ,  (Quatre  fols 
Ja  pièce,  ci  iv  C 

Ja  Sortie  défendue  four  ^Etranger  :  Arreft  dtê 
9.  M^y  1714. 
Briques  ,  le  millier  en  nombre  eftimc  à  dix 
livres ,  paiera  v  f» 

Brochets ,  le  cent  en  nombre  paiera     xxxv  f. 
Brodes  ou  vergettes  à  ncroïer  ,  le  cent  pefanc 
paiera  comme  mercerie,  iij  I. 

Bruïeres  à  faire  vergettes ,  le  cent  pefant  paie- 
ra .  'î  •      •...■.  \^  .         >-'  \-  ■<        xlvj  C 
Baffcs  aprêtez  ,  la  pièce  l'un  portant  l'autre  , 
payera  ^  ^i;-     i    -     -     •       xxivf, 
Buifvrtin  ,  la  pièce  payera  xij  f. 
Burail  lis   &  croifé  ,  ouMoncaiards  de  tou- 
tes  fortes  ,    le    cent   pefant  payera  com- 
me Camelota  eau,    fept  livres ,  ci     vij  1, 
Tour  l'Etranger  ,  le  cent  pefant  3  l,to  /.  Arreft 

du  t.  Avril   1701. 
Ef  pour  MarfeiHo  ,  Bayonne ,  (^  Dunker(jut , 
an/fi  le  cent  pefant  ,   »  /,  lo  f,  Arreft   du  i» 
Oiiohre  1701,  •  '  -M.  • 

Burail  d'ctoupes ,  le  cent  pefant  payera  com- 
me mercerie  ,  iij  U 
Bure  ou  Beugle  çrife  ou  blanche, &  burettes, 
ie  cent  pefant  payera  comme   Serges  de 


SÛR  TIÉ  S..  u 

laine  ,  iv  J, 

I^ur  l'Etranger  ,  le  cent  pefant ,  i.  l,  Arrefl  dté 

1.  Avril  1701. 
£/  pour  Marfeille ,  Bayonne  ,  ^  Dunherque  , 

/tft(//î  /«  re»r  ^*/«»<  ,  1  /.  Arreft  dn  3.  oâobrt. 

1701. 


CAbinets  d'Ebéne  enrichis  d'or  &  argent  ; 
cuivre  doré  ,  peintures  &  broderies^tant 
grands  que  petits  ,  la  pièce  payera  à  raifoii 
de  fix  pour  cent  de  leur  valeur  ,  fuivanr 
reftimation  qui  en  fera  faite. 
Cabinets  d'autre  bois  de  peu  de  valeur ,  payera 
comme  mercerie  ,  le  cent  pefant ,  iij  1, 
Caboches  ou  vieux  clous  de  fei ,  le  cent  pefanr 
payera  v  f, 

Gadis ,  le  cent   pefant  payera  comme  Ser- 
ges ,  ;*.    iv  J. 
Tour  l'Etranger  ;  ^rreftdux.  Avril  17 01,  /#■ 

ctnt  pefant ,  x,l,       .. 
Et  pour  Marfeille ,  Bayenne  ^  Dunkerqt4e.  Idem, 
Arrefi  du  5.  OSlobre  1701, 
Cailles  grailes  ou  maigres ,  la  douzaine  paye- 
ra i)  f. 
Camelots  à  eau  &  fans  eau  ,  Samis  ou  Sami-» 
lis ,  Oftades ,  Camelots  ondcz  &  fans  on- 
des ,  Baracans  ,  &  autres  femblables  drap» 
&  étofes  de  même  qualité,  de  laine  &  poil , 
le  cent  pefant  payera  fept  livres,  ci      vij  1, 
.  Tour  rEtranger:  Arreft  du  2,  Avril  i  y  o  i,  U 
cent  pefant  ^  }  /,  10  /*•  / 
Jdcm  po'ir  Sîarfeille  ,  Bayonnc  ^  Dnnkerque  : 
Arrejl  du  3.  Oéhbre  ijot. 
Camelots ik  Baracans  d'Amiens,  &:  autres  cto- 
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fcs  faites  de  laine  feulement  &  fans  poil  ; 

le  cent  pefanc  paiera  ii}^!. 

four  l'Etranger  :  ArrefteUêi^  Avril  1701.  le 

cent  f  g  fan  t  50  /", 
Idem  pour  Ai arfeille ,  B^yormt  (^  Dunkerque  r 
Arrefi  du  3.  O    o^re  1701» 

Canetilles  d'or  &  argent  ,  la  livre  paiera  trois 
livres  quatre  fols  ,  ci  iij  1.  iv  f, 

Canetilles  a(?is  fur  draps  8c  étoffes  de  foie  ^  la 
livre  paiera  quarante  fit  fols  ,  ci         xlvj  (^ 

Cannevas  paiera  comme  toile  de  chanvre,  le 
cent  pefant  trois  livres  dix  fols  i  favoir,pour 
l'ancien  Droit  treiite  fols ,  &  quaran>te  fols 
pour  la  Traite  domaniale ,  ci  iij  !•  x  f, 

Cantarides ,  le  cem  pefant  paiera  trois  livres , 
ci  iij  1, 

Capiton  à  faire  lacets ,  le  cent  pefant  paier&i 
comme  bourre  de  foie,  c  f. 

Câpres  de  toui€s  fortes ,  lé  cent  pefant  paiera 
comme  fruits  fecs ,  douze  fols ,  ci  xij  f. 

Carda/les  à  Riire  capiton  ,  le  cent  pe(ant  paie- 
ra coftime  bourre  de  foie  ,  c  f. 

Cardes  neuves  &  vieilles  ,  le  cent  pefant  paie- 
ra XXX   f, 

Caracîleres  à  imprimer ,  le  cent  pefant  paiera 
comme  mercerie  ,  trois  livres ,  ci         iij  1, 

Carreaux  de  mealage  de  Brie ,  le  cent  en  nom. 
è>re  paiera  xl  f. 

Carreaux  de  meulage  de  France  ,  le  cent  en 
nombre  paiera  xx»f. 

Carreaux  de  tuile  à  paver ,  le  millier  en  nom- 
hre  paiera  viij  f, 

Cartelets  ,  caffarts  de  Village  ,  gros  grains  , 

:  mezelaines  ,cardoufiles  ,  picattes  ,  plumec- 

rcs,  8c  autres  feniblables  étoffes  fans  (bie^ 

le  cent  pefant  paiera  ronwnc  mercerie  , 

irois  hyrtSj  ci  ,  jij  1, 


SORTIES..  îç. 

Carifecs  &:crcfeaux  blancs  ou  teints  ,  gros  ott 
fins  y  de  toutes  fortes  &  façons  ,  le  cent  pc- 
Tant  paiera  ccnvme  draps  de  laine,  cent  fols, 
ci  cf.. 

Carpes ,  le  cent  en  nombre  paiera  vingt  -  (ix. 
fols ,  ci  ^  JxvyC, 

Carpeaux  aluins  ,  le  cent  en  nombre  paie- 
ra viij  C 

Carpettes  oa  tabis  à  embaler ,  le  cent  pefanc 
paiera  xliv  {, 

Cartes  à  joiier  ,  le  centpcfant  paiera         xx  f,. 
Exemtes  de  Droits  de  Sortie   ponr  VEtrunger  : 

Arrefi  du  i.  Avril  1701. 
Uempûur  Marfeille  y  Bayontie  (^  Dunkerque  i 
Arrefl  du  j.  Oii/)bre  17  o  t, 

Ca^lalognes ,  couvertures  ôc  mantes  de  laine  ^. 
le  cent  pefant  paiera  comme  mercerie,  iij  U 

Ceintures  ,  fangles  &  porce-épées  en  broderie 
d'or  &  d'argent  fin ,  la  livre  paiera  x  C 

Ceintures ,  fanglcs  &  porte-^pcesvcn  broderie- 
ou  garnies  de   foie  ,  la  douzaine   paie- 
ra zviij  C 

Ceintures  8c  rubans  de  Hlofelle  &  de  capiton  ,. 
le  cent  pefant  paiera  viij  1.  viij  f. 

Ceintures  de  fil  &  laine  ,  le  cent  pefant  paie- 
ra comme  mercerie  ,  trois  livres ,  ci     iij  1., 

Cen:^  '(    le  lethqui  cd  de  douze  barils  ,  paie- 

xtxvj  f, 

Cen     's  menu  ifes>  ou  dragues  de  plomb  ,. 
le  ce:  t  pv  fant  paiera  fept  (ois  ,  ci  vij  f. 

Cercles  le  millier  en  nombre  paiera  xxx  {, 

la  sortie  défendue  pour  l'Btyttngtr  ;  Arrefts  des 
18.  Aouji  y  &  l).  Décembre  1711. 

Ciiair  de  mouton  tue  &  habillé ,  la  pièce  paie- 
ca  iv  r, 

Chm  de  bceufs  ou  de  vaches  cuez  &  habillez:^ 


r^, 
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la  pièce  paiera  trente-cinq  fols^  ci     xxxv  C 
Chanriois  aprêtez  &  pallez  en  blanc  ou  jaune  , 
la  douzaine  pr»ieratrentc-(îxfols,ci  xxxvj  f. 
Chandelle  de  fuif ,  le  cent  pefant  paiera  xxvj  f. 
Chandeliers ,  clienets  &  landiers  de  cuivre  ou 
d'airain  ,  le  cent  pefant  paiera  comme  bat- 
terie d'airain  &  cuivre  ,  xl  f. 
Ghantepleure.  &  patenofttes  de  bois ,  le  cent 
pefant  paiera  quarante  fols  ,    &  avec  mer- 
cerie ,  comme  mercerie ,  ci                  xl  f. 
Chanvre  preft  à  filer ,  le  cent  pefant  paiera  1  f. 
Chanvre  crud  en  maiïè  ,  le  cent  pefant  paie- 
r;                                                            XXX  f, 
Za  o       1^  défendue  four  VEtfangtr  \  Ordonnan>m 
cède  .    fi7'.  ç^  Arre^  du  i^,  luiniyxz. 
Chapeaux  deCaftor,  la  douzaine  paiera   xij  I, 
leur  l'Etranger  ;  Arreft  du  i.  Avril  r;  oz.  E/ 
^our  MarfetUe ,  Bayonne  ^  Dunkerque  :  Ar» 
tijl  du  j.  OBobre  i  y  o  i.  l»  douz.nine,6  /, 
Chapeaux  demiCallor  &  Caftorde  Mofcovie, 
la  douzaine  paiera  vjl. 
Dewy  Ca[lor  :  mêmes  Arrêts  ,  la  douzaine ^^  /. 
Chapeau\  de  Vigogne  ,  la  douzaine  paiera 
trois  livres  ,  ci                                       iij  1, 
Vigogne  :  mêmes  Arrefls ,  la  doti^aine  ,    of. 
Chapeaux  demi  Vigogne, la  douzaine  paiera 
quarante  fols ,  ci                                   xl  f. 
T>trr»yVtgo^ne  '.mêmes  Arrefts^  ladotizaine^lf  f. 
Chapeaux  de  poil  de  toutes  ferres ,   la  dou- 
zaine paiera                                           xx  f, 
Tf  Potl'.mêmfs  érrefls  ,  la  douzaine  ^lo  f. 
Chapeaux  de  feutre  garnis  &  non  garnis  ,  fie 
de  toutes  autres  fortes  fans  poil  ,   le  cent 
pefant  paiera  comme  mercerie,  trois  livres, 

ci      ^  ,  '*)^' 

Vt  FiûtHih  C(,nt pefant j^o  f,mèm*s  Arréis, 
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Chapeaux  de  paille ,  la  douzaine  paiera     iij  i. 
Charbon  de  pierre ,  la  banne  paiera  iv  f. 

Charbon  de  terre,  le  cent  de  barils  paiera  viijl. 
Charbon  de  terre  en  hoUille ,  la  charctée  char- 
gée de  cinq  poinçons    deax  tiers ,  paie- 
ra xxiiC 
Charbon  de  bois  ,  la  banne  «raiera          xxvj  f, 
L«  6ortte  dé  fendue  à  l'Etranger  ;  JÎrreft  du  8„ 
Hars  1715. 
Charbon  dans  le  fac  ou  banne  >  le  char  paie- 
ra XX  r» 

Charbon,  la  charetce  paiera  xvii)  f. 

Chardons  à  Drapiers  L  Boanetiers  ,  la  balle 
pcfant  cent  cinquante  livres  ,  paiera         1  i, 
l^ar  Arreft  du  11.  Décembre  171  j.  /^  bdle  pefant 
ifO,  /.  4  /.  pour  l'Etranger, 
Châtaignes ,  le  cent  pefant  paiera  ij  C 

Chaudrons  de  cuivre  ou  d'airain,  le  cent  pe- 
fant paiera  comme  batterie  d'airain  &  cui- 
vre^ xl  f. 
Chaudières  Se  pots  de  fer ,  le  vent  pefant  paie- 
ra           ..  <.  tji                                         viij  f. 

Chauffons  de  laine  ,,  le  cent  pefant  piera  com- 
me mercerie ,  iij  I. 
Chaux  ,  le  tonneau  paiera                        viij  f. 
Chemifes  de  toile  de  lin.  Vote:(^  Toile  de  lin. 
Chemifes  de  toile  de  chanvre.  Vo'tZ.  Toile  de 

chanvre. 
Chemifes  de  toile  d'ctoupes.  Voie:^To'ûc  d*é- 

toupes. 
Chevaux  ,  Mulets  &  Mules ,  tant  à  felle  qu'à 

porter  charge  ,  de  toutes  fortes  ,  la  pièce 

paiera  .1  v|  1, 

Chevaux  petits,  Jumens,  Mules  &  Mulets,, 

pour  Cervir  à  Libourer  ,  li  pi?ce  paiera    xl  f. 
Chevreaux  d'un  an,  la  pièce  paiera  ij  T. 


J.f 
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Chevreaux  &  Moutons  aprêiez  en  façon  do 
chamois ,  la  douzaine  paiera-  zvj  f» 

Cidre.  Voiea^  à  U  itttn  S^ 

€ire  blanche ,  le  cent  pefant  paiera;  Iv  I» 

Cire  jaune ,,  le  cent  pefanc  paiera  vj.l. 

^ar  Arreji  du  5*  Février  ié8'8.  les  Ches  jaunes 

éi^ortées  desPtiiii  Etrangers  pour  être  blan» 

,  thtesen  France,  font  exemtes  des  Droits  de 
Sortie  ,  même  les  Droits  d* Entrée  refiitue^  mh^ 
Havre, . 

Citrons  ,  le  cent  en  nombre  paiera  irC 

Gifeaux  &  canivets,  le  cent  pefant  paiera  corn* 
me  mercerie  ,  trois  livres  , ci     "  iij.l,i. 

Cloches  ^  le  cent  pefant  paiera  1  f. 

Clous  à  cordonnier  &  relier ,, paiera  commue 
mercerie  ,  iij  1, 

Clous  ,  clouteries  ,  bandages  ■&  autres  manu*» 
fadures  de  fer,  le  cent  pefant  paiera  viij  r,> 

Cochons  de  lait ,  la  pièce  paiera  i)  f. 

Cofre^  &  bahuts'vuides ,  &  cofres  de  Ciprcs , 
le  cent  pefant  paiera  vingt  fols  ,  &  avec 
mercerie,  paiera  comme  mercerie,      xx  f. 

Copeaux  de  buis  affaire  peignes',  le  cent  pe* 
fanr  paiera  x.xvj  f, 

Oolle  de  poilTon  ,  le  cent  pefant  paiera      xx  G 

Collets  de  buffe,.  la  pièce  paiera  feize  fols , 
ci  xvj  f^ 

Colliers  de  chevaux ,  la  pièce  paiera  deux  fols. 
ci  i)  U 

Confitures  de  toutes  fortes  ,  le  cent  pefant 
paiera  *         -  c  f ^^ 

Confcdion  d'Alktrme ,  la-Hvrc  paiera     viij  f. 

Cordages  de  toutes  fortes ,  le  cent  pefant  paie- 
ra jIU 

Cordes  de  boïau  ,  le  cent  pefant  paiera  cammc 
I» er CCI ie,. trois  livrts,ici       .    ,      .      iij  1 
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Cordillats  d'Efpagne  ,  Languedoc  ,  3c  autres 
lieux  ,  le  cent  pefanc  paiera  comme  fer- 
ges  ,  ♦*    ^         ivl,. 

Four  l' Etranger  :  Arrefl  dtt  i.  Avril  ij  o  %,le 
cent  pefant  pot^r  l'Etranger  i,  /,  Et  pour  Mar^ 
feille  ,  Bayonn6^(^   Dimkerqtie  ^  i,hArrefi 
du  },,Oéi.obre  ly  ©  i. 
Cordons  ou  queue  de^  MzcttttchcVinc  fubli- 
me,  de  lamoienne  grandeur  ordinaire,  8c 
les  autres  à  réquipolcnt,la  pièce  paiera  trei- 
ze fols  ,  ci  xiij  f. 
Cordons  d'or  ou  d'argent ,  ou  mêlez  avec  foie, 
la  livre  paiera  quarante  fols  ,  ci  xl  f. 
Cordons  d'ox,  d'argent  fiaux  &  de  foie  ,  la  li- 
vre paiera                                            xvj  f» 
Arreft  du  j.  /iêilUti69Z».U'livre  /  /*, 
Cordons  de  toutes  autres  fortes ,  fans  or ,  ar- 
gent &  foie ,  le  cent  pefanç^aiera  comme* 
mercerie ,  trois  livres ,  ci                    wj  1» 
CordoUans  de  toutes  fortes  ,  la  douzaine  paie- 
ra comme  Marroquins  6c  CordoUans,  xxv  C 
Cornes  de  cerf,  le  cent  pefant  paiera         x  f. 
Cornes  de  moutons  ,   le  cent  pefant  paie* 
ra  lij  i. 
Cornes  de  bœufs  ou  vaches,  le  millier  en  nom* 
brc  paiera                                              xiv  f. 
Cornes  de  lanternes ,  le  cent  pefant  paiera* 
comme  mercerie  ,  trois  livres  ,  ci  iij  1. 
Côres  de  baleine  ^  le  cent  pefant  paiera  com-i 
me  baleine  coupée ,  quinze  fols ,  ci        xv  f. 
Coton  en  graine  ,  le  cent  pefant  paiera       1  f. 
Coton  en  laine  ,  le  cent  pefant  paiera      iv  1, 
Coton  iiié  ,    le  cent  pefant  paiera  fix  livres , 
I   ci  vj  U 
Couvertures  de  poil  ou  de  ploc ,  le  cent  pefant 
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ïS  ~    SORTIES. 

Couvertures ,  courtepointes ,  loudiers  Se  rapî;r 
de  Roiicn  ,  le  cent  pefant  paiera  comme 
mercerie,  trois  livres,  ci         ,  iij  1, 

Couteaux  ,  pargois,  rocailles ,  boutons  de  ver- 
re &  de  corne ,  le  cent  pefanc  paiera  comme 
mercerie,.  iij  I, 

Goutils  &  femblables  étoffes  ,  le  cent  pefant 
paiera  comme  mercct'.c  ,  iij  !• 

Crm  de  cheval ,  le  cent  pefant  paiera       xxx  f, 

Crcfpes  de  Reims ,  la  pièce  paiera  huit  fols , 
ci  viij  l, 

Giefpes  &  autres  ouvrages  oïl  il  entre  or&  ar- 
gent, la  livre  paiera  x\  C 

Criital,  le  cent  pelant  paiera  comme  merce- 
rie  iij  L 

Guirs  fecs-â  poil  des  liides  ou  Pérou ,  la  pièce 
paiera  xij  C, 

Cuirs  à  poil  de  Barbarie ,  Cap  -  Vert ,  Mofco- 
vic  ,  Irlande ,  dc  autres  Pàïs  Etrangers  ,  h 
pièce  paiera  -  x  f. 

Cuirs  de  Vache  de  RoudI  ,  la  pièce  paie- 
ra  xijf. 

Cuirs  de  bœufs  tannez  de  tomes  fortes ,  la  dou» 
zaine  paiera  vj  1, 

Cuirs  de  vaches  tannez ,  la  douzaine  paie- 
ra iij  1.  vj  f. 

Cuirs  de  cheval  tannez  ,  la  douzaine  paie- 
ra iij  1.  X  f. 

Cuirs  de  vaches  en  grain  pour  faire  empeignes, 
la  pièce  paiera  huit  fols ,  ci  viij  f. 

Cuirs  de  bœufs  ou  vaches  du  païs  avec  le  poil 
de  toutes  fortes  ,  la  douzaine  paiera      iij  L 
Tarif  de  \  6  67.  la  douzaine^  6  t. 

Cuirs  de  cheval  avec  le  poil ,  ia  douzaine  paie- 
ra xlC 

Cuirs  dorez  de  toutes  fortes  »  le  cent  paie-- 
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S  O  RTI  E  S,  It 

ra  .  V  j  1. 

Cuivre  tîrc  en  or ,  la  livre  paiera  comme  or  & 

argent  faux ,  trait  &  filé  ,  vj  f. 

Cuivre  &  airain  de  toutes  fortes  non  ouvre  , 

le  cent  pefant  paiera  trois  livres ,  ci        iij  1, 
Cuves  de  bois ,  la  pièce  contenant  dix  muids 

paiera  iij  U 

lu  Sortie  défendue  pour  VEtr  an gtr  :  Arrefi  dt^- 
if.  Décembre  1711, 
I  Et  les  autres  plus  ou  moins  grandes  à  propor.« 

tion. 

"  ■■■     D   -  ■'. 

DAgues  &  couteaux  de  toutes  fortes ,  le 
cent  pefant  paiera  comme  mercerie,  iij  I. 
Damas  cafart,  le  cent  pefant  paiera  treize  li» 
vres  ,  ci  xiij  1, 

Dcaux  ,  dez  ,  décrotoirs  ,    demi  -  ceints  dc 
plomb  ou  étain ,  le  cent  pefant  paiera  com- 
me mercerie ,  iij  1, 
Dentelles  &  paâTemens  d*or  &  d'argent  fin  ,  la 
livre  paiera                                     '         xlf. 
Dentelles  d'or  &  d*argent  fin  mêlées  de  foie  , 
la  livre  paiera  ttente  (ois ,  ci                xxx  f. 
Veut  l'Etranger  :  Arrefi  du  i,lmîlet  1691,  U 
Uvre^  If  C, 
I Dentelles  de  foie  d'or  ^  d'argent  faux  de  tou- 
tes fortes ,  la  livre  paiera                      xv  f. 
Four  l*Etranger  :  Arreft  du  j.  luillet  16^1.  U 

livrets  f* 

{Dentelles  fines  de  fil,  le  cent  pefant  paie- 
ra     •  xl  1. 

iDw'ntelIes  groflîeres  de  France  ,  Liège ,  Lor- 
raine &  du  Comté  ,  le  cent  pefant  paie- 
ra xl. 


iÊÊta 
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id  SORTIES. 

Dents  d'Elephans  ,  le  cent  pefant  paiera  com: 
me  Ivoire  ,  iijl,  xijf, 

Bencs  de  Vache  marine,  le  cent  pefant  paie. 
ra  viijf; 

Dominoterie ,  autrement  papier  peint  chargé 
de  toile  ,  le  cent  pcfam  paiera  xxxij  f; 

Et  avec  mercerie  comme  mercerie. 

Dragées  de  toutes  ibrtes,  le  cent  pefant  paie- 
ra iv  1, 

Draps,  toiles  ,  étofFcs  d'or  &  d'argent,  fatinj. 
brochez  &  non  brochez,  velours,  fat  in  s  5c 
damas  à  Heurs  d'or ,  &  autres  draps  au(. 
quels  il  y  a  or  ou  argent  ,  tant  riches , 
moïensquepetitS)là  livre  paiera  quarante 
fols,  ci  xl  f, 

Draps ,  toiles  &  étoffes  de  foie  d'or  &  d'argent 
faux  ,  de  toutes  fortes  de  coulcuts  «  velours , 
fatins  ,  damas  ,  pannes  ,  taffetas  ,  ferges , 
tapis  ,  &  tous  autres  draps  de  foie  ,  la  livrs 
paiera  quatorze  fols.,  ci  xiv  C 

Les  étoffes  de  foie  ae  Tours  ,  U  livre  7  f^fiut 
VEtrantrcr  •  jtrrefidu  y,  luilh  / 1 6  9 1 . 

Draps  &  étoffes  de  £1,  poil  ou  laine  ,  mêlez  de 
foie  au  quart  moitié  ,  ou  de  quelque  façon 
que  ce  foit ,  comme  f^rrandinc  &  autres ,  la 
livre  paiera  iv  f. 

Draps  de  laine  de  toutes  façons,  pais  & 
couleurs  ,  excepté  les  petits  draps  pour 
doublure  ,  le  cent  pefaïu.  paiera  cent  fols  , 
ci  •,     cf. 

Tour  l'Etranger  :  jérrefi^du  1,  Avril  1701.  U 
cent  pefant,  /o  /,- 

Et  idem  pour  Marfeille  ,  Bayonne  c^  DunUtT" 
que  :   Arrefl  du  3,  Oéiobre  1701, 
Draps  petits  pour  doublure  d'Aumalle  ,  Beau- 
vais ,  Valois , .  Abbcvilic ,  Amiens ,  Blan^i  ^ 


SORTIES.  ir 

Mantes ,  le  Puy ,  Poitou  $  Feiltine ,  fr izons , 
droguet  de  laine  ,  frizons  ,  frizcs  d'Angle- 
terre, &  «autres  Temblables -petits  draps,  l€ 
cent  pefant  paiera  iij  ]. 

lOHf  l'Etranger  :  Arriji  du  i.  Avril  1701,  le 

cent  pefant  jof, 
£;  idem  pour  MarfeilU ,  Bayonne  ^  Ùunkir^ 

que  :  Arrif  du-^,  OStobre  i  7  0-1, 
)iaps  de  lits  neufs  de  toile  de  lin ,  de  chanvre 
ou  étoupe ,  paieront  le  cent  pefant  comme 
toiles  ,  fuivant  leur  diférente  qualité, 
)ioguec  de  fil  &  laine,  le  cent  pefant  paie- 
ra iij^I. 
four  i^EUrânger'.  Arrif  du  1.  Avril  1 7  o  !•'/« 

cent  pefant ^^of. 
id^  poHf  Marfeille^  Bayonne  C^  Dunkerque  % 
Arreft  du^,  OHobre  1701, 
iDroguet  de  fil  &  laine  mêlé  de  foie ,  le  cent 
pefant  paiera  fix  livres  ,  ci  vj  1. 

les  ùraperiet  ^  Eroffts  delnine  de  toutes  fortes 
font  exemptes  des  Droits  de  Sortie  pour  les  ViU 
les  é^  Païs  de  Mets  ,  Tout  (^  Verdun ,  pf- 
fant  pur  les  Bureaux  de  Chdlons  &  Sainte 
Menehould  ;  Arreft  du  ij,  lanvier  171^, 
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Au-de-Vic  ,  labarique  paiera  trois  livres  ; 
•  •  •  •  1 


Cl 


\?ar  t'Ordonnance  de  J6S0,  Droit  de  Subven- 
tionpar  doublement^  j  l,io  T.  ^e  mutd. 

Et  l'Eau- de-Vie  fortant  par  Anjou ,  Tholiars  & 
le  Maine ,  &  Châtellenie  de  Chantoce&ux , 
labarique  paiera  xij  1. 

n  de  Nard  &  Naphe,&  cffence  odoriférante. 

Ile  cent  pefant  paiera  iij  1. 
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11  SORTIES. 

Eau  de  ilcur  d'Orange,  le  cent  pefancpaic.l 

ra  ^        iij  1,| 

Hcorce  de  citron,  le  cent  pefant  paiera  coni. 

nie  confitures ,  c  fj 

Tcorce  de  chêne  non  hachée ,  le  chariot  paie. 

ra  *  XX  [A 

Et^lacharetée  x  f.l 

La  Sortie  défendue  four  l'Etranger  :  Arrefi  d\\ 

Tj,  tuin  1710. 

Bchaufecres  de  fer  ,  le  cent    pefant  paieJ 

ra  X  f,l 

Echalats ,  le  char  paiera  xviij  A 

Echalats,  la  charetée  paiera  •  xj  fj 

.,  La  sortie  défendue  pour  l'Etranger  :  Arreft  dnl 

18.  Aouft  1711. 
Eguillettes  de  foie  ferrées,  la  livre  paiera  comJ 

me  rubans  de  (oie  ,  or  &  argent  faux  xij  fJ 
Email ,  le  cent  pefant  paiera  cent  fols ,  ci  c  f| 
Epieux,  la  douzaine  paiera  xvj 

Epinettes  ,  paiera  comme  mercerie,tro'    lij 


vres  ,  Cl 


Eponges,  Ifi  cent  pefant  paiera  vingt  lois 
ci  •    ,\  XX 

Etain  de  toutes  forces  ouvré  &  non  ouvré  ,  1 
cent  pefant  paiera  quatre  livres ,  ci        iv 
Etamets  de  Lombardie  &  d'ailleurs  ,  le  ceni 
pefant  p«i^ra  comme  ferges  iv 

Tour  l'Etranger  :  Arrejt  du  t,  Awril  1701, 

tent  pefant^  1.  /, 
Et  idem  pour  Marfeilîe^  Bayonne  ^  Dunh 
que  :  Arreft  du  3 .  OHohre  1701. 
Etamines  de  Reims  &  Ras  de  Châlons  &  d'ai 
leurs  ,  le  cent  pefant  paiera  vj 

Tour  l'Etranger  :  Arreft  du  a.  Avril  1702. 

cent  pefant,^,  l,       .  _;.        .:.  .  '       . 
Et  idem  pour  Marfeille  \  Bayonne  &  DunkeY^ 


SO  RTl  ES.  ti 

Arreji  du  u  Oùiobre  17  oi. 

Etamines  d'Auver;Tnc,  le  cent  pefant  paie- 
ra quatre  livras,  ci  iv  1. 
?ot4r  l'btritnger:  Arreft  du  1,  Avril  1701,  U 

cent  pefant ^  ^l. 
Idem  pour  Marfà'le  ,  Bttyonne  ^  Dankerque  z 
Arreft  du  5.  Oâobre  1701.. 

fcoupes  blanches  ,  le  cent  pefant  paie- 
ra  xviij  C 

£toupes  en  bourre  .,  le  cent  pefant  paie- 
ra viij  C 

EtralTes  ou  cardaffes  ,  le  cent  pefant  paiera 
comme  bourre  de  foie,  c  f. 

Etuis  de  chapeaux  faits  de  bois  ,  la  pièce  paie- 
ra j  f. 

Eventails  enrichis  de  bâtons  d'ivoire  8c  d'c- 
caille  de  tortue,  d'étofes  de  Coic  peinturées  , 
peaux  de  fenteurs ,  valant  au-deifus  de  dix 
livres  ,  la  douzaine  paiera  xxx  f 

Eventails  communs  de  toutes  autres  for- 
tes ,  le  cent  pefant  paiera  comme  mer« 
cerie  j  iij  1« 
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FAnons  de  baleine  ,   le  cent  pefant   paie- 
ra XV  f. 
Farine,  le  baril  pefant  jufqu'à  deux    cens 
livres  paiera                                        xxx  f. 
la  Sortie  défendue  pour  l'Etranger  :  Arreft  du 
3,  Mai  1713. 
I  Faucilles  ,  faulx  ou  volans  de  toutes  fortes  , 
le  cent  pefant  paiera  trente  fols  ,  ci  xxx  f. 
Pour  l'Etranger  ^  les  Provinces  réputées  Etran- 
gères^ le  cent  pefant^  10  /,    Arreft  du    le, 
Avrii  1701,. 
Ipenegrey  ,  le  cent  pefant  paiera  huit  fols  , 
ci                                                        viij  f. 
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:V4.  SORTIES. 

îeves  &  Poîs  ,  ic  muid  contenant  deux  ton» 

neaux  ,  faifanc  douze  fepticrs  mefurc  de 

Paris ,  paiera   comme  légumes  de  toutes 

portes,  douze  livres,  Tçavoir  pourrancien 

droit  trente  fols ,  &  pour  la  Traite  doma. 

niale  dix  livres  dir  lois,  ci  xijl. 

L/t  Sortie  défendue  ;  Arref  du  j.  M«i'i7i}. 

Ter  ouvré  &  non  ouvre ,  vieil  ou  neuf,  le  cent 

pcfant   paiera  huit  fols  ,  ci  viij  f, 

four  l'Etranger:  Arreft  duf.  Novembre  171%^ 

le  cent  pefant  8  /",    Pour  les  Provinces  réputées 

'étrangères ,  idem  :  jirreft  du  2.  Avril  17  01, 

Er  le  Fer  veiux  pour  l Etranger ,  R  /I  c^  pour 

les  Provinces  réputées  Etiangeres ,  y  /*.    Atréji 

du  1,  Avril  17 01.  Et  les  serrures;  Arrêt  du 

1.  Avril  1701.  *4  pi^ce  paiera  5  /.  tant  pour 

T Etranger»  que  pour  les   Provinces    réputées 

"Etrangères» 

Fcliilles   de  cartes  à  chapronneric  ,  le  crnt 

pefant  paiera  vingt  deux  fols ,  ci         xxij  f, 

^«emtes  de  Droits  de  Sortie  pour  l'Etranger  -, 

Arrefi  du  1.  Avril  i}  oie  &  pour  les  Provin. 

Ses  réputées  Etrangères  :  Arreji  du  3.  Oéiobre 

1701. 

Feliilles  de  fer  blanc  &  noir  -/Impies ,  le  cent 

en  nombre  paiera  douze  fols ,  &c  les  dou- 

-bles  à  proportion  ,  ci  xij  f. 

Ficelle  &  fil  de  caret  ,  le  cent  pefant  paiera 

comme  cordages  ,  quarante  fols  ,  ci  xl  f. 

lillatrice  ,   le  cent    pefant  paiera   comme 

mercerie ,  iij  1. 

Fil  d'or    ou   d'argent   fin  ,  îa   livre   paiera 

comme  or  &  argent  fin ,  trois  livres  qaa- 

.    tre  fols ,  ci  iiJ  1,  iv  f. 

Fil  d'or  ou  d'argent  faux  ,  la  livre   paiera 

comme  or  ou  argent  faux,       ,,  vij  f. 

,     Fil 


7^ 


SORT  J  E  S.  Il 

ÎU    de  laines   fines   à  tapilleries  ,  de  toutes 
couleurs  ,1c  cenr  pefant  paiera  vijl 

Fil  de   laine  moienne  &  grofFe,  de  toutes 
couleurs,  le  cent  pefant  paiera  iij  U 

Fil  de  laiton, le  cent  pefant  paiera  ivl.ivf. 
Fil  d'archal  ou  de  fer, de  t\,uces   fortes  ,  Ir 
cent  pefant  paiera  quarante  fols  ,  ci  xl  C 
Fil  de  lin  &   de  dianvre  ,  blanc  ,  teint  ou 
écru ,  d'Epinai ,  de  Paris  ,  Lion  &  d'ailleurs, 
le  cent  pefarit  paiera  comme  inercetie,iij  1. 
Çillozelle  ,,le  cent  pefant    paiera   dix-fepc 
livres  ,    ci  xvij   !, 

Fil  de  poil  de  vache  ou  ploc  ,  le  cent  pefant 
paiera  xiij  f. 

Fil  de  poil  de  cheval ,  le  cent  pefant  paie- 
ra comme  de  crin  de  cheval,  XXX   f. 
Fil  d'arbalète,  le  cent  pefant  paiera  comme 
mercerie,  iij  I. 
Fil  de  chainettc  ,  le  cent  pefant  paiera  xliv  C» 
Fil  d'étoupes  ,  de  lin    &  chanvre  blanc  ou 
écru,  le  cent  pefant  paiera                   xx  f. 
Figues  &  raiHns ,  comme  fruits  fecs ,  le  cenc 
pefant  paiera                                          xij  f. 
Fillieres  de  fer  fervans  à  tirer  le  fil  d'archal, 
le  dtnt  pefant  paiera                       xxxv  f. 
P^r  Arreft  dut.  Avril  1701,  le  cent  pefant^  10  f. 
Flacon  de  verre  paiera  comme  bouteille  de 
verre,  la  douzaine  ,  deux  fois ,  ci  ij  f. 
Flacon  de  terre  paiera  comme  bouteille  de 
terre  ,  la  douzaine,  un  fol  ,  ci  j  f, 
Fleurées  fortant  des  voiddcs  pour  teinture, le 
cent  pefant  paiera  cent  fols ,  ci  cf. 
Fleuret   de   toutes   fortes  ,   le  -cent  pefanc 
paiera                                                  xxv  I, 
Fleurets  à  faire  des  armes ,  paieront  comme 
lames  d'cpées ,                                    iij  1. 

B 
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1^  SORTIES. 

Foin ,  le  chariot  paiera  vj  f. 

Et  la  cbarccée  .        .  ,,     \         iij  f. 

Forces  neuves  à  Drapier  pour  tondre,  le  cent 
pefant  paiera  c  f. 

AYYefl  dut.  Avril  ij  m,  le  cent  fefant^xo  f, 
Forces  vieilles  à  Drapier  pour  tondre ,  le  cent 
pefânt  paiera  cinquante- deihe  fols,  ci  lij  C 
Frange  d'or ,  argent  ou  foie  ,  paiera  comme 
rubans  d'nr ,  argent  &  foie,  la  livre,      xl  f, 
IFrange    de    filozelle  ,  le  cent  |>erant  paie- 
ra 1]  1.  X  f. 
Fromage  de  Milan ,  Florence  ,  Malîblin  & 
de  Maillorque,  le  cent  pefant  paiera  cin- 
quante (bis  ,  ci  If. 
•Fromage  d'Auvergne',  Hollande,  Vachclins, 
Fromages  en  boulettes,  .^  de  toutes  autres 
fortes  &  pais  ,  le  cent  pefant  paiera  vingt- 
quatre  fols ,  ci                                  xxiv  C 
fruits  fecs  de  toutes  fortes ,  comme  prunes, 
pommes,  poires,  raiiins  ,  amandes,  fi. 
gués  ,  ris ,  câpres ,  olives ,  Bc  autres  de  tou- 
tes fortes^  le  cent  pefant  paiera  douze  fois, 

Cl  .r        XIJ    f. 

^Friperies,  le  cent  pefant  paiera  comme  vieux 
habits  &  manteaux  ,  iiji.  x  C 

lutailles  neuves  propres  pour  mettre  vendan- 
ges ,  chacun  poinçon  paiera  iv  f. 
Lu  Sortie  défendue  fûur  l*Etrnngtr  :  Arrefi  du 
Ij.  Décembre  1711. 

Fûtailleries  de  bois  venant  de  5.  Claude  & 
autres  lieux,  de  toutes  fortes,  le  cent  pefbnt 
paiera        5     .      :;.,..        .'-i>       k  xl  C 
Jûtaines  de  chutes  fortes ,  le  cent  pefanf  paie- 
ra iv  L 

four  f^ Etranger  :  Arnf  du  u  .Avril  17-ai,  li 
cmt pefant,  1,  /> 
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"ïdtm  pour  Marfeille  ,  Bayonne  ^  Dunki'yque  : 
Arrefi  du  i,OSiobYÇ   170 1, 

i^ûc  &  bois  de  raquetccs  ,  le  cent  pefant  paie- 
ra xvj  f, 

Fuzeaux  le  millier  en  compte  paiera  deux 


fol 
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G  Ans  en  broderie  d*or  &  d'argent  £n ,  f* 
douzaine  de  paires  paiera  iij  U 

Gans  à  frange  d'or  &  d'argent ,  &  garnis  de 
rubans  avec  or  &  argent ,  la  douzaine  de 
paires  paiera  '     xxiv  f, 

Gans  de  cuir  ouvrez  &  garnis  de  rubans  de 
foie,  &  gans  parfumez  de  Rome,  Efpagnc 
&  autres  lieux  ,  la  douzaine  de  paires  paie- 
ra XX  f. 

Gans  communs  de  fenreur  au  dcdous  de  huit 
livres ,  la  douzaine  de  paires  paiera    viij  f. 

Gans  communs  de  toutes  autres  ferres  non 
garnis,  le  cent  pefant  paiera  comme  mer- 
cerie ,  trois  livres  ,  ci  ii;  1, 

Garances,  le  cent  pefant  ptftcra  vingr  'r 
fols  ,<:i        '  xxvj  f. 

Garnitures  de  lits  de  point  coupé  ,  paiTcriiCijs 
lalïïs  6c  autres  de  fil ,  &  garnitures  de  lits 
de  toutes  autres  fortes ,  les  droits  en  fe- 
ront paiez  à  l'eilimation  de  leur  valeur,  fut 
le  pied  de  ilx  pour  cent. 

Genincs  de  deux  ans ,  la  pièce  paiera  xviij  f, 
LA  Sortie  déftndu'e  four  l^ttrttnger  :  Arref  du 
9,  May  1714, 

I  Glands  de  fil  de  toutes  fortes ,  la  livre  paie- 
ra '         ?  viij  C 

iGoudron ,  le  Icih  qui  cft  dc  douze  barils,paic- 


lit  il 
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ra  xxxij  Cr 

Graine  de  jardina  femer,  de  toutes  fortes,  le 
cent  pefant  paiera  vingc-rfix  (ois,  ci    xxvj  C 

Cravelée  de  toutes  fortes,  le  cent  pefant  paie- 
ra xl  f, 

Grenas  ,  paiera  comme  citrons ,  le  cent  ^en 
nombre  ,  x  f, 

Groifil  ou  verre  cafTé,  le  baril  paiera  iv  f, 

<Cru ,  le  muid  mefure  de  Paris ,  paiera  com- 
xne  orge,  treize  livres j  Cçavoir,  pour  l'an- 
cien Droit,  vingt  fols  ,  &  pour  la  Traite 
domaniale  douie  livres  ,  ci  xiij  !,• 

X»  Sortie  dé  f  en  dn'e  fûur  l' Etranger  :  Arreft  du 
3.  May  171?.  Par  Arrefl  dté  4^  Havemhre 
1718.  la  graine  de  Un  non  comprife  fous  lét 
dénomination  de  légumes ,  c^  en  xonjeq^uencc 
^aye  à  la  sortie  ,  le  muid  it  i,  - 

<;ueldres ,  le  cent  pefant  paiera  comme  pa- 
4lel,  xlvjf. 

H 

HAbilIcmens  neufs  en  broderie  d'or  & 
d'argent  fin  fur  draps  de  foie ,  la  livre 
paiera  quarante  fols ,  ci  xl  f. 

Habillement  ueufs  .de  foie ,  la  livre  paie- 
ra ^  xvj  f, 

Habillemens  neufs  de  draps  &  fcfges ,  la  li- 
vre paiera  ij  f. 

Hadocs  &  feithes ,  le  millier  paiera  quarante 
fols ,  ci  xl  f. 

^Jarnois  &  houflès  de  cheval  couverts  de  ve- 
lours ou  en  broderie ,  ou  garnis  de  paife- 
inens ,  fil  d'or  &  d'argent  ,  ou  autrement, 
les  droits  fe  paieront  à  laifon  de  fix  pour 
/j^xnc  de  leur  valeur^ 
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Harhois  de  cuir  fimple  pour  cheval ,  le  cent 

•pefant  paiera  comme  mercerie  ,  iij  1. 

Haches,  hanfarts  ,  ferpes  &  coins  de  fer ^,  le 

cent  pefant  paiera  viij  f. 

Par  Arreft  du  i^At/ril  1701.  îe  cent  pefant^ 

ro  /,  tant  four  VLtfunger  qm  potèr  les  Fro^ 

vinces  réputées  îitrangeres, 

Harquebufcs ,  le  cent  pefant  paiera  comme 


mercerie 


»J 


I. 


Hallebardes  ,   paiera    la    douzaine   comme 

épieur ,  xvj  f, 

Harangs  fors  ,  le  Icth'  qui  eft  de  di*  milliers^ 

&  irarangs  blancs,  le  lech  «^ui  e(l  de  douze 

barils,  paiera  vj  1. 

Htrbcs  de  Maroquins ,  le  cent  pefant  paiera 

comme  Sumac  ,  vingt  fols  ,  ci  xx  (i 

Hermines  ou  roferaux ,  le  cent  pefant  paiera 

comme  pelleteries,  trois  livres,ci  iij  1, 

Hoing.,  le  cent  pefam  paiera  comme  vieil 

hoing,  XX  C 

Houblon  ,   le   cent  pefant  paiera  dix  fois  ^ 

ci  -.X  r. 

HouUes  de   cuivre,  campagnes,  Griles   ou 

autre  mérail  de  fonre  en  œuvre,  le  cent 

pefant   paiera  comme  baicric  de  cuivre, 

quarante  fols,  ci  xl  f, 

Houlles  de  fer,  le  cent  pefant  parera  comme 

fer  vieil  &  neuf,huir  fois ,  ci  viij  C, 

Par  Jrreft  du  i.  Avril  1701.  le  cent  pefant^ 

8/.  tant  pour  l'Etranger,  que  pour  les  Pro^ 

vinces  réputées  htrangeres. 
Huile  de  camomille,  chcnevis  ,  lin,   noi?c>.. 

navette,  rabette  &  autres,  le  cent  pefant 

paiera  vingt  fols,  ci  xx  f. 

Huile  ou  grairte  de  baleine  &  autres  poilfons, 

le  cent  pefant'  paiera  vif]  l, 

B  3 


■■'A  I 


-m 

m 


30  SORTIES. 

Huile  d*olive ,.  le  cenc  pefanc  paiera      xxiv  f». 

I 

JAmbons  de  Bayonne  ,  Mayence  &  autres, 
le  cenc  pefanc  paiera  xxtij  f, 

Jafpe  ,  le  pied  en  quatre  paiera  ij  f. 

Jayet ,  lis  &  brutes  ,  le  cent  pefant  paiera 
comme  mercerie  ,  iij  I« 

Images  peinces  fur  coile  ou  bois,  le  cent  pe> 
fane  paiera  comme  tableaux  ,  îij  1. 

Images  peinces  furie  papier,  le  cent  pefanc 
paiera  comme  dominoterie,  xxxij  (', 

Jonc  d*Efpagne,  le  cent  pefant  paiera  comme 
barin  ,  xxx  f. 

Ivoire ,  dents  d'EIephant  ou  morfîl,  le  cenc 
pefanc  paiera  trois  livres  douze  fols , 
ci  iij  1.  xij  f, 

Jumens ,  la  pièce  paiera  comme  chevaux  pe- 
tits à  labourer  ,  xl  f» 


LAcque  de  Venifc  p^ur  teinture  ,  le  cenf 
pefant    paiera    vingt  -  deux    livres  j 
ci  xxij  1. 

Laines  de  toutes  fortes,  le  ccn^  pefant  piicra 
quinze  livres  j  fçavoir,  pour  l'ancien  Droit 
trois  livres,  &  pour  la  Traite  domaniale 
douze  livres  ,  ci  xv  1, 

Tat  l'Ordonnance  de  i6Sy,U  Sortie  eji  défen. 
due  des  Laines  du  crû  du  Va-ys^  Far  Arref 
du  i5.  Mats  li  88.  Us  Ltines  de  toutes  efpeccs 
for  tant  du  Royaume  p,ir  la  Champagne,  Bour-^ 
gogne,  Brejfe^  Lyonnais  ,  <^  le  Comté  de  Dour-^ 
logne ^  pour  aller  aux  PaysKtrangeriJe  ceni 


SORTIES.  3î' 

ftfant  ,10  l.  Par  Arrefi  du  19.  lévrier  1704» 
tes  Laines  de  toutes   qunlite:;^,  exemptes  des 
Dr  its  de  Sortie  par  le  Bureau  de  Roiien  , 
p,.r  la  Flandre  Tranfoife^ 
îr  par  ordre  de  Mgr,  te  Contrôleur  General , . 
du    18.   Décembre    1687.    ht  Laines  d'Ef- 
pagne  pour    Sedan,  exemtes  des   Droits  de 
Sortie  ,  en  pdffantpitr  le  Bureau  dtTorcy  j  oh' 
Us  Droits  d'Entrée  font  rendui,- 

laine  d'agnelin  en  fuin  ,  le  cent  pefant  paie- 
ra douze  livres  j  fça voir,  pour  l'ancien 
Droit  vingt  fols  ,  &  pour  In  Traite  doma- 
niale onze  livres ,  ci  xij  1. 

laine  d'Autriche,  le  cent- ptfant' paiera  fept 
livres  douze  fols  j  fçavoir,  pour  l'ancien 
Droit  douze  fols ,  &  pour  la  Traire  doma- 
niale, fept  livres  ,  ci  tij  1.  xij  C 

laine  fîne  iîlée  paiera  comme  fil  de  laine 
fine  à  faire  tapilferies,  le  cent  pefant ,  vij  K 

laine»  moienncs  &  grofles  filées ,  le  cent  pe- 
fant paiera  comme  fil  de  laine  moicnne  &j 
grolïè,  trois  livres,  ci  iij  1. 

iames ,  gardes  d*cpées  &  dagues  de  fer ,  paie- 
ra comme  mercerie  ,  iij  L 

Landiers  de  cuivre,  le  cent  pefant  paiera  com- 
me baterie  de  cuivre  ,  xl  f. 

Lanternes,  la  douzaine  paiera  trois  fols, 
ci  iij  n 

Lard  de  toutes  fortes ,  le  cent  pefaur  paie- 
ra XX  f, 

LalTets  de  foie  ,  la  livre  paiera  comme  cguil- 
lettes  de  foie,  xij  f, 

Lailets  de  laine  ou  de  fil ,  le  cent  pefant  paie- 
ra comme  mercerie,  trois  livres ,  ci      iij  ). 

Lattes ,  le  millier  paiera  xviij  C, 

XJaitoii  non  ouvré ,  ip  ççnr  p^it  paiera  com» 
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me  cuivre,  -  ^     H)  1. 

Légumes  de  toutes  fortes  ,  cd  font  compris 
pois ,  févcs ,  graine  de  lin ,  pois  chichcs , 
veflfes ,  lentilles,  chcnevis,navettes,renevc, 
mil  ou  millet ,  panis ,  piley  ,  bled  de  Tur- 
quie y  &  autres  fcmblables  grains  &  Icgu- 
mes,  le  muid  contenant  deux  tonneaux  , 
faifant  douze  fcptiers  mcfure  de  Paris  , 
paiera  douze  livres  j  fçavoir^pour  Tancieu 
droit  trente  fols ,  &  pour  la  Traite  doma« 
niale  dix  livres  dix  lois,  ci  -  xij  I. 
La  sortie  défendui'  pour  l'Etrangtr  :  yirrêt  du 

^.SUy   1723-  ... 

librairie  mcicc  avec  mercerie  ,  paiera  comw 
me  mercerie,  iij  I» 

El  étant  feule  ne  paiera  rien, 
Arrêt' du  z.  Avril  lyoi, pour  l'Etranger  *xem' 
te  de  Droits  :  t^  pout  MarfetUe  ,  Bayonne ,  c$» 
Vunkerque  y  idem  ;  Arrêt  du  j,  OHçbn.  1701, 
t-t  par  Arrh  du  ij-,  bday  1715,  fujette  à  des 
Acquit»'  à  cnHtton  t' for  tant  de  RoUen  pour  tou- 
tes les  Villes  du  Royaume, 

Liège ,  le  cent  pcfant  paiera  xvij  f. 

Ligature  de  foie  Se  fil, le  cent  pefant  paiera  c  f. 

l'ar  Arrêt  du  1. Avril  lyoi,  pour  l'Etranger  le 

cent  ptfanty  t  i,  lO  /,    idem  pour  Marfeille^ 

"Bayonne  ^  Dunkerque  :  Arrêt  du  5.  Oâobr$ 

1701. 
Ligature  commune  ,  le  cent  pefant  paiera 

comme  mercerie  ,  trois  livres,  ci         iij  1, 
jpar  Arre(t  du  t,Avr%i  1701.  pour  l'Etranger Jiû 

cent  pefant ^^Q  f.  idem, pour  MarfcilleyBayontit 

e^  Dunkerque  :  Arreft  du  ^^  Octobre  1701. 
Limailles  de  cuivre  ou  d'épingles ,  fervant  à 

plomber  pots  de  terre  ,  le  cent  pefant  paie- 
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Limailles  de  fer,  le  cent  pefant  paiera       v  f. 
Lingerie  fine  de  toutes  iortcs,  foit    lin   ou 
chanvre  fans    dentelle,   comme  c^oliets, 
manchettes  ,  chemifes  de  toile  fine  d'HoI« 
lande,  canons ,  mouchoirs  &c  autres  fcni- 
blables  ,  le  cent  pefant  paiera  dix  livres  ;  - 
fçavoir,  trois  livres  pour  l'ancien  Droit,8c 
fept  livres  pour  la  Traite  domaniale,ci   x  1»  - 
L'ngc  de  table  fait  de  fil  de  lin  ou  chanvre 
ouvré  &  non  ouvré  ,  y  compris  nappes  & 
fervietter  de  toutes  fortes  ,  le  cent  pefanc  ' 
paiera  comme  toile  de  lin  &  de  chanvre,  • 
félon  leur  qualité. 
Linge  vieil  ,  vieux  drapeaux  ,  drilles  &  paf-- 
tes,  fortant  par  les  Provinces  du  dedans  du  - 
Royaume ,  le  cent  pefant  paiera  xx  C 

Et  pour  aller  aux  Pais  Etrangers ,  le  cent  pe*. 
fant  paiera  fix  livres  j  fçavoir ,  pour  l'an- 
cien Droit  vingt  fols,  &  cinq  livres  pour  la. 
Traite  domaniale,  ci  vj  1. . 

La  Sortie  défendue  fonr  VEttanger  ,  ^«r  Arrit  » 

dn  i%,May  ié$j, 
Lîn  prêt  à  filer,lc  cent  pefant  paiera  iv  1.  x  f.  - 
Lincrud  fans  aprêter,lc  cent  pefant  paiera  1  f, 
La  sortie  défendue  purVEtrunger  ;  Arrêt  du 

15.  fuin  1711. 
lifieres  de  drap,  le  cent  pefant  paiera  xxvj  f, 
Loudiers ,  courtepointes   &  couvertures   d9 
ploc  ,  le  cent  pefant  paiera  comme  cou- 
vertures de  ploc,  .  xtijf» 
Loups  cerviers  d'Êfpagne  &  autres  PàySi  la 
pièce  paiera  xiij  f. 
Loups  cerviers  de  Levant^  la  pièce   paie* 
ra  lïj  U 
Ittths  &  autres  Infl rumen? ^  le  cent  pcfanc 
paiera  coname  mercerie ,  iij  h 
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MAquereaux  ,.le  leth  qui  e(l  de  douze  bs^ 
rils ,  paiera  cent  fols ,  ci  cf. 

galles,  mallettes  &  bougetces  ,  le  cent  pe. 
faut  paiera  comme  boètes  ferrées.vingc-iîc 
rols,&  avec  mercerie  comme  mercerie. 

Manteaux  vieux  ,  le  cent  pefanc  paie-^ 
ra  iij  1.  x  f. 

M&nchonsde  toutes  fortes, paieront  à  reAi- 

matioa  de  leur  valeur ,  à  raifon  de  fix  pour 

cent, 

-    Marbre ,  le  pied  en  quarrc  paiera  deux  fols , 

ei  "        ij  f, 

Marons,  le  cent  pefant  paiera  fix  Ibis,  ci  vj  f. 

Maroquins  de  Levant ,  la  douzaine  paie- 
ra iij  Ig 

Maroquins  Ss  cordouans  de  toutes  fortes,  paf- 
fez  &  non  paflez  en  tan ,  fumac  &  autres  , 
la  douzaine  paiera  xxv  i\ 

Marfoin  ,  le  cent  pefanc  paiera  dix-huit  fols , 
ci  xviij  f,. 

Marmelades ,  le  cent  pefant  paiera  comme 
confitures,  c  f» 

Mauies,zebelines   fublimes   excellentes ,  le 
timbre  tenant  vingt  couples, paiera      xi  I» 
Martres ,  zcbelines  moiennes^  le  timbre  paie- 
ra  xiij  1. 

Martres ,  zcbelines  moindres^  le  timbre  paie- 
ra ex  f. 
Mâts  de  fapin  de  douze  paumes  &  au  deifus, 
la  pièce  paiera  trente-cinq  fols,  ci      xxxv  f, 
Macs  de  fapin  ,  depuis  fept  paumes  de  grof- 
feur  jufqu*à  douze  ,  la  pièce  paiera      xx  f. 
Mais  de  fapin  de  fix  paumes  de  groifeur  & 


'■• 


^       l«^|P  IJ  I       |i»T  '- 


SORTIES.  jj. 

au  de  (Tous  ,  la  pièce  paiera  x  f, 

Macelacs  pour  coucher ,  le  cent  pefanc  paie« 
ra  XXX  r,' 

Melailës  fortanc  du  fucre ,  le  tonneau  con- 
tenant trois  muids,  paiera  iv  1.  x  f, 
Exemtes  des  Droifsde  Sortie  :  Arrêt  dn  14,  D*- 
cembre  1717, 
Mercerie  menue  &  mêlée ,  à  laquelle   font  - 
comprifes  les  Marchandifes  qui  ensuivent  ;  - 
A    S  ÇA  V  o I R ,  ^ 
Alc^nes, 
Armes  , 
Arquebufes  ,  piftqlccs  &  aurréJ  armés  ,  «- 

bandolicrcs , 
Bas  ,  bonnets  ,  gands,  &   autres  fcmblables- 
ouvrages  de  laine, 
^r  Art  et  du  if.  Avril  17 1^.  défenfes  de  fa  irê 
for  tir  hors  du  Royaume  les  Métiers  fer^ans^^ 
U  Fabrique  des  Bas, 
B^affins  &  coupes  de  verre , . 
Boeres  de  fapiii  pcinres , 
Bbmbafins , 

Bourfes  de  cuir  &  laine  ,  >   ,    • 
BoucafTins, 

Broutons  de  cr?n  ,  verre  &  rocaille , 
Cabinets  d'Allemagne  de  peu  de  valeur,  • 
GaR'arts  de  village  y  - 
Canivcts , 

Carrelets ,  ,  y    ,     ' 

Caftalongnes  &  Mantes  ,        . 
Chapeaux  de  feutre  &  laine  commune,  gar- 
nis &  non  garnis  ,    . 
Chapelets  d'ambre  ,  verre  ,  rocaille,   &  au- 
tres de  bois ,  •   ,     . 
Chapflbns  , 
Clous  à  Selliers  &  Cordonniers , 


H 
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Cifcaux, 

Cordons  de  toutes  fortes, fans  or,  argent  te 

foie , 
Cornes  de  lanternes , 
Couteaux, 
Coutils  , 
Campannes, 
Dcz  à  )0uct  ' 

Demi- ceint  s, 

Defcrotoirf,  '    .. 

Droguet  ,  •       .     . 

Efcouvettes , 
Efcritoixes, 

Efguiilettes  de  cuir,  fil  &  laine , 

Efguillcs, 

Efperons  de  fer, 

Efpinettcs ,  manicordions  &  autres  inftraJ 

naens ,,  . 

Efpingjes, 
Efpoucettes , 

Efîuits ,  ^  . 

Eftriers ,      - 

Fauffes  pierres;  .    '    .  .    - 

Pil  d'arbaleftrc  ,  .  ■u    ■ 

Fil  de  laine  ,.de  chanvre  blanc  de  teint^de  touw 

tes  (értes  ,        ,  ■. ..     ,;^...ï    .•  i,>.   :•■-■!,., 


Filatricè  ,                                   '.  /  W 

Istgen 

Feuftres  pour  Sellier, 

Pari 

Gands  communs,                          -    ^ 

end 

Jeitons,                                .       ï        ,   .'     1 

/bni 

Ma-les  ,        .  '■    ',       ,,    -;  •  '   '*.A  ..     >."-'y:iiV  .> 

Ci]  ri 

1     .■          ^ . 

Meules,                          .  ;'!("...:.  ^  ;.t  .V  .ai 

lec( 

MezeJaines,.   -      '    ■  v  .  ■•.   ir'.'Vi^.  i;\i^.\ùù':^ 

,  JRpur 

Miroirs  communs,                ,  .-o-î  ,]    ^Vtî 

teni 

Mitaines  &  moufles  de  laine  ^              :  /;/    • 

Meulh 

Moucade ,                            ,,  l  ^    .    ,. 

picc 
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Mors  de  bride, 
Orpeaax  &.  cous  autres , 
Petits  cuirs  chargez  d'or^. 
Patenoflres  fans  orfèvrerie , 
Peaux  decuirblandies  &  ceintes,. 
Peignes  de  buis  &  corne  > 
Peignes  de  foutes  fortes  :  Arrêt  du  lo.  Septem^ 

bre  !•;  o  t^  pour  l'Etranger  lecent  fefant^  i,  U 
Picoctes ,  plumettcs  &  autres  fcmblables  écof-. 

fes  fans  foie  >       •  . 

Plumes  à  écrire  , . 
Poupées  d'eau , 
Raquettes  , 

Rîiînonnettes  racoûtrées  en  vergettcs  , . 
Rozetce  ou  clous  à  Sellier  , 
Sangles , . 
Seringues  pour  Apociquaircs  ,, 

Sonnettes, 

Soie  de  Porc , 

Tableaux,  .  , 

Talourets  ou  pelotons  , 

T^ip.-  deTournay  , 

TapitTerie  &  couvertures  de  Rolicn, 

Toiles  peintes.,      ...       .      ,  ^    •■ 

Verges  à  cfterdre ,  '  '     . 

Verres  à  boire ,  , 

Et  généralement  toutes  fortes  de  mercerie  de 
Paris,  Lion,  Limoges,  &  autres  ^^cux^ 
endroits  de  ce  Roïaume ,  parmi  lelquelles 
font  exceptées  celles  qui  font  garnies  & 
enrichies  de  foie  ,  or  &  argent  fin  ou  faux, 
le  ccnc  pcfant  pa'.era  "}  !• 

Bpur  VEtrttng^r  :  Arrêt  du  },  yMÎlet  1691.  U 
cent  pefant ,  i  J. 
MeuHardes.  au  deff^^s   de  quatre    pieds ,  la 

pièce  p^era        ,  *^^^j  • 
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Mculleaux  ou  œiiillards,la  pièce  paiera  x\j  C 
Meules  à  moulins,  de  Ax  â  lepc  pieds  de  dia- 
mètre ,  la  pièce  paiera  viij  1.  iv  f, . 

Meules  de  quatre  à  cinq  pieds  de  diamètre  , 
la  pièce  paiera        '  iij  1.  iv  f. 

Meules  à  Taillandiers,  Gagneperits ,  .la  pièce 
paiera  ij  f. 

Miel  de  toutes  forte; ,  le  cent  pefant  paie- 
ra  xxvj  C 

Miroirs  avec  leurs  glaces  ,  foit  d'cbcne  ou 
autres  bois  enrichis ,  paieront  fuivant  l'c/li- 
macion  qui  en  fera  faite,  à  raifon  de  i\x 
pour  cenr. 

Miroirs  communs,  le  cent  pefant  paiera  com- 
me mercerie,  trois  livres,  ci  ii)  1, 

Mitraille  ou  vieille  baterîe  de  cuivre  ou  ai- 
rain ,  le  cent  pefant  paiera  jtl  f. 

Morue,  le  lech  qoi  e(l  de  douze  baiils,paie- 
ra  '       vj  1. 

Morue  verte  en  pile  ,  Je  millier  en  nombre 
paiera  vj  1, 

Morue  fcclïc  ,  merlus  ou  (Vocfi^,  le  millier 
paiera  iv  1.  x  f, 

Morfîl  ,  \é  cent  pefant  paiera  comme  ivoi- 
re, iiji.xij  f, 

Moucades  ,  le  cent  pefant  paiera  comme 
mercerie  ^ .  iij  1. 

Moncayards  ,  le  cent  pefant  paiera  com-^ 
me  burail  ,  lis  &  ctoifé  ,  fepr  livres  , 
Cl  vij  1, 

T^ar  Arrèi  du  1,  Avril  1701.  fo^t  V'B.trdngtt 
le  Centpefanf^ }  ^  10  /*.  Idem  four  Màrfeille , 
Bayonne  (^  Dunber^ue  :  Arrêt  Wn  |.   OBoirê 
1701. 

Moulée  pour  teindre,  le  baril  paiera       y)  f. 

Moutons  &  chevreaux  paiTcz  &  aprêçcz.  en 
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chsmois ,  la  douzaine  paiera  comme  ché- 

vrcaux,-fci2C  (bis  ,  ci  xvj  C 

Moutons  &  brebis ,  grands  Se  petits  >  gras  ou 

maigres  ,  la  pièce  paiera  iv  C .- 

Mules  &  mulets  )  la  pièce  paiera  comme  che-- 

vauYyfuivant  leur  dififercnce. 


N 


N 

Oix  ,  le  poinçon  paiera  xij  C 

Noir  à  noircir  ,    le  cent  pefant  paie- 
ra xjcv  r«. 

O 

OOre  ou  craye  blanche  ,  noiie  ,  jaune 
ou  rouge  ,  le  baril  paiera  iv  f» 

©cufs ,  le  cent  en  nombre  paiera  deux  fols , 
ci  ij  f. 

Oignons ,  le  cent  de  bottes  paiera         xij  f. 

Or  battu  ,  le  millier  de  feuilles  paie- 
ra xxxvj  f,- 

Or  &  argent  trait,  fin  &  fîlé  ,  la  livre  paie- 
ra iij  l,  iv  r. 

Or  &  argent  trait,  faux^  file  ,  la  livre  paie- 
ra vj   C. 

Oranges ,  le  millier  en  nombre  paiera        x  f. 

Olives  de  France  ,  îe  cent  pefant  paiera  com- 
me fruirsfecs,  xij  f,. 

Olives  d'Efpagne  ,  de  Gcncs  &  Lucques  , 
l^aieront  le  cent  pefant  comme  fruits 
fecs ,  xij  C 

Oreillons  de  toutes  fortes  à  faire  colles  ,  le 
cent  pefant  paiera  quatre  fols  ,  ci      iv  f. 

Orge,  le  muid  mefure  de  Paris  paiera  treize 
hyizî  j  f^avoir  ,  pour  l'ancien  Droit  vingt 
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ioh  j  &  pour  la  Traice  domaniale  douze  li- 
vres ,  ci  xiij  I, 
L(*  Sortie  déftnduè  fouf  l'Etranger  :  Arrêt  dtt 
3.  May  1715; 

Orfeille  ou  cournefol  en  herbe  non  aprê^ 
tée ,  le  cenc  pefanc  paiera  trente-quatre 
fols  ,  ci  xxxiv  f, 

Orfeille  ou  tournefoi  aprêtée  ,  le  cenc  pe- 
fanc paiera  xl  f. 

O^dé  bœufs  &  vaches,  le-miJlicr  en  nom* 
bre  paiera  xiij  f, 

0»vrages  de  fil  fin  ,  foie  de  Flandre  ou 
autres  lieux  ,  faits  fur  toile  ,  la  livre 
paiera  xviij  f. 

Ouvrages  faits  d'ofier  fîii,  foit  de  Flandre  ou 
d'ailleurs,  le  cent  pefanc  paiera  comme 
mercerie,  trois  livres,  ci  iij  I, 

Oiicr  ,  le  cent  de  bottes  paiera^- vingt  fols  j 
ci  XX.  f. 


P 


Aille ,  le  char  paiera  -  j j  f; 

Pain  d'épices  ,    le  cent  pcfànc  paie- 
ra xiij  fi 
Papier  blanc  8c  noir,  de  toutes  fortes  ,  foie 
à  écrire  ou  à  imprimer  ,  le  cent  pefanfr 
paiera  xvj  f. 
Arrêt  du  i.  Avril  iv 01,  exemt  de   Dniti  de 
Sortie,  idem  pour  Marfeilh^  Bayonne-^^  Dttn* 
kerque  :  Art  et  du  ^.OHohre  1701. 
Parchemin  neuf  ,  la  groil'e  de  peaux  paie* 
ra                                   -        ,          -.      xl  f. 
Parchemin  vieil    ,     le    cenc    pefanc   paie- 
ra vj  f, 
Pâilèmens^&.dentelles^e  fil ,  kccnt  pef;int 
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paiera  comme dencelle  de  fil,  xl  I« 

Partêmcns  ,  rubans  &  ceintures ,  de  capiton', 
bourre  de  foie  y  filozellc  ,  fayerce  ,  le  cenc 
pefanc  paiera  comme  ceintures  de  Hlo- 
zelle,  viij  1.  viij  f, 

P^iftel  ou  poudre  de  gueldc  ,  le  cenc 
pefant  fvaiera  quarante  -  fix  fols  j  fça»- 
voir  ,  pour  Tancieh  Droit  fix  fols  ,  Se 
pour  la  Traite  domaniale  quarante  fols  , 
ci  xlvj  1. 

Le  Pafiel  de  Languedoc  exemt  des  Droits   di 
Sortie  :  Arrêt  du  ii,OBebre  1688, 

Parenoflres  de  bois  ,  moules  de  boutons  ^ 
chiflets ,  manches  d'alênes ,  peignes  ,  çueiU 
1ers  &  autres  ouvrages  de  bois  ,  le  cent 
pefant  paiera  quarante  fols^ci  xl  f. 

Et  avec  mercerie  comme  mercerie ,        iij  1; . 

Peaux  de  veaux  à  poil  ,  ia  douzaine  paie- 
ra V)  a 

Tarif  de  i66j,  la  donzame,  lo  f'  Et  far  le 
même  Tarifa  les  peaux  de  Boucs  ^  Chêvret 
norh  aprêtées ,  la  dou:^ine,  11/, 

Peaux  de  moutons  &  chevreaux  pafTées  8c 
aprêtées  en  Façon  de  chamois ,  la  dou* 
zaine  paiera  comme  chevreaux  aprêtez^ 
fcize  fols  ,  ci  xvj  f. 

Peaux  d'agneaux  avec  la  laine  ^  la  douzai* 
ne  paiera  iij  f. 

Peaux  de  moutons  en  laine  ,  de  boucs  8c 
chèvres  avec  le  poil ,  la  douzaine  paie- 
ra vij  f; 

Peaux  de  cuir  blanches  ,  le  cent  pefanc  paiera 
comme  mercerie,  iij  I, 

Peaux  de  veaux  cannées  ,  la  douzaine  paiera 
comme  bazancs ,  fix  fols ,  ci  vj  0 

Peaux  de  veaux  coiroyées ,  la.  douzaine  p:Ùe«- 
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Peauv  de  bœufs  ou  dt  vaches  avec  le 
poil  ,  de  toutes  forces  ,  la  douzaine 
paiera  '  iV  1.  iv  f. 

Féaux  de  chèvres  cannées ,  la  douzaine  paie- 
ra ix  f. 

Peaux  d'origaac  &  élans  avec  le  poil ,  la  pièce 
paiera  x  f. 

Peaux  d'ours ,  la  douzaine  paiera  vingt-un 
fols  ,  ci  xxj  f. 

Peaux  d*ours  marins  aprêrées  avec  le  poil , 
ou  pafices  en  mégie ,  de  couces  forces  ,  le 
cent  pefant  paiera  xlvii)  f. 

Peaux  d'ours  marins  non  aprôtées  ,  tant 
grandes  que  pecices  ,  la  douzaine  paie- 
ra xviij  f. 

Peaux  de  loups  ,  la  pièce  paiera  trois  fols  , 
ci  îijf. 

Peaux  de  loups  marins  •  la  douzaine  paie- 
ra  xviij  1, 

Peaux  dé  loups  cervîcrs  de  Levanc  ,  la 
pièce  paiera  comme  loups  cerviers  de  Le- 
vanc,  iij  h 

Peaux  de  loups  cerviers  d'Efpagne  &  autres 
Païs ,  la  pièce  paiera  comme  loups  cerviers 
d'Efpagne ,  xiij  f. 

Peaux  de  chiens  non  aprêcées  ,  le  cent  p^ 
fant  paiera  xx  f. 

Peaux  de  chiens  de  mer  aprêtées  ,  le  cent 
pefant  paiera  vj  1. 

Peaux  de  bœufs  ou  de  vaches  aprêtées  Se 
palfécs  en  couleur  ,  la  pièce  parera  comme 
cuirs  de  bœafs  ou  vaches  en  couleur,  dix 
fols ,  ci  X  fo 

Beaux  de  vache  de  roufîî ,  la  pièce  paiera  corn- 
ais cuii  de  vache  de  rou/Ii  ^  x  i j  !« . 
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Jcaux  de  cerfs  &  chevreuils  non  aprêtécs  y 
tant  grandes  que  petites  ,  l'une  portant 
l'autre  ,  la  pièce  paiera  vj  f. 

Peaux  de  fenteur ,  la  douzaine  paiera       xij  f. 

Peaux  de  caftera  &  bievrcs  ,  le  cent  pefant 
paiera  xxiv  U. 

Ptlieterics  de  toutes  autres  fortes,  comme  re- 
nards ,  loutres  ,  fouines  ,  pidois  ,  connils, 
crues  &  ouvrées  ,  ou  peaux  de  chien  aprt* 
tées  ,  le  cent  pefant  paiera  iij  1» 

Pcfles  &  poulies  de  bois  ,  le  cent  en  nombre 
paiera  vj  f. 

Pelidons  »  la  pièce  paiera  ix  f» 

Perelle  à  teintures  ,  le  cent  pefant  paie- 
ra ix  (o. 

rictjues  ferrées  &  non  ferrées  ^le  centpefanc 
paiera  xviij  f, 

Piennes  ou  coupures  de  fil  de  laines  de  tou« 
ces  fortes ,  le  cent  pefant  paiera  xx  C 

Pierreries  &  perles   fortant  par  pafTeports  , 
paieront  à  raifon  de  fix  pour  cent ,  fuivant 
i'edimation  qui  en  fera  faite. 
L»  Sortie  défendue  pxr  VOrdonnange  de  16^7» 

Pierres  à  faucheur  ,  à  affiler  ,  &  pierres  de 
faulx  ou  d'aillé  ,  le  cent  pefant  paie- 
ra xij  f* 

Pierre  d'emery  ,  le  cent  pefant  paie- 
ra xviij  f. 

Pierre  à  bâtir,  le  tonneau  qui  eft  de  deux  mil- 
liers pefant  paiera  huit  (ois ,  ci  viij  f. 

Pierres  d*arquebufes  ,  le  cent  pefant  paie- 
ra xxvj  f. 

Pignons ,  le  cent  pefant  paiera  comme  fruits 
fecs ,  '  '  xij  C 

Planches  de  fapin  ,  le  cent  en  nombre  paiera 


comme  ais-  de  fapin 
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Planches  de  cliênc  ou  bois  de  bord  ,  le  certt 
de  pièces  de  deux  pouces  d'épaid'eur  &  un 
pied  de  largeur^  à  douze  pouces  pour  pied, 
paiera  xl  f, 

To^atis  fortes  de  bois  défendtu  de  fortir  :  Arrh 
du  i8.  -Août  1711. 

Plâtre  ,  le  mont  paiera  iij  f, 

Placce  ou  grand  bateau  ,  la  pièce  paie- 
ra  X  1, 

Platte  moienne  ,  la  pièce  paiera  c  f, 

Ploc  de  toutes  fortes ,  le  cent  pefant  paiera 
comme  fil  de  poil  de  vaches  ,  xiij  f. 

Plomb  ouvré  Se  non  ouvié ,  ,1c  cent  pefanc 
paiera  xij  l\ 

Phimes  d'autruches  non  aprêtécs ,  y  compris 
les  bouts  ,  la  livre  paiera  iij  f. 

Plumes  d'autruches  aprétées,  la  livre  paie- 
ra       ^  ■vjf. 

Plumes  à  faire  lits  ,  le  cent  pefant  paie* 
ra  rxxij  H 

Plumes  à  écrire  de  toutes  fortes ,  le  cent  pe* 
fant  paiera  comme  mercerie,  iij  I, 

Poids  de  marc  de  cuivre  &  laton  »  le  cent  pe- 
fant paiera  comme  mercerie  ,  iij  i. 

Poil  de  caftors  &  biévtes,  le  cent  pefant  paie- 
ra ex  1, 

Poil  de  chiens  ,  ckcvres  &  autres  fem'blablcs,  le 
cent  pefant  paiera  comme  ploc  xiij  f. 

Tarif  de  1667,  le  poil  de  Chèvres  le  tent  f>ft- 
fant^  1  /.  10  /". 

Poil  de  lapin  &  chattîcaux  j  le  cent  pefanc 
paiera  vj  I. 

Poiles  à  frire,  le  cent  pefant  paiera        xr  f, 

PoiHon  de  mer  falé,  de  toutes  fortes ,  dont  il 
n'eft  fait  particulière  mention  au  prcfent 
état  >  le  cent  pefant  paiera-  cf. 
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poix  blanche  &  noire ,  &  poix  raifine,  le  cent 
pefanc  paiera  xvj  C 

Pommes ,  poires  &  autres  fruits  de  toutes 
ibrtes  ,  la  ciiarge  de  cheval  de  deux  barils, 
paiera  iv  f. 

Porcs  &  truyes , la.picce.paiera  quinze  (ois, 

ci  XV  r. 

Par  Anèt  dtt  i8.  Août  1711.  les  Pores  &  For ^ 

celets ,  hpiecCySf,  &  défendue  pour  l'Etran- 
ge* :  Arrêt  du  ^,  May  1714, 
Porcelets  de  fîx  mois ,  la  pièce  paiera  cinq 

fols  ,  ci  V  f. 

Pots  &  marmites  de  fer ,  le  cent  pefant  paiera 

comme  fer  ouvré, huit  fols  ,  ci  ^     viij  f. 

Arrêt  du  1,  A-vril  1701, le  cent  pefant  yZf,    ' 

Pots  &.pla;ts  de  terre, tant  grands  que  petits., 

la  douzaine  paiera  huit  deniers  ,  ci    viij  d. 
Poulains  mâles  ou  femelles,  de  trois  .à  quatre 

ans ,  propres  à  la  felle,  la  pièce  paiera  fîx 
r    livres,. ci  vj  I. 

poulains ,  jumens,  mules  &  mulets  au  deiius 

de  deux  ans  jufqu'à  trois  ,  la  pièce  paiera 

cinquance  folSjCi  1  f. 

Poulains  d'un  an  à  dix-huit  mois  ,  la  pièce 

paiera  «1  f. 

Poulains  de  laie  jufqu'à  fîx  mois ,    la  pièce 

paiera  xx  /• 

Poudre  à  canon  de  routes  fortes ,  le  £ent  pe- 

Tant  paiera  iv  l, 

La  Sortie  défendue  par  tOrdortnartce  deieSy, 

minfi  que  toutes  les  munitions  de  guerre  four 

les  Pays  Etrangers, 
Pruneaux  de  toutes  foxtcs,.lc  ccnt.paiera  com- 
me fruits  fccs ,  3cij  f. 
Poudres  de  fcntcurs  8c  pommades  ,  de  toutes 

Jfoittfs ,  le  cent  pefant  paicxa  comme  mer- 
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ceriâ  /trois  livres ,  ci 
Porcelaine  ,  le  cent  pefant  paiera 


il)  1. 
vjl. 
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Quincaillerie   de  cuivre ,  àe  toutes   for- 
tes ,    le  cent  pefant  paiera  quarante 
lois ,  ci  xl  f. 

.Quincaillerie  groflc  de  fer  &  acier  ,  le  cent 
pefant  paiera  xx  f, 

]par  Arreji  dn  z^Avrilij  lo,  1$  centfefant,  lojT, 

R 

RApatélle  oa  toile  faite  de  queue  ou  crin 
de  cheval,  pour  faire  fas ,  le  cent  pe- 
fant paiera  douze  fols  ,  ci  xij  f 

Raquettes  ou  Ramonnettes  ,  le  cent  pefant 
paiera  comme  mercerie,  iij  1. 

Kaidns  &  fîgaes,le  cent  pefant  paiera  comme 
fruits  fecs ,  xij  f, 

Héchaux  de  fer,  le  cent  pefant  paiera  comme 

échaufeites  de  fer ,  x  f. 

Par  Arrêt  du  t.  Avril  1701. /e  cent  pefant^io  f, 

"Rets  a  pêcher  faits  de  fil  de  chanvre  ou  étou- 
pes  de  lin  ;  le  cent  pefant  paiera  xl  f. 

Reta  de  charuè*  le  millier  en  nombre  paiera 
dit  fols  ,  ci  X  f. 

Revefches  &  bayettes  <le  Flandre  ou  Angle- 
terre ,  le  cent  pefant  paiera  comme  draps 
petits ,  iij  l. 

jirrêt  du  1,  Airil  1701.  pour  V Etranger ^U cent 
pefantf  iof.  Idem  pour  Marfeille  ,  Bayonne 
tJS*  Dunkerque }  Arrêt  du  i,oBobre  1702, 

Ris ,  le  cent  pefant  paiera  comiiie  fruits  fecs, 
douze  fols  ,  ci  ..  .      xij  i\ 
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Roigntfure^  de  cartes  ,  le  cenc  pefant  paiera 
quatre  fols  ,    ci  iv  f. 

Roigneures  de  laiton  ,  le  cent  pefant  paiera 
vingt-cinq  fols  »  ci  xxv  f, 

Roigneures  de  peaux,  le  cent  pefant  paiera 
fîx  fols  ,  ci  vj  f, 

Rofes  du  crû  de  France ,  le  cent  pefant  paie- 
ra c  n 

Rubans  de  fîlozelle ,  le  cent  pefant  paiera 
comme  paiTcmens  de  fîlozelle,  viijl.  viijf. 

Rubans  de  fil  ou  laine ,  le  cent  pefant  paiera 
comme  mercetie,trois  livres ,  ci  iij  1. 

Rubans  &  tous  autres  ouvrages  tifTurezd'or^ 
d'argent  fin  ,  ou  mêlez  d'or  &  d'argenc 
avec  foie  ,  la  livre  paiera  xxx  f. 

Rubans  8c  tous  autres  ouvrages  ti/Turez  d'or 

&  d'argent  faux  &  de  foie,  la  livre  paiera 

douze  fols  1  ci  xij  f. 

,  Tar  Arrêt  du  3,  Juillet  i6$i.    Us  Rubans  de 

foye  de  T4tursJ^a  liirfy6  f,  four  les  Pays  Etrait' 

gets. 

■■•■§■ 

SAbots  ,  k  chariot  chargé  paiera    XT^ij  f. 
Sabots ,  la  charetée  paiera  xvj  f« 

Saifran  du  crû  de  France  ,  le  cent  pefanc 
paiera  xl  I. 

Salpêtre  ,  le  cent  pefant  paiera  quatre  livres, 
ci  iv  1. 

Ltn  sortie  défenduèfnr  l Ordonnante  de  1^87, 

pour  lei  Paye  Etrangers, 
Sapins  ^  le  cent  en  nombre  paiera  vingt- (îr 
fols,  ci  XX vj  f, 

I  Sapins  petits  ,  le  cent  en  nombre {>aiera  dou- 
ze fols^  xi  .    xij  f. 


. 
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^«  SORTIES. 

/.«  Sortie  défendue  four  l'Etrétnger  :  Arrêt  d» 
i8.  Août  i7i£. 

Sardines  ,  le  baril  paiera  »       x  f, 

Satins  de  Bruges  ,  le  cent  pefant  paiera 
comme  damas  cafFarts  ,  treize  livres  , 
ci  xiij  1. 

Saumons  ,  le  leth  qui  efl;  de  douze  barils  ou 
huit  hambourgs  y  paiera  vj  1. 

Savon  blanc  ,  le  cent  pefant  paiera  xx  f. 

Savon  noir  ,  le  csnt  pefant  paiera  dix  fols , 
ci  xf. 

Seiches  ,  le  millier  paiera  comme  Ha- 
dots  '  xl  f, 

'5eiglc  ,  le  muid  mefure.  de  Paris  ,  paiera 
fcizc  livres  dix  fols  j  fçavoir,  pour  Tancieu 
Droit  trente  (ois ,  Se  pour  la  Traite  doma- 
nialc  quinze  livres  ,  ci  xvj  1.  x  f, 

La  Sortie  défendue  pour  VEîrunger  :  Arrêt  dn 
3.  tday  1723, 

Seillçs  ,  la  douzaine  paiera  ijf. 

Sel ,  le  muid  mefure  de  Paris  paiera      irxv  f. 

Selles  pour  cheval  ,  garnies  de  velours  en  bro- 
derie d'or  &  d'argent  ,  ou  enrichies  ,  les 
Droits  fe  paieront  à  l'eftimation  ,  àraifon 
de  fix  pour  cent  de  leur  valeur. 

Selles  garnies  de  velours  ,  la  picce  paie- 
ra XX  f, 

Selles  fîmples  pour  cheval  ,  la  pièce  paie- 
ra vj  f. 

Serges  de  Jaines  &  ferges  drapées  ,de  toutes 
ibrtcs  >  façons  &  couleurs  ,  le  cent  pefant 
paiera  quatre  livres  ,  ci  iv  1. 

Arrêt  du  1.  Avril  lyoz.  pour  VEtritnger  ^  le 
tent pefant,  i,  /.  Idem  pour  Marfeiîle  ,  B*yon. 
ne  »    (^  Durtker^ue  :    Arrêt  dti   5.  O^o^ 
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SORTIES. 

SitrHres,  Vo'iez  i* Article  du  Fer, 
Serviettes.  &  napcs,     Foyez  Lïngt  de  tih]c, 
Sidcc  ôc  Poire  ,  le  tonneau  paiera  comme 
Bicrc  ,  ■  xxrj  f. 

Ordonnance  di  i6Î7'  la  Subvention ^âf  doa» 
bUment  à  U  Sortie ,  le  Cidre  17  /.  le  mnidt 
(^  le  Poiré  i^  f,  6  d. 
Sirop  d'Alkcrmes ,  la  livre  paiera  iv  C 

Soufîets  petits,  la  douzaine  paiera  iij  f, 
Souflets  de  Maréchal ,  la  paire  paiera  vj  f« 
Soudes,  le  cent  pefant  paiera  x  f. 

Souliers  neufs ,  la  douzaine  de  paires  paie- 
ra *  viij  C 
Souliers  yieux ,  la  douzaine  de  paires  paie- 
ra vj  d, 
Soye  cuite,  teinte  &  à  coudre,  de  toutes  for- 
tes &  couleurs  ,  la  livre  paiera            xij  f, 
Soye  crué\  la  livre  parera  xx  f. 
Par  Arrêt  du  x6.  Juillet  1687.   les  So'jes  de 
Provence  ,  Languedoc  &  Dauphiné ,  portées  tt 
l'Etranger  ^  la  b^lls  de  Sojc  crue  du  poids  df 
160  /.  net^Mo  l,  (^  la  balle  de  Soje  ouvrée 
aufft  du  poids  de  \6o  l,  net  i/o  /.   U  balle 
potds  de  marc.  Et  par  Artêt  du  ^.  fuïllet  lyzo. 
la  Sortie  efl  dé  enduè  hors  te  Royaume ,  des 
Soyes  grèves  originaires, 
Siocfîx  ,  la  balle  contenant  un  millier  paiera 
comme  morue  (ccKe  ,                     iv  1.  x  f. 
Suif  de  toutes  fortes ,  le  cent  pefant  paie- 
ra                                                          XXV  f. 
Sumac  da  crû  de  France  à  faire  teinture  ,  le 
cent  pefant  paiera  vingt  fols,  ci  xx  C 
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SORTIES. 


TAblcaux  de  coures  fortes  fans  cnrichiflfc- 
mcnc  ,  le  cent  pefant  paiera.  iij  I. 

Tapis  velus  de  Turquie  ou  d'ailleurs,  le  cent 
pcfanc  paiera  viij  f. 

,ïapis  de  moucades  de  Tournay  ,  tapis  de  ta- 
pifferie  &  couvertures  de  Roiicn ,  le  cent 
pefant  paiera  comme  mercerie ,  iij  1. 

Tapifleries  ou  Droguer  de  Rouen  &  autres 
lieux,  avec  un  filet  de  foie,  d'or  ou  d'ar- 
gent faux  ,  le  cent  pefa/it  paiera  trois  li. 


vres ,  Cl 


Tapifleries  de  Rouen ,  le  cent  pcfanc  paiera 
comme  mercerie  iij  1. 

Tapifleries  fines  ,  neuves  &  vieilles  de  la 
Marche ,  Flandre  &  d'ailleurs ,  mêlées  d'or 
&  d'argent  ,  paieront  à  raifon  de  fix  pour 
cent  de  la  valeur, 

TapifTerics  fines  de  la  Marche  ,  vieilles  & 
neuves, fans  or  ni  ?rgcnt ,  le  cent  pefant 
paiera  vingt-fix  liv^res,  ci  xxvj  1, 

Tapiflerie  de  Flandre  ou  d'ailleurs ,  excepcc 
de  filetin,  le  cent  pefant  paiera        xiij  I. 

Tapifleries  ou  tapis  de  filetin  ,  d'Auvergne  , 
Lorraine  &  autres  femblables  ,  le  cenr  pe- 
fant paiera  iv  1. 

Tapifl'cries  de  cuirs  dorex ,  le  cent  pefant 
paiera  comme  cuirs  dorez,  '     vj  1, 

Taureaux  de  deux  â  trois  ans  ,  la  pièce  paie- 
ra xxvjf.i 
Tar  Arrefi  du  9.  ^*y  1714,  ^^  Sortie  pour  /'£- 
trsnger  en  efl  défendue. 

Toiles  de  lin  de  toutes  fortes  &  façons.blan- 
cbcs  ou  cciacs ,  fines  ou  groiTes ,  linge  ou- 
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SORTIES.  j» 

vrc  3c  non  ouvré  pour  table,  (îe  quelque 
force  que  ce  (oit ,  le  cent  pcfanc  paiera  dis 
livres}  fçavoir , trois  livres  pour  l'ancien 
Droir,  &  fept  livres  pour  la  Traite  Doma» 
iiiale ,  ci  x  1. 

J'f^r  A^rit  du  i.  i^-wr*//  i7oî.  four  V Etranger  p 
e^  far  Afrêt  du  3.  OSiobre  1701  fonr  Mar  . 
fe'ilU  ,  Baronne  ,  ô»  Dunktrqtée  j  /ej  Toi/#f  ^é 
Laifal ,  Murigny  ,  ^  Ti  i/#j  fleurets ,  Bian» 
e«r^; ,  /«  cm/  ^0/4;// ,  j  /.  f  o  /*«  p4r  if  rr ^V  </ic 
j%,SepterKbre  170J.  /«*  Tpi/^;  ;/«  .r^/«/  7"^- 
;»« ,  C*rn(t  &  Arg'ttges ,  /iiiij^  /«  f^«|  pefunt, 
5  /,  10  /".  lierri ,  ptfi»r  rJ/tf*  e  Choleî  :  ^rr^î 
«M  lO.  Mars  i70|.  Prti'  ^rr«/  du  24,  Decem» 
hrt  1701. 1/  «jî  ordonné  <Jii«  les  bal  ots  de  Tti» 
les  Fleurets ,  slancards  ,  ^  To/7«  ^*  cojf'fes^ 
feront  marquées  delà  Marque  des  InfpeScurSm 
Et  par  Arrêt  du  4.  lanvier  1716.  la  Sortie 
défaites  Telles  four  l'Etranger^  n'efi  fermift 
que  far  le  Port  de  Roiien, 

Toiles  de  chanvre  blanches  ou  écrues ,  grof- 
fcs,  moyennes ,  compris  celles  de  Ciiam- 
pagne  ,  dites  Darins ,  firins  &  Medins , 
ouvrées  &  non  ouvrées ,  canevas  &  Toiles 
d'Olonne  ,  Toiles  d'étoupcs  de  lin,  le  cent 
pcfant  paiera  trois  livres  dix  fols  i  ffç^voir, 
trente  fols  pour  l'ancien  Droit ,  &  qua« 
rance  fols  pour  la  Traite  Domaniale, 
ci  iij  1.  X  r. 

|Toil«  d'étoupes  de  chanvre  de  toutes  fortes, 
le  cent  pefant  paiera  cinquante  fols^lça* 
voir,  vingt  fols  pour  l'ancien  Droit  ,  de 
trente  fols   pour  la  Traite  Domaniale, 

ci       '  ,        1  f. 

'oilc  vieille.  Voye^  Vieil  linge. 
i"oilcs  de  cotow  &  treillis  d'Allemagne  ,  le 
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cent  pefant  paiera  trois  livres  j  fçavoîr^' 
vingt  fols  pour  rancien  Droit,  &  quarante 
fols  pour  la  Traite  Doaianiale  ,  ci       iij  I, 

Toiles  à  tamis  ,  le  cent  pefant  paiera  com- 
me rapatcllc ,  xij  f. 

Tonines  ou  autres  poiflbns  de  mer  ,  le  cent 
pcfanc  paiera  xviij  f, 

Tournefol ,  le  cent  pefant  paiera  comme  or. 
feillc. 

Tourtes  de  navettes ,  rabettes  &  de  lin  ,  le 
millier  en  nombre  paiera  xx  f. 

Tourtes  de  noix  ,  le  milliei;  en  nombre  paie* 
fa  XXX  f. 

Tourteaux  ,  le  «ent  pefant  paiera  huit  fols, 
ci  viij  f. 

Tranchoirs  de  bois ,  la  groIFe  paiera  huit  de- 
niers ,  ci  viij  d. 

TreiFes  &  tilTurcs  d*or  &  argent,  la  livre  paie- 
ra comme  rubans,  quarante  fols ,  ci    xi  f. 

Tripes  de  velours  ,  le  cent  pefant  paiera  dix 
livres ,  ci  x  J. 

yar  Arrêt  du  u  Avril  lyot,  four  VEtranger, 
le  cent  pefant,  j  /.  Idem  ,  pour  Marfeille  ^ 
B.ipnne ,  (^  Dunker^ue:  Arrêt  du  ^.  OMohre 
ïyoz. 

Treillis  &  Toile  d'Allemagne,  le  cent  pefanrj 
paiera   comme    rcile   de  coton ,  troi«  li- 
vres; fça^voir ,  pour  l'ancien  Droit  vingt! 
Ibis ,  &  quarante  fols  pour  la  Traite  Do. 
maniale,ci  iij  I. 

Truites  ,  le  cent  en  nombre  paiera  quaranu 
Coliy  ci  .ri  r,| 

7'uiies  à  croclier ,  le  millier  en  nombre  paie. 
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VAches  vives  au  mortes ,  tuces  &  habiî- 
lées  jgraiFes  ou  maigres,  la  pièce  paie- 
ra xi  r. 

T(tr  Arrêt  du  9,  Af^  172.4.  Z'»  .^(jy/i^  /Jor/y  i'E- 
tranger  en  eft  défendue, 

VaifTelle  d'argent  de  routes  forces, fortant  par 
paflc  portii ,  le  marc  paiera  ,  tant  en  foires 
que  hors  foires,  xxx  f. 

Défendue  four  V Etranger  ^^r  l'Ordonnance  de 
i6%j,  ^  permife  pour  les  Provinces  réputée» 
htrangevis  ;  Arrêt  du  11.  Décembre  1717, 

Vaiifelle  d'étaim  ,  le  cent  pefant  paiera  com- 
me ctaim  ouvré  ,  iv  I, 

Vsilfellede  faycnce  ,  tant  grande  que  petite, 
la  douzaine  paiera  iij  f. 

Van  à  vaniaer  ,  la  douzaine  paiera  xij  fr 

Veaux  gras  ou  maigres ,  la  pièce  paiera  fix 
fols ,  ci  vj  f» 

Verdc.c  ou  verd-dc-gris  ,  le  cent  pefant  paie- 
ra 1  f, 

Vergettes ,  le  cent  pefant  pèiera  comme  mer- 
cerie ,  iij  I, 

Verjus  ,  le  tonneau  paiera  xxiv  f. 

Verre  cadè  .  le  baril  paiera  comme  groifil^, 
quatre  fols ,  iv  C 

Verres ,  taffes ,  coupes  &  baHlns  de  criftal  àc 
Venife  ou  d'ailleurs,  le  cent  pefant  paiera 
camme  mercerie,  il)  1, 

Verres  de  toutes  autres  fortes  pour  boire  ,  le 
cent  pefant  paiera  .  xx  f. 

Verres  en  labiés  pour  faire  vitres ,  chactinc 
cliarctce  Gontenanc  quatre  paniers ,  paie- 
ra ii^f. 
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54  sonriEs. 

Far  Ar.êt  du  4.  M^rs  1714.  la  sortie  ^êfen^ 
dut  four  l' Etranger ^  juftiiê^au  premier  Aviil 

V'eil  oing,  le  ccnr  pefant  paiera  xx  f. 

Vin  de  quelque  pais  011  crû  que  ce  Coït ,  for- 
tant  par  les  Provinces  de  Champagne  & 
Bourgogne  ,  le  ronncau  mefure  de  Paris 
fnilant  [rois  mui  i? ,  paiera  dix  livres  j  f^^a- 
voir,pour  l'ancien  Droit  quarante  fols  ,  6c 
pout  la  Traite  Domaniale  huit  livres  , 
ci  X  ], 

Vinaigre  de  toutes  fortes,  le  tonneau  paie- 
ra  XX  r, 

£c  les  Vins  forrans  par  les  autres  Provinces 
de  retendue  defditts  Fermes,  le  tonneau 
paiera  douze  livres  $  fçavoir,  quarante  fols 
pour  l'ancien  Droit,  &  dix  livres  pour  la 
Traire  Domaniale,  ci  xij  î. 

Et  les  Vins  fortans  de  la  Ville  &  Banlieue  de 
Pvolien ,  tant  pour  les  Pais  Etrangers ,  que 
pour  la  Province  de  Normandie ,  paieront 
pour  les  Droits  portez  par  la  Déclaration 
de  léjS.des  augmentations  d'icellepar  cha- 
cun tonneau  rfifant  trois  luuids  ,  douze 
livres ,  outre  lefdits  Droits  du  préccdcnc 
article,  ci  xij  1, 

£t  à  Pégard  des  Vins  foitans  par  les  Provin- 
ces d'Anjou  ,  le  Maine  ,  Thoùars ,  &  Chà- 
tellcnie  de  Chantoceaux,  le  tonneau  paier?. 
la  fommc  de  feize  livres  -,  (içavoir,  trois  li- 
yres  pour  les  anciens  Droits  ,  &  treize  li- 
Trcs  pour  la  Traite  Domaniale  ,  ci  xvj  j. 
Outre  les  Droits  du  i  anf^  far  l'Ordonnance  de 
j6^7, pour  U  subvention  par  Joubltment ^  il, 
14/*.  par  muid  ;  CJ*  pour  Us  anciens  C^  noH" 
yeatix  cinq  fols ^  1^  f, pn  muid. 
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Voide  ou  guelde.,  qui  eft  une  efpecc  de 
paftel ,  la  cuvée  du  poids  de  huit  cens  li- 
vres ,  paiera  quatre  livres  douze  fols  j 
Tçavoir,  pour  l'ancien  Droit  douze  fols ,  & 
pour  la  Traite  Domapiale  quatre  livres , 
ci  iv  1.  xij  1» 

Voide  en  branches ,  le  cent  de  botres  paie» 
ra  iv  h 

\^olaJlIes  ,  la  douzaine  paiera  v  f. 

Usbiat,  autrement  colle  de  poiiFon ,  le  cent 
pesant  paiera  3tx  ù 

Triant  auv  autres  Drogueries  &  Epiceries  non 
cmploïécs  au  prefent  Erat,qui  feronc  vc- 
luiès  des  Païs  Etrangers ,  &  dont  les  Droits 
d'Entrée  le  juftificronc  avoir  été  pnïcz,  Ici- 
quelles  rcllbrtiront  le  Royaume, ou  feront: 
portées  aux  Provinces  où  les  Aides  n'ont 
cours ,  Sa  Majcfté  entend  qu'elles  ne  paie- 
ront aucun  droit  de  Sortie. 

St  où  il  y  auroit  d'autres  fortts  de  Marchan- 
difes  obmifcs  à  être  ennploïécs  au  prefent 
Etat,  entend  aufli  Sa  Majcfté  ,  que  l'âpre- 
ciation  en  foit  faite  par  fes  Fermiers  ou 
Jeurs  Commis,  du  confentemcnt  dc<;  Mar- 
chands interelTez  i  8c  en  cas  de  coiiteft:i- 
tions ,  ils  feront  réglez  fur  le  champ  par 
les  Oftciers  defditcs  Traites ,  pour  en  être 
les  Droits  païez  à  raifon  de  cinq  pour  cenc 
de  leur  valeur. 


m  M 


Fait  éf> arrêté  au  Confeil  Royal  des  Fmances  ^ 
lemi  à  Vnicennes  le  iS,  jonr  de  Seftimhff  16^4- 
Signé,  BERRIER, 
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TJR  IF    DES    DROITS 

à*BntY€e    des   Cw^  Greffes 

Fermes  de  France, 

Du  18.  Septembre  16^4. 

ET  A  T  &   Tarif  du   Drort  que  !e    Roy 
étant  en  ion  Confeil  de  Commerce^  a 
ordonne  être  levé  fur  toutes  les  Denrées 
&   Marchandifes  ,    Drogueries   &  Epiceries, 
qui  entreront  dans  les  Provinces  deNorman- 
die  ,  Picardie,   Champagne,   Bourgogne, 
Bred'e,  Poitou  ,  Berry  ,  Bourbonnois ,  Anjou  , 
le  Maine,  Tlioliars  &  Châtellenic   de  Chan- 
toceaux,  &  leurs  dépendances,  au  lieu  des 
Droits  apellcz  Encrées  des  Drogueries  &  Epi- 
ceries ,  grolfes  Denrées  &  Marchandifes  j  écu 
pour  quintal   d'alun  ,  écu  pour  tonneau  de 
mer ,  rcaprcciatious  d'iceux  ,  &  des  augmen- 
tations faites  fur  certaines  efpcces  de  Mar- 
chanùifcs,  en  confequence  des  Déclarations 
«les  années  1^58.  1^44.  i  ^47.  &  i<îj4.  des  au- 
tres Droits  y  joints ,  &  du  Parifis ,  dou7e  & 
fix  deniers  pour  livre  de  tous  lefdits  Droits  , 
lefquels  Sa  Majcfté  a  réglez  5:  unis  à  un   fcul 
Droit  d'Entrée,  pour  la  facilité  duComnnerce 
&  commodité    des    Marrltands   j    pour   erre 
iceux  païez  par  toutes  fortes  de  peribnncs  , 
exemts  &  non  exemts  ,  ibit  de  leur  crû  ou 
pour  leurs  provilions,  y  compris  les  cailks. 
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îonneauT ,  ferpillieres ,  cartons ,  toiles ,  pail- 
les &  autres  embalages ,  à'  l'exception  des 
Drogueries  &  Epiceries ,  fur  lefquels  lefdics 
embalages  feront  déduits. 

Et  parce  que  les  Droits  de  quelques  Mar- 
chandifes  ne  font  pas  égaux  en  toutes  lefdites 
Pro'«inces  ,  celles  qui  feront  tranfpottée» 
Vune  Province  ou  les  Droits  feront  moin- 
dres qu'en  une  autre,  le  fuplément  des  Droite 
en  fera  paï'é  fuivant  le  prefcnt  Tarif, 

Defquels  Droits  les  Marchandifes  qui  en- 
treront pour  les  Habirans  de  Lion ,  &  qui  r 
feront  conduites  diredement ,  n'en  païeronc 
que  le  quart  j  &  feront  les  Maichands ,  Fac- 
teurs &  Condudeurs  d'icelles  obligez  de  pren- 
dre des  Acquits  à  caution ,  pour  aller  paicr  le» 
Droits  de  la  DoUanne  de  ladite  Ville  de  Lion^ 
au  Bureau  d'icelle  en  la  manière  accoûciv* 
mée. 

Et  à  l'égard  des  Acquits  du  paiement  def» 
dits  Droits  ou  à  caution  ,  &  des  décharge?» 
d'iceux  ,  les  Droits  en  feront  païezaux  Com- 
mis des  Bureaux  ,  conformément  aux  Ar- 
rêts de  la  Cour  des  Aides  de  Paris ,  des  13» 
Septembre  1^34.3:  9.  Avril  \6^\.  à  raifon  d« 
cmq  fols  pour  chacun  d'iceux  j  &  aux  Arrêts 
de  la  Cour  des  Aides  de  Roiien ,  des  z^.  &  30. 
Mars  Urxy  fans  que  lefdits  Commis  puillcnc 
lever  le  Parifis,  douze  &  fîx  deniers  dcfdit» 
£)«)i(s  ,  à  pein«  de  conculfion. 
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;    PREMIEREMENT. 

•(  •      if 

A 

Marchândifes,' 

Acier  non  ouvré  ,  le  cent   pefant  paîe-' 
ra  xxviij  f. 

Arrêt  du  45.  Janvier  1717 .  le  cent  pefant ,  z8 /, 
comme  du  Tarif, 
Agneaux,  la  pièce  paiera  iij  f. 

P^r  Arrêt  du  9.  May  1714.  exemts  des  Droits 

d'Entrée  j  jtif qu'au  mois  de  luin  17  if. 
Airain  non  ouvré  ,    le   cent  pefant  paiera 
comme  cuivre  non  ouvré,  cinq^uante  iols, 

Albârrc ,  îe  pied  paiera         ^  iv  f. 

Alofes  ,  le  cent  en  nombre  paiera  vingc 
fols ,  ci  \  TX  1, 

Alumciles  de  couteaux  de  toutes  forces  , 
le  cent  pefant  paiera  xyt  f, 

Alumettes ,  le  cent  pefant  paiera  deux  fols , 
ci  l'y  C 

Alun  de  glace  ,  alun  en  roche  ,  alun  de  plu- 
me ,  alun  gras  de  pais,  alun  blanc  &  rouge, 
de  coures  lorres  ,  l'un  portant  l'aitre  ,  le 
cent  pefant  paiera  iij  1. 

Venant  d'Angleterre  ,  le  cent  pefant ,  10  /. 
Ar*cfl  du  6.  Seftembre  170 1.  Par  or  are  d;4 
Confeil ,  dté  \6,  Acfit  1714. l'Alun  d'Aigle- 
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E  NT  ers  S.        s»' 

mre  ,  l'Amidon,  le  Beure  ,  les  Bleds  ,   o» 
autres  Grains^  le  Crin^  la  Cire  jaune  6»  blan- 
che ,  U  Colle  de  poiffon  ,  les  Forces  à  tondre  9 
la  Cerufe^la  Chandelle  ,  le  Chanvre ,  la  Collé 
de  toutes  [or te t^  le  Groiftl,  le  Houblon^  le  suify 
Us  Drogueries  ^  Epiceries ,  permis  d'entrer» 
quoi  que  d'Angleterre ,  en  'venant  par  la  HoU 
lande ,  ^  autres  endroits  que  l'Angleterre  ,  #» 
payant  feulement  les  Droits  ordinaires  qui  fe 
perfoivent  des  Pays  d*ou  elles  feront  aportéeSo- 
Et  en  outre  par  ordre  du  Confeil ,  toutes  les' 
Marchundifes  du  crû  (^fabrique  d* Angleterre^ . 
Ecojfe  d*  Irlande  feulement  f  qui  ne  font  ^oint 
dé  fendues  par  l'A'rc/t  du  6,  Septembre  1701/ 
font  ptrmifes  en  payant  les  Droits  ordinaires^. 
Amandes  non  caflccs  ,  le  cent  pcfant  paie- 
ra XV  r»^ 

Amandes  douces  &  ameres  ,  de  routes  for- 
tes ,  le  cent  pefant  paiera  xviij  C. 

Amidon  ,  le  cent  pefant  paiera  quatone 
fols  ,  ci  xiv  f,.. 

Anchois  ,  le  cent  pefant  paiera  feize  fols , . 
ci  xvj  fo. 

Anguilles  ,  le  cent  en  nombre  paiera  dix- 
fols  ,  ci  X  f, 

iircançon  ou  poiz-raifine  ,  le  cent  pefant 
paiera  x   f, 

Atdorfes ,  le  millier  en  nombre  paiera  dir 
fols,  ci  X  f» 

Argent  en  malfcs  &  lingots ,  néant. 

Armes,  arquebufes  ,  piftolets  ,  harnois", 
bralfarts  ,  moufquets  ,  canons  d'armes  , 
&  autres  armes  de  fer  ,  le  cent  pefant 
paiera  '  xl  (. 

Afnes  &  afncûcs ,  grandes  3c  petites ,  la  pièce 
paiciî^  vj  f. 
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Avelines  ,  le  cent  pcfanc  paiera  feize  Çc\s  ^ 
ci  xv)  r. 

Avirons ,  le  cent  en  nombre  paiera  cinquan- 
te fols ,  ci  1  r. 

Aulx  ,  U  fomme  cm  charge  paiera  cinq 
fols ,  ci  V  î. 

Avoine  ,  le  muid  mefure  de  Paris,  de  douze 
feptiers  faifant  deux  tonneaux  ,    entrant 

.^  par  les  Provinces  d*Anjou  ,  le  Maine  & 
ThoUars ,  paiera  x  f» 


.  Il' 


f:  y' 


Drogueries  &  Epiceries^' 

Acacia  vrai ,  le  cent  pefant  paiera  fcpt  li- 
vres dix  fols  ,  ci  vij  1,  X  f. 

Acacia  commun ,  le  cent  pefant  paiera       1  f. 

Acorus ,  le  cent  pefanr  paiera  1  f. 

itfuftum  I  le  cent  pefant  paiera  iv  K. 

Agaric  gros ,  le  cent  pefant  paiera  trois  ]i> 
vres ,  ci  ■         -  iij  1. 

Agaric  fin  ,  le  cent  pefant  paiera  fcpt  livres 
dix  fols ,  ci  vij  1.  x  f^ 

Venant  des  Pats  'Etrangers  ^  doit  les  vingt  four 
cent'.Arrefk  du  lo,  luilUt  1703^ 

Agnus  caflus ,  le  cent  pefant  paiera  1  f, 

Aloès  foccotrin  ou  lucide  ,.  le  cent  pcfanc 
paiera  x  1, 

Aloès  citrin  ,  k  cent  pefant  paiera  trois  liw 
vres  quinze  fols,  ci  iij  1.  xv  f, 

Aioes  lignum  fin  ,  le  cent  pefant  paiera 
vingt-cinq  livres,  ci  xxv  l, 

Aloès   moyen  ou  cabalin  ,    le  cent  pefant 

.     paiera  iij  I, 

Aniaciftes  ,  le  cent  pefant  paiera  v  1. 

Ambre  gris  ,  la  livre  paiera  viij  U 

Ambre  jautije  ou  carabe  ,    le  cent  pefant 
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paiera  trois  livres  ,  ci  Hj  1. 

Amomum  veriim  ,  le  centpcfant  paiera  qua- 
tre livres ,  ci  iv  1», 

Anacardes,  le  cent  pcfant  parera        xxxv  f. 

Angelica  ,  le  cent  pefant  paiera  xl  f*. 

Anis  verd  ou  en  graine  ,  le  cent  pefant  paie- 
ra XX  C, 

Antimoine  crud  ,  le  cent  pefant  paiera  quin- 
ze fols ,  ci  .  XV  C 

Antimoine  prépare  ,    le  cent  pefant  paie- 
ra '  iij  I, 

Antofle  de  gerofte  ,  le  cent  pefant  paiera  fepc 
livres  dix  fols ,  ci  vij  1.  x  ii» 

Appios  femencé  ,  le  cent  pefant  paiera  cin- 
quante fols ,  ci  1  f, 

Arlenic,  le  cent  pefant  paiera  vingccinq  fols, 
ci  XXV -fl 

Argent  vif,  le  cent  pefant  paiera  '     v  1, 

Anfloloches  ,  le  cent  pefant  paiera  xx  (. 

Alfa  fœtida  ,  le  cent  pefant  paiera  ii]  Ir 

Venant  des  Pats  Etrangers,  vingt  pour  cent  : 
Arreft  dté  10,  It4illet   1703.. 

Afarum  ,  le  cent  pefant    paiera  1  f. 

Afpalacum ,  le  cent  pefant,  paiera  trois   li- 
vres ,  ci  'iij  1, 

Afphaltum  ,  le  cent  pefant  paiera  v  1, 

Alicrbes ,  le  cent  priant  paiera  comme  muf- 
cades  ,  XXX  1. 

Azur  de  roche  fin ,  le  cent  pefant  paiera  qua- 
ranre  livres ,  ci  xl  1. 

Azur  d'émail ,  Azur   gros    &    commun  ,  le 
ceux  pelànr  paiera.  iij  l, 
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Marchandifes, 

BAleinc  coupée  ,  le    cent    pefanc   parera- 
cint^uante  fols,  ci  If, 

Venant  d' H  olUnde^fur  le  Tarif  de  i^y9.  le  cent 
pefant,  ^  /,   idem»  des  Villes  Anfeatiques  : 
Traité  de  Commerce^  du  iS ^Seftembre  171^^, 
Venant  des  autres  Pais  Etrangers,parle  Tarif 
de  16 6  j,  le  cent  pefant ,  i;   /. 
Balincs  ou  embalagcs  de  Laine ,  le  cent  pe- 


C 


ant ,  paiera 

Balles  y   paniers  &  corbeilles,  la  douzaine 
paiera  -  vj  f, 

Barracans  ,  la  pièce  de  vingt  -  deux  aunes, 
paiera  iv  I, 

Vhnttée pertnife  par  Calais  (^  S»Valery,  ve- 
nan s  de  l'Etranger  \  A-vefi  dti^.luilltt  1691» 
f^  par  le  Tarif  Je  ïC*)<),  Et  venant  d'Angle» 
terre  emierement  défendue  :  Arrefi  du  6  Sep» 
tembre   1701. 

Barils  vuidcs ,  le  leth  qui  cft  de  douze  batiîs, 
paiera  xvj  f. 

Bas  de  Toye  la  pièce  paiera       '  xv  i. 

tes  grands  bas  à  renvetfer  à  ptoporcion. 

Et  deux  paires  de  canons  pour  une  paire  de 
bns. 
VE/urée  pur  Mer  ,  ptrmife  feulement  par  Mar^ 
ftiil-e  i  (jp  par  Tirre  ^par  le  Pont-Beauvoifin  • 
Arrift  du  6,  Mars  ijt).    Et  entièrement  dé- 
fendue lenans  d'Angleterre'.  A^feft  du  6,  Sep» 
umbre  17  01. 

Bas  à  botrrr  de  laine,  l'un  poicant  l'autre , 
1»  douzaiuc  paiera  iij  1.  xij  C 
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taf  Arrefi  du  j.  Mny  ijio,  les  B%i&  antres 
ct*vrages  de  Bonneteries  Etrangères,  compofe^ 
de  Lame  y  ne  peuvent  intrcr  que  par  Calais 
Ô*  S,  Valéry  fur  Somme.  Et  entiertment  dé- 
fendus venans  iV  Angleterre  :  Afrefl  dti  Ct 
Septembre  1701. 

I^as  de  fil ,  la  douzaine  de  paires  l'un  porcanc 
l'aurre  ,  paiera  1  f.. 

yenans  de  Bretagne  ,  Arre/l  du  17,  Janvier 
17  c&.  la  doté'^ine  de  paires  ^  30  /^  avec  un. 
Tarif  pour  les  ouvrages  de  Fil  de  ladite  Pro^ 
vince.   Et  défendus  venans  d'Angleterre  :  A/- 
reji  du  6.  Septembre  1701, 

Bas  de  coton  ,  la  douzaine  Je  paires  l'un  por- 
tant l'autre,  paiera  xl  f. 
Défendus  venans  d'Angleterre  \  Ar^eft  du   60^ 
septembre  i-j  01. 

fias  d'eftanic&  de  laine  faits  au  fufeau,  courts 
&  longs ,  de  toutes  fortes ,  la  douzaine  de 
paires  l'un  portant  l'autre,  paiera  crois  li- 
vres dix'fols ,  ci  iij  1.  x  f,. 

Bas  de  chauffes  de  drap^  de  toutes  fortes ,  la 
douzaine  u^  paires  l'un  portant  l'autre  ». 
paiera  xxxvj  f. 

Bateau  neuf,  la  pièce  paiera  1  f,. 

Battin  ,  foin  oii  jonc  d'Efpagne  ,  le  cent  pe- 
fant  paiera  >•  xxv  f. 

Baudriers  en  broderie  d'or  5c  l'argeni  fin  , 
l'un  portant  *  antre,  la  pièce  paiera      xx  /, 

Baudriets  galonnez  d'or  &  d'argent  fin  ,  l'un 
portant  l'autre  ,  la  pièce   pniera  xij  f, 

Bayettc  ou  revcchc  de  Flandre,  &  aurres 
fcmblables,  la  pièce  de  vin^c  aiuics  paie- 
ra '  iv  i, 

3ayette  du    Pjïs  d'Angleterre  ,  la  pièce   de 

•    ?ingc«cinq  aunes  oaicra  v  i. 
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Bayette  double  au  grand  cocq ,  la  pièce  coti^ 

tenant  cinquante  annes  paiera  xv  !.. 

F/tr  A*refi  du^,  luilUhiê^t,  VEntté^  pernsife 

feulement  par  CMlais  ^  S,  yalety  fm  Somme, 
*    comme  Baracans,     Et  êntieiement  défendue 

d'Angleterre  •  Arre^  du  6,  Septembre  1701. 
Bazanes  tannées ,  la  douzaine  paiera     vj  f^ 
Berceaux,  la  charetée  paiera  ^*  V>  x  f. 

Bêches ,  la  douzaine  paiera  vj  f. 

Beurre  de  toutes  fortes  ,  le  cent  pefant  paie. 

ra  -■■■^^. .  »  '       xij  f,; 

Modéré  h  %fjecent^  far  Arreft  du  i z, Septem- 

bre  17x4,  jufqu'au  premier  ÙBobre  171/ 
Bière*  le  hambourg  ou  le  baril ,  paiera     xij  f^ 
Ordonnance  de  16 80.  17  f  par  mmd  de  jub" 

mention,    Et  venant  d'Angleterre ,   10/,  Uy 

houteilie  ;  Arref  du  6,  Septembre  1701, 
Bled  froment  &  méteil ,  le  muid  mefure  de 
?'  Paris ,  entrant  par  les  Provinces  d'Anjou  , 

le  M^ine  &  Thoiiars,  paiera  If. 

Blanc  de  plomb^  le  cent  pefant  paiera      xv  f. 
Bœufs  gras  ou  maigres  venans  des  Païs  Etrau^ 

gers  ,  la  pièce  paiera  iij  I» 

Bœufs-  gras  ou  maigres  venans  des  Provinces 

de  France  où   les  Aides  n'bn^  cours  ,  la 

;    pièce  paiera  xx  f, 

Bxemts  des  Droits  d'Entrée  9  jufeiu'êif  premier 

luin  iyif.Arre^dup,àday  i7:r4r„  ?i:*.?;«;n; 
Bœufs  Se  langues  falées ,  de  tomes  fortes .,  le 

cent  pefant  paiera -^^  5'^^\^J|îf»nfTl;xli', 
Arrefi  du  19;  luin  i^î^i  le  cent  pefant ,  yl. 
Bois  de  BreHl ,  gros'bois  de  Lamon ,  de  Fer- 

nambourg  ,  le  cent  pefant  paiera         xx  f. 
Bors  de  toutes  autres  fortes,  fervans  à  teintu* 

res  ,  comme  fireifîi  dfc  Laval  ,-C3mpéchfî, 

bois  jaune  &  viokc  >  bois  de  br«iiilec  ^  d/Iit- 
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de  &  ^if:  Japon  ,  le  cent  pcfanc  paiera  douze 
fols  »  ci  xij-  f. 

Bois  d'cbéne  ,  le  cent  pefant  paiera        xv  C 

Bois  de  cèdre  &  bois  d'olivier, enfenible  ce- 
lui de  Jaraconda ,  de  toutes  forces ,  le  cent 
pefant  paiera  xx  <• 

Bois  de  chêne ,  la  pièce  de  vingt-cinq  à  trente 
pieds  en  longueur,  &  fix  pouces  eu  quarrê 
&  au  delfus ,  paiera.  vj-  f. 

Bois  rouge  &  rofarc,  le  cent  pcfanc  paiera 
dix  fols,  ci         -'  *  .  X  C 

Bois-  de  fullel ,  le  cent  pefant  paiera  huit  fols, 
ci  «  '   -.«î     >.,"^ .  t.  viij  f. 

Bois  <î'if ,  le  cent  pcfanr  paiera  dix  fols, 
ci  •  X  (^ 

Bois  de  roiiage ,  le  cent  pefant  paiera         x  f. 

Bois  à  faire  (ommiers  de  vingt- cinq  à  trente 
pieds  de  longueur ,  plus  ou  mains  à  l'équi- 
palent ,  la  pièce  paiera  xx  f» 

Bois  à  bâtir ,  la  longue  pièce  paiera  a  Téqui* 
paient  da  fommicr,  . ^^ ' ^'^- ^   '4 

Bois  à  bâtir  Navires,  '       neanr* 

Bois  ouvré  à  bâtir ,  le  char  paiera  xij  f. 

Bois  fciez  en  barreaux  &  planches ,  le  cent  en 
nombre  paiera-  xvj  C 

Bois  à  baril,  le  millier  en  nombre  paiera 
dix  fois ,  ci  x  f. 

Bois  douvin  à  pipes  ,  le  millier  en  nombre 
paiera  xv  f. 

Bois  de  merain ,  de  toutes  fortes ,  fervanc  a 
muids  &  tonneaux  ,  le  millier  en  nombre 
paiera  -        .   •    i     .  xiij  f. 

Bois  de  buis  &  bois ,  ou  coipeaux  à  faire  pei- 
gnes, le  cent  pefant  paiera  x  f. 

Bois  à  brûler,  chargé  un  chariot,  paiera  fis 
fols,  ci         ,.,,,  .  ij   '^^  ^,       vjf.. 
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Bois  â  brûler,  charge  une  charc.tte  paiera 
quatre  fols,  ci  iv  f. 

Bois  à  faire  foureaux  d'épées  &  étuits  ,  le 
pacauct  contenant  cinquante  ou  foixante 
fciiiîlcs  ,  paiera  iij  f, 

Boctcs  de  fapin  ,  venant  de  Foucinc  &  d'ail- 
leurs ,  le  char  paiera  xvj  f. 

Boetes  blanches  à  mettre  confitures,  &  autres 

non  peintes ,  le  cent  pefant  paiera  feize 

fols ,  ci  xv)  f, 

*  Bombafins,  de  toutes  fortes ,  la  pièce  de  douze 

aunes  paiera  xxx  f, 

Arreft  tiuii^Mars  i6^,Upitcr  de  i/  aune  s  ^ 

Bonnets  de  laine ,  de  toutes  fortes,  le  cent  pe- 
fant paiera  viij  1, 
Tar  Arreft  du  3;  May  ly^o, nt  peuvfnt  tntrtf 
que  pMr  Calais  (^  s»  Valéry  fur  Somme,  "Et 
entièrement  défendus  venans  d* Angleterre  ; 
Arreft  du  6*  Septembre  1701, 

Bords  de  manchons  de  foliine  teints,  la  pièce 
paiera  lij  iV 

Bottes  neuves ,  de  toutes  fortes ,  la  douzaine 
paiera  vj  1. 

Boucs  &  chèvres ,  la  pièce  paiera  iij  f. 

Exemts  des  Droits  d'Entrée  ,  ju[qu*au  premier 
luin  172  f.  Afrefi  du  9,  May  1714. 

fioucadlns  <&  fûiaines  fervans  à  doubler,  la 

•    pièce  de  douze  aunes  paiera  j     xvf,. 

Arreft  du  ii.  Mars  1692.  la  pièce  de  i/,  au- 


nes 


4'. 


Bougrans,  le  cent  pefant  paiera  ivl.  r  f. 
Boules  de  nîiail ,  le  cent  pefant  paiera  quinze 

fols, ci  XV  f. 

Bourfes  ..cordons  &  ceintures  en  broderie  d'or 

&.d'srgent  fin  ,  la  livre  paiera  xl  C 


« 
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Bourfes  ^  cordons  &  ceintures  en  broderie  de 
fbye  »  ou  garnies  de  foye  avec  cordons  mê- 
lez d*or  &  d'argent ,  la  livre  paiera  quinze 
fols  ,  ci  XV  {,. 

N»  peuvent  entrer  par  Mer^  que  pur  MarfciUe  i 
&  pA^  terre ,  par  le  Pont-Beativoifin  ,  ainfi 
que  tout  ce  qut  peut  regarder  le  Commerce  de 
Lyon:  ^rteft  du  li.May  1710.  Et  défendus 
venons  d'Angleterre  :  Arrefi  du  6,  Septensbrê. 
1701. 

Bourre    &    c&piton  de  foye ,  le  cent  pefant 
paiera  ^    .„       r-        ,.    ^       1  f. 

Venant  des  Pais  Etrangers ,  VKntrée  psrmifepar 
Mer  par  Marfeille  ,  (^t)*  par  Terre  par  te  Pont* 
Bfautoi/în  i  Edtt  duRoy ,  du  mois  de  lanviet 
1711,  Ef  défendue  venant  d' Angleterre  i  At" 
reft  du  6,  Septembre  1701, 

Bourre  &  cliiquctte  ,  &  bourre  de  toutes  for- 
tes >  le  cent  pefant  paiera  x  f. 

Boarrc-laniflTe ,  le  cent  pefant  paiera        xx  f». 

Bourre  rooge  &  bourre  à  faire  lits ,  le  cent 
pefant  paiera  xiij  i» 

Bouteilles  de  terre  ,  la  douzaine  paiera     i)  f» 

Bouteilles  de  verte ,  la  douzaine  paiera     i|  f. 

Par  Arrefl  du  14,  Août  1^88.    le  cent  pefant 

'Venant  des  Pais  Etrangers  ^lo  l.   Et 'venant 

A* Angleterre  ,  le  cent  pefant ^  10  /,  A^reft  dtê 

6.  Septembre   1701. 

Boutons  d'or  Se  d'argent  fin  ^,  la  livre  paiera 
trente  fols  ,  ci  xxx  f. 

Boutons  d'or  &  d'argcnc  faux ,  la  livre  paie, 
ra  XV  C 

Boutons  de  foye ,  la  livre  paiera  feize  fols  ^ 
ci  xvj  f, 

Bray ,  le  lerh  qui  ell  de  douze  barils  ordi- 
naires, venant  des    Pais  Etraiigecs,  paie* 


J 
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ra  huit  livres ,  ci  viîj.% 

Bray  venant  des  Provinécs  du  Royaujjje  ou 
les  Aides  n'ont  cours  ,  le  leth  paiera  ving; 
fols ,  ci  XX  f» 

Et  les  plus  grofTes  à  proportion. 
Bruyères  à  taire  vcrgeties  ,  le  cent  pefant 
paiera  xx  f. 

Brique  ,  le  millier  en  nombre  paiera      viij  f* 
Brochets  ,  le  cent  en  nombre  paiera        xv  f, 
Bufles ,  élans  &  cerfs  paflez  en  bufles  ,  co- 
lets  &  colcins  de  buâes  ,    le  cent  pefarvt 
paiera  ^     xv  ], 

Tarif  de  i6<)^Je  cent  pefant  ,  16  /,  E^  tiéfen^ 
dus  venans  d'Anghterre  :  Amfidu  6,  Septenim 
hre  1701.  Ef  du  Levant  ^  doivent  les  lingt  pour 
cent  xennns  de  l'Etranger:  Arrtft  dn  lo Juillet 
1705. 
Burail  croif^ ,  la  pièce  de  vingt  aunes  paie- 
■     ra    ■•-•  ■'  '-^f  .    .   V  1. 

Par  Arreft  du  3,  Juillet'  KTpx.  VEntrée  pertnift 
s    feulement  par  Calais  (^S,  Valéry,    E/  entie» 
rement  défendu  tenant  a* Angleterre  :  Arrt^ 
du  6,  S" ei^icftifre  lyoi, 
Burail  (impie  de  Flandre  ou  M'oncayards,de 
toutes  fortes ,  la  pièce  de  vingt  aunes  paie- 
ra iv  ]. 
Aufp  dé fendtf  comme  Burail  croifê. 
Burail  d'étoupes  ,  la  pièce  de  douze  aunes 
paiera                                                     xx  C 
Idem  y  défendit,                         '-''  -          -y 
Bure  ou  bugle  grife  ou  blanche  ,  la  pièce  de 
douze  aunes  paiera        -  -            >     xl  C 
idem,  défendre .                                .^f 
Burettes  ^  là  pièce  de   doute  aunes  paie- 
'*■                         .,;,  i-   •   ,.  ;|^^     xxxvj  (; 
Idm  ydéfendu'cs.:.           .Ji.v  .;:sm 


T 
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Bàlaude  commune  ,    le  cent  pefant  paîe> 
ra  xl  r. 

Balaufle  fine ,  le  cent  pefant  paiera  v  1« 

lAf  Amfl  du  lo,  luillet  1705,  vingt  pour 
ctnt  venant  de  i'Erranger,  Et  défendue  ve^ 
.n»nt  d' Angleterre ,  ainfi  que  toutes  les  autres 
Drogueries  ^  Eficeries  ;  Arrefi  du  6,  Septern- 
hre  17Q1, 
Barbotine  ou  femen  montra  ,  le  cent  pefant 
paiera  v  1. 

fur  Arrefk  du  lo.luillet  170$.  vingt  fourrent 

venant  Je  l'Etranger, 
Baume ,  la  livre  paiera  *'      '  y\j  f. 

far  Arrefi  du  lo^Iuillet  1703,  vingt  pour  cent 
venant  de  l'Etranger. 
Baye  de  laurier ,  le  cent  pefant  paiera  dix 
fols  ,  ci  X  Q 

3edeIIium ,  le  cent  pefant  paiera  iv  1. 

Pur  Arreft  du  10,  luillet  1703,  vingt  pour 
cent  venant  de  l'Etranger, 
Ben  blanc  &   rouge  ,   le  jent  pefant  paie- 
ra xl  C 
Far  A'Yefk  du  10»  Juillet  1703.  vingt  pour  cent 
Venant  de  l'Etranger^ 
Bezoard  du  Levant ,  la  livre  paiera        xv  1« 
Bezoard  du  Ponant ,  la  livre  paiera         iij  1. 
Benjoin  de   toutes  forces  ^    le   cent  pefant 
paiera           /  ;  ,  vj  1, 
Blactabizantia ,  le  cent  pefant  paiera  trois 
livres  dix  fols  ,  ci                          iij  1.  x  f. 
Bois  ôf.  écorce  de  gayac ,  le  cent  pefant  paie- 
ra                                                              XV  f. 
Bois  d'efquine ,  le  cent  pefant  paiera       x  1. 
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Bois  nefretiquc  ,  le  cent  pefanc  paiera  trois 
livres  quinze  fols ,  ci  iij  1.  tv  C, 

«Bol  armenic  ,  le  cent  pefant  paiera  x  f. 

Bol  fin  du  Levant ,  le  cent  pelant  paiera  tren- 
te fols ,  ci  XXX  Ç^ 
Par  Arnft  dn  lo.îuillet  170}.  vhigt  ponr  cent 
'Venant  de  l'Etranger» 

Borax  gras  ,  le  cent  pçfant  paiera  iv  1, 

Borax  raHné  ,  le  cent  pefanc  paiera  fept  livres 
dix  fols  ,  ci  vij  \,  x  C, 

■     ■    .     *  -        ^■'  "  ■  •     '■  ''' 

c 

Ma  ""chandifes,     ;. ,   :  \  ;  ' . 

CAbiners  d'ébéne  &  autres,  enrichis  de  cui- 
vre doré  I  peintures  ,  &  broderie  de 
routes  autres  forces  ,  paieront  à  reflima- 
tion  ,  à  raifon  de  fîx  pour  cent  de  leur  va- 
leur. 

Cabinets  ,  coffres  ,  &  autres  ouvrages  d'cbc- 
ne  de  la  Chine,  &  de  routes  autres  CajteS 
non  enrichis ,      "  ,     .  jdem. 

Caboches  &  vieux  clous ,  le  cent  pefant  paie- 
ra vj  r. 

Camelots  d'Hollande  ,  de  Tlandre  Se  au- 
tres lieux  ,  &  camelots  à  ondes  &  demi- 
foye  ,  la  p^ece  de  vingt  aunes  paiera  fix  li- 
vres ,  ci  vj  f, 

Far  Arreji  du  3.  Juilht  1691,  venans  de  VE- 
tranger ,  ne  peuvent  entrer  que  par  Çalah  ^ 
S,  Valéry  j  entièrement  défendus  wnans  d'Ath- 

,  gleterre  j  Et  par  Arrefl  du  17,  Janvier  1708, 
venans  de  la  Flandre  F  r  an  f oi fe  ,  n'entreront 
aufft  que  par  S,  §^entin»  Peronne  ^  A'^-^ns, 

Camelots  de  Bude  Se  Turquie ,  la  pièce  de  dix 
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aunes  paiera  r.  v  1, 

Camelots  de  Lille  8c  d'Arras ,  &  autres  fem- 
bi<)bles  étoAcs  ,  la  pièce  de  vingt  aunes 
paiera  iij  1. 

Canevas  à  tapifTerie.,  le  cent.pefanc  paie* 
ra  iv  1, 

Capiton  à  faire  laflîs  8c  cardafTes  ,  le  cent  pe- 
£ant  paiera  1  C 

Captes  de  touccs  forces  ,  le  cent  pe/anr  paie- 
ra '  XXX vj  C 

Cardes  neuves  ,  le  cent  pefanc  paiera  trente 

fols ,  ci  XXX  f, 

I  Cardes  vieilles ,  le  cent  pefant  paiera  vingt 

fols ,  ci  XX  C 

Carreaux  de  meulage  de  Brie ,  le  cent  en  nonv 
bre  paiera  xxxv  f. 

Carreaux  de  meulage  de  France  ,  le  cent  en 
nombre  paiera  xxx  f. 

Carreaux  de  tuile  à  paver  ,  le  millier  en  nom- 
bre paiera  xv  f. 

Carrelets ,  cafFarts  de  village  ,  gros  grain  , 
mezclaine  ,  picottes  ,  plumettes ,  &  autres 
fcmblabics  étoffes  fans  loye  ,  la  pièce  de  dix 
aunes  paiera  xl  f. 

N«  peurvent  entrer  que  par  C»his  ^  S,  Valéry^ 
vennns  de  V Etranger  :  Arrefi  du  j.  luillet 
i6^%t  E<  défendus  'Venans  d'Angleterre  :  Arre/k 
du  ^,' septembre  1701. 

Carifets  ou  crefcaux  blancs  ou  teints  ,  gros  ou 
fins  ,  foit  du  Nord,  de  l'Oueft  ,  Rcddings 
ou  d'Ecoffe  ^  la  pièce  de  treize  aunes  paie, 
ra  '         iijl.xijC 

Lefdits  Arrefts  de  1691,  d»  1701.  portant  même 
difpafition  e[ue  pour  l'Article  des  Cartdets  ci» 
dejfus.  ;^    .,   .  . 

Carpes  >  le  cent  en  nombre  paiera  x  v  /*. 


.        îv        i 
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Carpeaux  dits  aluins ,  le  cent  en  nombre  palc^ 
•  rr»  ■  •  ^  y  U 

Carpettes ,  autrement  tapis  à  embaler ,  la  dou- 

zaine  paiera  xvj  f. 

Cartes  à  jouer,  le  cent  pefant  paiera  comme 

mercerie  ,  iv  I. 

Caflalognes  ,  la  douzaine  paiera  fix  livres, 

ci  vj  1. 

Ue  peuvent  entrer  que  par  CaUh  (^  S,  Valéry^ 

^venant  de   VEtrunger  :    Arref  du  3.  ItiilUt 
-  1^91.    ht  défendues  venant    d' Angleterre  i 

Arreft  du  6.  Septembre  1 70  r . 
Ceintures  ou  rubans  de  filozelle  ou  capiton ,  le 

cent  pefant  paiera  x  1, 

Cendre  gravelée  &  potaïïe ,  le  cent  pefant 

paiera  xv  f. 

Cendre  de  plomb,  le  cent  pefant  paiera  quin« 

ze  fols ,  ci  ^v  f. 

Cendre  de  verre  ,  le  cent  pefant  paiera  qua» 

trc  fols.,  ci  '  iy  f, 

Cendre  ,  le  leth  qui  eft  de  douze  barils  paie- 
ra \/  /'■•--.  XXX    f. 

Cercles ,  le  millier  en  noml>re  paiera  iîx  fols , 
ci  vj  f. 

Cerufe  fine  ou  blanc  de  plomb ,  le  cent  pefajic 
paiera  xx  f. 

Chamois  ou  peaux  de  chevreaux  ,  moutons, 
habillées  en  blanc  ou  jaune  en  façon  de  cha- 
mois ,  la  douzaine  paiera  xxx  f. 
Vermnt  des  Psïs  Etr/tn^en  par  ît  Tarif  de 
1667,  (^l'Aneji  du  tf.  Mars  1689.  la  dou- 
Zfttne,  ^l,T.t défendus  venant  d'Angleterre  ; 
Arrefi  du  6.  Septembre  170I, 

CJiandelle  defuif ,  ie  cent  pefant  paiera  qua- 
rante fols ,  ci  xl  f. 

Chantepleures  &  patenoAres  de  bois ,  le  cent 

^ .     .  pefant 
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pefant  paiera  ,  xxv  f, 

Ichanvrc  prôc  à  filer  ,  le  cent  pefant  paic- 
1     ra  X  f. 

Chanvre  en  maffe  crud  fans  aprêt ,  le  cent 
pefant  paiera  viij  f. 

Chapeaux  de  caftor,  la  douzaine  paiera  tren- 
te-fîx  livres,  ci  xxxvj  1, 
ytnantdes  Pais  Etrangers^  Up':eee,  lo  /.  Af^ 
reftduij^,  ji')ftt  1688,  Venant  à" An  Atterre  ^ 
iifendus ,  an/fi  que  toutes  autres  fortes  Je  Cha^ 
féaux  :  Arreft  a$i  6.  Septembre  1701. 
Chapeaux  dedemi  caftoi ,  la  douzaine  paie- 
ra xviij  I. 
farArrefi  du  5.  Imllet  1691,  les  Chapcaft» 
iitmi'Cafior ,  venant  de  l' Etranger ,  la  pec$ 
%  livres»                    »            - 
Chapeaux  de  Vigogne,  la  douzaine   pairrft 
douze  livres,  ci  xij  F, 
?ar  ledit  Arreft  du),  ?uiVet  i6<)%»  lesChapcnux 
de  Vigogne ,  venans  de l*Etranger,la  douzaine» 
r8  livres. 

Chapeaux  de  feutre  de  toutes  fones  de  laines , 
poils  Se  façons  ,  la  douzaine  paiera       vj  I, 
Far  ledit  Arreji  du  5.  lutllet  1691.  les  chapeaux 
de  feutre  venans  de  l'Etranger  ,  la  dou2.atne  , 
Il  livret,  -  ,   ^  ' 

I  Chapeaux  de  paille  ,  la  douzaine  paiera  trois 
I     fols ,  ci    .^r  **      ji*--.  iij  f. 

Charbon  de  pierre  ,  la  banne  paiera        viij  f. 
I  Charbon  de  terre  ,  le  baril  paiera         viij  f, 
I  Charbon  de  terre  venant  du  dedans  du  Royau- 
me ,  le  baril  paiera  vj  d, 
Par  Arreft  du  19,  Janvier  lyr  r,  le  Charben  dt 
terre  provenant  des  mines  Rcydes ,  exitnt  de 
tOns  Droits  d  Entrée  pendant  10,  ans,  l  ennnt 
d'ArtgUterre  ,  par  V Arreft  du  6,  Septembre 

B 
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1701.  U  haril  ,  jo /.  J»  pur  Arrtfl  du  ni 

.  Siptembrt  1714.  i«  ^^ri/,  8  f,jufqu'iui  fre» 
mier  Oâobre  I7.if. 

«Charbon  dans  fac  ou  b^inne,  chargé  un  char, 
paiera  xij  f. 

.Charbon ,  la  charecée  paiera  v  f. 

iCharbon  de  bois  ,  la  banne  paiera  xij  C 

<Chardons  à  drapier  &  à  bonnetier  ,  la  baie 
pefam. cent  cinquante  livres,  paiera  vingt 
(ois,  ci  zxf. 

Châtaignes ,  le  centpefanc  paiera  x  f. 

<Chauilans  de  laine  ou  eftame  ,  la  douzaine 

de  paires  paiera  xv  f. 

Ne  peuvêM  mtrtr  qmpsr  CêUis  ^  S,  VêUry , 

.  venons  dis  Fais  Etrangers  i  Arteft  du  5,  May 
1710.  Et  défendus  ve»»ns  d* Angle ftrre  :  Ar» 
veft  du  6,Seftimhri  17 oj, 

Xlhaux ,  le  tonneau  contenant  deux  queues, 
paiera  x  T. 

Chevaux  d'Angleterre  ,  d'Allemagne  &  au. 
très  P<iïs~Btrangers ,  la  pièce  de  la  valeur  de 
trente  écus  &  au  deàous ,  paiera  ii)  1. 

.Chevaux  d'Angleçerre  ,  d'Allemagne  &  autres 
Pais  4  la  pièce  a)i  deflus  de  trente  écus,  paie- 
ra  "      '     ••    ^'      ■"■'        xjtl. 

yenans  d*AfigUurre ,  comim  k  VAr^rtf  du  f . 
^eptemhrt  1701.  Venêns  d'Artois  (^diFUn^ 
drt  ^U  pièce  ,  ^  /.  Arteft  du  18,  AoAt  1711, 
Etp^r  Arrefi  du  ip.  M4y  1713.  ainfi  que  les 
TùuWtns  ^  Mules  &  Mulets  indifinSlemtntyltk 
pièce,  4/. 

«Chevaux  venans  des  Provinces  où  les  Bu- 
reaux  ne  font  établis  j  fçavoir  »  Bretagne, 
Auvergne ,  :I^imofîa  &  auçi.es ,  U  pièce  paie- 
ra î       >t    vjl, 

CJiicveajt  pour  perruques  ^  la  livre  paiera  d^f 


il 
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foU,  ci  '  *'      X  i, 

[Chevreaux  d'un  an,  cliacune  pièce  paiecâ  deux 
lois ,  ci  ij  fi 

[chèvres  grafTes  ,  pecices  ou  maigres  ,  la  pie. 
ce  paiera  ^      -     ^'  ii|  f, 

|cire  cl*Efpagn«  ,  le  cent  pefant  paiera *fiz  li- 
vres ,  ■  ci  vj  1, 
[citrons  aigres ,  le  cent  en  nombre  paiera^in^ 
fols ,  ci  V  f, 
|Citro«s  doux  , lecenc  en  nombre  paiera  quin- 
ze fols ,  ci                                           XV  f, 

>lle  de  toutes  forces  ,  le  cent  pcfant  paie- 
ra xviij  f« 

Venant  tC AngUttttt  i  Arrtfi  du  6*  Sepiembrg 
1701.  li  cmt  feftnt  ^  zo  /. 
[cloches  ou  mécail  de  cloches ,  le  cent  pefant 
paiera  il  f. 

;!oux  de  fer ,  clouteries ,  bandages  6c  autres 
ma'nufa^ures  de  fer  »  le  cent  pefant  paie- 
ra xij  f. 

Ur  Arrtf  dn  t.  dvfil  170U  Us  gro$  doux^ 
e>  les  chevilles  de  fer  %enant  d'Effagne,  te 
cent  pif*9U  10  f»  &  '*'  enétres  doux  de  toih 
tes  fortes  ,  far  le  même  Arrefi ,  le  cent  pef^nt^ 
10  f, 

offres  de  ciprez  ,  ou  autres  colFres  &  bahuts 
vuides  derlandre  Ôc  aiicres  Pais  ,  la  pièce 
paiera  xxv  f, 

'ordages  8c  ficelles  ,  le  cent  pesant  |.^ie. 
ra    .  XV  C 

confitures  de  toutes  ibrtes  ,  le  cent  pefant 
paiera    ^/^^^  i*  vij  1.  x  f, 

^rdilats  d'Bfpagne ,  Languedoc  ,  &  autres 
lieux,  detputes  fortes  de  couleurs,  la  pièce 
de  vingts  huit  aunes  paiera  iij  I, 

fur  Arr^fl  dtà  y,  Imliet  1691.  permis  d*ent,er 
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far  Calai f  &  S.  Valéry.  Et  défendus  venam 
d'Angleterre:  Arreji  du  6,  Septembre  1701. 

Cordons  ou  queues  de  Martres ,  zcbelincs,  C\x* 

blinies  ,  petites  à  l'ordinaire,  le  cordon  d'en. 

viron  de  demie  aune  tenant  quatorze  queues, 

paiera  .-   -       :  *  *  xvj  f, 

Et  les  grandes  à  proportion, 

£t  les  pointes ,  le  crnt  en  nombre  paiera  qua^ 
rante  fols  ,  ci  xl  f, 

«Cordons  &  franges  d'or.ou  d'argent ,  ou  me* 
lées  d'or  bu  d'argent  &  foie  ,  la  livre  paie- 
ra  If. 

Cordons  &  franges  d*or  ou  d'argent  faux  ,  U 
livre  paiera  xvj  f, 

Cordons  &  frange  de  foye ,  la  livr«  paie- 
ra     '.".:•.'•.;  .-•■■m  îu       XXV  f, 

Cornes  de  cerfs ,  le  cent  pefant  paiera  cina 
fols ,  xi  V  4, 

Cornes  de  bœufs  ou  de  vaches ,  le  millier  en 
nombre  paiera  x  f, 

Cornes   de  moutons  ,   le  cent  pefant  paie. 

Cornes  plates  àfaiïe  peignes  ,  le  cent  pefant 
paiera  xvfj 

li^r  jirrefl  du  14.  luillct  17  08.  les  cornes  (Ui. 

res  CM  à  lanternes ,  le  cent  pfant  ^^o  »f,  M 
toutes  fortes  de  comes  njenant  fi* Angleterre  ^lt\ 
€mt  pefant^aujp  ^o  f,  Arreft  du  6,  S^ptemm 

Coton  en  laine  &  en  graine  ,  le  cent  pefant 
paiera  iij]. 

Venant  des  IJle s  Franfoifes,  le  eent  pefant y^o [A 
far  les  Patentes  du  mois  d'Avril  1717,  Provul 
nant  de  la  Traite  des  Noirs  ,  demi  droit -a 
tettrts  Patentes ,  du  mois  de  Janvier  171^.  Et 
£n  outre  trois  jtour  cent  de  h  valeur:  Lettrtà 


f**H 


"gnmtes  du  mois  dC Avril  1717.  d»  f*^  Arreff 
dt*  10.  Imllet  1703. /«i  Cotons  du  LeVAnt,  tanf^ 
tn  laine  que  fiieT^^  doivent  Us  %o,  four  cent  f. 
'venans  des  Pais  Etrangors, 

|Coton  filé  ,  le  cent  pcfant  paiera       '    -r  U 
yenant  de  l'Etranger  ,.  rétabli  à  10  /.  du  cent 
pfant  t  far  Arrefi  du  ii, Septembre  1700. 

|Couperofc  blanche  ,  le  cent  pefant  paie-^ 
ra  XX  C 

jCoupefore  ou  vicriol  ver<l ,  le  cent  pefant  paie-* 
ra  xij  C 

Venant  d! Angleterre  ,./#  f#»^  fefant^  f  /.  «^rr^-jJ 
i^  6, Septembre  170X. 

[Couvertures  ,  courte- pointes  ,  &  loudicrsdc 
ploc  ou  poil ,  la  douzaine  |;aiera  vingt  qua- 
tre fols ,  ci  V  -  r  ,  xxiv  C» 
par  Arrejl  du 7.  Décembre  i6î^t  les grr/ps^  3 /*. 
la  pHce^é"  lesfines,6l,  ?ar  Àrreftdu  ^,Iuillet< 
1691,  l'Entrée  fer  mi fe  par  Calais  &  S, Va- 
léry, 'Et  défendues  tenant  d'Angleterre  :  Arrejt 
du  6,  Septembre  1701. 

ICouvercures ,  caniifoles  &  veftes  de  la  Chi- 
ne ,  ti  autres  de  foie ,  de  coton  piqué  ou  de 
laine,  paieront  à 'dix  pour  cent  de  leur 
valeur,        ■  '  "  x       .    .. ,, 

l'tntrée  défendue  par  Arrefi  du  premier  Fe- 
ijrur  T7i4. 

ICoutils  de  Bretagne  &  autres  fcmblables  éto^ 
fcs  ,  la  pièce  de  vingt  aunes  paiera  dix  fols , 
ci  X  f«. 

ICoutils  de  Bruxelles  ,  Flandre  &  autr«s  lieux  , 

la  pièce  de  douze  aunes  paiera  cinquante 

fols  ,  ci  1  C 

Par  Arrefi  du  "^^  Juillet  i'?9i.  Menons  de  TH- 

tranger  ,  la  pièce  de  if  aunes ^  6  l, 

ICiin  ou  queue  de  cheval ,  le  cent  pefant  paie^ 
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ra  ,y,f^ 

Criftaî ,  leccnr  pefanr  paiera  •    '  xxy  ), 

Par  A^'reft  du  19,  Aâsy  lôM,  h  Crifialin  vei 

^  fiant  de  rEttangtr  ,  U  ctnt  pefint ,  50  l. 
Criftal  d*JSnglettrre^  U  cent  pefs^t  ,  6ti  f, 
f^le  Crfftal  vtnitnt  des  Pkn  Etr/Mgers^^oo  /, 
dm  cem  pefant, 

Criftal  de  taftrc,  le  cent  pefant  paiera  cin- 
quante fols ,  ci  If. 

Cuirs  dorez  ,  le  cent  pefant  paiera  comme  ta. 
piflTerie  de  cuir  doré  ,  xv  1, 

P»r  le  Tarif  de  i^sj.U  ttnt pefant,  30  /, 

Cuirs  de  bœufs  ou  vaches ,  8c  autres  en  cou. 
leur  pour  faire  ceintures  ,  la  pièce  paie- 
ra IV  r. 

Cuirs  d?  bœufs  ou.vaches  à  poil  du  Pais,  la  dou* 
2aine  paiera  1  f. 

Cuirs  de  bœufs  tannet<)e  tontes  fortes ,  la  dou. 
zaine  paiera  xi)  1, 

CfM«.  venons  d'ffûUavde»  la  dêul(aint  pak^ 
rj  14  Uvres  :  Tarif  de  \^9^,  Vioans  d'An^ 
gUterre  défendus  :  A^refi  dtt  6,  Septen^bre 
1701.  ToHs  les  Cuirs  venam  du  Levant,  dou 
Vint  les  vingt  pour  tent  :  Arreft  du  10.  Imllet 
1705.  .    .\M 

Cuirs  de  cheval  avec  le  poil ,  la  douzaine  paie- 
ra ji  r. , 

Cuirs  de  cheval  tannez  ,  la  douzaine  paie- 
ra 1  C 

Cuirs  fecs  à  poil  des  Indes  ,  du  Pérou  ou 
Barbarie  ,  de  toutes  fortes ,  la  pièce  paie. 
ra  X  r. 

Ceux  de  Buer^os. Aires  venant  d' Angleterre ^i^  f, 
la  pièce  :  Arrefl  du  7 ,  Mars  1714,0  *  Angle  ^ 
terre,  jo  l,  la  douzaine:  Arreft  du  6,  Sep. 
temlre  1701.  Vtnans  des  jjles  Franfoifes,  5  /, 


^     • 
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h'fîiU:  Lettres  Patentes  dtt  mois  d*Avrilr 
1717.  Prcvenans  de  U  Traite  des  Soirs  ,  de^ 
mi  Droit:  Lettres  Patentes^  du  mois  de  lan- 
vier  171*. 

Cuirs  ftcs  du  Cap- Vert ,  Sénégal  ,  Mofco» 
vie ,  Irlande  &  autres  Pa/s  Etrangers ,  la  pie- 
ce  paiera  ▼  f» 

Cuirs  falez  de  qàelque  pàïs  que  ce  foit ,  la  pie- 
ce  paiera  x  f, 

Jrrefl  du  6,  Septembre  l'y qi,  iienans  d* Angle- 
terre  ,  aujfi  10  f,  U  pièce. 

Cuirs  de  yaches  eit  gtain,  pour  faire  empei- 
gnes ,  la  pièce  paiera  viij  C 

Cuirs  de  vaches  de  rouflî  ,  la  pièce  paie- 
ra X  r. 

par  Arreft  du  10,  May  I68^.  vinit  pour  ctnt 
de  la  valeur  venant  d^  ^Etranger,  tenant 
d'Angleterre  défendus  :  Arreft  du  6,  Septembre 
1701. 

Cuirs  de  vaches  tannées  »  la  douzaine  paie- 
ra vj  1. 
Venant  d*Holîande  f  la  douzaine,  7  /.  Tarif 
de  169^,  &  dérailleurs,  vingt  pour  cent  :  Arre^ 
du  10 i  Aiay  ï6tfi  ainfi  que  les  Cuirs  de 
bœufs. 

Cuivre  en  chaudrons  ,  chandeliers ,  landiers  , 
platines  &  autres  baterics ,  le  cent  pefanc 
paiera  ,  v  I, 

Cuivre  ou  laiton  tiré  en  or  ,  ou  or  &  argent 
faux  ,  trait  ou  filé  ,  le  cent  pefanc  paie- 
ra XX  1. 

Par  Arreft  du  premier  Dccembve  1716.  Ver  cy> 
l'argent  fiiix  trait  ^  le  cent  pe fan t  ^  10    /.  ty» 
Ver  (^  V  urgent  filé  faux  >le  centpefant,  io  /,, - 
l^    déclarez,  pour  Lyon  ^    U  «[uart  du  Droif 
far  Acquit  à  cantiçné 
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Cuivre  &  airain  non  ouvré  ,  foit  en  rofcttfr  «c 
pla^^uc  ,  paiera  comme  airain  non  ouvré 
Le  cent  pefant ,  j  ç 

Cuivre  rompu  en  pots  &  morceaux  ou  mitrail*. 

.  le,  le  cent  pefant  paiera  xx  Ç^ 

Dr$gHmes  &  Epiceries^ 

Cacar  ,  le  cent  pefant  paiera    *    '  ■  J  f, 

C'eft  le  Cacao:  far  Arrejt  du  ii,  Ma^  1É93. 
venant  des  Pats  Etrangers^  otitte  le  Dro  t  du 
Tarif,  la  livre  payera  if  /.  £7-  celui  venant 
des  IJÎes  Ttanfoifes,  le  cent  pefant»  10  l^ 
pour  tous  droits  :  Lettres  Patentes ,  du  mois 
d' Avril  17  ij,  "Et  delà  Traite  des  N  oirs ,  w>m- 
tié  droit:  Lettres  Patentes  de  Janvier  1716, 
Cachou  ^  le  cent  pefant  paiera  iij  I. 

Café,  Voïez  U  t^otefur  l'Art,  Chocolat. 
Calamine  ,  le  cent  pefant  paiera  z  f.^ 

Calamus  aromaticus  &  commun  ,  le  cent  pe^ 
fant  paiera         s  -        \..  *  .,       xvj  f. 

Camphre  ,  le  cent  pefant  paiera  xv  1, 

Canelle  ou  cinnamor^e  ^  le  ienr  pefant  paie- 
ra -^  •  .-.    xxvij  1, 
Cantarides  ,  le  cent  pefant  pilier  a  i/  1, 
Cardamomuni ,  le  cent  pefant  paiera         v  1. 
Carny  ,  le  cent  pefant  paiera                      xx  f. 
Carpobalfamuni,  le  cent  pe(ànt  paiera  trois  li- 
vres ,  ci                                                   iij  1, 
Cartamy  ,  le  cent  pefant  paiera              xxv  *\ 
Caifes  fiil:ules  ,  le  cent  pefant  paiera  trois  li- 
vres ,  ci                                  -  iij  1. 
Venant  du  Levant  par   Us   Pais   Etrangers  , 
vin^t  pour  cent:  Arrejl  du  10,  luillet  1705, 
^venant  dis  I/les  Franfofes  le  cent  pefant,  lo^f. 
Patentes  d' Avril  lyiy  ,    Et  de  la  Traite  des 
I^oirs^moitié  droit  ;  Patentes  de  lâovier  1 7  i  tf , 
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ICaftoreum  ,  le  centpefant  paiera  *    vl. 

Catholicum  ,  le  cent  pefanc  paiera  xv  1, 

Gedrc  blanc  Se  rouge  ,   le  cent  pefant  paie- 
ra- «  ■>  «    »       Vïl  •  1     l^f 

Cendre  verte  ,'  le  cenr  pefant  paiera         iv  1». 
X«  Cmdre  du  Levant  dait  les  vingt  pour  cent;: 
Arrefl  diiiojmllet  1705, 

Cha  ou  fleur  de  Thé ,  le  cent  pefant  paie- 
ra XX  I^ 

Chicotin  ,  le  cent  pefant  paiera  comme  aloes^ 
focotrin  y  x  1,. 

Chocolat ,  le  cent  pefant  paiera  -   v  !.► 

Par  Arreft  du  ii.  May  16 9^ »  le  Chocolat  doi^ 
%o  f,  par  livre ,  outre  le  Droit  du  Tarif  de 
1664'.  Pm  le  même  Arrefi^le  S^rhec  0uffi  10/* 
la  livre  »  outre  le  Droit   d*P.ntrée  qui  efl  ^• 
l'eftimation,  n'étant  pas  tarifé-.  Lt^lts  Vanil'» 
U  y  p*r  le  même  Arreft  »  aujfî  $  l.  la  livre  ,^ 
en  outre  U  Droit  d'Entrée,  a  l'eflimation,  n'é* 
tant  pas  tarifée.     Et  le  Cajfé  à  l"eftimatio»> 
n'étant  pas  tarifât  doit  en  outre  10  /".  de   Ich 
livr»  :  Arreft    diï  ii,  Adai  169]»    Celui  dtê^ 
Leve^nt  venant  des  Pais  Etrangers ,  doit  I0S' 
vingt  pour  cent. 
Cire  blanche ,  le  cent  pefant  paiera-  x  I; 

Ta} if  de  1699,  venant  d'Hollantîe  ,  le  cent 
pefant,  ij  /,  Des  autres  paUs  Etran^ns ,  le^ 
€ent  ptfant^  lo  l.  Arrefi  du  j.  Février  i6%i. 
Doit  en  outre  le  Droit  local  de  i  l,  10  f*  dtê> 
tent pefant  :.  Arrefl  du  11.  Février  1^3 j.  Ve* 
nunt  d'Angleterre ,  aufft  zo  /.  du  cent  pefant  i 
Arrefl  du  6,  Septembre  1701., 
Cite  jaanc  ,  h  --nt  pefant  paiera  y  1, 

venant  d* Angleterre  ^  U  cent  pfant  aujji  jj,. 
Arr<fl  dtt  6, septembre  1701.  Venant  du  Le» 
%ant ,  doit  Ut  vingt  pour  cent:  Arrefi  du  lo. 
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Juillet  170}.  Mr  les  P»is  Etrangers  ;  (^  en 
entre  i  l,  i©/.  du  centfefant,  four  le  Droit 
,  "    local, 

Citoiiarc  ou  zédoUasc»  le<  cens  pefanc  paie. 

râ  V  I. 

Citrouilles  ,  le  cent  en  nombre  paiera  dix  fols  ^ 

Civette,  la  livre  paiera  v  I, 

Cocque   de  Levant  ,   le  cent  pefant  paie- 
ra 1  C 
Vertant  de  l* Etranger ,  vingt  poter  cent  :  Arrefi' 
dvàio,  luillet  170). 

Cochenille-nieflec ,  demi  meilec  &:  trefchaljle 
cent  pefant  paiera      '  xl  U 

Cochenille  campechane,  le  cent  pefant  paie, 
ra  XX  I» 

Cochenille  iilveftre  ,    le   cent  pefant  paie- 
ra X  I, 

Colle  de  potilbn  ,  le  cent  pefant  paiera  trois 
livres  ,  cr  iij  I, 

Coloquinte ,  le  cent  pe(ànt  paiera  ^quatre  li. 
vres  dix  fols  ,  ci  iv  1.  x  f. 

Venant  de  l'Etranger»  vingt  pour  cent  :  Atreft 
du  10.  luUlet  17  oj,  -.,• 

ConfedionanMfeque,  là  livre  paiera  cinq  fols, 

ci  ■    !  '.;    ..^y-:•^   :;?..=■  ^^>.   ,^  ^» 

Confeâion  d*alkermes,la  ime  paieil  fept  fols, 

ci  ^      .<î   i^v  -Myij  (. 

Cumin  »  le  cent  pefant  paiera  xif:  f, 

Venant  de  l'Etranger  ,  vingt  pour  ont  :  -Afrefi 

du  to.  luillet  170). 
Concombre  y.  le  cent  en  nombre  paiera  dix 

fols ,  ci  ,  »  f, 

Contrayerva  ,  le  cent  pefant  payera  ■  '^^  v  I, 
Corail  blanc  Se  rouge  ,  le  cent  pefant  paie- 
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Droit 

paie* 

U  fols, 

xf. 

VI. 

paie- 

IC 
Arrefi 

rclial,Ie 

xl  U 

t  paie. 

XX  J. 
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•  •  •     « 

11  j  I. 
latrc  li, 
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nq  folj, 
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;ra  dix 

paie. 


V'enMnt  de  VttrMrtge/ ,  «v/n^r  pour  cent  :  Arrefi 

du  10»  Juillet  1703.^ 
Coraline ,  le  cent  pefanc  paiera  xl  f. 

I  Coriandre  ,  le  cent  pefanc  paiera  '  xij  f. 

Corne  de  licottie  ,  la  livre  paiera  1  f. 

Cortex  capparisf,  le  cent  pefânt  païef a        I  f*  < 
Coftusr  rerut  deux  fi&  amer',  le  cent  pefanc" 

paiera       *         .-->-  v  1. - 

Crayon  ,  lecenf  pcfant  paiera  xx  f,  - 

Crefme  de  tartre  ,  ie  cent  pcfant  pài«frâ  trois  * 

livres,  ci-  iijU* 

Ciibebes  ,  lé  cent  pefànt  paiera  '  îy  U;^ 

Cyperus  ^  le  cent'  pcfanr  paiera  ^  xiy  i£^- 

":■  ■■-•■■■    D         ,■ 

•'  MÀrchandifcs^ 

JiÂmas  cafFarts  ^  la  ptcce  de  trente  aahes^^ 
paiera  ix  I. 

F^rmis  d'entrer  par  Calaii  &  S,  vaUry  venant' 
de    t  Etranger  :  Arrefi  du  3,  luillet  16^  %* 
Et  défendus  venant  d'Angleterre:  Arrefi  dm* 
6,Seften»bre  i^oi.' 
Dentelle  d*or  &  d*argént  fin  ,  &  dentelle  d*ot  ' 
^'d'argent  mêlée  de  foye  ,  la  livre  paie« 

V\nant  des  Pnù  "Etrangers  ,  VÉntrée  par Mtt 
dèfdites  DenttHeS  feulement  permife  par  Mar^^ 
(Allé  y  (3*  p^r^  Terre  par  le  Pent-Beauvoifin: 
Arrefi  da  \%:May  1710. 
Drtuelic-de  (6yt  &  de  gtoipnre  venant  de  Flan- 
dre ,  Arigleterrc  &  autres  lieux  ,  la  liv^e 
paiera  iv  1, 

Pa)^  Arrefi  dft  lî.  Mai  lyio,  V Entrée  de  celle 
venant  dtt  Pais  Etranger/  par  mer ,  ÇeuUntenX 
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permife  par  Marfeille  i  (^  far  terre ,  par  U 
Pont.Beauvotfin, 
Dencclle  de  fil ,  points  coupez  ,  Se  paflemen» 
de  Flandre  ^  d'Angleterre  &  autres  lieux  ,  la 
livre  paiera  xxv  1,. 

rar  Arreft  du  jo.  Décembre  1719,  //•  livre  »  5)  /, 
entrant  par  Amiens ,  Peronne  &  S»  §lHentin^ 
Dentelles  de  fil  de  Liège  ,   Lorraine  &  du 
,  Comté  ,  fines  &  grollès,de  toutes  fortes ,  la 
livre  paiera  x  \^ 

Den-ts  d'éléphant ,   morfîl  ou  yvoirc  ,  le  cent 
pef'ant  paiera  iij  I» 

Venant  d* Angleterre  ^   le  cent  pefafit ,  6l,kr' 
reft  du  6,  Septembre  1701,  *    * 

Dents  de  cheval  &  de  vache  marine  ,  le  cent 
pefant  paiera  iij  1. 

Dominocerie  ou  papier  peint ,  le  cent  pefanc 
paiera  xl  f. 

Et  avec  mercerie  paiera  comme  mercerie,  iv  1, 
Far  Arreft  du  19.  Février  1704.    venant  dt 
l'Etranger ,  les  Images  j  ff,  l^  livre, 
Dragces  de  toutes  fortes ,  le  cent  pefant  paie- 
ra iv  I. 
Draps  d'Efpagne  ,  Ja  pièce  de  trente  aunes 
paiera                                 t    -               Ixx  ]» 
V Entrée  permife  par  Calais  ^  S-  Valéry  :  Ar^ 
refi  du^,  luillet  1691,                      rr 
Draps  &  toiles  d'or  &  d'argent  fin  ,   fatins 
brochez  ,    velours  ,  fatins  &  damas  à  Heurs 
d'or  y  Se  autres  draps  aufquels  il  y  a  or  Se 
argent  ,  tant  riches ,  moïcnsque  pauvres, 
la  livre  paiera                                          vj  L 
Venans  des  Pats  Etrangers  par  mer ,   V Entrée 
permife  par   Marfeille ,   c$»    par  terre   par  le 
'  Pont  Beauvoifin  ;  Arrcfi  dn  181  Mai  1720, 
£^  entnrement  défendus  vman s  tl* Angleterre  ; 
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Arrefl  du  6.  Septembre  1701, 

Draps  de  foie  de  toutes  forces  8c  cou^eurs  „ 
velours ,  facins  Ôc  damas  ,  taffetas  ,  fcrges  , 
tabis  Ôc  autres  draps  de  foie  ,  la  livre  paie- 
ra  ii)  1,, 

Par  lefdits  Arrefts  des  i8.  Mai  171  o.  &  6^. 
septembre  1701.  même  difpofttion  pour  cet  Ar» 
tieleuque  dans  la  Note  fur  l'Art^  des  Draf4. 
(^  Toiles  d'or^ 

Draps  d'Hollande  &  d'Angleterre,  de  toutes 
forces  &  couleurs  ,  la  pièce  de  vingt-cinq, 
aunes  paiera  xl  1. 

Ceux  d'Hollande  t  VEntrée  permife  par  Calais. 
C^  ^^  VaUry:  Arrefl  du  y./uiilct  1691,  Et  toU' 
les  DrAptries  tntJerement  défendues    venins 
4*  Angleterre  :  Arreji  du  6,  septembre  1701, 

Draps-demis  dudit  Pais  d'Angleterre  ,  apel- 
lez  douzaines  ,  de  la  valeur  de  huit  livres 
&  au  delTous  l'aune  ,  la  pièce  contenant, 
neuf  à  dix  aunes  paiera  quatre  livres  dix 
fols  ,  ci  iv  I.  X  r, 

Ec  les  doubles  pièces  paieront  à  proportion. 

Et   quand    elles    feront  de  plus   grande    va-», 
leur  ,  paieront  comme  draps  fins  d'Angle 
terre.  ..     i-^.  i  .  t  -."   ■ 

Draps  de  CarcafTonnc,  Sartcs ,  &  autres  de 
Languedoc  ,  le  cent  pcfanc  paiera  huit  li> 
vrcs  ,  ci  »        .      .  viij.L 

V.  .  Drogueries  &  Epiceries^ 

Dattes  ,  le  cent  peCant  paiera  vingt-cinq  Coh\ 

ci  XXV  f.. 

Venant  de  VEtran^er  ,  'vingt  pour  cent  ;,  Arrêt 

du  10,  juillet  170%  -.'..-. 

DidUmum  en  fleur  ,,   le  cent  pefant  paiç- 


h  •' 
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Doronicutn^  le  cent  pefanc  paiera 


M. 

vJ.. 


i 


EA*  de- Vie,  la b»rique paiera  xtv  C 

Doif  ;  /.  8  /.  i/e  Subvention  à-  l'Entrée  , 
^«r  r Ordonnt^nce  de  i62à. 

Bhu  de  Nard  &  Naphe ,  le  cent  pefaiic  paie- 
ra if. 

£âti  de  Heur  d'orange  &r-  de  fenteur,  dérou- 
tes forces  ,  le  cent  pefanc  paiera  iij  4. 
P^r  Anêt  du  x\,  oSiobrt  170;.  i'Ë«M  de  /« 
Rcï'we  d* Hongrie ,  </«  TJW»  ,  </r  Cmf ,  Syrof  dt 
Grenade ,  (^  autres  Ligueurs  dt  •  Montpellier  , 
le  cent  pefant^  30  f. 

Ecaille  dç- tonuc  ou  caret,  le  cent  pefant 
paiera  xi)  1. 

Venant  des  Colonies  Franfoifes,  It  cent  pefant 
de  toutes  fortes ,  yi.  Lettres  Patentes ,  dti  mois 
d* Avril  1717.  Et  de  la  Traite  des  Noirs;  tfioi. 
tié  Droit  :  Patentes  du  mois  de  Janvier  1 7 1^* 

Egaille  de  corcuëou  caouane  ,  le  cent  pciant 
paiera        '  •  -'^    '   :  "*  *  ^^-^  i"  •  ^  '  ir;  1, 

EÏ:aiIIe  de  tortue  franche  ,  le  cenrpéfant  paie- 
ra ''^■"       rv  1, 

Etorces  «de  chêrte  non  hkhéts  ,  lé  chlwioc 
paiera  xv]  f, 

ECorce  de  chêne  ,  une  charecte  chargée  pait;- 
ra  viij  i, 

nilîetres  8c  lalîtcs  dcf  foie  ferrci  ',  la  livre 
paiera  xxxlj  f, 

Vtntrée  p.tr  mer  permife  par  Mdrfeille^  O'f'^f 
Urt4  par  le  PoM - Beativoifm  ;   4'^rêt  du  lit. 


ENTRE"  ES.  ST^ 

SfMy  1710.  vtnAnt  dt  l*ttriinger,  Etentiire» 
ment  défendus  venant  d'4nglf terre  :  Arrêt  du 
6-^  Septembre  170 r. . 
Echalacs ,  le  char  paiera  •       vj  f.v 

Eschalacs  ,  la  charetée  paiera  iij  f.  , 

ficorces  de  citrons ,  oranges  ,  &  fleurs  d'oran- 
ges confites ,  le  cenc  pefanc  paiera  huit  li- 
vres ,  ci  viij  !.. 
Ehiail ,  le  cent  pefanf  paiera  x  1. . 
Epieux  &  hallebardes  ,    la  douzaine   paie- 
ra                                      XXX  r». 

Spinecces ,  la  pièce  Tun  portant  3  autre  paie- 

•  •  •     I 

ra  11;  1, , 

Eponges  ,  le  cent  pefanc  paiera^  If.. 

Venant  de  l'Etranger  ,  vingt  peur  cent  :  Arrêt  ' 
du  10, /uillet  17  oj*      , 

Etaim  non  ouvré ,  fin  ou  gros,  de  toutes  {brres, . 
lexem  pefant  paiera  1  f.  . 

Tar  Arrêt  dm  i  ;.  Aottfl  1716/  V Etaim  en  majff 
#«  en  lingots  ,  vtnant  des  Indes  fur  des  Vatf^ 
ftâux  Franfçis ,  le  cent  pefant ,  z ./.  10  f.  Far 
Arrêt  du  iztAvrit  1713.  les  Etaims  de  Siam  ' 
venans  d'Hollande ,  le  cem  pefant ,  f  o  f.  (^ 
tn  outre  peur  Droit  de  marque  ,  ni,  lof,  du^ 
ient  pefant  y  far  l'Ordonnante  de  lôSt,  Et  ve» 
nant  d'Angleterre  entièrement  défindu  :  Arreft'' 
du  6i  Septembre  1 7  o  i .  £r  pour  la  vieille  Vaif- 
felU/fe  .   vler  fur  l'Arrêt  duit,  I uillet  lyti^^. 

Etaim  ouvre  ,    menuifé  &^  fans  menuiferie  , . 
le  cent  pefant  paiera  v  1».. 

F*r  Udite  Ordonnance  de  i€tu  éf  ^^Ç^i*i  Ar^ 
refis  de    1701.  171e;  1718.  é*    iji),  même 
dilpafstion  pour  cet  Article ,  ^ikt  daru  la  Nott \ 
fur  l'Article  de  l'Etaim  non  ouvré,  ' 

Etaim  4e  glace  ,  le  cent  pefant  paiera  quatre 
livi!^,  Qïi    "-''■■■■■  :  ".   -  ;  if  1, 


I  ' 


1 1 


m 
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Bcamecs  ou  fcrges  apareillées  ,  la  pièce,  de 

vingt  aunes  paiera  v  1, 

L'Entrée  fermift ,  vtnMnt  de  VEttMngtf  ,  pur 

QnUis  ^  S,VmUry  j  Arrit  du^,  lutllet  1697,^ 

"Et  entièrement  défendus  V4nant  d* Angleterre  : 

Arrît  du  6,Sfptcml>re  1701, 
Ecotipes  blanches  ,  le  cent  pcfanc  paiera  ûk 

fols,  ci  vj  r. 

Etamines  (i*Auvcrgne  ,  le  cenx  pef.nt  p:  ie- 

ra  iij  I* 

Ecoupes  en  bois  ou  eu  bourre  ,  le  cent  pefanc 

paiera  vj  f, 

Eftcrresou  nattes  de  jonc ,  le  cent  pefant  paie« 


la 


ri\ 


«         Droguerîei  &  Eficeriet, 

Eau  forte  ,  le  cent  pefant  paiera  trois  livres 

quinze  fols  ,  ci  •,         -      iij.l,  xv  f. 

Ellébore  de  toutes  fortes, .le  cent  pelant  paie- 

XXV    f. 


ra 


Encens  gros  oa  galipot ,  U  cent  pefant  paie- 
ra xij  f. 

Encens  fin  on  oliban  ,  le  cent  pefant  paie- 
ra 1.  f. 
Venant  de  l'Etranger ,  vingt  pour  cent^  ;  Arrêt 
du  10,  lutllet  1705» 

Epitime  ,  lé  cent  pefant  paiera  If. 

Ecorce  d&  tamarice  ,   le  cent  pefant   paie* 
ra  ,   XXV  f. 

Ecorce    de    câpres.  ,    fè   cent   pefant   paie- 
ra If. 

Ecorce  de  nnandragore  ,  le  cent  pefant  paie- 

Efiile  ,  le  cent  pelant  paiera  l  f,. 

Eupfiorbc  ,  le  cent  pefant  paiera      ^    '^^  xl  f. 
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Elprit  de  fcl ,  le  cent  pcfant  paicia  vingt  li- 
vres, ci  XX  \m 

Efpric    de    foufftc  ,    le    cent   pefant    paie*. 

ta  iijl.  xvf, 

Efprit  ou  aigre   de  vitdol  ,    le  cent  pefant 

paiera-  V  •     iij  1.  xv  f.- 


F 


FAgots ,  le  millier  en  nombre  paiera  trente 
lois ,  ci  XXX  i\' 

Fanons  de  baleine  ,  le  cent  en  nombre  ,  tant 
grands  que  petits ,  pelant  environ  trois  cens 
livres ,  paiera  v  -     .       iij  L 

Par  le  Tarif  de  1667,  le  cent  pefant  ^  i  o  l.  Tarif 
de  î699»iienant  d' Hollande ^(^.Traiti de Com^ 
mené  du  t8.  Septembre  iy\%,  pour  Its  ViUts 
Anfentiques  t  le  cent  fefant  ^  6  /,  13  f.  4  df 
Fèves  ,  le  mui4  melure  de  Paris  contenant: 
douze  fepticrs  ,  faifant  deux  tonneaux  , 
paiera  xxx  f.. 

Fenouil  y\c  cent  pefant  paiera  xxv  f. 

Fer  en  batcrie  ,  comme    pots  ,  chaudières  , 
poêles  ,  cueillers  y  réchaux  ,  &  autres  for-, 
tes  de  Fer  ,  le  cent  pefant  paiera  ,         xl  f. 
Par  Jrreft  du  t.  Avril  1701.  le  Ter  en  gueufe , 
éc.  le  tf'Mier  pif^inf^ysf»  '<'''•  *.  ^fi"  quarté 
bâtard  y  le  millier  pefant  ^   $  l.  Art,  j.    Les 
marchandifes  de  Fer  enhaterie  ^  é*c,  le  mil' 
lier  pefant  t  10  L 
Fer  en  plaques  &  en  gueufes ,  le  millier  pe- 
fant paiera  xxxv  f,. 
Par  ledit  Arrêt  d'Avril  lyoj,  même  dtfpofition 
pour  cet  Article  ,  que  dans  la  Note  fur  l'Art^, 
dtèïer  en  battrie^ 


. 


'  I 
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Fer  en  verges  ,  le  millier  pcfant  paiera  trôîsi 

livres,  ci    ^  iiji. 

Tar  ledit  Arïêt  t^Avril  170Ï.  même  tiîfpûfitton 

pour  cet  Article  j  que.  dans  la  Note  fur  l'jirt» 

du  Fer  en  baterie,  ;  • 

Rsr  ouvré  ,  comme  coins  ,  haches ,  hanfarts, 
fcrpes  &  aiitrc  Fer,  le  cent  pefant  paie- 
ra XX  f. 
Far  ledit  ^rrit  d* Avril  1701.  mêmedifpofition 
four  cet  Article  ,  que  dans  la  Note  fur  l'Art,, 
du  Ftsr  en  baterie,-  - 

Fer  venant  (i'Efpagne  &  autres  Pais  Etran- 
gers ,  (bit  en  barre  ou  fer  bacu ,  le  cent 
pefant  paiera  xij  f. 

Far  ledit  Arrêt  d* Avril  1701  •  mim$  diff option 
four  cet  Article  ^  que  d4ns  la  Note  fur  l'Art, 
du  Fer  en  baterie. 

Fer  vieil ,  le  cent  pefant  paiera  v  f. 

Arrefl  du  X,  Avril  ijdu  le  millier  ptfanty  sof, 

FJer  blanc,  le  baril  de  quatre  cens-  cinquante 
feuilles  doubles ,  paiera  xv  1. 

Bt  le  baril  de  (impies  fcUilles  paiera  la  moitié, 
quieft  vijl,  xf, 

*  Ft^rU  Tarif  de  1^67.  f«  baril  de  450  fiiiilUs 
doubles^  |cr  /,  ^  Its  (impies  à  proportion.  Par 
le  Tarif  de  1699.  venant  J'Hâllande^(^  par  le 
Traité  de  Commerce  du  li,  Sepfefvhre  1718. 
four  les  Villes  Anfeatiquet  1  le  baril  de  450 
feuillet  doublés  f  lo  i.  (^  le  baril  de  ftmpUs 
feuilles ,  îo  /, 

Fer  noir  ,  le  baril  de  quatre  cens  cinquante 
feuilles  doubles ,  paiera  vij  1.x  f. 

Et  le  baril  de  (impies  feuilles  paiera  la  moi- 
tic  ,  qui  eft  iij  1,  xv  f, 

B-tiilles  de  cartes  à  chaperonnieres  ,  le  cent 
pefant  paier»  xxv  L  - 


•■  #H'^<t"-.»""f 


tie. 

jxf. 
\tion 
\rt,. 
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ISgacs  de  toutes  fortes ,  le  cent  pefant  paie- 

xiv  f. 


ra 


Filatrice  ,  la  pièce  de  douze  aunes   paiera 

vingc-quatre  fols  ,  ci  xxiv  f. 

Fil  d'or  ou  d'argent  fau*  ,  trait  ou  filé  ,  le 

cent  pefant  paiera  xx  I, 

Arrêt  du  premier  Décembre  1716.  Cor  ^  {a,r* 

gent  faux  ,  u»\x ,  le  cent  pefant ,  10  /.   &  Vot 

f^.  l'argent  fiié  faux  ,  le  cent  pefant  ,   lO  /.. 

^déclaré  ponr  Lyon  le  quart  du  Droit. 
Fil  delaiion,filà  cardes  fin,  le  cent  pefanc 

paiera  iv  1, 

Fil  d'archal  &  fil   de  fer,  de   toutes  autres 

fortes ,  le  cent  pefant  paiera  iij  I. 

Fil  d'Epinay ,  de   Flandre  ,   &  fil  de  lin  de 

toutes  lortes ,  '«  cent  pefant  paiera  fept  li- 
'  vijla 


vres,  CI 


Le  fil  de  Un  é^  de  chanvre  venant  de  Bretagne , 
U  cent  pefant  ^  j  /.  10/,  Arrêt  du  xô»  révriev 

1717.- 

Fil  de  caret  venant  des  Pais  Etrangers,  le 
cent  pelant  paiera  xiv  f. . 

Fil  de  fayette ,  le  cent  pefant  paiera  iij  lo . 

Filozelle  &  frange  de  filozcUe  ,  le  cent  pe- 
lant paiera  xiij  I«. 
Venant  de  l'Etranger  par  mer  ,  l'Entrée  permift 
par  Marjèille ,  é*  p^r  terre  par  Pont  -  Beau^ 
voifin  :  Arrêt  du  18.  Mai  1710.  Et  entière-^ 
;  ment  défendue  venant  J' Angleterre  :  Arrêt  dti 
6' septembre  1701. 

Fil  de  chanvre ,  le  cent  pefant  paiera         1  f, . 

Fil  de  chenette  ,  le  cent  pefant  paiera  trente 
fols  ,  ci  XXX  f. 

Fil  d'écoupes  ,  blanc,  écru  ,   le   cent  pefant 
paiera  xv  f, . 

]^lUciL£  de  fèr  ferrant  à  ticef  le  fil  d'archal , , 
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le  cent  pefanc  paiera  xrx  /î 

Flacons  de  verre,  le  cent  pefant  paiera  vingt 

fols ,  ci  XX  (♦ 

Flaqpieres   de  mulet,  le   cent  pefant  paie- 

l**  ~  XXV   C 

Fleurces  (brrant  des  voides  pour  teinture  ^  le 
cent  pefant  paiera  If. 

Floréeou  indigo  moyen ,  le  cent  pefant  paie- 
ra V        vl. 

Foin,  le  chariot  chargé  paiera  .,   vj  f. 

Foin,  la  charetce  chargée  paiera  iv  f; 

Forces  à  Drapier  pour  londrc ,  la  pièce  paie- 
ra XX  fi. 
Venant  d* Angleterre  ^  la  pièce,  j.  /•  Arrêt  dti 
6»  Septembre  17  oi, 

Frifes  d'Efpagne  ou  de  Flanvire ,  la  pièce  de 
vingt  aunes,  paiera  ^ ,      viij  1» 

L*Bntrée  permife  venant  de  l'Etranger  par  Ca- 
lats&S.  Valéry  :  Arrêt  du  j,  iHtllet  i€^%^ 
"Et  entieretnent  défendues  venant  d* Angleterre^ 
Arrefidu  6,  Septembre  1701. 

Frifes.  féches  d'Angleterre ,  la  pièce  contenant 

dix- huit  aunes,  paiera  iij  i* 

Tar  lefditf  Arrêts  de  i6^z»&  1701,  m 'me  dtf* 

pofition  pour  cet  Article  ,  que  dans  la  Note  fur 

l' Art.  des  Frifes  d*Efp<t^ne,  .  .l  »  .        : 

Frifes  dcBriftol,  la  pièce  de  dix-huit  aunes 

paiera  xx  f, 

F  tir  'efJitf  Arrefis  de  1^.91,  C^  170 1.  même  dif^ 

.  position  pour  cei  Arttch^  lue  dans  la  Note  fur 
L' Art,  des  Frifes  d*tfpagne, 

Frifes    blanches  apellées-  de  coton  ,    qui  fa 

vendent  à  la  godde  ,   le  cent    de   goddes 

faifant  cent  vingt- cinq  aunes,paiera  douze 

livres  ,ci  "  xij  1, 

P»#r  lefdits  Arrefisde  i^^t,  &  1701,  même  dif^ 
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^fîtlonpour  cet.Arti  le  ,qHe  dans  la  Notefnt 
l'Art,  des  Frifes  â^ij^a^ne,      '"'  '   '    '■. 

3Frifons  d'Angleterre,  la  pièce  contenanc  trei- 
ze aunes  paiera  xxx  f. 
Far  lefdits  Arrêts  de  1691. &  1701.  même  dt^o- 
fition  pour  cet  Article  ,  que  uans  la  Note  fut 
VArt,  àc^  Frifes  d\hSpJtgne, 
f crlirvs  duJit  Pays ,  la  picec  de  fept  à  neuf 
aunes  paiera  x  f, 
TarUf^its  Arrêts  de  lif^t,  ^  1701.  m'me  dif. 
pofition  pour  cet  /irticU ,  que  dans  la  Ho.e  Jur 
l'Art^  des  Frifes  d'ECp^gne* 
Fromage  d'Hollande,  &  en  boulettes, le  cent 
pefant  paiera                                         xv  f, 
^ar  le  Tanfde  16^9.  le  cent  pefant^  1  /.  10  f, 
^par  Arrtfi  du  ix;  Septtmbre  \ji^*  le  tint 
pefant  y  lo  f,  jufquan  primier  OcLbre  17  ij, 
de  quelques  Pays  quih  viennent. 
îromoge  de   Milan  ,  f  iorence  ,  Marfolin  '& 
-     Mâillorque,  le  cent  pefant  paiera    xxx  f. 
fromage  de  Vacheiin  ,  &  de  toutes  autres  for- 
tes du  dedans  du  Royaume  ,  le  cent  pefanc 
paiera                                                     viij  C 
•Furailles    vuides  ,    chacun  poinçon    paiera 
deux  fols,  ci                               ,  ij  f, 
îûtailleries  de  bois  venant  de  S.  Claude,  de 
toutes  fortes,  le  cent  pefant  paiera  vingc 
fols, ci                                                 XX  f, 
f  ûtaincs  petites  non  ouvrées  fervant  à  dou- 
bler ,  la  pièce  d'onze  aunes  p^iiera  qirinze 


fol 


s.  Cl 


XV 


i. 


J*ar  Art^ft  du  iz,  M  art  1691.  la  pièce  de  1^  aU' 
nés,  4  /,  Et  défendues  d* Angleterre  :  /îrrefi  du 
6'  septembre  170 1, 

f  ûtaines  à  jon  &  à  grain  d'orge  ,  la  pièce  de 
douze  aunes  paiera  xxx  f. 
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far  Ufdits  Arrefts  de  1691,  (^  tjoï.  fffeme 
d,[fopt'tcn  pour  cet  Article ,  que  dans  la  ^ote 
fur  l'Art,  des  Futaims  petites, 

Tûtaincs  d'Angîcteire  ,de  toutes  fortes  â  faine 
pourpoints  &  habits,  la  pièce  de  douze  au- 
nes paiera  rtxv  r« 
IPar  lefd^ts  Arrèfis  de  169^.  d*  1701,  même 
difpofiticn  pour  cet  Article  ,  que  dans  laNotg 
fur  l'Art,  des  Futaines  petites, 

"JFufts  de  Rac]uette,leeent  pefant  paiera  quitrze 
fols  ,  ci  'XV  r. 

^Fufeaux ,  le  millier  en  compte  paiera  trois 
fois-f  ci  iij  C 

Dr0£U§ries  f^  Eficeries^ 

Fleurs  de  violettes  &  autres  ,  le  cent  pefatrc 
paiera        ■  >'.  xxx  f, 

Fleurs  d'efquînanr ,  le  cent  pefant  paiera  qua- 
tre livres ,  ci  xv  1» 

Fleurt  de  fbufre  ,  le  cent  pefânt  ^paiera  cinq 
livres ,  ci  v  1. 

'FloTum  cartamy,  le  cent  pefant  paiera  vingt- 
cinq  fols  )  ci  XIV  ù 

Folii  Indi ,  le  cent  pefant  paiera        zij  1.  x  i^ 

l^olium  gario  fîlatum  ,  le  cent'pefanc  paie- 
ra XV  1. 

Fenc gré  ,  le  cent  pefant  paiera        '  ^        x  C 

Fragmens  de  toutes  (brtcs ,  le  cent  pefant  paie- 
la  vj  1,  y  C 

Mdrchandifes.  ■     -^*  vj»^" 


G 


Ailes  de  toutes  (bxtes^le  cent  pefant  paie» 
ra  "  XXX  C 


/m. 
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•Venant    de   l'Etranger  »    vingt  pour  cent  : 
jirrift  dt4  lo.  Juillet  lyoi, 

Gans  en  broderie  ou  à  frange  d'or  &  d'ar» 
^^enc  .fin  ,   la   douzaine  de  paires    paie- 
ra xlviij  r. 

ytnans  de  l'Etranger  ^ar  mer ,  liEntrée  pet- 
tnife  feulement  par  MarfeiHe,  &;p(tf  terre  par 
le  Pont'Beauvoifin  i  Arrefi  dui%,  Maii-jiQ, 
Et  par  Arref  du.6.  Septembre  ly ou  toutes 
forte  s  de^G  ans  font  défendus, 

:Gans  de  cuir  ouvrez  -ic  garnis  de  foye  ,  & 
gans  parfumez  d'Efpagne  ,  de  Rome  & 
autres  lieux  ,  la  douzaine  de  .paires  paie- 
ra XX  T. 

Gans  communs..,  ie  cent  pefant  paiera  trente 
livres,  ci  jcxx  1, 

Carence,  le  cent  pefant  paiera  xvj  f. 

fGarniîures  de  lits  de  points  coupez  ,  paiîe- 
mens  ,  laffis  &  autres  ouvrages  de  Flan- 
dre &  de  tous  autreS'Païs ,  paieront  fuivant 
l'edimation  à  raifon  de  dix  pour  cent. 
Venant  de  L'Etranger,  L'Entrée  permife  par 
Calais  &  S.  Valéry  :  Arreji  Au  J.  fuiUct 
169  i.,  Bt  entièrement  défendues  venant  d'An" 
gleterre  :  Arreft  du  6.  Septemhrejyoi,  ' 

<îarnicurcs  de  lits  de  drap  ou  ferge  avec  pafTev 
mens  de  foye  ,  demi  foye ,  &  autres  oà  il  y 
a  ouvrages  de  (bye  &  de  laine ,  faits  à  T^- 
quille  ,  les  droits  en  feront  paiez  à  raifon 
^e  dix  pour  cent  de  leur  valeur, 
^ar  Ufiiits  Arreft  s  de  1691,  &  170.1.  même 
difpofiùonpour  cet  Article  »  ^ue  dans  la  S  ote 
fur  l^Art,  des  Garnitures  de  lits  die  points 
coupez, 

Glaces  de  miroirs  paieront  i  redimarion. 
Veni^nt  de  l'Etranger,  l'Entrée  défendue  par 


\  ■ 
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l* Ordonnance    We  1687. 

Geni/res  de  deux  ans,  la  pièce  paiera      vj  f. 

7  ^xemtes  des  Droits  d'Entrée  ,  jtifqu'aupremiev 

Juin  171  f,  Arreft  du  9,  May  171^, 
"Glands  de  fil ,  la  livre  paiera  xi;  f. 

Goudron  ,  le  leth  qui  efl  de  dou2e  barils  on 
dinaires  venant  des  Pais  Etrangers ,  paie, 
ra  viij  1, 

Goudron  venant  des  Pro'^ince.  de  France  oii 
Jes  Bureaux  ne  font  établis ,  le  leth  paie- 
ra XX  f. 

Graines  ou  femences  de  jardin ,  le  cent  pefant 
paiera  x-  ,    .    xrj  f. 

Graines  jaunes  ,  le  cent  pofant  paiera      xx  f. 

Graine  de  rabetce  ou  navette  ,  &  graine  de 
lin  ,  colzat  &  moutarde  ,  le  feptier  mefure 
de  Paris  paiera  xx  f. 

Grenades  ,  le  cent  en  nombre  paiera  x  f, 

Grcifil  ou  verre  calîé  ,  le  baril  paiera       v  f, 
£ar  Arxjejl  du  zy.  May  1688.  le  b-iril ,  lO  f» 

Cuelde  ou  poudre  de  paftel  ,  le  tonneau 
contenant  vingt.quatre  barils  de  jauge,paic- 
xa  XV  f, 

"  ^         Drogmrîes  &  Efii:erles,   *  ^    * 

Calangal ,  le  cent  pefant  paiera       •*     viij  1. 

Galbanum  ,  le  cent  pefant  paiera  v  1, 

Venant  de  l'Etranger,  vingt  font  cent  :   Ar^ 

reft  du  10,  JuHht  170  j. 

Gcntienne  ,  le  cent  pefanr  paiera  x  f. 

Gingembre  de  toutes  fortes ,  le  cent  pefant 

paiera  vj  1. 

Venant  des  Ijles  Franfoifes ,  le  cent  pefant , 

If/.    Lettres  Patentes  d'Avril  1717»  Et  de  U 

Traite  des  Noirs ,  moitié  Droit  :  Lettres   Pa- 

tentes  dt  lanùer  1715.      ^^     .«»  '  t^' 

Gerofîes 


[Geroflcs  de  touces  fortes ,  foie  en  doux ,  cha- 
pelets ,  bois  &  grabeaux  ,  le  cenc  pcfanc 
paiera  xlv  l. 

Icia ,  le  cent  pefanr  paiera  xxx  f. 

IGomuie    de    cèdre   ,    le  cent   pefant    paie- 
ra -1  f. 
I  Gomme   du  pays    ,    le   cent    pefant    paie- 
ra                                                                 XXX    f, 
I  Gomme  animé  ,  le  cent  pefant  paiera      v  1, 
Gomme  adragantc  &  tragacance  ,  le  cent  pe* 
I     fanr  paiera           '                   "  '  ^  If.- 
Gomme  arabique  &  de  fenégal,  le  cent  pefanc  . 

paiera  xx  f. 

Gomme  armoniac  ,    le  cent   pefant  paie- 
ra iv  I. 
Gomme  hederce  ou  de  lierre,  le  cent  pefanc 
paiera                                              vij  1.  x  f. 
Gomme  fagapenum  ou  ferapin  ,  le  cent  pe- 
fant paiera                                         vj  1.  v  f. 
Venant  de  l'Etritngtr  ,  vingt  pour  cent  :  Arrefl 
du  to*IuiUet  170J,            T  11'  i 
Gomme   apellée    tacamaca  ,    le  cent  pefanc 
paiera                         •  •.     >»-    ^  .  '=      v  1,  ▼  C 
Gomme  lacque  ,  le  cent  pefant  paiera  trois 
livres  ,  ci                                                  iij  1, 
Gomme  Karaque  ,  le  cent  pefant  paiera  dix 
livres  ,  ci                                                    x  1. 
Gomme  elemy  ,  le  cent  pefanc  paiera       v  1, 
Gomme  gutce  ou  guccagamba  ,  le  cent  pe- 
fanc paiera                                               x  1. 
Graine  d'écaciate  ou  paftel  ,  le  cent  pefanc 
paiera                                            ,        x  1. 
Guméc  ,  le  cent  pefant  paiera                   x  1. 
Guj  de  chcfne ,  le  cent  pelant  paiera       xxy  f. 


V 


I        M 
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Marchaniifes. 

*■-■'•'.'■•  -^  '      ,■  li-  ' 

HAbilIf  mens  en  broderie  d'or  &  d'argent 
fur  draps  de  foye ,  &  habillemens  neufs 
de  foye,  draps  ou  ferges  ,  paieront  à  raifon 
"de  dix  pour  cent  de  leur  valeur  ,  fuivanc 
rcmmation. 

Venans  de  l'Etranger,  l'Entrée  par  Mer  permife 
far  idarfeille,  Ô*  par  terre  par  Pont'Beauvoi' 
fin  :  Arreft  du  i8.  May  1710.  Et  par  Calais 
tà*  S,  Valéry,  pour  ceux  de  Draps  &  Serges  : 
jArreft  du  f.  Juillet  1691,  Et  entièrement  dé" 
fendus  'Venans  d* Angleterre  :  Arreft  du  6* 
Septembre   1701. 

Badoc  &  feiches ,  le  millier  en  nombre  paie, 
ra  XV  C 

Halecret  doré ,  la  pièce  paiera  '        x  (« 

Ijarnois  de  cuir  pour  cheval  couverts  de  ve- 
lours  ,  SchoulTes  en  broderies  ou  garnies  de 
paflTcmens  ,  fil  d'or ,  d'argent  ou  foye ,  paie- 
ront à  raifon  de  dix  pour  cent  de  leur  valeur^ 
fuLvanc  l'eûimacion.  » 

Jdtm ,  cjmme  la  Note  fur  l^  Article  des  Ha" 
billemens»      ^  ^ .  .  -- 

Harnois  fimple  pour  cheval  »  le  cent  pefant 
paiera  '       vj  1, 

Harans  fors ,  le  letsh  de  douze  baril$  conte- 
nant chacun  un  millier  paiera  xv  1» 
Le  leth  de  ii  barils  ,  venans  d' Angleterre  1 

'     «o    livres;  Arreft  du   6,  Septembre  1701, 

Harans  blancs .  le  leth  de  douze  barils  paie- 


ra feize  livres  ,  ci 


xvj  1. 


Bcxmines  ou  rofeieaux ,  le  timbre  qui  cû  de 
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vîfigt  couples ,  paiera  '      v)  \, 

Herbes  de  fariette  fcrvant  à  teintures,  le  cent 
pcfanc  paiera  ij  f. 

Houblon  y  le  cent  pcfant  paiera  viij  f. 

Huiles  de  camomille  »  lin  ,  noi^ ,  rabctccs  , 
chenevis  &  navette  ,  &  toutes  autres  for- 
ces d'huiles  faites  de  graines  ,  le  baril  paie- 
ra iv  I. 
Et  les  mômes  huiles  venant  des  Provitices  oii 
les  Bureaux  pour  la  levée  des  Droits  du  pre- 
fent  Tarif  ne  font  établis  ,  paieront  le  ba« 
ril ,                                                        XV  f. 
Huile  ou  graiffc  de  baleine  &  d'autres  poiiibns, 
la  barique  paiera    >-^     -         '              jjj  |, 
fêtlê  Tarif  de  1667.  la  bfiriqut»  11  /.  Tg^^tfàe 
t699,  four  les  Hollandùis  9  &  Traité  dft 
Commerce  du  18,  Septembre  1716»  pour  les 
'  Villes   Anfeati^iées ,  la  barique ,  7  /.  10  /l 
.   kt  ptr  Arrefi   du   14.  luin  1716.    lefdites 
Huiies  aportées  par  des  Franfois  ,    (^  pour 
Uur  compte  ,  0*  celles  venant  des  Provinces 
réputées    étrangères  ,   la    bariqt*e   du  poids 
de  fio    livres  aufft  7  /.  xo  /.  Par  Arrefi  dit 
},  May  1713.  1er  Huiles  provenant  de    U 
pêche  des  Pranfois  à  tljle  Royale,  déchargées 
des  Droits  d'Entrée  des  Cinq  i^  ojfesFermes  » 
dans  tous  tes  Ports  du  Royftttme  ,  pendant  10 
années ,  à  commencer  du   premier  lanvier 
1714,  Et  par  Arrefi  dt*  t$.  Septembre  1713. 
lefdites    Huiles    provenant    de   la  pêche   de 
l'ijle  S,  tean  r  aujft  déchargées  difdits  Droits 
fendant  10  ans. 
Huile  d*olive  de  toutes  fortes ,  la  pipe  venant 
des  Pais  Et  rangers, pefatit  environ  huit  cens 
livres,  paiera  x  1. 
Huile  dU)livc  du  crû.dc  France  ,  je  cent  pefanc 

Et 
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paiera  ..  :  ,  .  «c'f. 

Huile  d'aipic  ,  le  cent  pcfanc  paiera        iij  C^ 

,    Drogueries  ($*  Epicerteu  î 

Hermodates ,  le  cent  pcfanc  paiera       xxx  f. 
raieront  vingt  pour  ttnt  :  Arreji  du  lo.  luillet 
Ï70}. 

Hipochiftis ,  le  cent  pcfanc  paiera  crois  livres 
dix  fols  ,  ci  ,        ii^*  1.  x  f, 

Hiacintcs  ,  le  cenc  pcfanc  paiera         :    <    1  f. 

Huile  de   pctrolle  ,    le    cenc   pcfanc   paie- 
ra V  U 

Huiles  d'amandes  douces  &  ameres ,  le  cenc 
pefanc  paiera  iv  1, 

Huile  de  ccrebencine  ,  le  cenc  pcfanc  paie- 
ra xxz  f. 

Huile   de  romarin  ,  le   cenc   pefanc   paie- 
ra ^  ;  V  I. 

Huile  de  laurier  ,  le  cent  pcfanc  paiera     1  f. 

Huile  cade  ,  le  cenc  pefanc  paiera        xxx  f. 

Huile  de  pommades  ,    le  cenc  pefanc  paie- 
ra 1  f. 

Huile   de    bencdic  ,   le  cent    pefanc    paie- 
ra 1  f. 

Huile  de  rarcre ,  le  cenc  pcfanc  paiera    iv  1. 

Huile  de  fcorpion  ou  fcorpriole ,  le  cenc  peCànc 
paiera  iij  1.  xv  (• 

Huile    de    genévre  ,   le  cenc   pefanc  paie- 
ra  •  iij  1.  xv  f. 

Huile  de  baume  ,  le  cenc  pefanc  paiera  vingc- 
cinq  livres ,  ci  "  .i  *"m  xxvl. 

Huile  d'ambre  ,  le  cenc  pefanc  paiera        x  L 

Huile  de  gccoile  ,  macis  &  canellc  ,   la  li- 
vre  paiera  xt  f. 

Huile  de  vitriol ,  le  cenc  pefanc  paicca  quinze 


uillet 
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livres ,  ci  xv  1; 

Huile  de  foufrc  &   de  cire  ,   le  cent  pcfanc 

paiera         f-  ^\'      '     -  •  .-     .      xx  1, 

Huile  de   fcnoail  ou  d'anis ,   le  cent  pefant 

paiera     »  =  .*»  •  •*'.  ^    •     '  v"      xxv  1» 

.■;,>■''■'' 

Aïarchafidifes/ 

JAmbons  de  Mayencc  &  Bayonne  ,  le  cent 
pefant  paiera  xl  f* 

Venant  des  Pays  Etrangers ,  le  cent  fefanty  s  ^» 
Arrefi  du  19,  luin  16  88. 
Jafpe  ,  le  pied  en  quarré  paiera  viij  f. 

Iiidigo  ou  inde  fine  ,  de  toutes  fortes  ,  le 
cent  pefant  paiera  xj» 

Venant  des  IJlts  ^ranfoifes  ,le  cent  pefanty^!. 
Lettres  Patentes  du  mois  d* Avril  1717.  Et 
provenant  de   la   Traite   des  Noirt^  moitié 

Droit  :  Lettres  Patentes  du^  mois  de  lar^vicr 

1716,  V  Ht:  ^y. 

Junieas ,  petits  chevaux ,  poulains  ,  mulets 
pour  fervir  à  labourer ,  la  pièce  paiera  au 
dcdbus  de  trente  écus ,  iij  1, 

Arreft  du  10.  May  171 J.  la  pièce  t  4  /,  «y^- 
na7!-t  des  Provinces  réputées  Etrangères, 

Tumenis  ,  chevaux  ,  mulets  pour  labourer/au 
delfus  de  trente  écus,  la  pièce  paiera     iv  ^» 

Par  l'Arrêt  dii  10.  May  1713.  même  Droit 
four  cet  Article  ,  (^ue  dans  la  Note  fur  V Ar- 
ticle des  fumons ,  petits  chevaux» 


Drogueries  &  Epiceries, 
Jalap  ,  le  cent  pefant  paiera 


'V. 
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Iris  ou  racine  d'iris,  k  cent  pefant  paie« 

ra  11  r. 

Jujubes  ,  le  cent  pefant  paiera  ïIv  f, 

Juncus  odoratus ,  le  cent  pefant  paiera    x  1. 
Jus  de  limon  ou  de  citron ,  le  cent  pefant 

paiera  xxx  f. 

Jus  de  rcgliffc,  le  cent  pefant  paiera        1  f, 

«'  i         L.,vAv\     ' 

LAcque  de  Venifc  pour  teintures  »  le  cent 
pefant  paiera  "   »•     •  -   ^         xvj  1, 

Lac  ou  cire  à  cacheter  ,  le  cent  pefant  paie, 
ra       -  •'•  vj  1, 

Laines  venant  d'Efpagne  ,  des  Indes,  Alle- 
magne ,  Angleterre ,  Sigovie  ,  &  autres 
Fais  Etrangers ,  &  Laines  de  Languedoc  , 
Provence  ôl  Oauphiné,  le  cent  pelant  paie- 
ra x\  f. 
Venant  du  Levant  (^  de  Barbarie ,  vingt  pour 
cent:  Arrefl  du  lo,  hiiUtt  I70J.  Les  Laines 
de  Carmenie  venant  U'Anglcttrre  i  font  ftr- 
unifes  en  payant  les  vingt  pour  cent»  outre  le 
"Droit  ordinaire  y  par  Décifion  du  Confed,  N 

Laines  de  vigogne,  le  cent  pefant  paiera  qua- 
rante fols ,  ci  xl  f, 
Tar  l'Arreft  de  ijQ^,  e^  Décifion  du  Confeil  ^ 
même  difpofition  pour  cet  A't'de  ,  ^uê  dans  la 
Note  fur  les  Laines  <ven^*i  d'Efpagne, 

Laines  d'auftruches  ,  qui  cft  une  cfpecc  de 
ploc  ,  le  cent  pefant  paiera  xv  f, 

.  Far  VArrcfl  de  1705.  ^  Décifion  duConfeil, 
même  difpofition  pour  cet  Article  ,  que  dans  l* 
Hott^fur  Us  L*mi\tnMt  d'Efpagne^  »  iV   ^ 


m 
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laines  d'Agnelin  en  fuin,  Tenant  de  Mofcuvie 

&  d'ailleurs,  le  cent  pefanc  paiera    xxx  f. 

Vtif  ledit  Jrrefl  de  1705.  c^  Décifion  du  Confeil, 

même  di[p»ftùon  four  cet  Article  ,  que  dans  Is 

Note  fur  les  Laines  venam  d*Effsgne, 

Laines  fines  6c  groHes  filées  ,  de  toutes  cou- 
leurs ,  le  cent  pefant  paiera  v  1., 

Lanternes,  la  douzaine  paiera  vj  f. 

Lard  de  toutes  fortes  ,  le  cent  pefant  paiera 
vingt  fols  ,  ci  ix  C 

Venant  des  Pays  Etrangers ,  lé  cent  pefant^  S  ^» 
jirreft  ^m  19.  lui;»  lé>%9. 

Lattes ,  le  millier  en  nombre  paiera         vj  C 

Laiton  graté ,  le  cent  pcfant  paiera  trois  li- 
vres dix  fols  ^  ci  iij  1.  x  f. 

Légumes  de  toutes  fortes  ,  oH  font  compris 
pois  chiches  ,  vcfTes  ,  lentilles ,  chenevis  , 
millet  ,  panis  ,  pilcy  ,  bled  de  Turquie  ,  & 
autres  femblables  graines  êc  Icgumes ,  en. 
rrant  par  la  Province  d'Anjou ,  paiera  le 
muid  mefure  de  Paris ,  contenant  deux 
tonneaux ,  &  le  tonneau  fix  fepticrs,  vingt, 
cinq  fols,  ci  ^       Jtxv  f. 

Librairie,  le  cent  pefanr,  *^     neanr. 

Lie  de  vin ,  le  muid  paiera         '  iij  f. 

Liège ,  le  cent  pefant  paiera  x  f. 

Ligature  avec  foye ,  la  pièce  fimplc  de  quinze 
aunes  paiera  v  I, 

Et  les  doubles  i  proportion^'        '    ''^'*  * 
Venant  des  Pays  Etrangers  >  permife  par  Ca- 
lais  c^  S,  Valéry  :  Arrtfi  du  }.  Ifiill  t  1691, 
"Et 'Venant  d' Angleterre  défendue  :  Arrejl  du 
5,  Septembre  1701. 

Ligatures  communes  de  fil  &  de  laine,  la  pièce 
de  douze  aunes  paiera  If, 

|t  les  doubles  à  pcoportion. 

E  4         . 


ilî 
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il' 


10+  ËNTRTES. 

I^ar  les  Arrêts  de  1692-,  &  1701.  même  difpo/^m 
tion  pour  cet  A.ti^ie  ,'  i^ue  dans  I0  iJote  fur 
la  Ligature  avec  foie. 
Limailles  de  cuivre  &  limailles  d'épingles  fcr- 
vanr  à  plomber  pots  déterre,  le  cent  pe- 
fant  paiera  .  .■\      .;  .  xvj  f. 

Limaille  de  fer ,  le  cent  pcfant  paiera  fîx  fols, 
ci  V)  f. 

Linge  de  table  ouvré  &  non  ouvré  ,  comme 
fervieties  &  napcs ,  le  cent  pelant  paie- 
ra XV  ', 
Z.s  'O.zmAffiz.  &  petites  Vcnifes  de  la  "Flandre 
Autrichienn-e ,  le  cent  pe(ant ,  40  /.  Arrejl  du 
23.  Novemhr"  1688.  Et  d'Angleterre ,  jo 
"  four  100  de  la  valeur  lArreÇ  du  étSeptim" 

bre  1701,  ,    ..  . 

Lingerie  de  toile  dé  lin  neuve,  comme  draps, 
toilettes ,  chemifcs ,  collets ,  manchettes  , 
èc  autres  ouvrages  de  Flandre  ou  d'ailleurs, 
fans  dentelles  ni  paiîemens ,  la  livre  paie- 
ra xviij  r» 
Lingerie  de  toutes  fortes  de  toiles  de  chanvre, 
le  cent  pefant  paiera  x  1, 
Lingerie  de  roures  fortes  de  toiles  d'étoupes  , 
k  cent  ptfant  paiera      :  ,-..     ^            vj  1. 
Lingettes  ou  flavets ,  qui  eft  une  c»pece  de  ler- 
.,  ge ,  la  pièce  de  vingt  aunes  paiera          îv  1, 
V Entrée  pcrmife  venant  des  Pays  "Etranger s^ 
par  Calais  ér  S,  Vahry  :  Arrefi  du  i,îutllet 
1691.    Et   défendue    ver.-.nt   a  Ang'etcrre  : 
An\B  du  6.  Scpte/rjhe  170 1, 
Lin  de  coures   fortes,  venant   de  Mofcovie , 
Hofilan  ,  &  autres  Pais  Etrangers ,  le  cent 
pcfant  paiera                                          xvj  1, 
Lits  de  coton  ,  le  cent  pcfant  paiera       •    v  1. 
Lizieres  de  drap ,  le  cent  pcfant  paiera  treize 
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fols  ,  ci  xiij  r, 

tuths  &  autres  inftrumcns ,  le  cent  pefanc 

paiera  xz  1.. 


r^w 


'  "L  ■«. 


V.«' 


Promenés  tà*  Epiceries»     ;., 

Lacque  de  Vcnife,  le  cent  pcfanr  paiera  trente 
livres ,  ci  >  xxx  1» 

Lacque  ronde  Se  plate ,  de  toutes  autres  for- 
tes, le  cent  pcfant  paiera  v  1,. 

Lapdanum  ,  le  centpefant  paiera  xl  f,. 

Payera  vingt  pour  cent .-  Arreft  du  lO,  luilht 

1703. 
Lapis  entalis  ,  le  cent  pefant  paiera         y  L 

Lapis  dentalis ,  le  cent  pcfant  paiera  v  1^ 

Upis  hématites,  le  ccnc  pefant  paiera      iij  1,^ 

Lapis  judaicus ,  le  cent  pefanr  paiera  trois  H- 

vrcs  quinze  fo!s ,  ci  iij  1.  xv  C 

Lapis  lazuli  vray  ,  le  cent  pcfant  paiera  tientc 

livres ,  ci  xxx  L 

P^r  Arre^  du  lo •  luillet  170J,   vingt  poni^ 

cent. 
Lapis  lazuli  commun  ,  le  cens  pefant  paiera- 
cinq  livres ,  ci  v  1». 
P»r  ledit  Arreft  de  1703.  njivgt  pour  cent. 
Lierre  ,  le  cent  pefant  paiera                  xx  f, 
Lignum  fan<flum  ,  le  cem  pefant  paiera  fit 
fois ,  ci                    '    :^                           vj  f, 
j,ignum  balfami ,  le  cent  pefant  paiera  trois 
livres  dix  fols,  ci                          iij  1.  x  f, 
Lignum  cailîâe  ou  cadia  ligna,  le  cent  pefane 
paiera                                                     iv  1, 
Litarg?^  d'bt  ou  d'argent  ,  h   cent  pcfanr 
paiera                                                     xij  f, 
lupins ,  le  cent  pefant  paicr»             six  f» 

I,' 
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MarchdndifeSé 

MAqucreaux  ,  le  Jech  quicft  de  douze  ba^ 
rils ,  paiera  lij  I; 

far  Arrêt  du  4 .  OHobre  1^91.  venans  des  f /lïi 
Etrangers,  le  lethdi  11  barils,  2.4  /.  ht  par 
le  Tarif  de  l<^y.  /*  lefh  venant  d'HoUari' 
de  ,  Il  /. 

Marbre ,  le  pied  en  quarré  paiera  iij  f, 

Afarée,  la  charge  d'un  cheval  encrant  dans  la 
Province  d'Anjou,  paieri  r    iv  f, 

Marmelades  ,  le  cent  pefant  paiera  comme 
confitures,  vij  1.  x  f. 

Marons  ,  le  cent  pefant  paiera  quinze  Tels  , 
ci  XV  f, 

Marro^uins  de  Levant ,  la  douzaine  paie- 
ra V  î. 
Payera  vingt  pour  tenti  Arrefi  du  19.  luilUt 
1705. 

Marroquins  d'Efpagne  ,  Flandre  ,  &  autres 
Pays  Ecrangers  ,  la  douzaine  paiera       iv  1. 

Marroquins  paffez  en  tan  5c  en  Tumac  ,  U 
Marroquins  ou  cordoiians  de  toutes  autres 
forces ,  la  douzaine  paiera  il  C 

Marfoiri ,  le  cent  pefant  paiera  x  f. 

Martres  ,  zcbelines  ,  Tun  portant  l'autre  , 
chacun  timbre  tenant  vingt  couples,  paiera 
cinquante  livres  ,  &  les  manchons  de  mô« 
me  martre,  à  proporcion  ,  ci  1 1, 

Marcres  de  fiifcaye  &  autres  Pays ,  la  pièce 

paiera  xv|  f, 

Marcres  de  Canada  ,  la  pièce  paiera  ij  f, 

Mûdi  de  lapin  de  douze  paumes  de  gcolTeur  &; 
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au  dcffus ,  la  pièce  paiera  xxx  f, 

Mafts  de  fapin  depuis  fept  paumes  de  grof- 

feur  jufqu'à  douze ,  la  pièce  paiera       xvj  f, 
Mafts  de  fapin  de  hx  paumes  de  groilcur  &  au 

deffbus  ,  la  pièce  paiera  xij  f. 

Mranîcot ,  le  cent  pefanc  paiera  xx  f, 

Macelats  pour  coucher  ,  le  Cenc  pefant  paie*- 

ra  XXX  r« 

Melafle  forçant  du  fucrc ,  chacun  tonneau  de 

mer  pelant  deux  milliers ,  paiera        '     x  l» 
Merceries  mêlées  &  menues ,  dans  lefquellcs^ 

font  compriles  les  marchandifes  &  denrée^^ 

ci-aprcs  -, 

S  ç  A  V  o  I  R  , 
Ambre  jaune  en  chapelets  6c  autres  ottvra«i> 

gf'^--  •  .      .... 

3r  ;  dv    ''.ers. 

Bos  .c,  itrrées  ,  malles  &  bougettcs,. 

Boetcs  de  fapin  peintes, 

Boetes  de  miroirs  fans  encichiiTcmenr». 

Bourfes  de  cuir  &  laine. 

Boutons  de  fit  ,   laine  ,  crin  ,  Terre  ic  rcp 

caille, 
VenMtis  dis  Pays  'Etrangtvt ,  le  ctnt  pefant,  ifll. 

A'refis   dis    j,  lmllit\6^)x,  &  18.  O^obr* 

IV!).  Et  défendus  vin$ns  d^Anglitim  :  Artit- 

du  6,  Siptembrt  lyoi; 
Cabinets  d'A  Uisaiagnc  de  peu  de  valeur»       /^ 
Gampann"  „>  ' 

Canivcts,  ^  ~   '    '.  ' 

Cartes  à  j'ottei, 
Ceintures  de  fil  ikltint;.    • 
Chiffcts. 
Ci  féaux. 

Tontes  fortes  di  Cèutelteries  venant  d*An^Uter» 
7i,  défendnitis  :  Arrefi  du    ',  Septerr.brt  17 oi. 
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rt.'wyî  que  toutes  for  tes  de  merc'jries,   h"  r   ?• 
Cloux  à  cordonnier  &  fellicr,      ,,     l.  .;:   • 
Coquilles  de  nacre. 

Vin^t  pour  cent  :  A^rejt  du  10.  luillet  1705; 
Cordes  de  boyaux. 
Cordons  de  toutes  fortes  ,.  fans  or  ^  argçnç, 

ni  loyc,  .  ^  .     .    j 

Couteaux.  •  t    *' 

Cuillers  de  buis  &  bois. 
Demi- ceints  de  plomb  &  d'étaim; 
Décrotoires,  '- 

Dez  de  verre  ou  de  corne»  '  ^ 

Efcritoires,  .       •  .  •  , 

Ei'giîilles. 
Venant  de  t  ^      -^«r ,  le  cent  pefant ,  10  /.  Ar-. 

refi  du  3,  Inin.,  i<>;?i, 
Efpingles,  -  * 

Par  ledit  Arr^fi  du  1^92,  le  cent  pefant.aujji  20  /, 
Espérons,        ^  / 

Ellricrs. 

Fil  d'arbalète.  -^  -'"[[  r 

Gros  tapis  &  Toiles  peintes ,  ik  autres  (cm- 

blables. 
L'Entrée  défendue  dans  le  Royaume  :  -/f  rr^yî  du 

f.  May  1714.  4(  Uréfervedes  Mouchoirs  des 
[  Indes ,  frozenans  de  la  Vente  de  la  Compagnui 

des  Indes» 

Jayet  lis  ou  brut,     ;ï'  ;-^,;f^;:;  ..'^   uvîid 
Jetcons.  .  '  **    .         ^  ,,  .,  ^^j,r 

Lames',  g^irdes  d'épées  &  dagues  de  fer». 
Moules  à  boutons,  -.^.»,.  ,  r  .>) 

Manches  d'âltncs»       i»    t-/  <  '  ' .  _  ■>  ^- ••  f?^. 
Orloges  de  fable. 

Orpcau ,  Se  cous  autres  petits  cuirs  avec  pein- 
tures. 
Patenortres, 
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ppgnes  de  buis  &  bois,    .^   •  v.^.  V   ^ 

1 

pinceaux,         \  »'c^-; î    «^  "     -•  .v^     ^ 

'■  _  '  *  •  ^.  », 

Si 

Flocons»                                     *    ,  '; 

;^|lij 

PJumcs  à  écrire  de  toutes  forter. 
Les  Pluma  aprêtées  venant  de   VEtr(tngeY\  /r 
cent  pefant  ^  i  o   l.  Et  les   Plumes  brutes  non^ 
^prêtées  des  Pats  "Etrangers^  le  cent  pcfant  ,,^ 
10  f.  Arrêt  du\^.  A^nl  1707.  Vertant  H'Hol^'' 
lande  »  Us   Plumes  de  toutes  forte:   k   écrire^ 
U    cent  pefanf ,  4  /.  par  U  Tarif  de  169% 
Mwfi    que    des   Villes    Anfeatiques  ,    par  U 
Traité  di  Commerce  y  du  r^Z,  Septembre  17x6^ 

Poupées»  <     ii^   >..  ..  ;  *       {    f^-'        "•     '         ♦ 

Raquettes.  ,-.••-'!. 

Ramonnettes.         '    '  •    -^    v .-  .  v  is^« 

Rubans  ,  coidons  &  treffe  de  laine,  ■  '  "   >  ^ 

Sangles. 

Soye  de  porcs. 

Venant  d' Hollande  ^  le  cent  pefant ,  4  L  Tarif 

dii69^.  Venant  des  Villes  Anfeatiquts  ,    le 

cent  pefant ,  auffi  4  /,  Traité  de  Commerce  du 

18.    Septembre   1716.  .>*.•.    s^  '  ^^^^    j.  •   -^ 

Tabourets.      si::-.    ,  ^^  ^1''    •'^'^'  *«'' v^'^-" 
Vcflins,    -^  ^,i  .  .  .;r.:„,.j':i«  . 

Verges  &  vergeties  à  cfterHre. 
Et  autres  feniblables  merceries ,  le  cent  pefane 
paiera  ir  I. 

Venant  des  Pais  Etrangers  :  A^refi  dur,,  lu'tilet 
l65^i,  le  cent  pefant^  io  l.  Ef  'tenant  £  A  n* 
gleterre  défendues  :  Arrefi  du  ^.  Septembre 
17 01,  •  **^    '    ■■^»'   -   ^''^   ' 

Mcchcs  ,  le  cent  pefant  paiera  ,    ^^  *• 

Me'quis,  le  cent  pcCaiu  paiera  iij  C 

Métail  vieil ,  le  cent  pefant  paiera  xr  f, 

MeulardeAux  petits  pour  Taillandiers  ,  ladou- 
;uiiie  paiera  xzx  f. 


H 


M[- 


no  ENTRE"  es: 

Venans  d* Angleterre  ^  la  4ou:(aine  affortie ,  i/  /;. 
A>reft  du  6,  Septembre  17 01, 

Meularcicaux  au  dcDbus  de  quatre  pieds  ,  la 
douzaine  paiera  iv  1,. 

Mculardes  au  dcH^s  de  quatre  pieds  ,  .la  pièce 
paiera  xvj  f, 

Meules  à  moulin  ,  Ja  pièce  paiera  iv  J, 

Meuleaui  ou  œillards^ ,  la  pièce  paiera  quatre 
fols ,  ci  iv  {, 

Mitrailles,  comme  cuivres  rompus,  le  cent 
pefant  paiera  xx  C 

Molletons  d'Angleterre  ou  doubles  crefeaur 
frifez  ou  unis  ,  la  pièce  de  vingt- Hx  aunes 
paiera  vj  1, 

Permis  piir  Cslais  Ô*S*y»lery,  venans  de  i*Z^ 
franger  :  Arrefi  dn  y,  luillet  1^91.  E/  défen^ 
dus  venons  ii* Angleterre  i  Arrefi  du  6.  Se» 
pembft  1701. 

Moluë  fécbe  ,  merlus  ou  (locfix  ,  le  millier ^ 
en  nombre  paiera  entrant  par  Normandie 
pir  mer  ,  viij  1,  x  f. 

£t  entrant  par  Poitou  ,  Picardie  ,  Chani>^ 
pagne  ,  Bourgogne,  Brelfe  ,  Eerry  3e 
Bourbonnois  ,  le  millier  en  nombre  paie- 
ra  ^         '  jjj  1,. 

FétrAfrefi  du  ^.i  OUchrt  169 1.  venant  des  Pats 
lâtrar^gers ,  le  cent  pefant ,  4  /.  Venant  d^A%. 
gUttrre  ,  le  tertt  pefant^  Zl.  Arrefi  du  6,  Sep- 
tembre 170  t.  £'  de  la  pkhe  d$s  Franftts  h 
l^jjle  RoyaU^  exeh.fs  de  Droits  d* Entrée  pen» 

•  dant  10  «»i  :  Arrêt  dm  3.  May  171).  De 
même  de  (elles  de  lljle  s»2eMn  :  Arrefi  dtt  ij^ 
Septenybre  1723, 

Moluè  verte  ,    le  cent   en  nombre  entrant' 
par  la  Province  de  Normandie  par  mer , 


ïW 


le  par  les   Provinces  de  Poitou  ,  Picardie  >,, 
Champagne  ,   Bourgogne  ,  Brcilc  ,  Bcr- 
ly  6c  fiourbonnois  ,  le  cent  en  nombre  paie- 
ra :  xyf.. 

.Venant  de  l'Etranger^  le tent ptfani ,  i %  l,  Ar^ 
reft  dfi  4»  Oiiol>re  i6^u  Venant  d* Hollande, 
le  baril  pefant  yooJ,  le  centfefant ,  /  /•  Tarif 
de  1699-,  E/  venant  de  la  pêche  Franfpi[e  k 
Vljle  Koyàle ,  exemte  de  Droits  pendant  lo 
ans:  Arrêt  du  5.  May  171%,  De  même  pour 
€elle  de  l'jjle  S,  Jean  :  Arrefi  du  ij;  septembres 

Moluè\  ou  cabillauds  ,  le  lech  qui  cft  de  douze 
barils ,  paiera.  xv  U . 

Moucades  ,,  la  pièce  contenant  onze  aunes 
paiera  iijj.. 

Ec  en  tapis ,. paiera  à  Téquipolent. 
Permifes  d'entrer  par  Calais  ^  S,  Valéry ,  1»^- 
nant  de  l'Etranger  :  Arrefl  du  j.  Juillet  1692, 
"Et  défendues  venant  d'Angleterre  :  Arfeft  dti 
6,  septembre  1701. 

Moncayards  «  la  pièce  contenant  onze  à  don* 
ze  aunes  ,  comme  burail  de  Flandre  ,  paie- 
ra iv  1. 

Par  lefdits  Arrefl s  de  1691*  &  1701.  même  dif» 
pofitionpour  cet  Article ,  ^ue  dans  la  Note  fur- 
ies Moucades,      ..^'  Iju^  j^u.  •*      •♦  .  -.      l:  .;?     . 

Moutons  paâTez  en  galle  ,  le  cenrpefant  paie- 
ra    .....  .  '*^-      .3tl  C 

Moutons  pelez  ,  la  douzaine  paiera  v  f». 

Moutons  &  brebis  vifs  ou  tuez  ,  venans  des 

Païs  Etrangers  ,  la  pièce  paiera  xv  f,   • 

"Bxemts  des  Droits  d'Entrée  ^jufqu* au  premter 

Juin  171  f.  Arrefi  du  9.  May  1714' 

Mourons  venans  des  Provinces  de  France ,  là 

piccc  paiera  ^       i}  f. 
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Jilules  &'  mulets  au  delTous  de  trente  écus  ,  fà 
pjecc  paiera  -"•  xl  f. 

Venant  des  protxincn  réputée t  E4r ancres ,  la 
pièce  ,  4  f,  Arttfl  du  ii.  May  1713. 
JMuIes^  &  mulets  ,  tant  à  Telles  ^u'à  parrer^ 
la  pièce  a'u  delHis  de  trente  écus  paie- 
ra •  iv>l» 
P/ir  ledit  Arreft  de'  1703,  même  Droit  pottr  tet 
Artic!e,qi4e  dans  la  Kate  fur  celui  des  Mults 

lUiroirs  d'ébéne  &  autres  boii  arec  leurs  gh- 
CCS  ,  enrichis  ou  non  enrichis  d'or  ou  d'ar- 
gent ,  ou  cuivre  doré  ,  paieront  à  raifon  de 
cinq  pour  cent  de  leur  valeur. 
V Entrée  défenduv  par  l'Ordonnance  dt  i^S/». 

t. 

•  Drogueries  cJ*  Epiceries, 

Macis  )  le  cent  pcfant  paiera  comme  mufca^ 
de    '  .       v'-^^i»r^'^*^V-  ^V'i*t;  i  ■i''n^.\xy  xxx-I, 

Mandragore  ,  le  cent  pefant  paiera  .V(, 

Maniquette  ou  graine  de  paradis ,  le^  cent  pe* 
Tant  paiera  iv  1» 

Mannes  de  toutes  forteî,  le  cent  pefant  paie- 
ra xiv  Ifc 

Marcafîtte,  le  cent  pefant  paiera    ^  c  f, 

Maftic,  le  cent  pefant  paiera  viij'l, 

Payera  wngt  pour  cent  venant  dt.  l'Etranger  ;: 
Arrefl  du  10.  luillet  1705.       .  "$r> 

Méchoacam  ,  le  cent  pefant  paiera  1  î,. 

Melons  ,  le  cent  en  nombre  paiera  x  f,. 

Mercure   précipité   ,    le   cent    pefant   paie- 
ra XV  U 

Miel  de  toutes  fortes ,  le  cent  pefant  paie, 
ra  XX  f;. 

Mil  ou  milkc ,  le  cent  pefanc  paiera       xïj  f». 
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Mîne  de  plomb ,  le  cent  pcfant  paiera      xij  C 
MiraboUns  cicrins ,  eniblics,  cebules  ,  bele- 
rics  Ôc  indiens  fecs  ,   le  cent  pefanc  paie- 
la  XXXV  r«. 

Mirabolans   confies  ,    le  cent  pefanc   paie- 
ra vij  1,  X  f»    ' 
Mirrhe  payera   vingt  pour  cent  njenant  di  l'E- 
tranger :  Arrefi  Ju  lo,  luillet  17 oj, 
Mirthes  ,  le  cent  pc(ant  paiera  1  f, 
Mirrilles  ,  le  cent  pefanc  paiera                 xx  f- 
Mitridat ,  le cent^efant paiera     ..              cf. 
Momie  ,  le  cent  pefent  paiera            vjl,  v  f, 
Mu(c  ,   la  livre  paiera                               ix  !.. 
Mufcades  entières  ou  rompues ,  fait  en  macis  y 
novaHres  ou  à  zerbes  ,  le  cent  pefanc  paie- 
ra                                                                 XXX  1. 
Vingt  pour  cent  venant  de  VEtrmger  :  Arreft  ^ 
du  10.  luillet   1^03. 
Mufcades  confîtes ,  la  livre  paiera  ^  "     vj  U 


N     - 
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NAttes  de  paille  &  de  jonc  ,  le  cent  pcfantî 
paiera  xv  f. 

Noir  à  noircir,  le  cent  pefanc  paiera         xl  f. 
Noix  communes ,  le  muid  ou  poinçon  paie- 
ra       /  ^  -      ^  V  C 


1 


J 


Lr9gHtries  (fr  Epie  tries.  ' 


<»■-' 


Nature  de  baleine  ou  fpermaceti  de  toutes  for- 
ces j  le  cent  pefanc  paiera-  xv  1;: 

I 
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Nigella  noire  ou  grife  ,  le  cent  pefanc  paie- 
ra W]  \, 
Noix  d'Inde  ,  le  cent  pefanc  paiera          iij  !• 
Noix  de  Cyprc ,  le  cent  pefanc  paiera      xv,  f. 
Noix  vomiques ,  le  cent  pefanc  paiera        1  {* 
Payeront  ^utngt  pour  cent^venanf- de  l'Etranger  : 
/irrefi  du  lo.  luillet  1705, 

O 

OCre  ou  craye  blanche ,  jaune  ,  noire  eu 
roug^ ,  le  baril  paiera  x  f* 

Geufs  le  cent  en  nombre  paiera    v      "'•,.      j  f. 

Gignoiîs  ,  le  ccnc  de  botces  paiera  viij  f. 

Olives  de  touccs  fortes  ,  le  cent  pcfani  paie- 
ra •  xi  f. 

Oreillons  déroutes  forces  à  faire  colle  ,  le  cenir. 
pefanc  paiera  iij  f» 

Or  battu  ,  le  millier  de  feuilles  paiera      xxx  C 

Or  ou  argent  fîn>  trait  ou  filé  ,  la  livre  paie- 

ra.  vj  I, 

Vm»nt  de  l* Etranger  par  mer  ,  VEntrée  permifê 

far  Marfeille  ,   ^  par  terre  par  le  Portt-Beaté' 

voifin  :  Arrefi  du  ï$,  May  lyx o. 

©rge ,  le  muid  mefure  de  Paris  contenant  deux 
tonneaux,  &  le  tonneau  lîx  ffpticrs,  entrant 
..par  la  Province  d'Anjçu  feulement  ,  paie- 
ra xxiv  f,. 

Grfeille  ou  rournefol  en  herbe  ,  en  barils 
ôc  non  aprctées  y  le  cent  pefant  paie- 
ra X  f, 

©r  feille  ou  tournefol  en  barils  aprctez ,  le  cent 
pefant  paiera  ^  -    ',  f      iij  I. 

Oranges ,  le  millier  en  nombre  f  aicra      xx.  C 
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[Orangtfs  de  Portugal  ou  de  la  Chine  ,  le  ceiic 

en  nombre  paiera  xx  f, 

jOfcanette  ,  le  cent  pefanr  paiera  xxv  (. 

[Orge  mondé  ,  le  cent  pefant  paiera  x  f,. 

[Orlogcs  enrichies  ,  à  l'cftimation  ,  paieront 

à  raifcn  de  dit  pour  cent, 
foutes  fortes  d* ouvrages  d'Horlogerie  ,  ventin 

d* Angleterre  défendus  :  Ayreft  du  6»  Seftem» 

bre  1701.  ' 

Os  de  bœufs  &  vaches  ,  le  millier  en  nombre- 

paiera  x  Ç. 

Verittns  d'Angleterre ,  le  millier ,  3  /.  Arreft  die- 

6,  Septembre  1701. 
OiUdes  &  demies  oH-ades  ,  quiefl  une  efpece 

deferge,  la  pièce  de  dix- huit  aunes  paie^ 

ra  viij  1,. 

L'Entrée  permife  par  Calais  S*  S,  Valéry  :  Ar~ 

rejl  du  3.  Itiillet  i^çi.    Et  défendus   venant: 

d* A^^'l^^^Yre  :  Arrêft  du  6.  Septembre  1701. 
Os  de  feiche  ,  le  cent  pesant  paiera  xv  C 

Ouvrages  de  Flandre  faits  d'oiîers  fin&,  le'cene 

pefant  paiera  xxx  C 

Ouvrages  de  Flandre  faits  fur  toile,  la  livie 

paiera  comme  lingerie,  xvii)  H 

O/ier  ,  le  cent  de  l»ottes  paiera  xl  f» 

DrogtttrUr  &  Fptccrits^ 

Oculi  cancri ,  le  cent  pefant  paiera    vij  1,  x  C 

Oliban  ou  encens  fin  ,  le  cent  pefant  paiera 

comme  encens  fin  ,  If. 

Venant  de  l'Etranger,  payera  vingt  pour  cent  : 

Arreft  du  lo.  luillet  I705. 
Opium ,  le  cent  pefanr  paiera  xx  1., 

Oppopanax  ,  le  cent  pefant  paiera  xvl«. 

Par  i Arreft  du  ro,  luillet  17 05.    venant  do. 
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i'Efrunger  ,  payera  vtmgt  pour  ctnt, 
Orobes  ,  le  cent  pefant  paier»  •  3tx  f, 
Orpin  ou  orpiment  ,    le  cent  pefant  paie- 
ra          .       .  cf. 
Os  de  cœur  de  cerf,   le  cent  pefant  paie- 
ra                    '  c  f». 


;  p 

A.farchandtftf. 
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X3fx  r, 

ivf. 

XXX  r. 


PAlanches ,  le  cent  pefant  paiera 
Pjille  ,  le  cJiar  paiera 

Pain  li'cpices ,  le  cent  pefant  paiera 

Papier  blanc  venant  des  Pais  Etrangers,  le  cent 
pefant  paiera  xxx  C 

Tar  jimjl  du  j,  luillet  1^91.  'venunt  dt  i'E- 
tran^er  ,  la  Rame  de  toutes  fortes  y  ]o  f. 

Papier  blanc  de  Limoges ,  d'Auvergne  &  au- 
tres Provinces  du  Royaume  ,  le  cent  pefanj 
paiera  viij  f. 

Par  ^ledit  Arrefl  de  î<»9z.   même  Droit    pour 
cet  Article  y  que  dans  la  N^te  fur  U  BapUf 

•    blanc  ci- diffus. 

Papier  gris  &  noir ,  &  papier  calTé  ,  le  cenç 
pefant  paiera  iij  f. 

Parchemin  de  Flandre,  Bretagne  &  autres  Pais, 
la  grofle  de  peaux  paiera         «  xxx  f. 

Parchemin  vieil  ,  le  cent  pefant  .paiera  fi» 
fols ,  ci  vj  f» 

Paftel  des  ElTores  &  autres  Pais  Etrangers ,  ou 

.  poudre  de  guelde  ,  le  cent  pefant  paie- 
ra      '  .  .  ;.^         1       ...  XV  f. 

PafïVpi^rre  ,  le  cent  pefant  paiera  xv  C 

Peaujc  dfi  veau  à  poil  ,  la  douzaine  paie- 


:  i::;i.l<i\ 
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V.nant  d'AngUterre ,  la  douzaine  ,  it  /.  Arrefi 
du  6,  Septembre  1701. 
peaux  d'agneaux  avec  la  laine  ,  la  douzaine 
paiera  .,  '  ■;       ij  f, 

[peaux  de  mourons  &  brebis  en  laine  ,  le  cent 
en  nombre  paiera  <.j-     '  nv  C, 

|Pcaux  blanches  de  moutons  8c  brebis  pî^ffces 
en  mégie  ,  le  cent  en  nombre  paiera  xxx  C, 
jpcaux  de  che\^res  aprciées ,  la  douzaine  paie- 
ra xvj  C 
venant  des  P»i s  "Etrangers ,  U  douzaine  ,  18  /"• 
Tarif  de  i66y,  &  Arreft  du  lo,  May  \6i9»  - 
Ipeaux  de  chèvres  non  aprctées  venant  de  Bar- 
barie ,  la  douzaine  paiera    ••;    '     -■  ^  '.    x  f. 
[Peaux  de  bouc  &  chèvres  non  aprêtées,  v&. 
nant  d'Ecoife  &  d'ailleurs  ,  la  douzaine  paie* 
ra  vifj  r, 
I Peaux  de  veaux  tannées  ,   la  douzaine  paie- 
ra                                                     ,  XV  f. 
Y  Arreft  du  lo-  May  16Î9,  vingt  four  cent 
la  valeur  »  venant  de  l'Etranger*   ht  toutes 
jortes  de  Cuirs  tannez. ^  corroyez,  ^  aprête^^ 
défendus  venans  d'Angleterre  :  Arreft  du  6, 
septembre  1701.                 '•  .  '  i''^    ■":  l 
Peaux  de  veaux  corroyées ,  la  douzaine  paie- 
ra                                                                 XXX  f. 
Par  lefdits  Arrêts  de  1699,   é*   1701.    même 
difpofition  pour  cet  Article»  que  dans  la  Soti 
fur  les  Peaux  de  veaux  tannées. 
Peaux  d'orignaux  &  élans  à  poil,  la  pièce  paie- 
ra      .                                                          V  f. 
Peaux  d'ours  ,  la  douzaine  paiera             xx  l. 
Peaux  d'ours  marins  aprêtées  ,  tant  grandes 
que  petites  ,  la  douzaine  paiera          zxx  f. 
Peaux  de  loups  ,  la  pièce  paiera                iij  f. 
Peaux  de  loups  marins^  la  douzaine  paie- 


ïis  :entrfes. 

«Peaux  de  loups  cerviers  de  Levant ,  la  piect 

'     paiera  ■       .    .^^  iij  i^ 

^Peaux  de  chien  d'Eco/Te  ,  le  cent  pefant  paie, 
ra  xxivf. 

Peaux  de  chien  d«  mer  ,  la  douzaine  pair» 
ra  XXX  (; 

peaux  de  bœufs  &  va<:hcs  pafTées  en  bufle  , 
ou  aprêcces  en  couleur  ,  la  picc?  pair^ 
ra  XV  f, 

Tar  U  Tarif  de  1667,  la  pièce  ?  î  o  f, 

peaux  de  cerfs  &  chevreuils,  tant  grandes  que 

.  petites  ,  avec  le  poil ,  l'un  portant  l'autre, 
la  pièce  paiera  g:  ; •  ,     . .',  *      i v  f. 

Idéaux  de  cerfs  aprêiées  en  builes' ,  le  .cent  pe- 

fant  paiera  comme  bufie ,  xv  1, 

Venant  d'Hollande,  le  cent  pefangfayera  26  /, 

Tarif  de  16^9,  Et  des  autres  Pays  Etrangers, 

lèvent  pefant  ,  40  /.  Tarif  de  16  6*;, 

Peaux  de  fenceur ,  la  douzaine  paiera      iv], 

peaux  de  chagrin  ,  la  douzaine  paiera  xxv  f. 
Vingt  pour  cent  venant  de  VEvrànger  :  Arreft 
duio.  Juillet  1703. ^k;^.  .      ^ 

Peaux  decaftors  ,  y  compris  les  robbes  &  mor 
ceaux  qui  ne  (bnt  en  peaux  entières ,  le  cent 
pefant  paiera  xxU 

t'Brttrét  défer^ue  ,  fuivant  les  Lettres  Patentes 
élu  mois  d'Août  1717.  c^  les  Arrêts  des  50. 
Majf  1711.  e^  t9,Ianvter  171a,  qui  en  per- 
mettent le  Ccmmerc*  à  la  Compagnie  des  In- 
des  ,  à  l'exclufion  de  tous  autres. 

Peaux  de  vautours  aprêtées  ,  la  pièce  paie- 
ra ^  .  ï  /. 

Peaux  de  vautours  non  aprctécs ,  la  pièce  paie- 
,  ra  .        "  ivf. 

Peluche  de  fil  &  de  coton  ,  la  pièce  de  dix  i 
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on«  aunes  paiera  '  '  '  '  xxxvj  f. 
yenunt  dt  l'Etrmger^  VEntrée  permife  par  Cx-, 
lais  &  S,  Valéry  :  Arrêt  du  5.  Juillet  i6^z^ 
Ef  défendue  venant  d'Angleterre  ;  Arreji  até  6, 
Septembre  1701. 
Pelleterie  commune  &  non  aprêtéc  de  toutes 
forces  ,  comme  renards  ,  loutres ,  oiiir4CS., 
putois  ,  chiens  ,  chats  &  amres  ,  le  cent  pe* 
Tant  paiera  x  1« 

Venant   d'Angleterre  ,  le  cent  fffant  ,  joo  /. 
Afreji  dt*  6,  Septembre  170 1. 
pelleteries  communes  aprctécs  d«  toutes  for- 
ces ,  le  cent  pefant  paiera  ^xviij  l, 
Par  ledit  Arreji  de  1701.  même  difpofition  qne 
dans  la  Note  fur  la  Pelleterie  ci  deffus, 
peaux  de  lapins  ,  crues  &  non  ouvrées  ,    ne 
fervanc  À,  fourures  ,  le  ceiu  pefant  paîe^ 
îa  xl  f. 
Venttnt  des  Fais  Etrangers^  la  livre  ,   4  l^ 
Arreji  du  ï«.  OBobre  1696, 
perles  rondes  de  compte  ,   paieront  à  raifon 

de  cinq  pour  cent  de  leur  valeur. 

Perles  au  poids  ,  l'once  paiera  c  C, 

Pelles  ou  poulies  de  bois ,  le  cent  en  nombre 

paiera  vj  f. 

Panef^ons  ,    la   pièce   de  vingt  ~  fix  aunes 

paiera  comme  molletons  ou  doubles  cre« 

féaux ,  vj  1, 

Venans  de  l'Etranger  ,  t*Entrée  permife  par 

Cttlais  (^  S,  Valéry  :  Arreji  du  }.  luillet  1691, 

Et  Venans  d* Angleterre,  défendus  :  Arreji  an 

6.  Septembre  17 01, 

Pcrellc  à  ceinture  ,    le    cent   pefant  paie- 

la    '  viij  f, 

Picques  ferras  ou  non  ferries ,  le  cent  pefant 

paiera  xx  f. 
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pierreries  &  orfèvreries  ,   &  ouvrages  d*or 
I    «c  d'argent  cifclé  ,   paieront  à  laifon  de 

cinq  pour  cent  de  leur  valeur. 
Tiennes  ou  Pennes  de  fil  ou  de  laines  de  toutes 
(brces  ,  le  cent  pefanr  paiera  xxx  f. 

pierres  à  faucheur  &  pierre  d^  faux  ,  d'ail  ou 
a  afilcr  ,  le  cent  pelant  paiera  viij  f, 

pierres  d'émerj' ,  le  cent  pcfant  paiera  xviij  f. 
Pierres  à  bâtir ,  le  tonneau  qui  eft  de  deux  mil- 
liers pefani  paiera  iv  f. 
Pierres   d^arqucbufes  >    le  cent  pefant  p^ie. 
ra                          .  ^         .             .      IV  C 
Pierre- pon  ces ,  le   cent  pcfant  paie;*  feize 
fols  ,  ci                                                  xvj  f, 
Payeront  vingt  foUr  cent  lenttnsde  l*Etranger  •; 
jtrreft  du  lo,  luillet  lyo}, 
.pignons ,  le  cent  pefant  paiera    '     -    XxivT, 
Piftaches  ,  le  cent  pelant  paiera  xl  l\ 
Payèrent  vingt  pour  cent  vmam  de  ^Etranger; 
A^reft  du  lo,  ludlet  170J.               '  *• 
Planches   de  cèdre  ,   le  cent  pefant   paie* 
■fa          ^    .      ,r.         ;    .,       ;,  >.       xx  Ç» 
Planches   ou  ais  de  fapin  ,  de  toutes  fortes 
de   longucuxs  ,    le  cent  en  nombre  paie- 
ra 1  r. 

Planches  de  chcfne  de  bois  de  bord,  pour  bâiic 
Navires  ,  neanr. 

plâtre  ,   le  mont  paiera  xx  f. 

Plâtres  ou    grands    bateaux  ,  la  pièce  paie- 
ra iiji. 
Plattc  moïenne  ,  la  pièce  paiera  xl  f, 
Ploc  ou  poil  de  vaches  ,  chèvres  ,  chiens  & 
chrevrotins  blancs  &  gris,  le  cent  pefant 
paiera  x  f. 
Venant  d'Angleterre  ,  le  cent  pefâP.f  ^  %  l,  Ar. 
reji  dm6»  Septembre  1701.  Le  poil  de  tké-^Ye , 

pur 
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far  Arrefl  dn  6,  Septembre  170 1,  le  cent  p^ 
fant.j  IX  /",  Et  le  poil  de  chèvre  filé  ,  aujji 
douze  fols  du  cent  pefant  :  Arrêt  du  14» 
Avril  1714.  Et  doit  en  outre  vingt  pour  cent  ^ 
HHJftbien  que  le  poil  de  Chèvre  nu  x  Arreft  du 
,  \o»luillet  170^. 
Plomb,  le  cent  pef^nt  t)aiera  x^ 

Far  Arrêt  du  ij.  Novembre  1687,  h  cent  ps~ 
fant^tl.  Par  Arrsfi  du^.  Mars  1711.  doit 
être  acomp.tgné  de  Cert  fic^ts  ^  pour  juflifier 
qu'il  eft  d'Allemagne  ô*  du  Nord,  Voyez 
VAnef;,  Et  défendu  venant  d'Angleterre: 
Arrêt  du  6' Septembre  jjoï, 
plumes  d'auflruches  de  Barbarie  ou  autres 
lieux  ,  la  livre  paiera  xx  f. 

Vtnant  de  l' Etranger  ,  vingt  pour  cent  :  Arrêt 

du  10.  fuillet  17  05. 
Plumes  à  faire    lits  ,  \c  cent  pefant  paie- 
:    ra  xrij  f. 

Poil  de  caftors  &  de  bicvrcs  ,  le  cent  pefanc 
paiera  xxxvj  1, 

Tiéftiruiu^  comme  les  Veaux  de  Caflors, 
Poil  de*lapins  &  de  chameaux  ,  le  cent  pefanc 
paiera  If. 

Far  A^yefi  du  16,  0£lhrei€<)(i,  la  livre  pe- 
fsnt  du  poil  de  Lapin^  venant  des  Pats  fjran- 
gers^  10  l.Etle  poil  de  Chameau  a  jji  \,cnant 
des  Pays  Etrangers  ^  vingt  pour  cent  :  At'efl 
du  10.  luillet  170?. 
PjilFon  paquc  ,  foit  en  fel  on  en  fauffe  ,  qui 
n'eft  mentionné  au  prefent  Etat ,  le  lethquî 
eft  de  douze  barils ,  paiera  vij  1,  x  l\ 

PoilFon  nourain  ,  ou  autrement  filleccc  ,    le 
millier  en  compte  paiera  v  f , 

Poix  blanche  &  noire  ,  &  poix-raifine  ,  le  ccnr 


pcfant  paiera 


XV  f. 
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Pommes  &  poires  ,   le  millier  en  nombre 
paiera  iij  f. 

Fores  gras  ,  vifs  ou  tuez  habillez,  yenans  de 
Pais  Etrangers  ,  la  pièce  paiera  xx  f, 

,Ec  ceux  4es' Provinces  de  France  où  jes  Aydcs 
n*ont  cours  ,  paieront  la  pièce  v  f. 

Porcs  communs  v^nâns  des  Païs  Etrangers  ,  la 
pièce  paiera  xx  f. 

Et  ceux  des  Provinces  de  France  paieront  la 
pièce  ij  f. 

Porcelets  de  fix  mois  venans  des  Païs  Etran- 
gers ,  la,  pièce  paiera  iv  f. 

Et  ceux  dei"  Provinces  de  France  ,  h  pièce 
paiera  '  j  ^» 

Bxemts  des  Droits  d'Entrée  ,  jufqu'au  prmier 
Iti'm  lyif.  Arreji  du  1^,  May  1724.  < 

Porcelaine  fine  ou  moyenne  ,  grande  ou  peti- 
te ,  le  cent  pefant  paiera  xij  1. 
Par  Aneft  du  t6.  février  i6<)t,  venant  del'E^ 
trttnger ,  le  cent  pefant ,  i  o  /, 

Porcelaine  contrefaite  d'Hollande  &  autres 
lieux  ,  ou  fayence  ,  le  cent  pef;int  paie- 
ra X  1, 
Venant  d* Hollande  t  le  cent  pefant  ^  iq.  l,  Ta^ 
vif  de  1^99.  Venant  des  autres  Pap  Etranger  s, 
te  cent  pef;int y  lO  l.  Arrêt  du  16..  Février 
i6<)i*  Les  Fayences  des  VroJnces  réfutées 
"Etrangères  ,  le  cent  pefant ,  5  /.  Ane  f  du  i^, 
Jauvier  171.5.  Et  les  loteries  d^  grcz  venant 
des  Pays  Etrangers ,  le  cent  pefant  ^  fo/*.  Ar~ 
refi   du   iz.  Septembre  ij  14, 

Potin  gris  ,  le  cent  pefant  paiera  x  f. 

Pots  Se  plats  de  terre  ,   la  douzaine    paie- 
ra ij  (. 

Pots  dererre  garnis  d'étaim  ,  la  douzaine  paie- 
ra vj  f. 
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Poudre  à  canon  venant  des  Pais  Etrangers  ,  le 

cencpefant  paiera  iij  1, 

Et  celle  venant  des  Provinces  du  Royaume , 

■  paiera         "  xx  f,  - 
^ar  Arrêt  due,  Aoufl  1710.  l»  Terme  Gey-e- 

■  raie  dei  Poudres  ^  Silpefire: ,  eft  exemte  de 
tous  Droits  d'Entrée  ,  ponr  tout  ce  qui  regards 
les  Poudres  (^  S  elfe  très. 

Poudre  de  violette  ,   le  cent  pefant   paiera 
cent  fols  ,  ci  cf. 

Poudre  de  Cipre  ,  le  cent  pefanr  paiera  fept  li- 
vres dix  fols,  ci  vij  1.  x  f. 

Poulains ,  jumens  ,  mules  &  mukts  au  def- 
fus  d'un  an  jufqu'à  deux  ,  la  pièce  paie- 
ra iij  !» 
Venons  des  Vais  'Etrangers,  la  pièce  ,  9  LA-rcfi 
du  18.  Août  17 li.  Et  lienans  des  Provinces 
réputées  Etrangères ,  ^  l,  la  pièce  :  Arrcji  du 
10.  M^y  172}, 

Pnul;:ins ,  jcaiens  ,  mules  &  mulets  au  defTous 

d'un  an,  la  pièce  paiera  xl  f. 

Par  Ufdits  Arrêts  de  17x1,  ^.  171^, même  difpo- 

fition  pour  cet  Article  ^  que  dans  la  Note  fur 

l*Art,  dis  Poulains  ci-dejj'us. 

Pruneaux  de  toutes  fortes  ,    le  cent  pefant 
paiera  vj  f. 

Prunes  de  Brugnolcs  ,   le  cent  pefant  paie- 
ra XXX  f. 

Drogueries  &   Eftce^ies, 

Pctun  ou  Tabac  de  Verine,  Virginie  ,  Brefiî 
&  autres  Pais  Etrangers,  le  cent  pefant  paie- 
ra •  xiij  I, 
■Défendu  par  V Ordonnance  dei6i\.  é*  DécU» 
ration  du  l^oy  dn  17,  OMre   1710.  q^ui  ré" 

II 


mmni 


m  HlHk  I       I  #>tbiji.#l 


t 


I 


n4  ENTRE' ES. 

tablit  U  Terme  du  Taliac, 

Petun  ou  Tabac  de  S.  Chriftophe  &  autres 
Ifles.de  TAmcrique  ,  venant  direelemcnt  des 
Colonies  françoifes  ,  le  cent  pefant  paie- 
ra iv  I, 
Tar  lefdites  OrdonnMnce  de  I681.  é"  tiécUm 
ration  deijto.  même  Droit  pour  cet  Article, 

Pierre  d'aimant  ou  lapis  magnes  ,  le  cent  pe- 
fant paiera  iij  1, 

Pireftre  ,  le  cent  pefant  paiera  \xx  f. 

Poivre  long  ,    le  cent  pefant  paiera  x  1. 

poivre  de  Brelil  ou  Pimant  ,  le  cent  pefanc 
paiera  iij  1» 

Poivre  de  toutes  autres  fortes  ,  le  cent  pefant 
paiera  xiv  1, 

g««  par  Arrêt  du  /,  Février  i6yZ,leS  f  terre, 
ries  font  exemtes  de  tous  Oroiti  d'Entrées, 


Cl 

Marchandifcs, 


Quincaillerie  de  cuivre  ,  le  cent  pefant 
paiera  c  (, 

Far  Afrefl  du  ^,  Juillet  1^91.  venant  d£  /'E- 
tranger  ,  h  cent  pefant ,  6  l.  Vtnant  d*An* 
gleterre ^défendue  :  A^refl  du  6,  Septembre  lyor, 
Q,uincaillerie  grofle  de  fer  &  acier ,  comme 
fauJjr,  faucilles  ,  chandeliers ,  échaufcttes , 
étrilles  ,  atmes  ,  compas  &  autres  fembla- 
bles ,  le  cent  pefant  paiera  trente- deux  fols , 
ci  xxxij  f. 

Far  Arrefi  du  a.  Avril  1701.  venant  de  l'E^ 
franger ,  le  cent  pefant  y  t  l,  &  des  Provinces 
réputées  Etrangères  ^  le  cent,  10  f  Venant  d'An- 
gteterre^dé fendue  :  Arreft  du  6, Septembre  1701, 
Queufche^  le  cent  pefanc  paiera  iijf* 


R 

Marchand'ffes, 

RApatelle  ou  toile  faite  de  queue  de  che- 
val ,  le  cent  pefant  paiera  xxv  C- 
Raifins  &  figues  ,  le  cent  pefant  paiera      2  f, 
Raifîns  de  Damas  &  de  Corinthe  ,  le  cent  pe- 
fant paiera  xl  (I 
rayeront  'vingt  pottr  cent,  vefranstiel* Etranger  t 
Arreft  du  10,  luHlet  1705. 
Rets  à  pefcher  ,  le  cent  pefant  paiera       xx  f. 
Rets  de  chàruè ,  le  millier  en  nombre  paie, 
ra.                                                       xxv  C 
Ri$  ,  le  cent  pefant  paiera                       xiv  C, 
Le  Ris  du  Levant^  venxnt  de  l* Etranger  ,  vingt 

pour  cent  :  Arreii  du  10,  luillet  lyoj, 
Rocou  ,  le  cent  pefant  paiera  1  fi 

Venant  des  jjles  Franfoifes ,  le   cent  pefant  , 
2  /.  10  /*,   Lettres  Patentés  du  mois   d'Avril 
1>I7,   Et  de  la   Traite   des  Noirs  ,   moitié 
Droit;  Lettres  Patentes  de  Janvier  kjié» 
Koigneuies  de  cartes,    le  cent  pefant  paie- 
ra ij  f, 
Roigncures  de  peaux  ,    le  cent  pefant  paie^ 
ra                                                            iv  {. 
RoUes  ,  la  pièce  de  vingt- fix  aunes  ,  paiera 
comme  molletons  d'Angleterre  ou  doubles 
crefeaux  ,                                                  vj  1, 
Défendus  venans  de  VEtran^jr  ,   permis  feule-, 
ment  par  Calais  ^  S,  Valéry  :   Arrefl  du  5, 
luillet  1  éî 9 1 .  Venan s  ({Angleterre,  défendus  : 
Arreft  du  6.  Septembre  170 1, 
Kiibans  de  fil ,  le  cent  pefant  paiera         viij  I, 
Venans  d' Hollande ^U  cent  pefant^  8  /.  Tarif 
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de  169$^  Tfu  Duché  de  Berg,  le  centfefani^ 
10  /.    Jrret  du  19,  Février  1710.  Et  des  au- 
très  Païs  Etrangers  ,  le  cent  pefant  ,    xo  /. 
jârrêt  dfi  3.  juillet  1691.  Et  lenms  d'Angle, 
terre  défendus  :  Arrefl  du  6,  Septembre  1701. 
Rubans  ,  paATsmcns  &  franges  de  foye ,  la  li- 
vre paiera  -       '  iv  1. 
Venans  des   Pays  Etrangers ,  VEntrée  par  mer 
fermife  par  Marfeille  ^  c^  par  terre  par  Pcntm 
Beauvoifin  ;•  Arrêt  du  18.  Mai  i^zo.  Défen- 
dus venanïs  d'Angleterre  :  Arreft  du    6.  Se^ 
^tambre  170 1, 


/ 


Droguer  ici  (fr  Epiceries. 


Hadix  (îi(ftami ,  le  cent  pefant  paiera        iij  1, 
Rapurc  d  Yvoire  ,  ou  rafuras  Eboris  ,  le  cens 
pefanr  paiera  -     xx  f, 

Réagal  ,  le  cent  pefant  paiera  xxx  f. 

Rcglifîc  ,   le  cent  pefant  paiera  xvj  f, 

Ruponcicque  ,  le  cent  pefant  paiera  x  /. 

Venant  de.  l'Ltranrcr ,  -vingt  poiàr  cent  :    Arreji 
du  lO.  lutlUt  1705. 
Romarin  ,  le  cent  pefant  paiera  xv  /, 

Rofes  de  toutes  forces  ,  le  cent  pefant  paie- 
ra iij  1.  XV  f. 
Rouge  d'Inde  ,  le  cent  pefant  paiera        xv  f. 
Rozettes  ,*lc  cent  pefam  paiera  xv  f, 
Rubarbe  ,  le  cent  pefant  paiera  Ix  I. 
Venant  de  l'Etranger  ,  vingt  pour  cent  :  Atreft 
du  10.  luillet  1703. 
'  Rubiatindorum,  le  cent  pefant  paiera  vingr- 
cinq  fols ,  ci                           ,    ■,        xxv  f. 


^^ 
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Abocs,  le  chariot  chargé  paiera  xv  C 

^  Sabots, la  charccéc  chargée  paiera  huii  fols  , 

ci  viij  f. 

iij  Ç 

xl  Ç 


Snffle  ,  le  cent  pefant  paiera 

Salpcftre ,  le  cent  pe(hnc  paiera 

Sal  araioniac  ,  le  cent  pelant  paiera 

5al  nicre  ,  le  ^.nc  pefant  paiera 

Sal  de  verre ,  le  cent  pçfanr  paiera 

Sapins  à  faire  échelles  ou  combles  de  maifons , 
le  cent  en  nombre  paiera  xx  i\ 

Sapins  petits  à  faire  pioches ,  le  cent  en  nom- 
bre paiera  xv  f, 

Sarcocolc  ,  le  cent  pefant  paiera  iv  I, 

Sardines ,  le  baril  contenant  deux  milliers , 
paiera  x  f. 

Venant  des  Pàjs  Etrangers ,  V Entrée  défendais  : 
jirreft  du  7.  OHobre  1717, 

Sardines  entrant  par  Anjou  &  Thouars,  le  ba- 
ril contenant  deux  milliers  paiera  si  f. 

Far  ledit  Arrefl  de  17 17.  mêmes  dêfenfes  fcnr 
cet  Article, 

Satin  de  Bruges,  la  pièce  de  trente  aunes 
paiera  >  >    viij  !» 

Venant  des  Pais  Etrani^ers  ,  l'Entrée  permife 
far  Calais  ^  S,  Valéry  :  Arrefl  du  5.  luiHef 
3^91.  Et  venant  d'Angleterre  défendue  :  Ar~ 
refl:  d*é  6,  Septembre  1701. 

Saumons  falez,  lesfix  hambourgs  ou  huit  ba- 
rils paieront  vj  I, 

Venans  des  Pays  Etrangers ,  les  8  barils  ^  î;  /, 
Arrefi  dn  4.  OCiobre  16^1,  Venans  d'Angle- 

F  4 
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titre  ,  Ui  8  bunls,  40  /.  Arref  du  6,  Se- 
ftemhre  17 01,  Et  doivent  en  outre  de  tous 
T^ys  Droit  d'Abord^  le  b.iril  ,  %  /.  Droit  de 
con'ommathn^  $  L  7  f,  le  baril. 

Saumons  frais  vcnans  des  Pais  Etrangers  ,  la 
pièce  paiera  •    vj /, 

Sducidbns  de  Boulongne  ,  la  livre  paie- 
ra ij  i\ 

5avon  de  Marfeille ,  des  environs  &  des  Pro* 
vinces  du  Royaume,  ou  les  Bureaux  ne 
font  établis  ,  le  cent  pefanc  paiera  trente 
fols  ,  ci  XXX  {, 

Savon  déroutes  fortes  venant  des  Païs  Etran* 
gers ,  le  cent  pefant  paiera  iij  1.  x  (, 

l>ar  le  lanf  de  1667.  le  cent  pefartt ,  7 /,    Ô* 
Arriji  du  j.  février  17,8. 

Savon  noir ,  vcrd  ,  mol  &  liquide  ,  le  ccnc 

pefnnr  paiera  xl  f; 

Tarif  di  1/1^7.  le  cent  pefant  ^  f  l,  'venant  des 

Tay  ^t\angeYs,  l.t  d*Ho'landele  cent  pefant^ 

x  l.    Tarif  de  lôy  <?,  ■'  ^  -  *    '; 

Scig'e  ,  le  miiid  mefure  de  Paris  contenant 
deux  tonneaux,  &  Je  tonneau  fix  feptiers 
entrant  par  la  Province  d'Anjou  ,  paie- 
ra xl  f. 

Seilles  on  féaux  ,  la  douzaine  paiera^         ij  f. 

Sel  ^  le  baril  pour  droit  d'entrée  à  raifon  dé 
vingt-un  fols  deux  deniers  ,  excepté  celui 
po.ur  la  fourniture  des  greniers  de  la  Ferme 
des  Gabelles  j  &  fera  ledit  droit  de  vingt-un 
fols  deiix  deniers  pour  baril  ,  paie  pour  les 
Sels  entrans  dans  les  Villes  de  Boulogne, 
Montreliil ,  &  autres  Ports  &  Havres  de  Pi* 
cardie  &  Normandie,  cjui  feroit  pour  cha- 
cun muid  contenant  dixfcpt  barils,  xviij-1. 
Sel  encrant  par  la  rivière  de  Loire,  pour -être 
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déchargé  hors  la  Province  d'Anjou  ,  lemuid 
paiera  iij  1, 

Sel  montant  par  ladite  Rivière  &  déchargé  ea 
Anjou  ,  &  celui  qui  entrera  par  la  Ri- 
vière de  Mayenne ,  pour  être  tranfporté 
en  quelque  pais  que  ce  foie  ,  le  muid  paie^ 
ra  xlf. 

Selles  de  bois ,  le  cent  pefant  paiera         x  f» 

Serains  de  Canarie,  à:  toutes  fortes ,  tant  mâ- 
les que  femelles ,  le  cent  en  nombre  paie- 
ra X  1. 

Serges  de  Seigneur  &  Serges  d'Afcot  ,  Ar- 
ras  ,  Lille  ,  Cyprc  ,  Angleterre  &  autres 
Pais  Etrangers ,  la  pièce  de  vingt  aunes  paici 
ra  vjl. 

VEntrée  permife  venant  dés  Vnp  Tt*'(fn^ers'^ 
par  Calais  ^S,yalery  :  Jrreji  du  3.  lutltet 
1^91,  E^  défendue  vennnt  d* Angleterre  x  Af* 
reft  iité  6.  Septembre  1701. 

Serges  drapées  contrefaites  de  FloreiKC  ,  An- 
gleterre &  autres  Païs ,  blanches  ou  tein- 
tes ,  &  ratines  de  Florence  ,  la  pièce  con-  ' 
tenant  depuis  treize  jufqu'à  quînzc  aunes  i  • 
paiera  x  1. 

?kr  lefdits  Arrêts  de  i6çjii.(^  ly 01»  mctne  dif» 
pofttion  pour  cet  Article  ,  c^m  dans  la  Note  fut 
les  Serges  de  Seigneur, 

SeTges  d'EcoHe  ,  demi  étroites ,  blanches  ou 
teintes ,  neuves  ou  vieilles  ,  apellées  plai- 
dum  ,  la' pièce  contenant  vingt-cinq  aunes, 
paiera  xl  C, 

Par  lefditi  Arrefts  de  1^91.  ^  1761,  même  dif- 
pdfition  peur  cet  Article^q^Ue  dans  la  Note  fur 
les  Serges  de  Seigncnr, 

Serrures  ,  la  pièce  paiera  '  v  t, 

Venimt  des  Fajs  étrangers,  la  fttce  ,30/",  At" 


^   ^ 
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infl  du   1,  Avril  1701.    Venant  des  Provins 
ces  réputées   Etrangères  ,  la  ptece ,  j  /.  mê;n'j 
jirrefl,    Ut  venant   d'Angleterre    défendues  ; 
Arreji  du  6, Septembre  1701, 
Sidre  ,  le  tonneau  paiera  c  f, 

£/  en  outre  la  Subvention  par  doulUment ,  h 
muid  ,  17  y.  Ordonnance  de  16  80, 
5oye  à  coudre,  la  livre  paiera  xx  (, 

l.' Entrée  par  merpermifepar  Marfeille  y  &  par 
terre. par  le   Pont  -  Beauvoifin  ,    venant   des 
'     Pays  Etrangers  :   Edit    du    Roy ,  du^mois   de 
Ji-.nvier  171 1.  D  fendue  venant  d' Angle nr^ 
te  :   Arrtji  du  6,  Septembre  1701. 
Soyc  crue  .  le  cent  pcfant  paiera  xvj  I. 

Idmt^  comme  [oye  à  coudre. 
Soudes  ,  le  cent  pefant  paiera  viij  f» 

Far  Arreft  du^o,  Aoufi  1718.  les  Cendres  de 
Vancht  venant  d* Angleterre  ^  le  cent  pefant^ 

Soufflcts^petits  ,  la  douzaine  paiera  iv  f. 

Soufflets  de  Maréchal ,  la  piccc  paiera  vingt- 
cinq  fols  ,  ci  xxv  f. 

Souliers  neufs  ,  la  douzaine  de  paires  paie- 
ra »  XX  f. 

Suif  de  toutes  fortes  ,  le  cent  pefant  paie- 
ra XXX  C 

Sumac  ou  fommac  &  herbe  de  marroquin  ^  le 
cent  pefant  paiera  .,,    .^        .,„ ^.  x  f. 


DrogHtrUi  &  Epiceries 


SafFran  bàcard ,  le  cent  pefant  paiera     xxv  C 
Venant    des  Pais  Etrangers  ^  vingt  pour  centi 
Arreji  du  10 . / uillet  1 7 o } .        ,    , , *  ....,  i.  ' 
SaB'ran  de  toutes  (oices  ,  le  cent  pefant  paie* 
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Sàlgirtime  ,  le  cent  pcCant  paiera         xxvj  f, 
Arrejl  du  t^.  Octobre   1711,  le  cent  pefant^  jo  /, 
par  Rouen,  S,  yalery  ^  Ingrande,    Et  par 
Arrêt  du  50,  M  an  1719.  h  Sd  d'Fffufn  ,  le 
cent  pefant ,  30  /.  aujji  par  Rouen ,  S,  Valéry 
&  Ingrarkie, 
Sang  de  dragon  fin  ,   le  cenc  pefant   paie» 
ra  -  '         '  X I. 

Sang  de  dragon  moïen  ,  le  cent  pefant  paie- 
ra '  •        ,  c  C 
Sandarac  ,  le  cent  pefant  paiera           '  xxv  f, 
Sàndal  de  tuuies  iocces  ,  le  cent  pefant  paie~ 
ra                                                             iij  I» 

c  L 

ArrH 


Saxafras ,  le  cent  pefant  paiera 

Saxifr.^r^c,  le  centpcfant  paiera  • 

Scamonée  ,  le  cent  pefant  paiera 
Vin^t  pour  cent  ,  'venant  de  l'Etranger  ; 
du  10.  juillet  iyo), 

Scavillon  ,  le  cent  pefant  paiera 

Scbefte  j,  le  cent  pelant  paiera     • 
Vingt  pour  cent,  venant  de  l'Etranger  : 
du   10,  luillet  1705, 

Sàlfci^^2:.ille,  le  cent  pefant  paiera  ' 

SeniendacY  ,  le  cent  pefant  paiera 

Sanguine  ,  le  cent  pefant  paiera  ,^  .. 

Semence    de  faugc  ,    le    cent    pefant   paie-  . 
ra  XXV  r, 

Semence  de   venicq  ,  le   cent  pefant  paie- 
ra If. 

Semences  froides ,  ie  cent  pefant  paiera  vingt- 
cinq  fols  ,  ci  -.'  V    XXV  f. 

Semences  de  perles  ,  la  livre  paiera  '         iij  1, 

Scné  de  Levant,  de  toutes  fortes  ,  le  cent  pe- 
fant paiera  .  viij  1, 
Venant  de  l' Etranger  ,  vingt  pour  cent  i  Arrêt 
dn  10,  luilkt  170%  ...      V,. 

ï  < 
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jSoufFre  vif  &  commurx  ,  le  cenc  pefànc  paie- 
ra xij  f. 

Spica  celcica ,  le  cent  pefant  paiera  trois  livres 
quinze  (ois  ,  ci  iij  1".  xv  f. 

Spica  nardi ,  1?  cent  pefant  paiera  vij  1.  x  f. 

Spodcs  ,  le  cent  pefant  paiera  iij  1, 

Squil  de  grin  ,  le  cent  pefant  paiera       xxx  f. 

Souilles  marines,  le  cent  pefant  paiera  vingt- 
quatre  fols,  ci      .  '       •    x;tiv  f. 

Staphifagre,  le  cent  pefant  paiera        xxv  f. 

Sticadcs  citrin  ,  ftccas  arable,   &  de  toutes- 
autres  fortes  ,  le  cent  pefant  paiera         1  f, 

Stinx  marin  ,  le  cent  pefant  paiera  vj  1. 

Stives  ,  le  cent  pefant  paiera  c  u 

Storax  calamus ,  le  cent  pefant  paiera      cf. 
Vingt  four  cent t  venant  de  ^'Etranger:  Arreft- 
du  10.  luHlet  l'fo}, 

Storax  rouge  &  liquide  ,  le  cent  pefant  paie- 
ra i  iij  l.xv  f, 
P<»y  ledit  Arrêt  de  1705,  même  Droit  four  cet- 
Article ,  Comme  au  Storax  calamus,    . 

Sublimé ,  le  cent  pefant  paiera  x  1, 

Sucre  raHné'en  pains  ou  poudre ,  candi  blanc 
&  brun  ,  &  caiTonnade  blanche  ,  entrant  par 
les  Provinces  de  la  Ferme,  le  cent  pefanc 
paiera  xv  î. 

Venant  des  Pays  TJravgerSy  le  cent  pefant ,  ii  /. 
10  /".  Arrefjt^du  io,Iuin  i6yJî.  Venant  d'HoU 
lande  ^  aujfi  ixt.io  f.  Tarif  de  i6j>9.  &  de 

.  quelques  endroits  qu\ls  viennent.  Les  sucres^ 
Mafcouades  ,  ou  Sucres  bruts,  venans  des  'fies 
Tranioifes  ^  le  cent  fefant^  x  l.  10  f.  Les  sutres 
terrel^m  cajfonnades  défaites  ifles ,  le  cent  fe^ 
fant ,  &  /.  fuivant  les  Lettres  Patentes  du  mois 
•  d* Avril  lyij.  Les  Sucres  blancs  ^  non  rafi^ 
mx,  d«  Cajennet  le  cent  pefant,  +/,  pariefdi'^ 
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tes  Lettres  Patentes,  Les  Caffonnades  du  Brefil^^. 
hcentpfant  ^  i;  /.  Tarif  de  1667.  Totts  les 
sucres  venans  des  Colonies  F'ranfoifes ,  doivent 
trois  ^our  cent  au  Domaine  d'Occident,   Et  en 
outre  cinquante  fols  du  cent  pefant  de  Droit 
local ,  au^'  bien  que  les  Cires  i   Arrefi  du  s  » 
Février  lôéf.  Et  enfin  les  Suites  provenansâe  " 
la  Traite  des  Nvirs ,  ne   doivent  que   moitié 
droit  :  Lettres  Patentes  de  Janvier  lyitf,  à  la>  ■ 
réferve  du  Droit  de  trois  four  cent  au  Domaine  : 
d'Occident,'         ^  '  "         .     . 

Et  par  Arrefi  du  m  oh  de  ï7i  4-  ^^^  ' 

sucres  rafine  a  en  pain  venans  de  Bordeaux  t. 
le  cent  pefant»  j  /.  2  /.  6d, 

Sucres  apellez  mafcoliades  ,  caflonnades  pour  ' 
la  poile  ,  fucrenoir  de  S.  Chriftophe  &  Pà- 
nelles  ,  &  fucre  de  S.  Thonié  &  autrcsr. 
lieux  ,  le  cent  pefant  paiera  iv  U-. 


Marchàndlfes.^ 

TAbîeaux    de   toutes    fortes    avec    leurs '^ 
bois  non  enrichis ,  le  cent  pefant  paie- 
ra cf. 
Venons  de  la  PUndre  Autrithienne  y  la  livre  ^^ 

lO  f.  Arrefi  du  z].  Novembre  16SH, 
Tableaux  avec  leurs  bois,  enrichis  d'or  &  d'ar- 
gent &  cuivre  doré  ,    paieront  a  relHina- 
lion  de  leur  valeur  ,  à  raifon  de  cinLj  pour 
cent, 
Talonsdecuîr,  le  cent  pefant  paiera       xl  f. 
Venions  d'Angleterre ,  U  cent  pefant»  iU  Arrefi 


i|+  ENTREES. 

du  é.  Septembre  17  oi.  ^       '~  .  '  ' 

Tapis  velus  de  Turcjuie  ,  d'Angleterre  ou 
d'ailleurs,   la  pièce  paiera  cf. 

Bt  les  plus  grands  à  proportion  ,  à  raifon  de 
dix  pour  cent  de  leur  valeur. 
Venans  de  l*Etraffgir  ,  l*Entrét  pertri^fe  pu-/ 
CMeÀs  ^  S,  Valéry  :  Atrêi  du  5.  luillet  1691, 
Et  venans  d*Anglcterre  ,  permit  d'entrer  en- 
payant  $0  pour  100,  de  la  valeur  ^  aivfi  qug 
les  T/ipifleries:  Arrêt  du  iz.lanvier  17 zj. 

Tapis  dudit  pais  d'Angleterre  ,  pour  faire  chai- 
Ces  Se  ameublemens ,  le  cent  pelant  paie- 
ra XXX  1, 

Par  Itfdhs  Arrc'fls  de  i6<-)i,  d' 171Î.  cet  Article 
eji  réglé  comme  dans  la  Note  fur  les  lattis 
velus. 

Tapis  d'Allemagne  &  tapis  quarrez  de  laine  , 
la  piece^  l'un  portant  l'autre  paiera  trente 
fols ,   ci  XXX  f, 

Tar  l'fdits  Arrefls  de  i6^)i,  &  lyi  J.  cet  Anicls 
efl  réglé  comme  dans  la  Note  fur  les  Ta^is 
lieliiS, 

Tapis  de  laines  faits  à  l'cguille  ou  rehauC 
fez  de  loye  ,  &  tapis  de  fergc  avec  pailè- 
mens  de  foye  ,  paieront  à  raifon  de  dix 
pour  cent  de  leur  valeur, 
Var  'efdits  Arrefts  de  1^94.  (^  1715.  cet  Article 
eji  réglé  comme  dans  la  Note  fur  la  Tapis 
<velus. 

Tapis  de  poil  de  chien  ,  la  pièce  paie- 
ra j  r. 

Far  lefdiis  Arrefls  de  1691,  é^  i-^i^,  cet  ArticU 
cft  réglé  comme  dans  la  Note  fur  les  Tapis 
Velus,  • 

Tapillcrics  d'Oudenarde ,  vieilles  &  neuves^ 
&  autres  lieux  de  Flandre  ,   excepté  An^ 
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▼cts  &  Bruxelles  ,   le  cent  pcfant  paie- 
ra Ix  1. 
Tar  Arrefi  dt^  21,  Août  f 691  Je  cent  ptfant^  . 
ïio  /, 

Tapillerics  vieilles  &  neuves  d'Anvers  &  Bru- 
xelles ,  le  cent  pefanc  paiera  cxx  1»  . 
Far  ledit  Arr,jl  de  1691,  le  centpefant^  140  /. 

TapilTeries des  fufUits  lieux  rehauiïéesde  foye, 
or  ou  argent  ,    paieront    félon    l'eftima- 
tion  de  leur  valeur  ,  à  raifon  de  dix  pour  * 
cent, 
Tar  ledit  Arreft  de  1691,  vingt  pour  cent  de  la 
valeur, 

TapilTeries  de  Filletin  &  d'Auvergne  ,  le  cenc 
pefant  paiera  -   iv  1, 

Tapiiieries  de  Bergame ,  le  cent  pefant  paie- 
ra X  1, 

TapilFcries  de  cuir  dore  &  cuirs  dorez ,  le  cent 
pefant  paiera  xv  i»  . 

Par  le  Tarif  de  1667,  le  cent  pe'knt,  50  l. 

Taureaux  «fc  Taurillons  venans  des  Pais  Etran- 


gers ,  la  pièce  paiera 


11 
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Taureaux  &  Tiurillons  venaris  des  Provinces 
de  France  où  les  Bureaux  ne  font  établis,  la 
pièce  paiera  viij  i\ 

Terra  mérita  ou  culcuma ,  le  cent  pefant  paie- 
ra '  ,  xlv  f. 

Terre  rouge  ,  le  cent  pefanr  paiera  iij  f. 

Terre  citrin  ou  fige. ce  ,  le  cent  pefant  paie- 
ra .-.Av  ^Ï   ^'» 

Tiretaine  ,  qui  efb  moitié  laine  ,  lin  ou  fil ,  la 

pièce  qui  eft  de  onze  à  douze  aunes  ,  paiera 

trente  (bis  ,  ci  xxx  C. 

Venant  de  l'Etranger  ^  Vhntrée  fermfe  par  Ca- 

Un  &  S.Valcry  ;    Arrrt  du   }.   l  udlet   1^91» 

.  "Et  d(  fendue  venant  d' jiii^Uterte i  Arrefi^n  tf. 
Septembre  170 1. 


I 
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Toiles  de  foye  ,  la  livre  pelant  paiera  î*  î. 
Venant  de  l'Etranger,  l'Entrée  faf  mr  permife 
fut  Marfeille ,  ^  par  terfe  par  le  Pont-^Bcau^ 
njofim  Arrefi  du  18.  ^^^17x0.  Et  défen» 
duis  venant  d'Angleterre  :  Arrefi  da  6.  «S*- 
ptembre  1701, 

Toiles  d'ctoQpes  blanches  ,  façon  de  Boulo- 
gne &  d'Allemagne  ,  la  pièce  de  vingt  au- 
nes paiera  xV  f. 
Se  conformer  pmr  cet  Article  à  ce  qui  eft  em- 
fîo'té  dans  la  Note  fur  l'Art,  fuivant  de  Toiles 
d'Hollande. 

Toiles  d'Hollande ,  Baptifte ,  Cambray  ,  Gan4 
&  autres  femblablcs  ,  fines  &  ouvrées ,  fort 
écruès,  jaunes ,  blanches  &  bazecres  ,  rant 
fines  ,  moïennes  que  groflès  ,  la  pièce  de 
quinze  aunes  ou  environ ,  aunage  de  Paris , 
paierai  xl  f, 

tés  Toiles  venant  des  Fais  étrangers»  né  peuvent 
entrer  par  mer  ci[ùe  par  Roiitn  ,  c^  par  terre!  par 
Lyon  ,  en  payant  pour  là  Toile  de  lin ,  8  /.  de 
la  pièce  de  if  aunes  t  (^  4  /.  pour  la  pièce  de 
ij  aunes  de  la  Toile  de  chanvre  :  Arrefl  du 

•  21.  Mats  i6^i.  Les  Toiles  d'Hollande  par 
Titien  c^  Lyon ,  la  picce  de  1/  aunes ,  2  liv. 
Tarif  de  16^9,  Par  Arrefl  du  zi ;  Oôiobre 
1704.  les  Toiles  haptifies  de  Cambray  ,  la  pièce 
de  If  aunes  ^  lo  f.  Par  Arreji  du  ^1,  Août 
171 8,  les  Tuiles'  de  ménage  communes  ^  gr'cffïs 
delà  Flandre  Fran^otfe, le  centpefant,  7 /.  10 /*, 

[  Et  les  Toiles  fines  du  même  Pays  ^  l.^  picce  de 
ï/  aunes  y  1  l.  Et  ^venant  d' Angleterre  y  jo 
pour  cent  de  la  valeur  :  Arrefl  du  6,  Septembre 

l'y  ou  ■    ■:     ■    •'    '   ■  ^'■^^■■  -■      "   '  ^«^..vy..  T 

Toiles  rayées  de  foye  &  autres  femblablcs 
c'cofïès  j    ia  pièce  (de  (douze  aunes  paic«< 
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ra  iC 

VenAnt  des  Vais  Etrangers,  VEntrée  permtfe 
far  Calais  é*  SiValery  :  Arrefi  du  3.  luillet 
1^91.  Et  défendues  'venant  d' Angleterre  ijîr- 
reft  du  6,  Septembre  lyor. 

Toiles  groflcs  de  Barrois  ,  de  Clinchamp 
&  autres  lieux  ,  le  cenc  pefanc  paiera  cenc 
fols ,  ci  c  f. 

Toiles  faites  d'ctoupes ,  le  cent  pefant  paie- 
ra *  iv  1,. 

Toiles  d'Olonne,  &  autres  de  femblables  for- 
tes à  faire  voiles  de  Navires ,  le  cent  pefant 
paiera  iij  1, 

Toiles  à  tamis,  ie  cent  pefant  paiera  comme 
rapatelle  ,  xij  f» 

Toiles  de  coton  de  la  Chine  &  autres  lieux  , 
la  pièce  de  dix  aunes  paiera  dix-huit  fols , 

Cl  XVllj  1^7 

Venant  dés  Pays  Etrangers ,  l*Èntrée  défendue  i 

A^reft  du  premier  Février  171 4-,^ 
Toiles  de  Quintin  de  autres  de  Bretagne  ,  Ik 

pièce  contenant  dix  aunes  paiera  x  f« 

Tondures  de  draps  ,    le  cenc  pefanc  paiera 

comme  bourre  rouge,  xiij  f. . 

Tonines ,  Marfoin  ,  Baleines  8c  autres  poif- 

fons  ,  le  cent  pefant  paiera  xx  C 

Tourte  dÈrabette  ,  navette  ,  Un  êC  noix  ,  le 

millier  en  nombre  paiera  xvj  f. 

Tourteaux  ,  le  cent  en  nombre  paiera       iij  f, 
Tereq  ,  le  baril  paiera  v  f. 

Tranchoirs  de  bois ,  lagrofTe  paiera  ijf. 

Treillis  d'Allemagne  ,   la  pièce  de  dix  aunes 

paiera  xijC 

Par  Arreji  du  zi.  Mars  1^91.  là  pièce  de  if 

aunes  t  4  /, 
Tripes  de  velours ,  la  pièce  de  dix  aunes  pak;a- 
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ra  iij  1.  X  C 

Venant  de  l*Etranger»  l* Entrée  permife  par  C^.  • 

Uii  &  S.  Valéry  :  Arritft  du  3.  fuilUt  1691, 
'Et  défendues  venant  d'Angleterre  :  Arrefi  dtr 
6, septembre  i-joj. 

Tripes  de  (oyc  ,  la  pièce  de  dix  aunes  paie- 
ra ^  ^  .  vjl. 
Venant  de  VEtranger»  VEntrêe  pAr  mer  perr?:ij"e 
par  Marfellle ,  (y  par  terre  par  le  Pont-BezU' 
wo'tfin  :  Arreft dni^,  May  1701,  Et  défendue 
'venant  à* Angleterre  :  Arrêt  du  6.  Septembre 
1701. 

Trouiresdc  paille  ,  tant  de  froment  que  d'au- 
tre ,  le  cent  en  nombre  paiera  iij  f. 

Truites  ,  le  cent  en  nombre  paiera  xxv  f. 

Tuiles  courbées  ou  plates ,  le  millier  en  nom- 
bre paiera  ^  >    \      x  f» 

DrogHtrUt  &  Epiceries.     •  - 

Talc  de  Vcnife ,  le  cent  pefant  paiera        c  f. 
Tamarins  ,  le  cent  pefant  paiera  1  f, 

Ejî  dà  vingt  peur  cent^  venans  de  l'Étranger  : 
Arreji  du  ro,  luillet  1703, 
Terre  de  moulard,  le  baril  paiera  ij  f. 

Terre  d'ombre  ,  le  cent  pefant  paiera        x  f, 
Tercq,  le  baril  paiera-  •        xv  f. 

Thé  ,  la  livre  paiera  .         .      .•      viij  (, 

Par  Arreji  du  9.  Décembre  \f  la  livré  ,  10  f, 
Theriaqae  de  Venife  ,  le  cent  pefant  paie- 
ra *  X  1« 
Therebentîne  de  Venife,  le  cent  pefant  paie- 
ra 1  f. 
Therebcntine   commune  ,    le    cent    pefant 
peiicra                         •                   ^            X  f, 
Turbit,  le  cent  pçfant  paiera     ;t  ^     xxx  1. 
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Tutle ,  le  cent  pefanc  paiera  ii}  1.  x  f, 

;■■.:■■■■■■  y  ■. 

Marchand'tfcs, 

VAches  vives  ou  tuées  &  habillées  ,  venant 
des  Païs  Etrangers  >    la  pièce  paie- 
ra XXX  r, 

Ixemtes  des  Droits  d' Entrée  J iifqti*au  premtev 
Itiin   171/.   Arreft  du  9.  may  1714, 
Et  celles    venant    des  Provinces    de  France 
où  les  Aides  n'ont  cours ,  la  pièce  paie- 
ra .    .  ;  .     . .  vj  r. 

Lu  mjme  exemtion  pour  cet  Article  que  pour  le 
précèdent, 
VaiiTelIe  de  fayenoe,  comme  porcelaines  con- 
trefaites ,  le  cent  pefant  paiera  xU- 
Veyci.  ci. devant  à  lu  Porcelaine, 
Vans  à  vanner ,  la  douzaine  paiera            vj  f» 
Veaux  gras  ou  maigres  venans  des  Pays  Etran- 
gers ,  la  pièce  paiera  X  f, . 
"Exemts  des  Droits  d* Entrée  comme  les  Befliaux, 
Et  ceux  des  Provinces  du  dedans  du  Royau- 
me où  les  Bureaux  ne  font  établis ,  la  pièce 
paiera   >.^  '        •       '     '                         iij  f ,  . 
Même  exemtion  encore  ,  comme  les  Veaux» 
Verjus ,  le  tonneau  paiera  c  f, 
Vcrrca  caflez  comme  groifîl  ,    le  baril  paie- 
ra                        '                                    vC- 
Vertans  des  Pats  Etrangers,  le  baril  t  zo  f,  Ar» 
refi  du  19.  May  1688, 
Verre  en  table    pour  faire  vitres ,  la  chare». 
tce    chargée    de    quatre   paniers  ,  paie- 
ra                                                           xl  f. 
Tarîedii  Arrefi  de  168S.  vmunt  des  Païs  Etran- 
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gers,ii  /,  les  quatrt  paniers. 

Verres  à  boire  de  coûtes  forces  ,  excepté  ceux 
de  Venife ,  le  cent  pefant  paiera  trente  fols , 
ci  XXX  f. 

Par  ledit  Arreji  de  1688.  venons  de  l'Etranger, 
le  cent  pefant  y  10/.  Venans  à* Angleterre  ,  le 
cent  pefant  ,  20  /,  Arrefi  du  6.  Septembre 
1701»  „  ..    '    • 

Verres,  ta/Tes,  coupes  &  baffins  de  criftalin 
de  Venife  &  d'ailleurs,  le  cent  pefant  paie- 
ra X  1. 
2ar  le  même  Arreft  de  1^88.  venans  de  ÏEtra))- 
ger  ,   le  cent  pefant ,  30  /, 

Verd  de  vcffie  &  de  lierre ,  le  cent  pefant  paie- 
ra^ iij  1. 

Vermillon  ou  cinnabre  ,  le  cent  pefant  paie- 
ra -•  -.  >  = cf. 

Vernis  à  peindre ,  le  cent  pefant  paiera  quatre 
livres ,  ci  .  .        iv  1, 

Vieil  linge  ,  le  cent  pefant  paiera  at  f. 

Vieil  oing  ,  le  cent  pefant  paiera  xxv  f. 

Vieilles  bottes ,  la  douzaine  de  paires  paie- 
ra  X  f. 

Vieux  foulicrs  ,  la  douzaine  de  paires  paie- 
ra  ij  f. 

Vieux  manteaux  ,  le  cent  pefant  paiera      1  f. 

Vieux  drapeaiix  ,  le  cent  pefant  paiera      VyÇ, 

Vinaigre  ,  le  tonneau  paiera  iiji. 

Vin  d'Efpagne ,  Canarie,  Madère  •&  autres  Piïs 
Etrangers  ,  chacune  pipe  ou  botte  paie- 
ra'  >f^ '.■■■•  '/\,',  '  x^l. 

Tous  les  Vins  doivent  f4  f,  par  mnid  pour  la 
Subvention  par  doublemem  :  Ordonnance  Jie 
3680.  Veryant  d' Angleterre  »  défendus',  âr- 
rel-   du  6.  Septembre  1701, 

Vin^iiufcat ,  la  pipi:  ou  bocce  paiera^. ^      yiij  U 
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Voyez.  U  Note  fur  l'Art,  du  Vin  d'Efpa^ne. 
Vin  du  Comté  de  Lorraine  &  autres  Païi-Etran- 
gçrs ,  la  queue  paiera  iij  1, 

Voyez.  /,»  Note  fur  l*Art,  du  Vin  d'Efpagne, 
Vin  de  Gafcqgnc  ,  Gaillaq  &  Coignac  ,  le.  ton» 
neau  paiera  c  f» 

Voyex.  U  Note  fur  l* Art,  du  Vind^Efpa^n^, 
Vins  de  Ré  &  autres  femblables  ,   le  tonneau 
paiera  .  iij  1. 

Voyez  U  Note  fur  l'Art,  du  Vifi  d'Efpagnr, 
Voide  en  branche  ,  le  cent  de  bottes  en  nom- 
bre paieia  iv  C 

Drogumes  &  Epiceries. 

Verd  diftilé ,  le  cent  pefanc  paiera  douze  lî^ 
vres  dix  fols  ,  ci  >fij  !•  t  f. 

Verd  de  montagne  ,  le  cent  pefant  paie- 
ra iv  1. 

Vcrdet  ou  verd  de  gris  ,  le  cent  pefant  paie- 
ra If. 

Vitriol  Romain  &  de  Cypre ,  le  cent  pefanc 
paiera  vij  1,  x  f, 

.Vingt  four  cent:  Arrefl  du  10.  May  170J. 

Vif  argent ,  ie  cent  pefant  paiera  comme  ar- 
gent vif,  cf. 

J>itr  Arrefl  du  ii,  Tévrier  1720.  il  eft  permis  an 
fieur  de  U  Sablonniere,de  faire  entrer  dans  le 
Royaume ,  de  la  mine  de  pierre  d'Afphalte^  pré" 
parée  Ô*  rion  préparée ,  (^  l'huile  qui  fe  tire 
de  cette  Pierre,  pendant  10  ans  ^  fans  payer 
aucuns  Droits  d'Entrée, 

Jar  Arrefl  du  6,   septembre  17 01,  toutes   les 
Merceries ,  Drogueries  (^  Epiceries  venant  des 
Royaumes  d' Angleterre  &  ^aysen  dépmdans  » 
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font  défendues  j  ^  par  flufieurs  Déc't fions  dti 
Confeil ,  il  eft  ordonné  de  UijJ'er  entrer  dans  le 
Boyauwe^  toutes  les  MarchanUifes  du  crû  ^ 
Tabrique  defdits  Royaumes  feulement ,  ^  non 
des  l'ays  en  déptndans ,  ni  de  leur  Commerce , 
en  payant  les  Droits  comme  les  autres  Etran^ 
gers,  pourvu  que  lefdites  marchandtfes  ne  f oient 
point  prohibées  par  ledit  Arreft  du  6»  Septem* 
bre  1701. 

• 
Et  où  il  y  auroit  d'autres  fortes  de  Drogue- 
ties  &  Epiceries  ,  Denrées  &  autres  Marchan- 
difes  obmifes  à  être  employées  au  prefent 
Erat ,  entend  Sa  Majeftc  que  l'apreciarion  en 
foit  faire  par  fcs  Fermiers  ou  leurs  Commis , 
du  confentement  des  Marchands  interedez  j 
&  en  cas  de  conteftation  ,  ils  feront  réglez 
fur  le  champ  par  les  Oficî  s  des  Traites, 
&  que  les  Droits  en  feront  |.uiez  à  raifon  de 
cinq  pour  cent  de  leur  valeur  ,  excepté  pour 
toutes  les  marchandifes  de  foye  ,  or  &  ar- 
gent vpoi^  ■>  fi^  ^  \^^nt ,  &  d'autres  femblables 
fortes  manuf^îdlurées  aux  Pais  Etrangers  ^  pour 
lefquclles  fera  paie  à  rai(on  de  dix  pour  cent 
4c  leur  juftc  valeur,  -  -^ 

Tait  &  arrêté  au  Confeil  Royal  des  Finan^ 
ces ,  tenu  à  vincennes  le  d^x-huitiéme  jour  de 
Septembre  1664,» 

Signé,  BERRIEP.. 


.     '  -     I-4Î 

EDIT   DU    ROY. 

Portant  réduâiion  &  diminution  dct 
Droits  des  Sorties  &  Entrées  (ur  les  Den- 
rées &  Marchandifes  :  Suprclfion  de  la 
nouvelle  impo(icion  d'Anjou  j  cfes  Tabliers 
établis  peut  Ja  levée  d'icelle  j  des  Droits 
apellcz  de  Maflîcault ,  &  autres:  Et  Règle- 
ment pour  la  perception  defdits  Droits, 

Du  mois  de  Septembre  1664.» 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de 
France  &  de  Navarre:  A  tous  prefcns  &  à 
venir,  Salut.  Pui(qu'il  n'y  a  rien  qui 
convie  avec  tant  de  force  les  Sujets  d'un  grajid 
&  puilî'ant  Royaume  ,  comme  celui  auquel 
Dieu  a  bien  voulu  nous  apeller,  à  acomplir 
tous  leurs  devoirs  ,  que  l'amour  &  la  tendrefFe 
que  ces  mêmes  Sujets  reconnoifîent  que  leur 
Roy  a  pour  eux  j  &  que  cet  amour  en  la  per- 
lonne  du  Souvciain  ,  &  cette  reconnoiilance 
•en  celle  de  fes  Sujets,  produit  le  concours 
univerfel  de  toutes  fes  patties  au  bien  de  la 
chofc  publique,  d'où  nair  la  grandeur  &  la 
puiiïànce  d'un  Etat ,  robcïilH.ice  &  le  refped: 
envers  le  Souverain  ,  le  repos  &  la  félicité 
des  Peuples,  en  quoy  toutes  ces  parties  par 
un  heureux  enchAÎnement  trouvent  leur  (atis- 
fadion  :  Le  Prmce  qui  dans  ion  amour  n'a 
pour  objet  que  cette  mcme  félicité  de  Cc$ 
?eupl*^s ,  les  Peuples  qui  dans  la  jouilTance  de 
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^ctre  félicité  ,  ne  rcfpireiu  qu'obrïiïance  U 
cjuc  refped^  pour  leur  Roy  ,  leur  Maître  j  & 
tous  deux  dans  ce  concours  voient  rafFermil- 
fcment  du  repos  au  dedans  >  la  gloire  &  la 
puiHance  de  TEtat ,  &  le  re(jped^  du  Prince 
paircr  bien  au-delà  des  limites  des  Pais  qui 
lui  font  fournis.  C'eftparlcs  mouvemcns  de 
cet  amour  t]uc  Nous  avons  pour  nos  Peuples, 
que  depuis  nôtre  avéncmcnc  à  la  Couronne, 
Kous  avons  heureufemcnt  foûtenu  nne  Guer- 
re ,  que  le  feu  Roy  nôtre  très  honoré  Sei- 
gneur &  Père  de  glorieufe  mémoire ,  avoit 
été  obligé  d'entreprendre  j  Que  dans  les  foi- 
blclfcs  de  nôtre  âge  plus  tenare ,  Nous  n'avons 
point  feint  de  nous  tranfpotier  dans  tous  les 
lieux  où  nôtre  prcfenc:  étoit  nécelFaire,  pour 
éloigner  de  nos  Frontières ,  &  porter  dans  les 
Pjis  de  nos  Ennemis, les  ruines  &  les  defordrcs 
de  la  Guerre,  C'eft  par  ces  mêmes  mouvemens 
que  dans  un  âge  plus  avancé  ,  où  au  milieu 
de  nos  profperitez.,  dans  le  plus  florifl'ant  état 
de  nos  afFaires  ,  dans  rafFoiblifTement  de  cel- 
les de  nos  Ennemis  ,  Nous  avons  préféré  le 
plaifir  de  donner  la  Paix  à  nos  Peuples ,  à  tou- 
tes les  Conquêtes  que  Nous  étions  afTuré  de 
faire  ,  &  à  diverfcs  Places  &  Pais  que  Nous 
pouvions  facilement  ajouter  à  nôtre  Couron- 
ne, par  la  continuation  de  la  Guerre  :  &  Icrf- 
que  Nous  croïons  nous-mêmes  avoir  acompli 
dans  ce  grand  ouvrage  de  paix  ,  tout  ce  que 
ce  même  amour  pouvoit  deiîrer  de  nous,  Au(- 
fî-tôtqu'ila  été  entièrement  confommé  ,  il 
s*cft  échapé,  pourainfî  dire  ,  de  nôtre  elpricj 
Nous  avons  perdu  là  mémoire  de  ce  bien  fait, 
&  en  fa  place  eft  entré  la  connoiflance  parfaite 
que  Nous  avons  j>rife  de  toutes  les  vexations 
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fnr  les  Tarifs  des  MtrchAnd  fei,    14  j 
te  les  ruines  que  nos   Peuples  ont    louff-rc-'s 
pendant  le  tcms  d'une  fi  longue  Guerre,  & 
de   rétac  déplorable  auquel    ils   iStoicnt    ré- 
duits i  (ur  quoy  voulant  leur  faire  goûccr  les 
douceurs  de  la  Paix  ,   Nous  aurions  rcfolu  de 
donner  tous  nos  foins  &  toute  nôtre  aplica- 
tion  à  connoître  parfaitement  leurs  mifei  es, 
&  à  y  aporter  les  remèdes  convenables.  Peur 
cet  cfetNous  aurions  voulu  nous-mêmes  pren- 
dre le  foin  de  l'adminidration  de  nos  Finan- 
ces ,  comme  étant  le  fondement  de  tout  ce 
que  Nous  pouvions  faire  pour  leur  foûlnge- 
nient  î  &  aprè%  en  avoir  heureufemcnt  décou- 
vert &  démêlé  toutes  les  confufions  &  les  dc- 
fordres ,  Nous  les  aurions  conduites  avec  tant 
d'œconomie  ,  que  les  Recettes  étant   nota- 
blement augmentées ,    Nous   nous   fommes 
trouvez  en  état  en  moins  de  trois  années  de 
tems ,   de  réduire  nos  Tailles  à  trente  -  cinq 
millions  de  livres;  c'eft-àdire,  trois  millions 
moins  qu*en  Tannée  mil  C\x  cens  dix  huir. 
En  même  tems  Nohs  aurions  acprdé  divers 
autres  foulagemens  ,  comme  la  décharge  du 
droit  de  Pied-fourché  des   vingt    iicucs   aux 
environs  de  Paris,  &  d'un  écu  pour   chacun 
minot  de  Sel ,  qui  monte    à    près    de   cinq 
cens  mille  écus  de  diuiinurion  lur  nô.rt  Fer- 
me des  Gabelles  par  chacune  année.    Miij 
comme  Nous  connoi.Tions  clairement  que  le 
foulagement  que  Nous"'kur  acordions ,  pou- 
voir oien  diminuer   leurs    miferes  ,    &  ieuç 
donner  quelque  facilité  de  vivre,  mais   non 
en  tirer  l'abondance  parmi  eux,  pour  en  pou- 
voir goûter  les  douceurs,  &  que  le  f:ul  rom- 
mcrce   peut  produire  ce  grand   éfct  ■■,  Nous 
aurions   dès  ce  commeaccmenc  travaille   à 
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donner  les  premières  difpolitions  à  fon  réta- 
blinTemenc  j  pour  cet  dU'et  Nous  aurions  faic 
faire  une  en<]ucceuniverrc''e  fur  tous  les  Péa- 
ges (^ui  Ce  levoienc  fur  toutes  Jes  Rivières  de 
nôtre  Roïaume,  qui  empêchoient  Je  com- 
merce &c  le  tranfporc  des  Marchandifes  au 
dedans  :  &  apr<^s  avoir  donné  Nous- même 
fouc  le.cems  nécedairc  pour  entendre  Je  ra. 
pote  de  rous  les  Titres  Ikr  Icfquels  ils  avoienc 
été  établis  ,  Nous  en  aurions  fuprimé  une  iî 
grande  quantité,  que  la  navigation  des  Ri- 
vières en  auroic  été  notablement  foûlagée  : 
Bn  même  cems  Nous  aurions  établi  des 
Commidaires  dans  toutes  les  Provinces,  pour 
examiner  les  dettes  de  toutes  les  Communau. 
te:e ,  fur  lefquelles  Nous  aurions  fait  des  Rc- 
glemcns  généraux  &  particuliers ,  pour  les 
réduire,  Se  établir  des  moïens  ailûrez  pour 
les  aquiter  j  &  cependant  Nou'?  aurions  rendu 
à  tous  nos  Sujets  la  liberté  de  commercer  par 
tout  nôtre  Roïaume  ,  laquelle  ils  avoicnt 
petduè  par  les  contraintes  violentes  qui 
écoienc  Ci.  rcéçs  contr'eux  ,  à  caufc  des  obli- 
gations qu'ils  avoient  été  forcez  de  pafler 
pour  raifon  defdites  dettes  communes.  Nous 
aurions  enfuite  faic  travailler  au  rétabliHe- 
jnent  de  tous  les  Ponrs ,  Chaufftcs  ,  Turcie« 
&  Levées ,  &  autres  ouvrages  publics,  donc  le 
mauvais  état  empcchoïc  notablement  le  ttanf- 
port  des  Vjarchandifes  :  Nous  aurions  puif- 
fammenc  'tabli  Ja  fureté  &  liberté  des  Chc- 
itîins  publics ,  en  faifant  faire  une  févcre 
punition  de  tous  les  voleurs  de  grands  Cke- 
nuns  ,  &  obligeant  tous  les  Prévôts  de  nos 
Confins  les  Maréchaux  de  France,  à  faire  foi- 
gneufemenc  leurs   charges»    £c  aptes  avoir 
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•  f'frle,  Tarif,  des  Manh^Ji^  '  "^^ 
ainfi  donné  toutes  Jcs  H,f„„r  •/  '  H7 
voient  dc-pendre  de  Nou  ^t^'"?  r'  P°"- 
ment  du  Co^tnerce  au  i^dC'lJ'  '"''"j'^^- 
en  même  tems  donné  il  1%^)  ^°"'  '"'«"s 
nos  foins  »„  rétabliffe Je.ni  f"»'  P"''^  «^^ 
&  a..  Commerce  au  "eW    '*'  '*  Navig.„i.« 

Nous  fouluiions  fi  ardemm.  °"''^""  '^°"t 
pies  Jotiirtint  :  pour  clrett"'  1"'  "°'  ^"'- 
que  par  une  longue  fuccemnV  j  "'  "■°"*'= 
Etrangers  s'étoieni  rendus  „,'?  ''']'""'  '« 
Commerce  par  Mer    1-      T"  ''''     '^f  I» 

toae  Portera  Port  au  ddTn!  de   ?'"'  ''"•■  '= 
fie,  &  que  le  peu  devliil"  '      "'^"■'  '^°'^"- 

à  nos  Sujets  dans  toute  l^fe'nTT'  *'^'^°'^"^ 
Croient  tous  les  jours  o^tr  "*" '^^". 
C6tes,tantauiera"u'â,^"'=J''«  ^'t  „oJ 
Corlkires  de  Barbane^N"  ^°"'"^  P"  les 
Piniporttion  de  cinquante  f  ?  """""^  "^^-'i 
de  fret  fur  tous  les^aTff^J^'îP"^  anneau 
Nou-,  aurions  décbar<.é  ceu^  7^^'"  '  '^°"' 
pour  les  obliger  par  ce  /n„i  "°'  ^"jets  , 

vir  He  leurs  ÇailC/   &  df  T?"^  ^"^  '"'^  <""- 
fufifant  pour  faire    eurcomm^''^"»"''''' 
en  Port  ,  &   en  même   tem     M  "    '^'  ^°" 
iiKs  en  Mer  des  forces  /F  r\Trj      ."^  """'-"'S  ' 
Vailfeau.  Se  en  Gaiel   '^f"^'"^'"  ,  &  en 
obligé  les  Corfaires  de  Barlarie  ;"  '""°"' 
dans  les  lieu,  de  leur  reTrate     f' '''"'^""' 
inieui  en  état  d'empêcher  ,    '  *  P°"  *«e 
'ies.  Nous  aurionTr  £  l°î""  '"  P''""" 
ques  dans  leur  pais      fi"  ^'"  ""l^r  juf- 

un  porte  confiderable',  N^S^  '"''''''^"'  ' 
"«  de  les  contenir     En  m/     ""'  P'"^  "i 

-ce.  co„s  autres  Cotl!ircs:'e^'lerdoSrc 


^• 


m 


14S       -     arrêts  &  RégUfnens 

l'cfcorte  de  nos  VailFeaux  de  guerre  :  Noue 
avons    fortifié    &    augmente    des  Colonies 
rrançoifec  qui  font  établies  dans  le  Canada  &c 
dans  les  Ifles  de  rAméri(|ue ,  en  y    envoianc 
de  nos  VaiiFeaur  ,  &c  y  faïUnt  reconnoîtrc nô- 
tre autorité ,  par  le  rétabiiiremcnt  de  l'ordre 
de  la  Juftice  ,  laquelle  en  ctoit  en  quelque 
forte  bannie  i   en(uite  Nous  avons  donné  le 
fondement  à  rétablifïcment  de  ces  deux  gran- 
des Compagnies  des  Indes  Orientales  &  Occi- 
dentales ,    qui    fe  (ont  formées  dans  nôtre 
Royaume,  à  nôtre  entière  fatisfatftion.  Mais 
encore  que  toutes  ces  grandes  choies  dûilcc 
en  quelque  forte  fatisfaire  ce  même  amour 
que  Nous  avons  pour  nos  Peuples ,  comme 
il  ci\  toujours  agiifanr  ,  qu'il  oublie  toujours 
le  pallc  pour  penfer  a  l'avvenir  ,  qu'il  prend 
part  à  tour  ce  qui  touche  l'objet  qu'il  regar- 
de ,    &  qu'il  fouhaite  toujours   d'augmenter 
fon  bonheur }  Nous  avons  refolu  d'ctiblir  un 
Confeil  de    Commerce   en  nôtre    prefence, 
tous  les  quinze  jours ,  &  d'emploïer  à  cet  z^tt 
le  rems  d'un  des  Confeils  de  nos  Finances , 
que  Nous  pouvons  retrancher  facilement  par 
Je  bon  ordre  que  nous  y  avons  établi ,  pour 
en  ce  Confeil  examiner  tous  les  moïens  de 
pourvoir  au   rétablilfemcnt  &  augmentation 
du  Commerce  au  dedans  &  au  dehors  de  nô- 
tre Royaume  ,  enfenîble  des  Manufadurcs  j  ce 
qui  ayant  été  heureufcment  exécuté  dans  les 
premiers  jours  ,  Nous  avons  fait  connoîtrc  à 
toutes  nos  Compagnies  fouveraines  &   fubal- 
tcrnes  ,   à  tous  les  Gouverneurs  de  nos  Pro- 
vinces ,  &  à  tous  ics  Intcndans ,  en  quelle  con- 
fédération Nous  avions  à  prefent  toift  ce  qui 
pouvoic  regarder  ce  même  Commerce  >  avec 
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ordre  d'empiOÏer    l'autorité  que    Nous  leur 
avans  commife  ,  pour  preteger  tous  les  Mar- 
chands ,  &  pour  leur  rendre  la  Juftice  par  pré- 
férence ,  afin  qu'ils  ne  fuiTent  point  divertis  dcî 
leur  trafic  par  la  chicane  :  Nous  avor^s  convié 
tous  les  Marchands  par  de.s  Lettres  Circulai- 
res ,   de  s'adrefler  diredem'ent  à  Nous  pour 
tous  leurs  befoins  j  Nous  les  avons   conviez 
de  députer  quelques-uns   d'entr'eux  prés   de 
Nous ,  pour  nous  porter  routes  leurs  plaintes  ,' 
&  toutes  leurs  propofitions  j  &  en  cas  de  dilî- 
cultc  ,  Nous  avons  établi  une  pcrfonneà  nôtrô 
fuite,  pour  recevoir  routes  leurs  plaintes  ,  & 
faire  toutes  leurs  follieitations  :  Nous  avons 
orJonné  qu'il  feroit  toujours  marqué  à  nôtre 
fuite  une  Maifon  de  Connmerce  pour  les  y 
recevoir  :  Nous  avons  refolu  d'empioïcr  tous 
U^  ans  un  million  de  livres  pour  le  rcrablille- 
ment  des  Manufactures  ,  &  l'augmentatiori 
de  la  Navigation.  Mais  comme  le  moien  le 
plus  folide  &  le  plus  ciïenticl  pour  le  rétablif- 
femcnt  du  Commerce  ,  efl  la  diminution  & 
le  règlement  des  droits  qui  fe  lèvent  fur  toutes 
les  Marchandifes  entrant  &  fortant  du  Roïau- 
mc  j    Nous  avons  ordonne  à  nôtre  amé  & 
féal  le  Sieur   Colberc ,   Confeiller   en   nôtre 
Gonfeil  Roïal  ,  &  Intendant  de  nos  Finances  , 
a'iant  le  département  de  nos  Fermes  ,  &  du 
Commerce  ,  de  nous  faire  un  ample  raport 
de  l'origine  &  établiflcment  de  tous  leldiis 
dfoits  :  A  quoi  aïant  fatisfait  ,  Nous  aurions 
reconnu  qu'ils  avoienr  été  créez  fous  ranr  de 
diFcrens  noms  ,    que  Nous  n'avons  pas  été 
moins  furpris  de  la  diverfité  d'iceux  ,   que  de 
la  nccelîiré  qui  avoit  exigé  des  Rois  nos  Pré- 
JeccfJcurs  &  «le  Nous ,  rétabliffement  de  tanP 
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de  levées  &  impofîrions  capables  de  dégoûtes 
nos  Sujets  de  la  continuation  de  leur  Conv 
merce  ;^vucjue  Nous  avons  trouvé  qu'en  Nor- 
mandie il  fc  levoic  quatre  deniers  pour  livre 
de  la  valeur  des  Marchandifes,  à  la  fortie  du 
Roïaume ,  (ous  le  nom  de  Refve  ou  Domaine 
forain  ,  dont  rétabliATement  eft  fort  ancien  5. 
&  douze  deniers  pour  livre  fous  le  titre  de 
ITnpofîtion  foraine  fur  toutes  les  Denrées  & 
Marchandifes ,  de  laquelle  eft  fait  mentioa 
en  une  Déclaration  de  1576,  comme  établie 
iong-tems  auparavant  ;  que  les  bleds  ,  vins, 
toiles ,  linges ,  draps  &  étoffes  de  laines,étoient 
chargez  de  la  Traite  Domaniale,  fuivant  un 
Tarif  arrêté  en  ij"77,  que  par  Déclaration  du 
mois  dt  May  1600,  d'autres  droits  avoient  été 
impofez  fur  toutes  lerdires   Denrées  &   Mar- 
chandifes ,  à  raifon  d'un  écu  pour  tonneau  de 
mer  5  qu'en  exécution  d'une  Dcclararion  da 
14.  Août  1^31.  il  fut  procédé  à  une  nouvelle 
réapreciation  j  qu'en  l'année  1638.  furent  crée;^ 
d'autres  droits  (ur  ^iiff^rentes  efpeces  de  Mar- 
chandifes ,  lefquels  furent  reftraincs  à  l'égard 
de  ladite  Province  ,  aux  vins ,  fucres  &  ^oif-s 
fons  de  mer  falez  ,-  par  le  bail  qui  en  fut  faic- 
à  Maître  Jean  Mafficault,  le  17.  Novembre  de 
ladite  année  ;  qu'en  l'année  1^43.  les  droits  de 
Contrôleurs-Confervateurs    furent    convertis 
en  deux  fois  pour  livre  fur  toutes  nosPermes, 
lefquels  furent  augmentez  de  trois  autres  fols 
pour  livre,  par   Edic  du  mois    de  Mars  I6f4. 
d'un  fol  pour  livre, par  Elit  du  mois  de  Février 
K»^.  &  de  fix  deniers,  par  Edit  du  mois  d'A- 
vril i^;.8.  Et  à  l'égard  des  Entrées ,  Nous  avons 
reconnu  qu'en  if40.  il  fut  érnbli  quatre  pour 
cent  fur  les  Drogueries  &  Epiceries  ,  &  coa- 
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fîfniez  par  plufîeurs  Déclarations  des  années 
i;4}.  &  is$y,  qu'en  iff4.  un  écu  pour  quinta^ 
des  aluns ,  &  qu'en  Odobre  lySi,  furent  créez 
d'autres  droits  d'Entrées  fur  toutes  fortes  de 
Denrées  &  Marchândifes  ;  Tous  lefquels  droits^ 
fèlevtnt  a  prefent ,  fuivant  ladite  réaprccia- 
tion  faite  en  exécution  de  la  Déclaration  du 
ï4,  Aouft  1631.  •  Lefquelles  impofitipns  furenc 
augmentées  defdits  deux  foh  pour  livre  créez 
en  1^45.  &  d'autres  droits  en  l'année  fuivan- 
te  ,  qui  furent  créez  par  Déclaration  du  if^ 
Juin  ,  fur  partie  dcfdites  Dénr'/es  &  Mar- 
chândifes ,  pour  être  levées  conformément  z\i 
Ttarif  compris  en  ladite  Déclaration  ;  cnfuite 
de  laquelle  il  fut'expedié  un  Edit  du  mois  de 
Septembre  1047.  pour  la  levée  d'une  autre  aug- 
menration  aufdites  Entrées  ,  fur  d'autres  Den- 
rées &  Marchandi{es  y  contenues  :  Et  en  l'an- 
née i<>j'4.  il  fut  établi  un  autre  droit  de  la  le- 
vée du  quart  de  la  valeur  des  PafTemens  , 
Dentelles  ,  Points-coupez  ,  &  autres  ouvrages 
de  fil ,  &  de  dix  pour  cent  fur  différentes  clpc- 
ces  de  Màrchmdifes  entrant  dans  notre  Roùu- 
mc  ,  donc  il  fut  arrêté  un  Tarif  en  notre 
Confeilj  Ea  même  ten"»s  il  fut  ordonné  qu'il 
feroic  levé  trois  fols  pout  livre  de  tous  lefdits 
droits ,  pour  avec  lefdits  deux  fols  créez  en 
1^4;,  formfr  le  pirifis  des  droits  delUitcs  Fer- 
mes ,  aufquels  furent  ajourez  douze  deniers 
pour  livre, par  Edit  du  mois  de  Février  i^fy.  Se 
(\x  deniers  par  Edit  du  mois  d'Avril  de  l'année 
ùiivaite  :  Lt  par  le  Bail  que  nous  fî.iie^  -Icf^' 
dites  Fermes  à  Scbaftien  JLebar  en  1660.  Nous 
y  joigiiîmes  entr'autrcs  droits  ceux  d'Entrées 
fur  \z2  Sacres  ,  Callonnades  ,  Cire  &  Petun  , 
diilraices  des  Octrois  de  la  Ville  de  RoUcn  ,  5c 
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ordonnez  être  levez  à  nôtre  profit  ,  par  Edît 
du  mois  de  Février  i6s6^zytc  le  parifis,  douze 
&  fîx  deniers  d'iceux  ^  outre  Icfqucls  droits 
Nous  fîmes  comprendre  dans  le  Bail  dcfditcs 
fermes  ,  fait  a  Maître  Jean  Bourgoing  le  3. 
May  i66i.  les  cinq  pour  cent  de  la  valeur  des 
cires  ,  étaim  ,  cuivre ,  airain  ,  huiles ,  favon  -, 
£1  de  laiton  ,  d'archal  Se  de  fer  ^  fucre  rafiné 
en  pain  &  en  poudre  ,  charbon.de  terre  , 
plomb,  blanc  de  plomb,  cerufe  y  toiles  de  co- 
ton ,  d''HolIande  ,  Baptifte ,  de  Gambray  & 
de  Gand  y  Se  autres ,  pour  être  levez  en  toutes 
les  Provinces  oii  lefdites  Fermes  ont  cours , 
lefquels  n*y  ont  pas  été  établis  j  par  lequel 
Bail  Nous  fîmes  aufîî  ajuger  audit  Bourgoing 
les  droits  d'Aquits  &  Congcz  ,  Paireports  & 
PafFavans  ,  defquels  il  a  joui,  Bt  quant  à 
nôtre  Province  de  Picardie  ,  Nous  avons  re- 
connu que  le(dits  droits  de  Refve  ou  Domaine 
forain  ,  y  ont  toujours,  été  levez  aux  fortics, 
fur  le  même  pied  qu'en  Normandie  ,  avec  la 
Traite  Domaniale  fur  les  Denrées  &  Mar- 
chaudifes  ci-dclfus  fpecifiées  ,  iuivant  ledic 
Tarif  arrêté  en  exécution  de  ladite  Déclara- 
tion du  14.  d'Août  i6}i.  avec  le  parifis,  douze 
Se  iîx  deniers  defdits  droits,  créez  par  lefdites 
Déclarations  des  années  164.5,  ï^r4'  ^^SJ-  & 
i6î8.  Nous  avons  pareillement  reconnu  que 
nos  Fermiers  levoient  aux  Entrées  de  ladite 
Province  ,  les  droits  créez  par  ledit  Edit  du 
mois  d'Octobre  if8i.  fuivant  ladite  réaprecia- 
tion  faite  en  ladite  année  165t.  l'écu  pour 
quintal  des  aluns ,  les  augmentations  créées 
fur  plusieurs  fortes  de  MarchandifcSjpar  lefdits 
EdJK  des  mois  de  Juin  164^,  Septembre  i<ï47. 
êc  Mars  i^f 4.  &  le  parifis  ,   douze  &  fix  de- 
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niers  de  cous  lefdits  droits  ,  Aquits  ,  Coii' 
*gez  ,  Padeports  &  Paiï'avans  j  que  nôrrc  Pro^ 
virvce  de  Champagne  li'cfl:  trouvée  plus  char- 

•  gée  aufditcs  Sorties  ,  parce. qu'outre  ieCditsi 
droits  de  Refve  ou  Domaine  forain  &  d'im~ 
pofîtions  foraines ,  qui  reviennent  àfeize  de- 
niers pour  livre-de  la  valeur  des  Marchandifes^ 
&  Denrées ,  nofdits  Fermiers  lèvent  fepc  de- 
niers pour  livre  àcaufe  du  droit  de  Haut' 
pallage  ,  dont  l'établiirement  eft  très-ancien,, 
comme  il  réfultc   des  Ordonnances  derdices 

♦  Fermes  j  ils  levoient  auffi  la  Traite  Oomani2« 
le  ,  fuivanc  la  rcapreciation  faite  en  exécu-^ 
rion  de  ladite  Déclaration  du  14. Août  1^31;. 
cnfcmble  le  parifis  ,  douze  &  fix  deniers  def- 
dits  droits  :  Ils  lèvent  de  plus  aux  entrées  de 
ladite  Province  lefdits  droits  créez' en  lySi,. 
iuivanc  ladite  rcapreciation  ,  avec  ceux  de 
reçu  pour  quintal  des  aluns  ,  &  les  augmen- 
tations de  1644.  1647,  &  i6f  4,  le  parifîsjdouze 
&  fix  deniers  d'iceux  j  &  aux  Villes  de  Mcûe- 
res  &  Charlevillc ,  &  au  partage  de  la  Rivière 

'  de  Mcufc  ,  Nous  avons  ctabii  d'autres  droite, 
par  Arrêt  de  nôtre  Confeil  du 
i66ï,'  en  laquelle  Province  nofdits  Fermiers 
joUiffcnt  pareillement  defdits  droits  d'Aquits, 
Congez  ,  Palfeports  &  PalFavans.  Et  quant  à 
nôtre  Province  de  Bourgogne  ,  Nous  avons 
encore  reconnu  que  le(  lits  droits  de  Refve  , 
Domaine  forain  ,  &  impofitions  foraines,  8t 
de  Haut- partage,  7  étoient  levez  à  raifon  de 
vingt  deniers  pour  livre  de  la  valeur,  dcj 
Marchandifes  j  que  la  Traite  Domaniale  y 
avoir  cours  ,  &  que  lefdits  droits  avoicnt  été 
réglez  par  ladite  réapreciation  de  KT^i.  fuc  ' 
kiquels  lefdits  pariûs  ,&  lç$  douze  &  fix  de* 
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niers  créez  par  Icfdits  Euics  ,  dévoient  être 
Jevez,  combien  que  les  deux  deniers  n'y  euf- 
fcnt  pas  été  établis.  Nous  avons  aufli  vu  que  •  , 
les  entrées  de  ladite  Province  étoienc  levées 
en  exécution  de  ladite  Déclaration  d'Octobre 
ï;8i.  Suivant  ladite  réapreciation  de  16)10.  . 
avec  l'écu  pour  quintal  des  aluns  ,  &  les 
augmentations  des  droits  des  années  i<>44»  ^ 
16-47.  i6y4»  &  ledit  parifis  avec  lefdits  droits 
H'Aquits ,  Congcz ,  Paflèports ,  &  PaiFavans* 
Et  à  l'égard  défi  Provinces  de  Berry  &  Bour« 
bonnois ,  Nous  avons  remarqué  que  Icfdits  • 
droits  de  Sortie  y  étoient  levez  à  raifon  de 
feize  deniers  pour  livre,  conime  en  Norman- 
die &  Picardie  -,  que  la  Traite  Domaniale  y 
avoir  cours  ,  &  qu'encore  que  lefdits  droits 
cuffent  été  réglez  pour  lefdites  Provinces,  par 
ladite  réapreciation  de  1651,  que  nofdits  Fer- 
miers s'étoiem  reAraints  à  la  moitié  ,  à  la- 
quelle lefdits  droits  de  la  Traite  Domaniale 
avoient  été  modérez  en  faveur  des  Provinces 
où  nos  Aides  n'ont  point  de  cours ,  par  une 
Déclaration  du  mois  de  if^W  • 

fur  lefquels  droits  étoir  auflî  levé  ledit  parifis^, 
-«louze  &  fix  deniers  ^  &  que  les  Entrées  déf- 
aites Provinces  n'étoient  compolées  que  de 
l'écu  pour  quintal  des  aluns,  des  droits  créez 
par  Edit  dii  mois  d'Odobre  ifSj  &  defdite» 
augmentations  de  i6-4  4.  1647.  &  i^f 4.  &  au- 
dit parifis  ,  douze  &  fix  deniers  ,  dans  IcC- 
quelles  Provinces  font  auiîî  levez  lefdits  droits 
d'AquifS  ,  Congez  ,  Palfeports  &  PalFavans» 
Et  quanta  nôtre  Province  de  Poitou  ,  lefdits 
droits  de  Refve  &  Domaine  forain  ,  &  ceuï 
de  rimpofition  foraine  avec  la  Traité Doma-* 
akie ,  ont  ccé  établis  fur  le  même  pied  qu'ett- 
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nofdites  Provinces  de  Picardie  ,  Berry  &  Bour- 
bonnois ,  avec  la  même  mo'<'?ration  des  droits 
defdices  Traites   Domaniales,  au  regard  des 
Ptovinccs  où  les  Aides  n'ont  cours.  Nous  avons 
aufïï  reconnu  que  les  Bureaux  de  ladite  Traite 
Domanialc,étQient  plus  avancez  ie  long  de  1» 
Côte  de   la  Mer  ,  qu^  ceux  de  rimpoHtiora 
foraine,  &  que  partie'des  droits  de  la  Dé- 
claration du  mois  de  Septembre  i6}8.  compris*^' 
au  Bail  qui  en  fut  fait  à  Maître  Jean  MalÏÏ*' 
cault ,  y  étoient  levez  avec  leparifis,  douze" 
&  Ç\\  deniers  d'iceux  î  &  qu'aux  Entrées  nof. 
dits  Fermiers  jouifFoient  des  droits  créez  erî» 
lySi,  de  reçu  pour  quintal  des  aluns  ,  -  des' 
augmentations  de    ladite  année  1658;  &   de 
1ÎÎ44.  KÎ47.  &  de  i6;4.  cnfemble  du  pa/i^îs,. 
douze  &  fix  deniers  defdits  droits  ;  la  confa^ 
fiûn  delquels  droits  étoit  encore  plus  grande' 
en  nôtre  Province  d'Anjou  ,  foit  à  caufe  qu'o» 
avoir  pris  d'autres  mefures  pour  l'exercice  de 
ladite  Ferme,  on  pource  qu'elle  avoir  été  ré- 
gi? par   d'autres   Ajudicataires  que  ceux   4e 
nos  Cinq  grolïcs  Fermesjufqu'en  l'année  i<îu'«' 
qu'elle  y  fut  jointe  par  le  Bail  qui  en  fut  fait  à 
Maître  Noèi  de  Pars  j  vfi  que  par  la  difcuffio  n 
que  Nous  en  avons  faite  ,  Nous  avons  troov  6 
qu'elle  eft  compofceen  pirricde  mêmes  droits 
que  ceux  des  autres  Provinces ,  &  en  partie  de 
plu/ieurs  autres  plus  irregûliers\,   dcfquels  il 
ftoit  dificile  d'obferver  les  diférences  ,    ni  de 
négocier  ,  foit  dans  le  Pais  ou  dehors ,  qu'avec 
beaucoup  de   peine  &  de  péril  d'être   furpris 
par  la  diverfité  des  droits  ,  &  la  manière  de 
les  lever  j  parce  qu'encore  que  les  droits  de 
Sorties  s'y  perçoivent  fous  les  noms  de  Traites 
&Impcfîtions  foraines  fur  toutes  les  Denrées 
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&  Marchandifirs ,  &  que  c;,ux  de  la  Traite 'Dci 
:    maniale  n'y  (oient  levez  c]|ue  fur  les  vieux  dra» 
pcaujc ,  papiers ,  cartes  Se  carors  ,&  fur  les  pru- 
neauZj  &  les  droits  d'Entrées  lur  toutes  lefdites 
;.  Denrées  &  Marchandifes  ^  il  y  a  de  plus  le 
Trépas  de  Loire,qui  fc  levé  fur  tout  ce  qui  dcf- 
ccnd  ,  monte  &  traverfc  ladite  Rivière,  dcpus. 
Candes  jufqu'à  Ancenis  ,  &  la  nouvelle  ini. 
podcion  qui  fut  établie  en  if99.  pour  des  eau- 
les  qui  pouvoicnt  avoir  moins  de  durée  ,  fi  la 
neceffiié  des  afaires  de  TEtac  n'eût  oblige  nos 
prédecefl'curs  Rois  de  les  conrinuer ,  combien 
qu'elle  (bit  très  incommode  ,  à  caulc  qu'elle  a 
éré  créée  pour  être  levée  de  Tablier  en   Ta- 
blier ,  &  que  lefdits  Tabliers  font  compofez 
de  certain  nombre  de  Paroilles ,  hors  defqueU 
Jes  les  Marchandifes  &  Dt^nrées  du  crû  d'i- 
celles  ne  peuvent  jctre  tranfpoftées>  fans  païct 
jes  droits  de  ladite  nouvelle  imposition  :  De^ 
manière  que  la  liberté  du   commerce  tù.  (i 
jcftrainte  entre  nos  Sujets  de  la  même  Pro- 
vince ,  qu'ils  ne  peuvent  s'cntr'aider  des  fruits 
&  denrées  rm  pais,  ni  des  marchandifes'ori. 
ginaircs  ,  ni  en  faire  commerce  avec  leurs 
voifins  ,  fans  païcr  lefdits  droits ,  ni  \ts  tranf- 
porter  d'un  lieu  à  autre  ,  fans  faire  autant  de. 
fîbûmiffibns  qu'il  7  a  de  Bureaux  fur  leur  rou- 
te :  ce  qui  aporte  tant  dedificultez  au  trafic 
de  ladite  Province  ,  qu'il  y  a  lieu  de  s'étonner 
que  cette  Ferme  n'ait  reçu  aucune  altération 
depuis  qu'elle  eftitablre  ;   la  plupart  defquels 
droits    ont  été    chargez  de  deux   réaprecia- 
tions  ,  ain/î  que  ceux  des.  autres  Provinces  j 
depuis,  iefquelies  il  a  éré  créé  d'autres  droits, 
en  1^58:  par  Déclaration  du  mois  de  Septem- 
bre ,.  lar  certaines  cfpcccs  de  MArchandifes^, 
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ft$r  les  Tarifs  des  Jt^anhandlfcs,  157  ; 
itm  les  unes  font  païables  nux  Sorties  &  aux^ 
Entrées  (eulement ,  &  Icî  autres  tant  aufdiics 
Sorties  qu'auldires  Entrées,   Lt  quoique  les 
Vins  qui  croillenc  en  grande   abondance  le 
long  de  la  Rivière  de  Loire  qui  traverfe  toute 
ladite  Province ,  ne  foient  pas  fore  exquis  ^ 
&  que  par  cette  raifon  ils  aient  été  moins  char- 
gez que  ceux  qui  fortent  par  lefdites  Provinces! 
de  Picardie  &  Normandie  i  néanmoins  com- 
me jIs  font  le  principal  commerce  de  ladite- 
Rivière  ,  tant  à  caufe  que  la  Bretagne  en  con- 
jfomme  d'autant  plus  qu'il  en  croîr  peu  dans 
fon  territoire  ,  que  parce  que  les  Etrangers  les 
tirent  avec  facilité  par  ladite  Rivière  j  Nous 
ne   pouvons   fouiFrir   plus  long-tems  que  la 
diFérence  des  droits  en  diminue  le  Commerce}, 
car  outre  qu'ils  ne  font  pas  uniformes  ,  & 
qu'ils  font  plus  ou  moins  grands  ,,  fuivant  la^ 
diveruté   des  Crues  &  des  Tabliers  ,   lefdiis. 
Vins  font  encore  chargez  de  quinze  fols  pour, 
pipe  paffant  ou  fortant  de  la  Scnéchauffée  de 
Saumur  ;  fur  tous  lefquels  droits  ont  été  éta- 
blis les  deux  Cols  pour  livre  créez  en  1643,. 
autres  deux  (ois ,  au  lieu  de  la  fuprc/Tion  des. 
Ofîciers  en  titre  de    ladite  Traite  d'Anjou, 
créez  en  164.4,  avec  le  fol  ordonné  être  levé. 
par  Edit  du  mois  de  Mars  16)      pour  former 
le  paiiHs  de  toutes  les  Fermes  ,  &  encore  les, 
douze  &fix  deniers cféez  par  les  Editsdes  mois, 
de  Février  16^7. 8c  Avril  i<îf8.  Etquanraux  au- 
tres Denrées  &  Marcbandifes ,  les  augmenta- 
tions faites  par  les   Edits  des   mois  de  JuitL 
1644,  &  Janvier  16^4.  ont  été  levées  fur  icel- 
les ,  avec  lefdits  parifîs  ,  douze  &  fix  deniers,. 
Et  quoi  qu'à  caufe  de  la  multiplicité  des  Bu- 
neaux  ,  les  cinq  (bis  ic  chacun  Aquic  de  païe< 
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ment  ,    Congcz   &  Pafïàvans  ,  fufTent  pla3> 
onéreux  que  dans  les  auti^es  Provinces  de  nos' 
Ginq  grollès  Fermes  j  ils  y  ont  auffi  été  levez , , 
donc  nofdits  Sujets  n'ont  pas  reçu  moins  d'in- 
commodité qiie  de  l'aliénation  qui  a  été  faite  ' 
des  anciens  droits  du  Tirépas  de  Loire  &  de 
la  Tiraice  par  terre,  àrcaufe  qu'ils  étoienc  obli- 
gez de  les  païer  aux  Engagiftes  ,  &  d'aquicer^ 
les  réapreciâiions  aux  Commis  de  nos  Fer- 
miers j  de  forte  que  par  la  difcuflîbn  de  tous^ 
lefdics  droits  &  la  diférence-  d'iccux  ,  Nous 
aurions  été  aifément  perfuadez  de  la  jufticc 
des  plaintes  que  Nous  avons  fou  vent  reçues 
de  nos  Sujets  &  des  Etrangers ,  vûqu'il  étoic 
prefqu'impofîîble qu'un  fi^rand  nombre  d'im- 
poHtions  ne  causât  beaucoup  de  defordres  ,  &  • 
que  les  Marchands^^  pûilènt  en  avoir  afle^  de 
conn^ilTance  ,  pour  en  démêler  la  confuiîon , 
Se  beaucoup  moins  leurs  Fadeurs  ,    CorreC 
pondans  &  Vc::nriers  ,  qui  étoient  toujours 
obligez  de  s'en  remettre  à  la  bonne  foy  des  » 
Commis  des  Fermiers ,  qui  étoient  fort  fôir- 
vent  ,^ufpc<5Vs,   Er  àprè*  avoir  entendu  et  ra- 
port  ,    Nous  avons  clairement  connu  ^u'il 
étoit  abfolument  néceifkire  ,    pour  parvenir 
au  récablifTemcnt  du  Commerce  au  dedans  &' 
au  dehors  ,  qui  eft  la  fin  que  Nous  nous  fom* 
mes   propofez  ,  de  réduite  tous  ces  droits  ea 
un  feul  d'entrée  ,  &  un  autre  de  fôrtie  ,  8c 
même  de  les  diminuer  cor»fiderabIemcnt,  afin 
d'exciter  par  cemoïen  tous  nos  Sujets  des  Pro- 
yinces  maritimes ,  d'entreprendre  des  voïages^ 
de  long  cours ,  &  ceux  des  autres  Provinces ,  à 
y  prendre  intérêt  ,  rétablir  en  même  tems  les 
anciennes  M:^nufadlures  ,  former  des  Compa- 
gnies  poijr  y  en   introduire  de  nouvelks  5 
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r.ercer  l'îi^durtrie  de  nos  Siijeis  ^  &  leur  pro^ 
curer  le^,   moïens    d'emploïer  utilement  les  - 
avantages  qu'ils  ont  reçus  de  la  nature  »    de' 
bannir  la  faineantitc,  3c  divertir  par  des  ocu- 
pations  honnêtes  ,rincIifîation  fî  ordinaire  de 
la  plupart  de  nos  Sijers  à  une  vie  oifive  &: 
tampante  ,  foiis  le  ticre  de  divers  CWlces,  Tans 
fonéii(ins ,  &  fous  des  fàulïès  aparences  d'une 
médiocre  atache  atix  bonnes  lettres  ou  à  la. 
pratique,  laquelle  dégénère  le  plus  fouvent 
par  leurs  ignorances  oii  par  leurs  malices ,  à^ 
une  dangereufc  chicane  ,  qui  infeâie  &  ruine  • 
la  plupart  de  nos  Provinces,  A  CES  CAUSES» 
de  l'avis  de  nôtre  ConTcil ,  oii  étoit  la  Reine  ' 
nôtre  très  -  honorée  Dîme  &  Mère  ,   nôtre 
rrès-cher   &:  très-amé    Frète  unique  le  Due 
d'CVleanSi  nôtre  très  cher  &  très-amé  Coufini 
le  Prince  de  Condé  ,  autres  Princes  de  nôtre 
Sang  ,  grands  &  notables  Perfonnages  de  no- 
ire Confcil  i  de  nôtre  certaine  fciencc ,  pleine 
puifFance  &  autorité  Rjoïale,  Nous  avons  par 
cet  Edit  perpétuel   &  irrévocable ,  dit ,  dé- 
claré &  ordonne ,  difons  ,  déclarons  &  ordon-»- 
nons  ,  Vouions   &  Nous  plaît,  que  lefdics 
droits  de  Rerve  St  Domaine  forain ,.  ceux  de 
H-iut-Pa^fàgc,  ordonnez    être    levez- par  les 
Edits  &  Déclarations  Faites  pour  la  perception 
d'iceux ,  es  années  i\69, 157^.  1578,  q8t.  1488. 
1J40,  i;4.9    &  if8i.  de  ia  Traite  Domaniale 
d'ingrande ,  de  l'impofîtion  nouvelle  d'An- 
jou, créez  en  1^99.  du  Trépas. de  Loire  ,  des- 
quinze  fols  pour  pipe  de  Vin  de  la  Senéchauf- 
fée  de  Saumur ,  &  des  réaprcciations  defdits 
droits  faites  en  exécution  de  la  Dcclaratioa' 
du  mois  d'Août  1^32.  de  l'augmentation  or- 
è)nnée  6cre  levée  aux  Sorties  fur  cectaiacs 
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crpcccs  de  Marchandifes  &  Denrées  efdiccs 
Provinces  de  Normandie,  Poitou  &  vAnjou, 
par  crois  Déclarations  du  mois  de  Septembre 
r<?3&l  du  Parifis,  douze  &  fix  deniers  defdits 
droits  ,  créez  par  les  Edics  &  Déclarations 
des  années  1^4^.  i6^u  i<>y4»  i^f^.  &  i^jS. 
duquel  PariHs  en  Anjou ,  les  deux  fols  de  la 
fupreflîondes  Oiîciçrs  defdites  Traites  d'An- 
jou, créez  par  Eciit  du  mois  d'Août  i66^, 
font  partie  i  foient  &  demeurent  convertis 
efdites  Provinces  de  Normandie ,  Picardie ,. 
Champagne  ,  Bourgogne,  Bcrry,  Bourbon- 
nois ,  Poitou  &  Anjou  ,  Duché  de  Bcaumont, 
de  Thoiiars  &  Châccllenic  de  Chantoceaur, 
en  un  feul  droit  de  fortie  qui  fera  paie  aux 
premiers  &  plus  prochains  Bureaux  du  char- 
gennent  des  Marchandifes  &  Denrées  ,  fui. 
vant  les  Tarifs  que  Nous  en  avons  fait  arrê- 
ter en  nôtre  Gonfeil  de  Commerce,  atachei^ 
ibus  le  Contrefcel  des  Prefent^s,  à  commen- 
cer au  premier  Oclobre  prochain.  Et  à  Tégard 
des  droits  d'Entrées  fur  les  Epiceties  &  Dro. 
guéries ,  ordonnez  être  levez  aux  Ports  & 
Havres  de  Roircn  &  de  la^  Rochelle  ,  par  lef- 
qneis  l'entrée  d'icellé  eft  feulement  pcrmife 
du  côté  de  la  Mer  Oceane ,  fuivant  les  Edics 
des  mois  de  Janvier  1^49,  &  Janvier  1^71,. 
D'autres  droits  d'Entrées  créez  fur  les  Aluns 
en  i;f  4-  Des  droits  d'Entrées  fur  les  Denrée* 
&  Marchandifes, créez  en  lySi.  Du  Trépas  de 
Loire,  &  de  la  nouvelle  impoficion  ordonnée 
être  levée  aux  Entrées  de  la  Province  d'An- 
jpu  j  de  reçu  pour  Tonneau  de  mer  créé  ea 
i^eo.  De  la  réapreciation  defdits  droits,  faite 
en  vertu  de  ladite  Déclaration  du  mois^ 
d.'Aoiiri^3i^  De  ladice  augmentation  fur  ces-^ 
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taines  Marchandiles  &  Denrées  efdices  Pro- 
vinces de  Normandie ,  Poitou  &  Anjou ,  faite 
par  trois  Déclarations  du  mois  de  Septembre 
1^38.  D'autre  augmentation  faite  fur  les  En- 
trées de  toutes  Icfdites  Provinces ,  par  Décla-^ 
ration  des  mois  de  Juin  i(»44.  Septembre  1^+7. 
&  Mars  i<rf4.  Des  droits  didraits  des  Oârois 
de  la  Ville  de  Roiien  ,  fur  les  Sucres ,  Caflbn- 
nades  ,  Cires  &  Petun  y  pour  être  levez  à  per- 
pétuité aux  Entrées  de  ladite  Province  de 
Normandie  ,  fuivant  TEdic  du  nîois  de  Févriec 
i6s6»  Des  cina  pour  cent  païables  aufdites 
Entrées  en  toutes  lefdites  Provinces  ,  de  la  va- 
leur des  cires  ,  étaim  ,  cuivre  ,  airain  ,  huiles. 
Tarons  }  fil  de  lairon ,  d'archal  &  de  fer  j  fu- 
cre  rafiné  en  pain  &  en  poudre ,  charbon  de 
terre ,  plomb  ,  blanc  de  plomb  ,  cerufe  ; 
toiles  de  coton  ,  d'Hollande  ,  Baptifte  ,  toiles 
de  Cambray  &  de  Gand  y  &  autres  femblables 
compris  au  Bail  defdites  Cinq  groffcs  Fermes^, 
fait  à  Maître  Jean  Bourgoing  »  le  3.  Mai  1661, 
8c  du  parifis ,  douze  &  fix  deniers  ,  tous  lefdits 
Droits  créez  par  lefdites  Déclarations  des  an- 
nées 1^45.  i64f»  16J4'  i^f7.  &  i^fS.  duquel 
pyifis  en  Anjou  ,  Içs  deux  fols  de  la  (upref- 
fion  des  Oficiers  des  Traites  d'Anjou  ,  créez 
par  Edic  du  mois  d'Août  1644.  font  partie: 
Nous  voulons,  ordonnons  &  Nous  plaît,  qu'ils 
foienr  Se  denrveurenc  pareillenoent  convertis 
en  un  feul  droit  d'Entrée,  qui  fera  levé  au  pre- 
mier 8c  plus  prochain  Bureau  de  la  route  8c 
partage  ordinaire  des  Marchands  &  Voicu- 
riers  ,  tant  par  eau  que  par  terre ,  fuivant 
lefdits  Tarifs ,  aux  Entrées  defdites  Provin- 
ces &  defdits  Duchcz  de'Beaunionr,de  Thoiiar* 
&  de  ia  Châtellcuie  de  Chaïuoccaux  dépetit- 


\\ 


lifi'  jiirrêts  ér  Kifglimens 

danc  de  TAnjou,  Et  parce  que  nos  Fermiers^ 
ont  Toujours  joli!  du  fuplémcnt  des  droits  des 
Marchandi(es  &  Denrées  ,  qui  ont  été  cranf. 
portées  d'un  lieu  ou  elles  avoient  moins  paie 
en  un  autre  où  les  droits  étoient  plus  grands  j 
Nous  voulons  qu'ils  joUifïènt  defdits  fuplé- 
xnens  fur  coures  les  Denrées  &  Marchandifes 
qui  feront  tranfportées  tant  par  eau  que  par 
terre,  des  Bureaux  oiV  elles  font  moins  ta- 
xées,  en  ceux  où  elles  !c  font  davantage.  Ec 
quant  aux  Droits  de. la  Traite  Domaniale, 
créez  par  Edit  du  mois  de  Février  ij77.  & 
Déclaration  du  mois  de  ifSo.  pour 

être  levez  aux  Sorties  de  nôtre  Royaume,  & 
des  Provinces  où  les  Bureaux-defdites  Fermes 
feront  établis  ;  Nous  voulons  qu'ils  foienc 
perçus  aux  Sorties  de  nôtredit  Roïaume  & 
defdites  Provinces ,  même  de  celles  d*Anjou,,, 
&  defdif s  Duchez»  de  Bcaumont ,  de  Thouars 
&Chârellenie  de  Chantoceaux  ,  fuivant  ledit 
Tarif,  fur  les  Marchandifes  &  Denrées  fujettes 
â  ladite  Traite  Domaniale  :  Et  dautant  que 
lefdits  Droits  créez  par  ladite  Déclaration  du 
mois  de  Septembre  léjS;  fur  les  Vins,  doi- 
vent être  levez  en  nôtre  Province  de  Norman- 
die ,  non  feulement  aux  Sorties  &  Entrées  de 
nôtre  Roïaume,  mais  au  fit  à  la  fottie  de  \s. 
Ville  &  Banlieue  de  Rbiien  ,  pour  Icfdirs  Vins 
feulement  $  Nous  voulons  que  la  levée  dudic 
Droit  foit  continuée  ,  conformément  audit 
Tarif,  &àla  fortie  de  ladite  Ville  &  Banlieue. 
Voulons  aufïî  ,  ordonnons  &  Nous  plaîr , 
c^u'il  foit  levé  cinq  fols  pour  chacun  Aquic 
de  paiement  defdits  Droits  de  Sortie  &  d'En- 
trées ,  •&  des  Aquirs  à  caution  qui  feront  dé- 
li^rrez  pour  le  cranfporc  defdices  Denrées  & 
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Marchandifes  ,  &  paieillemenc  pour  la  dé. 
charge  derdits  Aquics  à  caution  :  Bt  défen- 
dons crès-expredémcnt  à  nos  Fermiers  &  leurs 
Commis  ,  de  lever  aucune  çhofe  fur  les  PaiTa- 
vans  &  Congez  ,  ni  pour  le  Vu  &  Contrôle 
qu'ils  font  obHgez  de  mettre  fur  les  Aquits 
de  paiement  qui  leur  Tont  prefentez  par  les 
Marchands  &  Voituriers  paiTins  debout  par. 
les  Bureaux  defditec  Fermes  :  Et  en  confé- 
quence  de  la  converfîon  defdits  Droits  iâ^tC» 
dits  Tarifs  »  Nous  avons  éteint  ,  fuptimé  , 
éteignons  ,  fuprimons  &  révoquons  lefdits 
Droits  de  la  nouvelle  Impofîtion  d'Anjou 
créez  en  i)'99,  &  les  augmentations  d'icelle  ^ 
comme  aufli ,  lefdites  augmentations  créées 
par  ladite  Déclaration  du  mois  de  Septem- 
bre i^}8.  fur  les  Vins  &  Denrées  apellées  de 
Mafficâult ,  qui  fe  levoient  de  Tablier  en  Ta- 
blier ,  &  de  Province  en  Province  ,  combien 
que  les  Aides  y  euifenccouts,  avec  le  parifîs  , 
douze  &  Hx  deniers  defdits  Droits,  y  com- 
pris les  deux  fols  de  la  fupreHfion  des  Ofîciers 
de  la  Traire  d'Anjou  ,  créez  par  ladite  Décla« 
lacion  du  mois  d'Août  1^44.  Nous  avons 
auffi  fuprimé  les  quinze  fols  pour  pipe  de  Viiii 
fortant  de  la  SénéchaulTée  de  Saumur ,  &  y 
paifant ,  les  rçapreciations  d'icelles  ,  avec  le 
pariiîs ,.  douze  &  (îx  deniers  j  &  les  réapre- 
ciations  du  Trépas  de  Loire  fur  les  Marchan- 
difc's  defcendant ,  traverfanr  &  montant  par 
ladite  Rivière  ,  pour  aller  d'un  lieu  à  un  autre 
dans  ladite  Province  d'Anjou  k  les  adjacen- 
tes ,  fi  ce  n'efl:  la  Province  de  Bretagne,  avec 
le  parifîs  ,  douze  &  fîv  deniers  defdites  rcipTré- 
ciations ,  dont  jouifl[bit  ledit  Bourgoing,avec 
le  parifis,  douze  &  fix  deniers*  des  anciens  ■ 
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Droits  du  Trépas  de  Loire  fur  lefdiees  Mar^ 
chandifes  defcendanr  ,  moncarrc  &  traverfant 
ladite  Rivière  ,  &  qui  ne  feront  deftinez  pour 
aller  en  Bretagne  ,  engagez  à  plutieurs  Parti- 
culiers  ,  duquel  parifis ,  douze  &  Cix  deniers 
dont  jouifToit  Maître  Jean  Rouvelin  Fermier 
Général  des  Aides  &  du  Parifîs  ,  douze  &  fie 
deniers  des  Droits  aliénez  ;  Et  ordonné  que 
les  Bureaux   établis  par  nos  Fermiers  dans 
ladite  Province  d'Anjou ,  pour  U  perception 
defdits  Droits  de  ladite  nouvelle  inipofition 
defdits  quinze   fols  pour  pipe  de  Vin-  de  la 
SénéchaufTée  de  Saujnur,  &  de  ladite  augmen- 
tation de  1638.  apellée  de  Madicault  y  feront 
levez  &  6tez  :  Et  à   l'égard  des  Rcglemens 
faits  pour  la  perception  defdits  Droits,  pat 
les  Edits  &  Déclarasion  de  la  création  d'iceux, 
&  par  les  Baux  defditcs  Fermes  ,  &  Arrêts  de 
nôtre  Confeil ,.  Nous  voulons   qu'ils  foient 
garkz  &  obfervcz ,  fous   les  peines  y  conte- 
nues ,  fans  que  les  Ecléfiaftiqucs  ,  Nobles , 
Privilégiez  &  tou«  autres,  ni  les  P»urvoïeuts 
de  nôtre  Maifon,'&  les  Munitionnaires  de 
nos  Camps   &  Armées  ,  puiflcnt-  prétendre 
aucunes  exemcions  des  Droits  ,  foit  pour  les 
Marchandifcs  &  Denrées  de  leur  crû,  ou  pour 
leurs  provi/îons  &  ufage  ,  ni  que   les  H  ibi- 
tans  de  la  Province  de  Languedoc  ,  puiilent 
joliir  de  ladite  exemtion  defdits  Droits  ,  pour 
quelque  caufe  que  ce  foie ,  en  entrant  ou  fot- 
tant  par  les  Bureaux  defdites  Fermes ,  établis 
aux  exirémitez  defdites  Provinces  de  Bcrry  , 
Bourbonnois,  Poitou    &    autres.      Et  parce' 
que  les  Entrepôcs  des  Villes  maritimes   &  au- 
tres ,   &  les   Tranfits  par  l'étendue  des  Pro- 
vinces dans  •lefquelles  les  Bureaux   defdites 
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'    fuY  Us  Tarifs  des  A4archan4ifes,     \C$ 
Fermes  font  établis  ,  peuvent  beaucoup  con- 
tribuer à  la  facilité  du  comrncrce  j  Nous  vou- 
lons que, nos  FermietSfpour  la  facilité  &  coni- 
n^odité  dudit  commerce  de  nos  Sujets  &  des 
Etrangers  ,  établirent  des  Magafins^  es  Villes 
de  la  Rochelle  >  Ingrande  ,  Rouen  ,  Havre 
de  Grâce  ,    Dieppe  ,    Calais  ,    Abbcville  , 
Amiens,  Guife,  Troye  ,  &  S.Jean  de  Laune, 
pour  y  recevoir  les  Marchandifes  qui  (eronc 
deftinées  pour  être  portées  dans  les  Païs  Etran- 
gers ,  &    être    feulement   entrepofées    dans 
lerdites  Villes ,  franches  &  exemtes  du  paie- 
ment defdits  Droits  d'Entrées  &  Sorties  $  Icf- 
quels  Magafins,  pour  la  fureté  réciproque  de 
nos  Fermiers  &  des  Marchands  ,  (èront  fer- 
mez à  deux  ferrures,  de  Tune  dcfquclles  le 
Fermier  ou  fon  Commis  gardera  la  clef,  & 
un  Député  defdits  Marchands  gardera  l'autre  j 
à  la  charge  que  les  dcftinations  dcfdites  Mar- 
chandifes quç  les  Marchands  voudront  mec- 
irc  en  enttepôt ,  feront  faites  par  les  Lettres 
de  Voiture  ,  lefquelles  feront  reprefcntées  aux 
Commis  des  Bureaux   établis  aufdits  lieux , 
avec  les  déclarations  des  Marchandifes  qui  fe- 
ront contenues  dans  les  balots  &  paquets, pour 
fur  icelles  en  faire  la  vérification  par  Icfdits 
Commis ,  lesiJaire  décharger  dans  les  Maga» 
fins  qui  feront  par  eux  choifîs  pour  Téfet  def- 
dits entrepôts ,  &ctre  lefdits  balots  fcellez  & 
plombez  ,  fans  qu'ils  puifîènt  être  rechargez 
pour  être  tranfportei  au  lieu  de  leur  dcflma- 
lion  ,  qu'en  prefence  defdits   Commis ,  qui 
délivreront  leurs  Aquits  à  Caution  ,  dans  lef- 
quels  ils  feront  mention  du  jour  du  charge- 
ment &  du  départ  j  lefquels  Voituriers  ,  tant 
pat  eau  que  par  terre  ,  ne  pouront  fortir  que 


■^i 


•  I 


\ 


i^^  -      j4rrets  cJ*  Rigkmint 

par  Tun  des  Bureaux  ci  -  deffus  déclarez ,  n] 
décharger  lerdites  Marchandifcs  en  aucuns 
lieux  de  nôtre  Roïaumc  :  Et  a  l'égard  des 
Tranfîts  ,  il  en  fera  ufé  comme  pour  lefdics 
entrepôts  *,  le  tout  à  peine  de  confifcacicn 
dcfdites  Marchandifcs  ,  Charettcs,  Chevaux  , 
3âtcaux,  Navires^  &  d'amende  arbitraire} 
de  l'arrivée  deAjuelles  Marchandifes  (^ui  fe- 
rot^  mifes  en  entrepôt  ^  ou  déclarées  pour 
paifer  debout  hors  le  Roïaunie  ,  lefdits  Com- 
mis tiendronr  regiflre  iéparé  ,  dans  lequelils 
feront  mention  du  jour  de  l'arrivée  &  du 
partement  d'icelles.  Si  donnons  cn  Man- 
dement à  nos  amez  &  féaux  Confeillers  les 
Gens  tenans  nôtre  Cour  desAîdes  à  Paris,  &c. 
Donne'  à  Vincennes  au  mois  de  Septem- 
bre,  l'an  de  grâce  mil  i\x  cens  foixante- 
quatre  j  &  de  notre  Régne  le  vingt-deuxième. 
Signé  ,  L  O  U  I  S.  Et  plus  bas ,  Par  le  Roy , 

DE    G  u  E  N  E  G  AU  T.    Et    fccllé. 


DECLARATION  DU  ROI, 

1?  OR  TANT  un  nouveau^TariP  fur  les  Mar- 

■  •  chandifcs,   :   ,:  :► 
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Du  x8.  Avril  1667, 


LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de 
France  &  de  Navarre  :  A  tons  ceux  cjiû 
ces  prefentes  Lettres  verronr  ,  Salur,  L'aféc- 
tion  que  Nous  avons  pour  le  rétablifTcmenc 
&  l'augmentaribn  du  Commerce  ,  Nous  au* 
roit  obligé  en  1664.  de  pourvoir  à  la  réforma, 
tion  des  Droits  qui  fc  lèvent  fur  les  Maiciian- 


fkrUs'TarifsdêS  JhtarehMdifes,    ^iSj 
difcs  qui  entrent  &  fortent  de  nôtre  Roiau- 
me,  &  de  Faire  i  cet  éfet  procéder  a  un  nou« 
veau  Tarif  :  Et  depuis  aïant    conlideré   l'in- 
commodité que  nos  Sujets  des  Paroiiles  d« 
nos  Provinces  de.Berry  &  fiourbonnois ,  en-» 
clavées  dans  celles  d'Auvergne  &  la  Marche  , 
recevoient  de  la  levée  des  Droits  de  Sortie  fur 
les  Vins  defdites  Provinces  ,,&  fur  l'Entrée  des 
BeOiiaux  defdites  Pareilles  enclavées  j  Nous 
aurions  réfolu,  pour  le  foul^gemenr  de  nos 
Sujets  ,  &  plus  grande  facilité  de  leur  com- 
merce ,  de  les  décharger  de/dits  Droits  ,mon- 
tans  par  chacun   an  à  deux  cens  cinquante 
mil  livres.  Ec  d'ailleurs  aïant  été  particuliè- 
rement informé   ,   que    ^augmentation    du 
commerce  &  établilTement  de  diverfes  Manu- 
fadures  dans  nôtre  Roïau me ,  en  ont  changé 
notablement  le  prix  3  Nous  aurions  réfi^lu  de 
faire  procéder  à  nouvelle    taxe  fur   aucunes 
Marchandifes  entrant  &  fortant  par  les  Bu» 
reaux  de  nos  Cinq  groffes  Fermes,  &  par  ceux 
de  la  Douane  de  Lyon,  A   ces   Causes  ,  de 
l'avis  de  nôtre  Conîeil ,  &  de  nôtre  certaine 
fcience  ,  pleine  puilFance  &  autoiiié  Roïale , 
Nous  avons  dit  &  ordonné  ,  &  par  ces  Pre- 
fcntes  fignées  de  nôtre  main  ,  difons   &  or- 
donnons ,  Voulons  &  Nous  plaît ,  qu'à  com- 
mencer du  premier  jour  de  Janvier  dernier, 
nos  Sujets  des  Provinces  de  Berry  &  Bourbon-^ 
nois ,  foient  &  demeurent  déchargez ,  cotiime 
par   ces   Prefentcs  Nous  les  déchargeons  du 
paiement  des  Droits  portez  par  nôtre  Tarif 
du  mois  de  Septembre  1664.  pour  les  Vins 
fortans   defdites   Provinces  j  &  les    Habitans 
des  ParoifTes  enclavées  dans  lefdites   Provin- 
ces ,  &  celles  d'Auvergne  &  la  Marche  ,  des 
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Droits  d'Entrée  &  Sottie  fut  Icuts  bcAiauT. 
Et  à  l'égard  des  Marchandifes  ciaprùs  men- 
tionnées ,  les  Droits  en,  feront  perçus,  à  com- 
niencjer  du^premitfr  jour  de  Mai  prochain  ,  à 
l'Entrée  &  Sortie  de  nôtre  Roïaume  ,  &  des 
Provinces  réputées  étrangères,  &  par  les 
Bureaux  de  nôtre  DoUanc  de  Lyon  ;  Sçavoir.à 
Entrée , 

Pour  chacun  cent  pefanc  de   Baleine    cou- 
pée ôc  aptctéc  ,  XV  1, 
Le  cent  de  Fanons  en  nombre  ,  grands  &  pe- 
tits  y  du  poids  de  trois  cens  livres  ou  envi, 
ron  ,                                                      xxx  1. 
Pour  chacune  pièce  de  Barracan  de  vingt- deux 
aunes ,  nianufadlurée  dans  nôtre  Roïaume , 
•«    fera  paie  ,    en  raportant  un  certificat  de 
-    bonne  &  duc  forine,du  lieu  oîi  elles  auront 
•-     éfé  fabriquées  ,  iij  1, 
Pour  chaque  pièce  de  Barracan  étrangc^e  de 
vingt- deux  aunes,                                 viij  1. 
Pour  chaque  paire  de  bas  de  foïe ,  xl  (. 
Pour  chaque  d<^uzaine  de  paires  de  Bas  d'eda- 
me  &  de  Umc ,  grands  &  petits  ,  huit  li- 
vres, ci                                            .     viij  1, 
Pour  la  douzaine  de   paires  de  Bas  de  co- 
ton ,  l'une  portant  l'autre,                    iv  1, 
Pour  chaque  pièce  de  Ba/ettc  d*Angleterre,dc 
vingt-cinq  aunes  ,  x  1. 
Pour  chaque  pièce  de  Bayette  de  cinquante 
aunes  double  ,                                      xtx  1. 
Pour  cent  pefànt  de  bonnets  de  laine  de  toutes 
fortes,                                                     XX  1. 
Pour  chaque  pièce  deBurail  croifé,  de  vingt- 
éinq  aunes ,                                           viij  1, 
Pour  chaque  pièce  finiple  de  Burail  de  Flan- 
dre, de  vingt-cinq  aunes,                    viij  I, 

Bufles , 
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Bufles ,  élans  &  cerfs  paflbz  en  bufles^  colecs 
&  coletins  de  bufles  ,  le  cenc  pefant)      xl  I. 
Chamois  ou  peaux  de  chevreaux  ,  |moutons 
habillez  en  blanc ,  ou  jaune  en  façon  de  cha- 
mois ,  la  douzaine,  iij  1. 

Camelots  d'Hollande  >  de  Flandre  ,  &  demi 
foïe  ,  la  pièce  de  vingt  aunes  ,  xij  1. 

Camelotsde  Lille  ,  &  ancres  Pais  Bccangers , 
la  pièce  de  vingt  aunes  ,      *»  -  vj  U 

Charbon  de  terre  ,  le  baril ,  xxiv  f. 

Crefpes  liifes  ,  &  autres  de  toutes  forces  » 
encrant  par  les  Bureaux  des  Cii\q  groflfes 
Fermes  &  Douane  de  Lyon  ,  paieront  à  rai-; 
fon  de  trente  pour  cent  delà  valeur. 

Cuirs  dorez  ,  le  cent  pefant ,  xxx  !• 

Cuirs  de  boeufs  tannez  ,  de  toutes  fortes ,  \t 
douzaine  ,  xiv  I, 

Cuirs  de  vaches  ,  la  douzaine,  Tij  1. 

Peaux  de  veaux  tannies  ^  la  douzaine  ^  xviij  f» 

Pcaut  de  veaux  corroïées,  la  douzaine,  xxxv  Ç, 

Peaux  de  cli^vres  aprêcées,  la  douzaine,  xviij  f» 

Dentelles  de  foïe  &  de  guipures,  venant  d^î 
Flandre  ,  Angleterre  &  autres  lieux ,  la  'ivre 
pefant ,  viij  1. 

Dentelles  de  HI ,  point-coupé ,  paflTement  de 
Flandre  ,  Angleterre  &  autres  lieux ,  la  li* 
vre  pefant ,  1  ^ 

Draps  d'Efpagne  ,  la  pièce  de  trente  aunes ,  cl. 

Draps  demis  du  Païi  d'Angleterre  ,  apeUez 
douzaine  ,  de  la  valeur  de  huit  livres  l'au- 
ne ,  &  au  dcdous  ,  la  pièce  de  neuf  à  dix  au- 
nés  ,  X  I. 

Draps  d'Hollande  &  Angletetre,de  toutes  for- 
tes de  couleurs  ,  la  picce^de  vingt.cinq  au* 
nés ,  Ixxx  !. 

Le  fer  blanc ,  le  baril  de  quatre  cen<:  cinquante 
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feuilles  doubles ,  encrant  par  les  Bureaur 
des  Cinq  grolFes  Fermes  ,  &  par  .ceux  de 
la  Douane  de  Lyon,  paiera  au  lieu  de  ce 
qui  c^  poru:  par  les  Tarifs  defdlces  Fer- 
mes ,  XXX 1. 

Ec  le  baril  à  fimple  feuille  à  proportion. 

Frife  d'Efpagne  &  de  Flandre,Ia  pièce  de  vingt 
aunes,  xvj  1, 

Frife  féche  d'Anglet«rre  «  la  pièce  de  dix-huit 
aunes,  vij  1« 

Frife  blanche  apellée  de  cocon ,  qui  fe  vend  à 
la  gode,  le  cenc  de  godes  faifanc  cenc  vingt- 
cinq  aunes,  ~         ^        xxiv  L 

Frifon  d'Angleterre  ,  la  pièce  de  treize  au- 
nes ,  .  ,{.  ,  iij  I. 

Glaces  de  miroirs  de  trente  pouces  &  iau  def. 

fus  ,  XXV  1, 

Glaces  de  vingt  a  trente  pouces  ,  xv  1, 

Glaces  de  vingt  pouces  jufqu'à  quatorze,  la 
pièce ,  viij  1. 

Glaces  de  douze  pouces  ^  au  delTous ,  la  dou. 
zaine,  -  \  -     ixl* 

Huiles  àt  baleines  ou  graiffes  d'autres  poif. 
fons ,  chacune  barique  venant  des  Pâïs 
Etrangers  ,  xij  1. 

Molletons  d'Angleterre  doubles ,  ou  doubles 
crcfeaux  frifez  ou  unis ,  la  pièce  de  vingt- 
cinq  aunes ,  xij  1. 

Poil  de  chèvre  ,  le  quintal ,  xij  f. 

Peaux  de  bœufs  &  vaches ,  paflfées  en  buflcs  ou 
aprccccs  en  couleur ,  la  pièce  xxx  f. 

Le  cent  pefanc  de  favon  de  toutes  fortes  ,  ve- 
nant des  Pais  Etrangers  ,  x...r    vij  1. 

Le  cenc  pefant  de/avon  hoir  &  vcrd ,  mol  & 
liquide,  -  v  ], 

5i;rges  de  Seigneur  &  d'Afcot ,  Lille,  C/prc , 
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Angleterre  y  &  autres  Païs  Etrangers  ,   U  . 
pièce  de  vingt  aunes  ,  xij  U 

Serge  drapée  contrefaite  de  Florence ,  Angle- 
terre ôc  autres  Païs ,  blanche  ou  teinte  ,  Se 
Ratine  de  Florence,  la  pièce  depuis  treize 
aunes  jufqu'à  quinze ,  xv  1. 

Serge  d'EcoUè  demi  étroite,  blanche  oit  tein- 
te ,  neuve  ou  vieille  ,  apellée  plàindin  ,  la 
pièce  de  vingt. cinq  aunes,  .  iv  1, 

les  Sucres  rafinez,  en  pain  ou  en  poudre ,  can- 
dis blancs  &  bruns,venans  des  Païs  Érran* 
gers  ,  paieront  pour  chacUn  cent  pefanr, 
fuivant  l'Arrêt  de  nôtre  Conleil  du  i^.  Se- 
lennbrc  i^^;.  *'■.,  i  *'^»  >  xxij  1.  x  f. 
Toute  CaiTonnadc  blarfbhe  ou  grife  ,  fine  ou 
moïenne  ,  venant  de  Breiil  ,  pour  chacun 
cent  pefanc ,  xv  1, 

Les  maiconnades  dudit  Païs,  pour  chacun  cent 
pefant,  vij  1,  x  f» 

Les  barboudes  ,   pannelles  &  fucre  de  faine 
Thonîé ,  pour  chacun  cent  pefant ,        vj  I, 
Les  fucres  des  iHes  des  Colonies  Françoifes  de 
l'Amérique,  de  quelque  qualité  qu'ils  foient, 
pour  chacun  cent  pefant  /  »   •'    iy  1, 

Toiles  d'Hollande ,  Baptifte-»^  Cambra/ ,  Gand 
&  au:res  femblables  ,  fines  &  ouvrées,  foit 
écruès ,  jaunes  ,  blanches  ,  &  bafettes ,  tant 
fines  ,  trioïennes  que  gr©ffcs  ,  la  pièce  de 
quinze  aunes ,  iv  U 

Le  tapis  vtlu  de  Turquie  ,  d'Angleterre,  ou 
d'ailleurs ,  la  pièce  ,  vij  I. 

£c  les  plus  grands  à  proportion  ,  à  raifon  de 

dix  pour  cent  de  leur  valeur. 
Les  tapis  d'Angleterre  pc  A  faite  chaifes  & 
ameublemens,  le  cent  pefanr,  l  1, 

{.es  tapis  d'Allemagne ,  &:  tapis  quarez  de  lai* 
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ne ,  la  pièce  l'un  portant  l'autre ,  iij  I. 

tes  tapifleries  d'Oudenarde ,  neuves  &  vieil- 
les ,   &  autres  lieux  de  Flandre  ,  excepté 
Anvers  &  Bruxelles  ,  le  cent  pefant ,      c  1. 
Les  tapifleries  vieilles  &  neuves  d'Anvers  & 
Bruxelles ,  le  cent  pefant ,  ce  I. 

Et  à  l'égard  des  forries  ,  cuirs  de  bœufs ,  vaches 
du  Pais  avec  le  poil ,  la  douzaine  ,  vj  1. 
Peaur  de  veaux  à  poil ,  la  douzaine  ,  xx  f. 
Peaux  de  boucs  &  chèvres  non  aprêtées,  xij  f. 
Poil  de  chèvre  ,  le  cent  pefanr ,  1  f. 

Tous  lefquels  Droits  Nous  voulons  être 
paiez  au  premier  Bureau  d'Entrée  de  nôtre 
Roïaume  ,  de  nos,  Provinces  lépuiées  Etran- 
gères ,  &  des  Bureaux  de  nôtre  Doiianc  de 
Lyon  ,  en  la  même  manière  que  fe  lèvent  Içs 
Droits  dcfdites  Fermes  ,  &  fous  les  mêmes  pei- 
nes de  confifcation  xles  Marchandifes ,  &  d'a- 
mendes portées  par  les  anciens  Réglemcns, 
&  par  nôtre  Edit  du  mois  de  Septembre  i^^4. 
nonobfl-ant  &  fans  avoir  égard  au  Tarif  an  ctc 
en  nôtre  Confeil  le  18.  dudit  mois  de  Septem* 
bre  ,  auquel  Nous  avons  dérogé  &  dérogeons 
pour  le  regard  des  Marchandifes  contenues 
aux  Prefentes  feulement.  Voulons  au  furplus 
qu'il  forte  fon  plein  &  entier  éfet  ,  &  que 
Maîcre  Jean  Mattinant  nôtre  Fermier  des 
Cinq  groifcs  Fermes  ,  Douane  de  Lyon  ,  &  au- 
rres  Fermes  -  Unies  ,  perçoive  &  joiiiflè  en 
conféquence  de  fon  Bail,defdits  droics ,  fuivant 
&  ainn  qu'il  eft  ci-deflus  fpécifié.  Si  donnons 
EN  Mandement  à  nos  amez  &  féaux 
Confeillers  les  Gens  rcnans  nôtre  Chambre  des 
Comptes  &  Cour  desAides  àParis,&c.DoNNE' 
à  S.  Germain  en  Laye,  le  dix-huitiéme  jour 
il'Aviil  mil  Çit  cens  foixancc-fepc  5  &  ^c  noirs 
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Règne  le  vingt  quatrième.  Signé  ,  L  O  U  1 5, 
Ecplas  bas  ,  Par  le  Roy,  de  G  u  i  n  e  g  a  u  t, 
£t  fcellce  du  grand  Sceau  de  cire  jaune. 

Et  encore  cft  écrit  v  Lue  ^  publiée  (^  regifiréf 
in  l»  Chumhre  des  Comptes^  oiii  (^  ce  requérant 
le  Procureur  Général  du  Roy, de  l*ordre  de  Sa  Ma- 
jeflé  ,  porté  par  Monfieur  [on  Fr^re  unique  le  Due 
d'Orléans,  venu  exprès  en  ladite  Chambre  ajfifé 
du  Sieur  du  Plejps-Prajlin  Maréchal  de  France,^ 
des  sieurs  d'Aligre  ^  Hotman  Confcillers  d'Etat  r 
U 10,  jour  d'Avril  16  67,  Signé  ,RlCH  ER» 

It^é ,  publiée  (5»  regifirée  du  tr} s ^  exprès  eem^ 
fjntindement  du  Roi  ,  porté  par  Monpeur  le  Duc 
à*Enguien  Prince  du  Sang^a^fifté  du  Sieur  d'Eflam-^ 
fes  Maréchal  de  France ,  c^  des  Sieurs  Pujîorf 
Confeiller  ordinaire  du  Roi  #»  fes  Confeil's ,  c^ 
Rom'dlé attjft  Confeiller  duRoitnfes  Confeils  ^  ^ 
traître  des  Requêtes  ordinaire  de  fen  Hôtel  j  oUi 
fy  ce  requérant  [on  Procureur  Général ,  pouf  ,. 
être  exécutée  félon  fa  forme  (^  teneur  ;  Et  ordonné 
que  les  copies  coUationnées  feront  envoyées  es  sièges 
det  Eleâlions  <$•  Bureaux  des  Traites  Foraines  dtt 
reffortde  la  Cour  ,  pour  y  être  pareillement  luës^^. 
publiées  ^  regiflrées'.Enjoint  aux  subjlitutsdudit  . 
Procureur  Général  du  Roi ,  défaire  toutes  diligen^^  '. 
ces  &  reqtiifi  fions  à  ce  né  affaire  s ,  Û*  d*en  certifier 
h  Cour  au  mois,  A  Paris  enta  Cour  des  Aydes,  les 
Chambres  af emblée  s  y  le  zo  Jour  d*  Avril  1667» 
Signé,  BOVC  HE  R, 
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ARREST  DU  CONSEIL, 

Qvt  ardonne  qu'il  fera  païé  aux  Bureaux 
des  Cinq  grofles  Fermes  (^  s  Provinces  d'Au- 
vergne ,  Limofin ,  Marche,,  Combrailles^ 
&c»  pour  l'Encrée  de  chaque  bœuf  ou  tau« 
feau  gras  &  maigre  >  venant  d'Allemagne 
&  autres  Païs  Etrangers  ,  la  fomme  de  trois 
iivres  :  Pour  chacune  vache  graflTe  ou  mai- 

*  gre  ,  trente  fols  :  Pour  chacun  veau  ,  dix 
/b!s  :  Pour  chacun  mouton  ou  brebis ,  quin- 
ze fols  :  Pour  chacun  porc  gras  ou  maigre  ^ 
virgc  fols,  pour  tous  droits  généralement 
quelconques» 


'  D«  lé.  Itiilht  i€é4^    V  ^:^  ' 

LE  ROY  aïant  féçA  plufieurs  plaîntef 
de  fes  Sujets  des  Provîntes  d'Auvergne  , 
Limofln  ,  la  Marche  ,  Cooibrailles  6c  autres  , 
de  ce  qu'encore  que  les  bœufs  Ôc  moutons 
qu'ils  font  paffer  defdites  Provinces  en  celles  oïl 
»lcs  Boeaux  des  Cinq  gtofles  Fermes  font  éta- 
blis ,  ne  foicnt  de  fi  grand  prix  que  ceux  que 
ks  Marchands  étrangers  font  entrer  dans  le 
Hoïaume»  parles  Provinces  de  Champagne 
&  Bourgogne ,  on  les  alFujettit  néanmoins 
au  paiement  des  mêmes  Droits  que  paient  les 
Marchan  1s  étrangers ,  dont  ils  reçoivent  tant 
de  prcju  lice.  c\\if  s'il  n'y  étoir  pourvu  ,  ils  ne 
pour  lit^nr  fuisfaire  au  paiement  des  charges 
defdice?  Provinces  »  parce  que  roue  leur  com- 
merce ne  confîfte  qu'en  la  nouricure  dudit  bê- 
uii  *  Se  que  le  vendant  beaucoup  moins  que 
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les  Marchands  étrangers,  il  cd  jude  {Taporcei 
quelque  tempérament  »ux  Droits  qu'ils  païenr, 
afin  de  maintenir  leur  commercé  :  Et  cunimt" 
Jefdits  Droits  d'Entrée  doi"vent  être  réglez  k 
proportion  de  la  valeur   des   Marchandifes  ^ 
&  que  fi  le  commerce  des  beftiaux  qui  font 
amenez  d'Allemagne,  avoir  été  connu  lorfque 
Je  Tarifa  été  rédigé ,  on  aurait  fait  beaucoup 
de  difcreiice  entre  le  bétail  defdites  Provinces 
du  Roïaume  ,  8c  celui  defdits  Pais  Etrangers , 
lion  feulement  par  la  considération  du  prix  ,. 
mais  encore  parce  que  lefdites  Provinces   ef« 
quelles  les  Bureaux  defdites  Fermes  ne  fonr  pas^ 
ctablîs,n'étanc  réputées  Etrangères  qu'à  caufe 
qu'elles  n*ont  pas  reçu  lefdits  Bureaux  j  il  cftf 
d'autant  plus  jufte  de  contribuer  à  leur  foula- 
gement ,  que  l'utilité  qu'ils  en  recevront,  leur 
donnera  moiende  fuportcr  avec  moins  de  pei- 
ne les  charges  defdites  Provinces.  A  quoi  écânc 
néceflaire  de  pourvoir  ,SA    MAJESTE* 
EN  SON    CONSEIL,  a   ordonné  &  ordon- 
ne, qu'à  commencer  du  jour  de  la  publication 
du  prefent  Arrêt  en  chacun  des  Bureaux  def^ 
dites  Fermes  ,   il  fera  païé  pour  l'Entrée  de  ' 
chacun  bœuf  &  taureau  gras  &  maigre  ,  qui 
fera  amené  d'Allemagne  &  autres  Pais  Etran- 
gers ,  la  fommede  trois  livres  :  pour  chacune 
vache  grafle  ou  maigre  ,  la  (bmmc  de  trente 
fols  :  pour  chacun  veau  ,  la  fomme  de  dix  fols; 
pour  chacun  mouton  ou  brebis  ,  quinze  fols  j 
pour  chacun  porc  gras  ou  majgre  ,  la  fomme 
de  vingt  fols ,  pour  tous  droits  généralemenc 
quelconques  ;  à  la  charge  de  compter  par  Maî- 
tre Jean  Bourgoing  Ajudicataire  defdites  Cinq. 
grolFes  Fermes  de  France  ,  de  l'augmentât  ion 
defdits  drôles-,  &  en  païei  le  prix  à  l'Epargne  , 
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fuivant  qu'il  loi  fera  ordonné  :  Ec  à  l'cgard  défi 
beftiaux  qui  feront  amenez  des  Provinces  du 
.Roïaume  réputées  étrangères,  dans  l'étendue 
defdltes  Cinq  groiîes  Fermes ,  il  ne  fera  levé 
autres  droits  fur  lefdits  beiliaux  ,  que  ceux 
portez  par  le  Tarif  dcfdites  Fermes  ,   arrêté 
audit  Gonfeil  en  Tannée  i6  yi,  parids ,  fol 
9c  fix  deniers.  Et  fera  le  prefent  Arrêi:  exécu- 
té ,  ncnobflant  opo^cions  &  autres  c  mpêchc- 
itiens  quelconques  i  dont£  aucuns  intervien- 
nent. Sa  Majeué  s'cft  refervé  lacoiinoiflancc 
&  à  fon  Çonleil ,  &  icelle  interdit  à  fcs  autres 
Cours  &  Juges,  Fait  au  Conseil  d'Etat  du 
Roy ,  tenu  à  Fontainebleau  le  feiziéme  jour  de 
'Juillet  mil  fix  cens  foixante-quatre. 

Signé,  BERRIER.  "■[ 
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ARREST  DU  CONSEIL,    . 

P  c  u  B-  raifon  des  augmentations  des  DcoicS( 

fur  les  Sucres. 

i     •  ■■  '  ■        '  -  , 

,.         •;       Du  1%  Sepimhre  166  ^^    ..•^■•u"'\. 

LEROY  s'étant  fait  reprcfcnter  en  foti 
Confeil,lf s  Requêtes  ci-devant  prefentées 
en  icclui,  par  les  Marchands  Rafincurs  de  Su- 
cres de  la  Ville  de  Rolicn  j  contenant ,  qu'en- 
core que  par  le  z,  article  du  Tarif  nouvelle- 
ment arrêté  audit  Confeil,  pour  la  levée  & 
perception  des  droits  des  Cinq  grofles  FermeS} 
Sa'Majeftc  ait  ordonné  expreHcment  qu'il  ne 
lera  païé  que  quatre  livres  pour  les  droits  d'En- 
trée de  chacun  cent  peîant  des  Sucres  ,  Maf- 
connadcs  ,  CaÛbanadcs  pouc  la  poêle,  Sucrei 
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de  Saine  Chriftophe  ,  Pannelles  &  aurres  :. 
Néanmoins  les  Fermiers  defdiccs  Fermes ,  oa 
les  Commis  par  eux  prépofez  à  la  Recette  de{^ 
dits  droits  au  Bureau  de  Roiieii  ,  auroicnt  pré- 
tendu exiger  des  Supliatis ,  la  fomme  de  quin* 
le  livres  pour  chacun  cent  pefant  de  toute» 
les  CafTonnades  qu'ils  Font  venir  des  Païs  étran- 
gers en  ladite  Ville  de  Roiien,  quoi  que  ce  foie 
pour  mettre  à  la  poêle  &  emploïer  a  la  com*- 
pofition  du  Sucre  Roial}  &  leur  prétention  eft 
fondée  fur  le  premier  article  dudit  Tarif,  qui 
porte  qu'il  fera  paie  aafdits  Fermiers  quinze 
livres  pour  chacun  cent  pefant  des  Sucres  rafi- 
nez  &  en  poudre.  Sucres  candis>&  Cairoii.**» 
des  blanches  ,  dont  on  fe  ferr  à  faire  des  con» 
fiturcs,  drogues  &  autres  chofes  ,  &  celles  doue 
les  Suplians  fe  fervent  feulement  pour  faire 
ledit  Sucre  Roïal  :  Néanmoins  Icfdits  Fermier», 
n'en  veulent  point  faire  de  didindlion  ,  pré- 
tendons aue  lefditesCafIbnnades  peuvent  fervit 
Àaucre  uiage  ,  &  que  les  Particuliers  &  les  Con^ 
fiuriers  ,  Droguiftes  &  Patifljers  s'en  fervent 
tous  les  jours,  laquelle  égalité  de  droits  fus 
lefdirs  Sucres  en  pain  &  Caflfonnades,  ruinc- 
roit  entièrement  la  Manufacture  dudit  Sucre 
Roïal ,.  &  du  Sucre  candi  blanc  ,  dautant  que 
les  Suplians  emploient  ordinairement  deux 
cens  cinquante  livres  pefant  defdités  CalTon* 
nades  pour  la  pocle ,  pour  en  faire  un  cent  pe- 
fant de  Sucre  Roïal ,  dont  à-  la  vérité  ils  retio 
rent  des  Sirops  ,  pour  faire  des  Sucres  conv 
muns  :  \\  eft  certain  qu'ils  n'en  pouroient  plut 
manufafturer  en  France,moins  encore  de  Su^ 
cres  candis ,  pour  lefqnels  il  faut  deux  livres  de 
Sucre  Roïal  pour  en  compofer  une  dé  candi 
^Unc,  ni  même  des  Sucres  communs  5  &  cf 
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(Qu'outre  le  Sucre  Roïal  &  Sucre  candi  blànc 
que  les  Supluns  tjr.nu  defdites  Cadonnades  ,. 
les  Sirops  qui  refcent  de  la  componcron  def- 
dits  Sucres ,  font  ncceifaires  pour  clarifier  , 
blanchir  Se  perfe<5tioaner  lefdits  Sucres  com- 
muns, qui  fe  font  des  Mafcontiadcs  des  Ifles  de 
Sainr  Chriftophe  ,  Pannélles  &  autres ,  lef- 
qucls  parce  mojen  n'auroienc  plus  de  débit  CI^^ 
France.  Lefdirs  Marchands  Sucriers  ne  deman. 
dent  autre  chofe  à  Sa  Majefté  ,  (inon  qu'il  lui. 
plaifc  régler  les  droits  des  Ca/Ibnnades ,  Maf- 
connades ,  Pannélles  ,  &  autres  qui  fervent  à 
la  XlanuFadure  des  Sucres  en  France/ fui  le 
pied  &  à  proportion  du  prix  qu'elles  valent  , 
&  de  la  quantité  qui  en  entre  dans  la  com- 
pofîpion  defdits  Sucres,  &  charger  aufîî  à  pro- 
portion ceux  qui  viendront  tout  fabriquez  en 
France  »  afin  que  les  Etrangers  qui  les  apor- 
tentjlefquelsv ne  paient  prelque  aucuns  droits 
en  leur  Pais,,  ne  ruinent  pas  une Manuf:  -liire 
fi  belle  &  fi  utile  à  l'Etat ,  &  fans  laquelle  les: 
Colonies  Françoifcs  de  l'Amérique  ne  peuvent 
fubfiftcr  ;  Lefquelles  Requêtes  -aiant.  été  com- 
muniquées aux  Fermiers  des  Cinq  groifes  Fer- 
mes ,  qui  font  demeurez  d'acord  que  le  Règle- 
ment demandé  par  lefdits  Sucriers  ,  eft  non 
feulement  néceflairc  ,  mais  même  que  la  difé- 
rence  defdites  Caiîbnnades  étant  a'Jez  dificile 
à  connoîtte,  ils  feroient  en  de  perpétuelles 
conteflarions  :  Et  les  Députez  des  Marchands 
de  ladite  Ville  de  RoUen  aïant  ère  cuis,  &  four- 
ni leurs  mémoires  fur  ledit  Règlement ,  Sa 
Majeilé  auroit  reconnu  c]ue  la  qualité  &  le 
ptix  des  Gafibnnades  &  Mafconnades  venans 
du  Brefi-Î,  étant  fort  diférens  des  autres  Maf- 
connadcs ,  Pannélles   &   Sucres  venans   des 
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rflcs  Trançoifes  de  l'Aniéricjue  ,    Barboudes  ,     . 
Sucres  de  Saint  Thomé ,  &  aucres  Sucres  def- 
dits  Pais,  il  cil  très-important  ,  pour  conler- 
ver  le  commerce  des  uns  &  des  autres  ^  d'en* 
régler  les  droits  à  proportion  du  prix  qu'ils- 
peuvent  valoir ,  &  d'augmenter   en    mêmc- 
tems  les  Droits  du  Sucre  en  pain  ou  en  pou- 
dre ,    &  Sucie  candi    qui  viennent  des  Paï's- 
ErrangciSjà  proportion  des  Droits  fur  lefdites> 
Callonnadcs,  afin  d'en  conferver  la  manufactu- 
re en  France,  ce  Règlement  étant  le  feul  & 
unique  moïen  de  h  maintenir.     Vu  lefdites 
Requêtes,  le  Tarifarrôté  au  Confeil  des  Droits- 
defdites  Fermes  i  les  Procès  verbaui  du  Maî« 
tte  des  Ports  de  Normandie ,  des  a.  &  i  iv  Jan- 
vier dernier  j  pluHcurs  échantillons  defclites" 
Canonnades  &  Mafconnades  $  Mémoires  four-- 
nis  par  les  Marchands  :  Olii  le  Raport  du  Sieuc 
Colbert',  Confeiller  au  Confeil  Roïal,  &  Inten- 
dant des  Finances  ^  LE  ROI   E'TANT  EN' 
SON    CONSEIL,  a  ordonnée  ordonne,, 
qu'à  l'avçnir,  à  commencer  du  premier  jour 
d'Octobre  prochain ,  les  Sucres  rafinezen  pain* 
ou  en  poudre  ,  candis  blancs  &  bruns ,  venans- 
des  laïs  Etrangers ,  paieront  vingt-deux  livres 
dix  (ois  du  cent  ,  au  lieu  àt  quinze  livres  por- 
tées par  le  Tarif  i  toutes  les  CafTonnades  blan- 
ches &  grifes  ,  fines  ou  moïennes  ,  venant  de 
Brcfil  ,  quinze  livres  $  les  Mafconnades  dudic 
Païs ,  fept  livres  dix  fols  j  les  B.nhoudes  ,  Pan- 
nellcs  &  Sucres  de  S.  Thomé,  fix  livres  j  & 
les  Sucres  djs  Ifles  &  Colonies  Françoifes  de 
l'Amérique,  de  quelque  qualité  qu'ils  foient ,' 
quatre  livres:  Lefquels  Diroits  feront ain/î  le- 
vez &  perçus  dans  cous   les  Bureaux  des  Fer- 
mes d€  Sa  Majcllé  ,  par  ou  lefdits  Sucres  cn- 
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trenc  dans  le  Roïaume  ,  nonobflanc  qu'il  foi» 
autrement  ordonné  par  ledit  Tarif,  auquel  Sa 
Majellé  a  déroge  &  déroge  pour  ce  regard  ; 
Enjoint  aux  Fermiers  deidites  Fermes,  de  le- 
ver &  faire  lever  lefdits  Droits  par  leurs  Com. 
mis ,  fuivanc  &  ainfi  qu'ils  font  réglez  par  le 
prefent  Arrêt,  lequel  teca  (fxccuté ,  nonobftant 
opofîtions  &  enipéchemeas  quelconques  ,  U. 
tout  ainiî  que  (î  le  Règlement  porté  par  icelul 
étoic  infcré  dans  le  Tarif  arrêté  au  Confeil  :, 
Ht  pour  cet  éfet  feront  fur  ledit  Anêt  toutes. 
Lettres  &  Déclarailons  expédiées.  Fait  au 
•Confeil  d'Etat  du  Roi,  Sa  Majefté  y  étant,, 
renu  à  Paris  le  if.  Septembre  mil  lîx  cen^ 
foixante-cinq.  Signé  ^  P  H  E  LY  PE  A  UX. 
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ARREST  DU  CONSEIL, 

Portant  que  les  Huiles  &  Fanons  de  Ba^ 
leine,  y  compris  les  Savons  entrant  en  ce 
Roïaume  ,  venans  des  Pais  Etrangers,  paie- 
ront les  Droits  d'Encrées,  fuivanc  l'Arrêt  da 
€onfcil  du  li.  Décembre  i<»^^.&  Tarif  du, 

.  i8.  Avril  dernier  :.Ec  que  les  Huiles  &  Fa- 
nons de  Baleine  péchez  par  les  Sujets  de  Sa 

^  Maj> fté  ,  &  aportez  fur  des  Vailfeaux  Fran- 
<  ^ois ,  avec  les  Savons  de  Marfcillej.ne  paie- 
ront que  les  Droits  mentionnez  aa  Tarif 
ciu  1.8^^.  Septembre  16^4. 

LE  ROI  voulant  faire  ceflTér  les  diverfcs 
contcdations  qui  font&  furviennent  jour- 
«jeirea^ni  enue  W  Jean  Mactinaut ,  Feraii» 
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fur  les  Tarifs  au  Ma^'chAndifef.    if  c 
des  Cinq  groflfcs  Fermes^   &  autres  Fermes- 
Unies  ,  &  les  Marchands  des  Villes  de  Rouen, 
5.  M'alo  y  &  autres  lieux,  concernant  les  droits» 
defditcs  Fermes ,  fuivant  les  Déclarations,  Ta- 
rif &  Arrêts  du  Confei!,des  i8»Septembre  ié64., 
18.  Décembre  \666.  &  iR»  Avril  i6(>y,  pour  lesi  s 
Huiles  &  Fanons  de  Baleine  venans  des  Païs* 
Etrangers ,  ou  de  la  pêche  des  Sujets  de  Sa> 
M^jeltc  ,  aportez  &  commercez  fur  des  Navi- 
res François  apartenansàfefdits  Sujets:  Com- 
me aulTî ,  pour  jes  Savons  de  Marfeil'c ,  &  des- 
environs  des  Provinces  du  RoïaumCvOÙ  les. 
Bureaux  defdites  Cinq  grodes  Fermes  ne  font, 
point  établis ,  ou  autres  Savons  de  toutes  for- 
tes venans  des  Pais  Etrangers  ,  &  empêcher 
qu'à  Tavenir  il  n'y  aie  aucune  diHculcé  dans  la. 
levée  &  perception  defdits  Droits ,  (ous  pré- 
texte qu'ils  font  difére.ns  ,  eu  égard  à  la  qua- 
licé  defdites  Marchandifes,  ou    autres    licur 
d'oi\  elles  font  aportées.    SA  MAJESTE' 
ETANT    EN    SON    CONSEIL  ,   a. 
ordonné  &  ordonne  ,  que  les  Huiles  &  Fanons 
de  Baleine  entrans  en  ce  Roïaume ,   venans> 
des  Pais  Etrangers ,  paieront  les  Droits  d'En- 
trée ,  conformément  audit  Arrêt  duConfeil  du» 
i8.  Décembre  1666.  &  Tarif  du  18.  Avril  1667^. 
El  que  lefditr>    Huiles  &  Fanons  de  Baleine 
péchez  par  les  Sujets  de  Sa  Mnjefté,  &  apor- 
tez fur  des  Vailleaux  François  ,  ne  paieront 
que  les  Droits  mentionnez  au  Tarif  arrêté  au- 
dit Confeil  le  18.  Septembre  \66^,  en  rapor- 
tant  par  les  Marchands,  M-aûres  de  Navirci; ,. 
Voituriers  &  Condu<îteurs  defdites  Hdiles  &; 
Fanons,  les  Certificats  en  bonne  &  dû<*  for- 
me, des  Commis  dudit  Fermier  des  Cinq  gref- 
fes feciucs  ,.  Convoy  de  Bordeaux,  Coûiumc 


de  Baïonne  ,  &  Prévôté  de  Nantes  ,  que  lef. 
dites  Huiles  &  Fanons  procèdent  de  la  pêche 
defdits  François  &  Sujets  de  Sa  MajcAé  ,  leur 
apartiennent  ,  6c  ont  été  aportez  dans  des 
VailTeaux  François  provenans  de  leurs  pêches  : 
Et  à  regard  defdits  Savons ,  ordonne  Sa  Maje. 
fïé  que  ceux  venans  des  Pa'ïs  Etrangers  ci 
Provinces  réputées  Etrangères  ,  païcrjnt  ]r,, 
droits  d*Entrée  conformément  au  Tarif  du  i8. 
Avril  1667,  &ceux  deMarfcillef:  autres  lieux 
de  ce  Roïaume  fabriquez  en  iceux  ,  venans  di- 
redement  defdits  lieux  en  la  Ville  de  Roiien  , 
&  autres  Bureaux  defdites  Cinq  grofTcs  Fermes, 
ne  paieront  que  les  droits  mentionnez  audit 
Tarif  ou  18.  Septembre  1^64.  en  raportant  par 
lefdits  Marchands  ,  Mairres  de  Navires,  Voi- 
turiers  &  Condu<Sleurs  defdits  Savons ,  des  Cer- 
riHcats  auHI  en  bonne  &  duc  forme 'defdits 
Commis  des  Cinq  grofles  Fermes ,  Douane  de 
tyon  &  Foraine  de  Provence,  des  lieux  où  ils 
auront  été  façonnez ,  &  des  chargçmcns  qui  en 
auront  été  faits  à  Marfeille ,  &  autres  lieux  de 
ce  Roïaume  oà  les  Bureaui^  defdites  Fermes 
(ont  établis  ,  pour  être  amenez  à  droiture  en 
Jaditc  Ville  de  RoUen  ,  le  Havre  de  Grâce, 
autres  Villes  &  Pbrts  oiY  font  établis  les  Bu- 
reaux defdites  Fermes,  Enjoint  Sa  Majeftéaut 
Ju^cs  defdites  Fermes,  &  à  tous  autres  fcs 
Oficicrs  &  Sujets  qu'il  aparticndra  ,  de  tenir 
la  main  à  l'exécution  du  prefenr  Ariêt  ,  qui 
fera  publié  &  afiché  par  tout  où  befoin  fera, 
&  exécuté  nonobftant  opofîtions  ,apelIations, 
&  autres  empêchemens  quelconques  ,  dont  il 
aucuns  interviennent  ,  Sa  Majelté  fe  réferve 
à  foi  &  à  Ton  Confeil  la  connoiflTance,  &  l'in- 
Wrdit  à  toutes  fes  autres  Cours  &  Juges,  Fa:x- 
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fur  Us  Tarifs  dei  MArchandifis.  iS j; 
au  Confcil  d'Etat  du  Roi ,  ia  Majdbé  y  étant, 
tenu  à  S.Germain  en  Laïc  le  vingt-fixiéme 
jour  de  Septembre  mil  dx  cens  foixantc-fcpr. 
Signé,   PHELYPEAUX. 


ARREST    DU    CONSEIL, 

Portant  que  les  Sucres  ,  Caiïbnnades ,  Dro- 
gueries &  Epiceries  ,,  paieront  les  Droits 
mentionnez  au  Tarif  du  iS.  Avril  dernier, 
à  l'Entrée  des  Bureaux  des  Cinq  grollls-^ 
Fermes  &  Douane  de  Lyon,  fauf  à  déduire 
ce  qu'ils  auront  paie  aux  Commis  de  \x 
Ferme  du  Convoy  &  Comiablic  de  Bor;i 
dcaur, 

LE  ROI    s'crant  fait  reprefentcr   en  Cow 
Confeil  Tes  Lettres  de  Déclaration  &  nou- 
veau Tarif  du  i».  Avril  dernier,  par  lequel  effc 
cntr'autres  chofcs  ordonné  ,  qu'il  fera  paie  â. 
l'entrée  de  ce  Roïaume  ,  pour  chacun  cent 
pcfant  de  Sucre  rafîné  ,   en  pain  ou  poudre  , 
candi  blanc  &  Brun  ,  venant  des  Pais  Etran- 
gers,  vingt  deux  livres  dix  fols  5  pour  chacun^ 
cent  pciant  tie  Caflbnnade  blanche  ou  grife- 
fine  ,  venant  du  Brcfil ,  quinze  livres ,  au  licu: 
des    Droits  portez  par  le  Tarif  du  mois  de 
S  prcmbrc  \€6^.  Jefquels  Droits  énoncez  au* 
dit  Tarif  du  18.  Avril ,  les  Marchands  qui  font 
conduire  leidits  Sîcres,  Ca^fonnades,  &  au- 
tres Drogueries  &  Epiceries  en  l'étendue  dcs« 
Cinq  groiFes  Fermes  &  en  la  Ville  de  Lyon  ,. 
fout  r<:fus  de  pai.r  les  Dxoits  dudit  nouveau 
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Tarif,  fous  prétexte  que  lefdits  Sucres,  CaC- 
fonnades  &  Drogueries ,  font  entrez  par  U 
Gujeniic,&  ont  aquitéks  droits  d'Entrée  qui  y 
font  dûs  à  caufe  defdirs  Sucre? ,  Drogueries  & 
Epiceries  j  &  par  ce  moïen  prétendent  éluder' 
^'exécution  dudit  nouveau  Tarif ,  &  faire  en- 
trer lefdits  Sucres  &  Epiceries  par  les  Bureaux 
d«  la  Ferme  du  Convoi  &  Comtablie  de  Bor- 
deaux ,  fans  parer  lefdits  Droits  à  l'entrée  deC- 
dits  Bureaux  des  Ginq  grofTes  Fermes  &  Doiia- 
nc  de  Lyon  ,  par  lefquels  lefdits  Sucres ,  Dro- 
gueries &  Ep'.cerics  avoient  acoûtumé  d'en- 
trer auparavr.nt  ledit  nouveau  Tarif  j  ce  qui 
«ft  contraire  à  l'intention  de  Cù  Majçfté  ,  qui 
ctt  ,  que  lefdits  Sucres  &  Drogueries  entrans 
dans  J'étenduê  defdites  Cinq  grofîes  Fermes 
&  Douane  de  Lyon  ,  paient  les  Droits  ordon- 
nez erre  levez  par  ledit  nouveau  Tarif  :  A 
quoi  crant  néceffaire  de  pourvoir,  SA  MA- 
JESTE' EN  SON  CO-NSEIL,  fuivant  & 
conformément  aufdites  Lettres  de  Déclaration 
&  Tarif  du  mofs  d'Avril  dernier,  a  ordonné 
&  ordonne,  que  tous  lefdits  Sucres,  Canon- 
nades ,  Drogueries  &  Epiceries ,  paieront  les 
Droits  mentionnez  audit  Tarif  du  18.  Avril 
dernier  ,  à  l'entrée  des  Bureaux  defdites  Cinq 
groiïer  Fermes  &  Dolbtie  de  Lyon  ;  &  qu'au 
paiement  d'iceux  >  les  Marchands ,  Voituriers 
&  Condudleurs  d'icelles  y  feront  contraints,  à 
Ja  déduélion  de  ce  qu'ils  auront  paie  aux  Com- 
mis de  ladite  Ferme  du  Convoi  &  Comtablie 
de  Bordeaux  :  Et  enjoint  Sa  Majeflé  aux  Conii- 
mis  de  M"^  Je^n  Martinant  Fermier  général 
defdites  Fermes,  de  faire  païer  &  aquiter  lef- 
dits Droits ,  conformément  audit  Tarif  du  \%, 
Avril  dernier,  à  peine  d'en  ctic  refçon.fable8. 
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fur  l€S  Tarifs  do  Mirchandifes.  i^f 
en  leurs  propres  &  privez  noms  }  ce  qui  fera 
eïécucé  ,  nonobflanc  opodtions  ,  apellations' 
&  autres  empêchemens^  quelconques  ;  dont  (t 
aucuns  interviennent,  SaMajefté  s'en  rérerve 
&  à  fou  Confeil  la  connoiHance  ,  &  icelle  in- 
terdit &  défend  à  toutes  Tes  Cours  &  autres 
Jugss.^  Fait  au  Confeil  d'Etat  du  Roi  ,  tenir 
à  Paris  le  vingt  (îxiéirK:  jour  de  Septembre 
mil  fix  cens  foixanterept.  Signé,  BËRRIEIU 


ARREST    DU    CONSEIL/ 

Portant  d-'Tharge  de  la  moitié  des  Droitff 
ordonnez  être  levez,  fuivant  la  Déclaration 
&  Tarif  du  mois  d'Avril  1667.  pour  raifon 
des  Marchandifes  entrant  en  ce  Roïaume  , 
pour  être  tranfportées  &  conduites  à  L^n  , 
&  y  être  débitées  &  conforamées  ,  ou  dans 
le.  Provinces  de  Dauphiné  ,  Provence  Ic 
Languedoc  feulement ,  &  non  ailleurs*. 


V 


r>/»- 17.  OHohre  1667, 

EU  au  Coiîfeil  du  Roy  ,  Sa  Majeflré  f 
étant  ,  les  remonrrances  faites  en  icelui 
par  les  Prévôt  des  Marchands  &  Echevins  de 
la  Ville  de  Lyon  >  que  fî  les  Marchands  &  Né- 
gocians  de  ladite  Ville  étoient  obligez  de  païer 
à  l'Entrée  de  ce  Roïaume  ,  au  lieu  du  quarc 
des  Droits  portez  par  le  Tarif  du  mois  de  Se- 
ptembre 16^4.  le  total  des  Droits  du  nouveau; 
Tarif  du  mois  d'Avril  dernier  ,  pour  les  N^ar- 
I  chandifes  y  mentionnées ,  qu'il  leur  feroit  im* 
pofTible  de  faire  fucun  r'»aimercc  ni  négoce 
ea  ladite  Ville  1  q^ui  parce  moïen  Te  crouveioio 
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âcCette  &  ruinée.  VEIT  aufTi  Icfdits  Tarifs,  St 
ceux  des  Droirs  qui  fe  païçnc  en  ladite  Ville 
de  Lyon,  tant  pour  la  Doiiane  d'icelle  ,  Tiers- 
Surtaux  .   que  Subvention  t   CXiii  le  Raporc 
du  Sieur  €o}bert  Confeillcr  ordinaire  au  Con- 
feil  Roïal,  &  Contrôleur  Général  des  Finances 
de  France  j  Tout  confideré,LE  ROI  ETANT 
EN  SON  CONSEIL,  aïant  égard  aufdites 
remontrances ,  a  ordonné  &  ordonne,que  le» 
Marchands  &  Habitans  de  la  Ville  de  Lyon  , 
qui  feront  entrer  en  ccRoïaumelesMarchan- 
difes  contenues  audit  Tarif  du  mois  d'Avril 
dernier  ,  ne  pareront  à  l'entrée  de  ce  Roïaume 
que  la  moitié  des  Droirs  portez  par  ledit  Ta- 
lif,  en  s'cbligeant  pai  Icfdits  Marciiands,  Voi- 
turiersou  Conducteurs  defdites  Marchandifes, 
de  les  mener  &  conduire  diredemenr  au  Bu- 
leau  de  la  Doiïane  de  ladite  Ville  de  Lyon  , 
&  y  aquirer  les  Droits  d'icellc,  &  d*en  rapor- 
ter  Certificat  du  paiement  dans  deux  mois  -,  à 
faute  de  quoi,ils  feront  tenus  de  païcr  le  qua- 
druple defdits  Droits  portez  par  ledit  Tarif  du 
mois  d'Avril  dernier  ,  conformément  aux  an- 
ciennes Ordonnances  faites  pour  la  confcrva- 
lion  des  Droits  des  Cinq  grofTes   Fermes ,  & 
à  condition  que  lefdites   Marchandifes  amfi 
conduites  en  ladite  Ville  de  Lyon  ,  y  feront 
débitées  &  confor^mées  ,  ou  dans  les  Provin- 
ces  de  Dauphiné,  L'rovence  &  Languedoc  feu- 
lement ,  8(,  non  ailleurs  :  Et  en  cas  que  lefdii; 
Marchands  &  Voituriers  en  falFcnt  mener  ail- 
leurs ,  veut  Sa  Majefté   qu'ils  paient  l'autre 
moitié  defdits  Droits  portez  par  ledit  Tarif 
du  mois  d'Avril  dernier  $  fînon  &  à  faute  de 
ce  faire  ,  que  lefdites    Marchandifes    foicn; 
huiles  ^.  &  icelks  conâfquces  avec  ce  qui  fc:- 
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'     partes  Tarifs dâsM^rchàndîfeî.     tif 

Tira  à  la  conduite  d'icelles ,  par  les  Juges  ordi^ 
naires  defdites  Cinq  gro({ès  Fermes  &  Douane 
de  Lyon,  fuivanc  la  rigueur  des  Ordonnant 
CCS}  aufquels  Juges  Sa  Majefté  enj,oinc  de 
tenir  la  main  à  Texécution  du  prefent  Arrêt„ 
Fait  au  Confeil  d*Etat  du  Roi ,  Sa  Majerté  f 
étant ,  tenu  à  S.  Germain  en  Layc  le  vingt- 
fcptiéme  jour  d'Odobre  mil  C\x  cens  foizaa- 
tc-repc.  Signé ,LETELLIER. 
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ARREST  DU  CONSEIL. 
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Pour,  raifon  des   Droits  d*Entrées  Air  le< 
Molletons  ôc  Crefeaux  d'Anglecerie» 

2)«  I»,  Mars  i669, 

SU  R  ce  qui  a  été  reprefenté  au  Roy  £rane 
en  fon  Confeil  ,  par  Me.  Jean  Martinant 
Fermier  Général  des  Cinq  grofles  Fermes  de^ 
France ,  &  autres  Fermes-tJnies  ,  que  fcs  Com- 
mis des  Bureaux  établis  dans  lesVilles  deRoiica 
&  Dieppe,  aiint  en  exécution  du  Tarif  du  i9^ 
Avril  1667,  pourfuivi  devant  les  Juges  dcsTrai- 
tes  defdites  Villes ,  Ifaac  le  Boulanger  ,  Jeaa 
Cholverie,  David  Pierre,  Richard  de  Coiïc  , 
Mathieu  Hébert  ,  Nicolas  Nocl ,  Michel  Mel , 
Jean  Borel ,  Jean  Conftantin  ,  Marchands  8C 
Commifllonnairesdes  Draperies  Se  autres  Ma- 
nufadtures  étrangères  >  à  ce  qu'ils  euffem  à: 
païer  fix  livres  pour  les  Oriits  d'Entrées  de 
chacune  piece-de  Crefeaux  d'Angleterre,  apel- 
lezCarifcls  ,  de  douze  à  treize  aunes  ,  &  pour 
les  aucrcs  aunages  à  proportion  ,  qu'ils^onc  faic 
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Venir  d'Angleterre  en  France ,  depuis  l'enregï- 
ilrement  &  publication  du  nouveau  Tarif, 
atendu  que  les  Molletons  d'Angleterre ,  dou- 
blés  Crefeaux  de  vingt  quatre  à  vingt- cinq 
aunes, font  taxez  à  douze  livres  pièce  j  &  que 
lefdits  Crefeaux  ou  Cari(els  de  douze  à  treize 
aunes ,  doivent  païer  à  proportion  lefdits  iix 
livres;  Lefdits  Marchands  &  Comnninionnai- 
les  ont  prétendu  ne  devoir  païer  que  trois  H. 
Très  douze  fols  defdits  Crefeaux  ou  Carifels , 
fùivant  le  Tarif  du  mois  de  Septembre  1^64^ 
parce  qu^il  n'en  eft  pas  fait  cxprcfïè  mention 
dans  ledit  Tarif  du  mois  d'Avril  1667.  mais 
feulement  defdits  Molletons  d'Angleterre  ou 
Roubles  Crefeaux  j  &  il  a  cré  foûtenu  au  con« 
traire  par  ledit  Mattinanc ,  que  les  Crefeaux  ou 
Cari{ëls&  Moletonsnefontque  lamêmechofe 
&  la  même  efpccc  de  Draperie  &  Etofes  de  lai- 
ne d'Angleterre  ,  dont  Sa  Majefèé  voulut  par 
ledit  Tarif  augmenter  les  Droits  ,  pour  les  di« 
minuer  à  l'égard  d'autres  Marchandifcs  :  Sur 
quoi  les  Maicres  des  Ports  &  Juges  defdites 
Traites  ont  ordonné  par  Sentences  des  mois 
de  Janvier  &  Février  derniers  ,  que  lefdits 
Marchands  &  Cummiflîonnaires  con/Igne- 
lojent  lefdits  droits  de  fix  livres  par  provi- 
iion,  &  ont  au  principal  renvoïé  les  Parties  au 
Confcil,  où  l'offre  aïantété  examinée  fur  les 
Placets  &  Mémoires  defdits  Marchands  & 
Commi/Honnaires  ,  il  leur  a  été  déclaré  que 
Sa.  Majefté  avoit  entendu  comprendre  dans  le 
dernier  Tarif  ,  lefdits  Crefeaux  ou  Carifels 
d'Angleterre ,  &  autres  Marchandifes  Etran- 
gères de  la  même  qualité  ;  &  que  partant  ils 
dévoient  païer  fix  livres  ou  douze  livres  ,  à 
j^roparcioa  de  l'aunage  defdites  pièces  de  M^^l- 


fur  Us  Tarifs  des  Afdrch/tndifis,    1 8^ 

ktoi>s ,  ou  Carilels  &  Crcfeaux  :  Au  préjudice 
de  quoi  ils  ont  par  furprife  obtenu  des  Lettres 
au  Sceau  ,  en  vertu  defquelles  ils  ont  fait  aflî- 
gner  ledit  Martinanc,  pour  procéder  au  Con- 
leil  fur  ledit  renvoi ,  &  ont  baillé  une  Requête 
au  nom  des  Marchands  defdites  Villes  dcRouea 
&  Dieppe,  négocians  aux  Pais  Etrangers,  pour 
faire  ordonner  qu'ils  ne  paieront  pour  leïdits 
Crefeaux  ou  Carifels  (impies  d'Angleterre,  que 
trois  livres  douze  fols ,  fuivant  ledit  Tarif  du 
mois  de  Septembre  i6^ 4.    Et  dautahr  que  l'in-» 
rention  de  Sa  Majeflé  avoir  déjà  été  expliquée 
aufdics  Marchands  &  Commiflionnaires ,  il  ne 
feroit  pas  raifonnable  qu'ils  iident  un  Procès 
audit  Martinant  pour  le  même  fait ,  &  qu'un 
Droit  clairement  établi  pour  des  raifons  très- 
hiiportantes  au  fervice  de  Sa  Majeflé  &  de  fes 
Sujets ,  demeurât  incertain  ;  ce  qui  cauferoic 
un  notable  préjudice  ,  &  de  laconfufion  dans 
la  régie  &  adminiftration  defdites  Fermes,    A 
quoi  étant  nécefFaire  de  pourvoir;  V  E  U  ladite 
Déclaration  ,  le  Tarif  du  14.  Septembre  1664., 
la  Déclaration  &  Tarif  du  18,  Avril  1^67.  le(- 
dires  Sentences  des  Maîtres  des  Ports  &  Juges 
des  Traites  des  Villes  de  Rolien  &  Dieppe,  des 
7.  19.  3c  16,  Janvier  1667.  5.  &  10.  Février 
1668.  la  Requête  prefentée  au  Confeil  par  lef- 
dits  Marchands  des  Villes  de  Rouen  &  Diep- 
aux    Pais  Etrangers  ;  lefdites 


ncgocians 


Lettres  du  grand  Sceau, du  if .  Février  ;  Exploic 
de  commandcment,&  autres  pièces  :  O  u  y  le 
Rapoftdu  Sieur  Colbert  Confciller  au  Coiileil 
Roïal  ,  Contrôleur  Général  des  Finances  j  Se 
tout  confideré  ,  LE  ROY  ETANT  EN 
SON  GOf^S  EIL,  conformément  à  ladiife 
Déclaration  ficafuTarif  du  mois  d'Avril  1667.» 
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ordonné  &  ordonne ,  qu'il  fera  païé  audit  Mar« 
tinant  &  à  Tes  Connmis,douz«  livres  pour  clia- 
cune  pièce  de  Molletons  ,  Crefeaux  doubles 
d'Angleterre  de  vingt  -  quatre  à  vingt  -  cinq 
aunes  ,  &  (vu  livres  pour  lefdits  Crclèaux  Hm- 
pies  ou  Carifels  de  douze  à  treize  aunes ,  qui 
feront  aportez  d'Angleterre ,  Ecoiïe ,  &  autres 
Pais  Etrangers  en  France ,  ou  à  proportion  des 
aunages  defdites  pièces  $  à  faute  de  c^aoi  faire 
par  les  redevables  defdits  Droits  ,  ils  y  feront 
contraints  par  les  voies  acoûtumées  pour  les 
deniers  &  araires  de  Sa  Majeilé  j  &  en  confe. 
quence ,  ordonne  Sa  Majedé  que  lefdits  Bou- 
langer ,  Cholverie  ,  Pierre  de  Coflc ,  Hébert , 
Noël ,  Mel ,  Borel  &  Condantin ,  feiont  con- 
traints par  les  fufdites  voies  au  paiement  du« 
dit  droit  d'entrée  des  Crefeaux  fîmples  ou  Ca- 
ïifels,  qu'ils  ont  fait  venir  d'Angkterre  en 
France  ,  depuis  la  publication  dudit  Tarif,  à 
la  fufdite  raifon  de  fix  livres  pour  chacune 
pièce  de  douze  à  treize  aunes ,  &  à  proportion 
âes  autres  aunages*    £t  fera  le  prefent  Arreft 
exécuté  ,  nonobuant  lefdite^  Requêres ,  Let-* 
très  obtenues  en  Chancellerie  ,  &  Adîgnation 
donnée  en  confequence  ,  dont  Sa  Majedé  a 
déchargé  &  décharge  ledit  Marrinant  de  tou- 
tes pourfuites  faites  pour  raifon  de  ce ,  opo(i- 
tions  ,  apellations  &  empêchemcns  quelcon- 
tques  }  desquelles  opoAtions  ,  fî  aucunes  inrer- 
▼iennent ,  Sa  Majefté  s'en  referve  la  connoif- 
fànce  en  fon  Confeil ,  &  icellc  interdit  à  tou- 
tes fes  Cours  &  autres  Juges.   F  a  i  t  au  Con- 
feil d'Etat  du  Roy  ,  Sa  Majefté  y  étant ,  tenu 
à  S.  Germain  en  Laye  ,  le  ix.  Mars  mil  fix  cens 
Soixante- huit.  Signé,    DE   GUENEGAUT, 
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ARREST    DU    CONSEIL, 

Portant  que  les  Droits  d'Encrée  fur  les 
JLigatures  de  fîl  &  laine ,  fe  paieront  ^ivanc 
le  Tarif  de  1^64. 

Dk  7.  Mm  i64%^   '■     • 

SU R  la  Requête  prefentce  au  Roy  en  fon 
Confeil ,  par  Me.  Jean  Martinanc  Feroniec 
Général  des  Cinq  groiTes  Fermes  de  France  , 
&  autres  Droits  y  joints  j  Contenant,que  Ni- 
colas Gamafd ,  Charles  Boucher ,  &  Thomas 
Fleury  ,  Marchands  de  cette  Ville  de  Paris  ^ 
aïanc  fait  arriver  des  Ligatures  de  fil  &  de  lai- 
ne de  diférentes  couleurs,  des  Villes  de  Gand 
&  de  Lille  j  le  premier  prétendit  avoir  aquité 
les  Droits  d'Entrée  en  la  Ville  d'Amiens ,  à 
raifon  de  fepc  livres  dix  fols  pour  pièce  de 
fuixante  aunes  ,  au  lieu  de  douze  livres  dix 
fols  portées  par  le  Tarif  du  mois  de  Septem> 
bre  i6é4.  &  le  fécond  aïant  fait  voiturer  de 
pareilles  Marchandifes  de  la  Ville  de  Rolien, 
ibus  un  Aquit  à  Caution  »  fît  fommer  le  5u- 
plianc  de  lui  délivrer  lefdites   Ligatures  ,  en 
païanc  lefdites  fommes  de  fept  livres  dix  fols 
pour  chacune  pièce  de  foixante  aunes  ;  &  fur 
k  refus  qu'en  m  le  Supliant ,  lefdits  Gamard  > 
Boucher  &  Thomas  Fleury ,  fe  pourvurent  ca 
en  la  Cour  des  Aides,  fous  prétexte  d'un  Arrêt 
dui(î.  Septembre  166^,  ils  conclurent  qu'en 
confignant  au  Gréfe   de  ladite  Cour  lefdits 
Droits»  à  raifon  de  fept  livres  dix  fols  poibr, 
chacune  pièce  de  foixante  aunes ,  le  Supliant 
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îc  fcs  cautions  fufFent  contraints  rar  corps 
a  rendre  audit  Boucher  la  foûmifîîon  faite  par 
fon  correfpondant ,  &  audit  Camard  onze  pie^ 
ces  dcfdites  Ligatures,  &  c|ue  àéfenfës  leur  fuC 
fcnc  faites ,  à  peine  de  concuflîon  ,   de  lever 

-  «le  prjs  grands  Droits  :  Mais  le  Supliant  aïanc 
prévu  que  ladite  Cour  FalToit  dificulté  fur  l'e- 
xécution du  Tarif  rcgiftré  en  icelle  au  mois  de 
Septembre  7f^4.  &  qu'elle  précendoit  réduire 
Jefdits  Droits,  conformément  audit  Arrêt  du 
1^.  Septembre  iï>^5.  combien  qu'il  y  eftt  été 
dérobé  par  le  nouveau  Tarif  &  par  l'Edit  de 
confirmation  d'icelui,  il  fît  aflîgnct  lefdits 
Gamard  Boucher  ôé'Fleury  au  ConfciI,en  verra 
de  l'Article  CXLIV.  de  fon  Bail ,  afin  d'y  pro- 
^^  céder  fut  le  contenu  de  leur  Requête  ;  leujucls, 
^*^nonobftant  ladite  A/fignation  ,  obtinrent  Ar-^ 

.  rêc  de  ladite  Cour  le  lo.  Mars  dernier  ,  por- 
tant qu'elle  verroit  les  Pièces  i  &  cependant, 
^ue  les  Marchandifes  en  queflion  feroient 
rendues,  &  les  Commis  à  ce  faire  contraints 
comme  dépositaires ,  en  païanc  lefdits  Droits 
à  raifon  de  fepc  livres  dix  fols  pour  chacune 
pièce  de  foixante  aunes  ,  conformément  au 
Tarif,  fans  préjudice  de  plus  grands  Droits, 
s'il  étoit  dit  en  fin  de  caufe  j  &  à  cet  éfet, 
quelefdites  Marchandifes  feroient  vues  &  vi- 
'  iitées  par  Experts  ,  dont  les  Parties  convien- 
droient }  finon  ,  nommez  d'ofice  ,  pour  faire 
leur  raport  de  la  nature  &  qualité  defdites  Mar- 
#li  iidifes,  dont  les  échantillons  feroient  ara-l 
chez  à  la. minute  du  Procès  verbal  :  l'exécurion 
duquel  Arrêt  lefdits  Gamard,  Boucher  &  Flenry 
pourfuivefif  en  Indice  Cour  ,  nonobftant  l'affi- 

.  *gnation  qui  leur  a  été  donnée  audit  Confeil;| 

^uoi  que  les  conteflacions  des  Parties  nepuif.i 

-  -  .     fcncl 
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lent  être  terminées  ailleurs ,  dautant  que  ladit*  > 
Cour  les  a  réJuices  j  à  fçavoir ,  li  lefdites  Mar-  " 
chandifes  qui  font  compofécs  de  laine  &  de.fîl , 
de  plu/ieurs  &  difércntes  couleurs  ,  &  variées 
de  fleursjdoivent  paiFer  pour  des  Ligatures  com- 
munes ,  i'uivant  le  Tarif,  ou  s'ils  ne  font  que 
Tiretaines  qui  fervent  à  l'ufagc  des  Paifans^  ce 
qu'elle  n'a  pu  ni  dû>faire,au  préjudice  du  nou* 
veau  Tarif,  au  Titre  des  Entrées ,  fous  lès  let- 
tres L,  &  T. car  au,premier,  les  Ligatures  com- 
munes de  Hi  &  laine  fonttaxées  à  raifon  de 
cinquante  fols  pour  pièce  de  douze  aunes  j  & 
au  Second  ,  les  Tiretaines  ne  (ont  tirées  hors 
Jigne  qu'à' trente  fols  j  de  manière  que  ledit 
Tarif  aïant  été  arrêté  par  l'avis desMarchands^ 
il  n'eft.pas  raifonnable  de  remettre  en  conte- 
ftation  unccliofe  jugée,  ni  de  faire  confidéra- 
tion  de  la  valeur  des  Marchandifes ,  parce  qu'il 
cft  libre  aux  Négocians  d'en  faire  venir  des 
raïs  étrangers  \  joint  que  lefdites  Ligatures  de 
laine  6i  de  fil  étant  façonnées  de  même  que 
celles  de  foie  ,  &  comprifes  cnfuite  dans  ledit 
Tarifa  il  eftaifc  de  juger  que  lefdites  étofes 
ne  font  diférentcs  qu'en  la  qualité  de  la  ma- 
tière ,  3c  en  éfet  lefdites  Ligatures  de  fil  &  de 
laine  fervent  aux  ameublemens  de  perfonnes 
médiocres,  comme  celles  de  foie  aux  lits, meu- 
bles &  tapiiferics  des  plus  acommodécs,  A  ces' 
cauL'S  ,  rcqueroit  le  Sapliant  qu'il  plût  à  Sa 
Mjjcdé  fur  ce  lui  pourvoir  -,  &  fans  avoir  égard 
audit  Arrct  de  la  Cour  des  Aydes ,  du  20.  Mars 
dernier ,'  ordonner  que  ledit  Tarif  (cra  exé- 
cuté ;  ce  faifant ,  que  lefdits  Gamard&  Bou- 
cher feront  contraints  à  païer  les  droits  defdi- 
lit  Conreil)!  tes  Ligatures  communes,  à  raifon  de  cinquante 
lies  ne  puif-1  lois  pour  pièce  de  douze  aunes ,  &  de  douze  li-  . 
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l?ctdix  fois  pour  picce  ac  touan.    ,  ^|c  qu^_ 

faute  ac  ce  faite  .«l^V'"  T^'e  de  paiement 
nuësaaditBurean  ^«'^''"'"'^""fqa-à  conçut- 
Scfdits  Droits ,  f"°'«;'--"j""J^^;ez  au  Su- 
rence  a'iceux     &  1«  <l5'  ''"/cô^    des  Aides 
pliant .,  faire  <*'('".  "^»J^tnaudTArrÊ.  ,  8c 
Sepaffer  °"'Vi«eer  U    aifétens  qui  intet- 
lui  enjowdie  de  )"g"         conformément  au- 
viendront  pour  ce  '"•S"'*  '  jj^i,,,,  de  la  con- 
d«.J"'f,,:/„rv%UUd1;^Rcquête.f.snée 
noiffance  d  icelui.  v  c  .  ;,     1^^,^  Arrêt 

de  Malon  Avoe«  ^f"  Con^e    .    ^^^.^   ,^j^, 

.    Tarif ,  avec  1  Edit  dc  c  ^.^^^^  ^  ,,. 

Bail  du  SupUant  >  «^  »^'^"  ^.^^  J  Sie.-r  Col- 
dite  Requête:  O  «Y  '=  ^^  ^  confeils  & 
ber,  Co/ilciUet  du  Roy  '" '°"V„^,  général  de-, 
au  Confcil  Roial ,  ^-^ontro  eu  ^ 

finances  de  Franc.    Comm'^a^^e^^   ^V^ 
té  ;  &  tout  confiderè  ,  L  n  j^^,  ^^^^^  ^ 

?°^'I«aU;tr.ifdelâ  cour  des  U^^ 

fans.s'attcterauait  n  ^  ..,j  f„c 

du  .0.  Mars  dernier    &  »  »  ^  ^  q^^^^  ^ 

en  conlequer^ce  .  a  or     c,.ntembre  i«64.  toa 

ledit  Tarif  du  mois  ^e  ScpK^        cefaiCanr, 

,,,c«.élelon  la  forme  «ceneu^  ^^^ 

que  lefdits  Bouch.r  K  ^  ^^^^  ^^  ^_^^_ 

èroits  defdues  L-gata'"     a  ^^^^^ 

.        quante  fols  pour  '^«^"■^^^P  f  "„  j;,  fols  pour 
1  au-deffous,  &  de  douze  lr.sc  i  ^^^ 

p.    e  de  '•°--,'XrUa    1  andlles  retenue, 

ce  faire  ,  q"=/',''  f  Ly.ne  ,  feront  venJucs 
au  Bureau  de  ladite  Dobane  ,  ^^  ^^^^^ 

*"^^^"' VnTrrr  En  "  «  Sa'llaj.fté  à  iad.ic 
'cou'r'îe^S"  ie-s  di/érensqoi  intctv.c„d.on. 
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pour  ce  regard  ,  iliivant  ledit  Tânt\  à  peine 
d'i  itt  rdidion  de  la  connoiilance  de  rcxécutioii 
d'icclui  :  Et  (èra  le  prefent  Arrêt  exécuté  » 
nonobf):ant  opo/îcionsou  apcllations  c]uelcou- 
t]ucs.  Fait  au  Confeil  d'Etat  du  Roy  ,  tcuu  à 
S.  Germain  en  Layc  le  7.  jour  de  May  mil  ùx 
cens  Ibixantc-huit.  Signé  ,  B  E  R  R  I  £  R, 


ARREST  DU  CONSEIL, 

Qu  I  décharge  les  Pierreries  qui  entreront 
dans  le  Roïaume  ,  de  tous  les  Droits  cta- 
blis  par  les  Tarifs  des  Cinq  gro/Ics  Fc!  aies. 
Douanes  de  Lyon  &  Valence  ,  Patente  de 
Languedoc,  Traite  d'Arfac,  &  gcncrale- 
tuent  de  tous  Droits  d'Entrée ,  &c.    / 

Dfé  f,  Féirier  167B, 

LEROY   s'étant  fait  reprefenter  en  Ton 
Conleil,   le  Tarif  arrcré  en  icelui  le  18. 
Septembre   1K64.   pour  la   Levée  des   Droits 
d'Entrée   &   de    Sortie,  fut  toutes  fortes  de 
Marchandifes  ,  Drogueries  &  Epiceries  j  Sui- 
vant lequel,  les  Marchands   qui  font  entrer 
dans  le  RoioAjms  ,  des  Pierreries,  doivent  païef 
cinq  pour  cent  de  la  valeur  :  Et  le  Tarif  des 
Droits  de  laDo'/iine  deLyon.aullj  an  été  auCon- 
l'cil  le  17.  Osftobre  16^.  par  k't|ucl  k.  Droits  des 
Pii'rreries   font  évaluez  à  deux  Se  djmi  pour 
cent.  Et  Sa  Majefté  étant  infonné.'  que  pour 
éviter  le  paiement  des  D;oits,  ceux  q^i  en  font 
Comtrierce  ,  les   font   palier   dans  des  petits 
Piquets  cachetez  dans  leurs  habits,  ou  dans 
des  paquets  de  Lettre»  ,   par  la  voie  des  Cou- 
1  tiers  i  eu  fone  que  pour  cmpcJicr  les  fraudes. 
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'Lf  commis  fon.ob>i|cx.cfa.«_^^^^^^^  ^       . 

bits  des  Marchands  ,  &»«"«         u  liberté  .'u 

ootter  t   'e>M"     .   i.,;ii„nrs  ne  tau  P".-  .  j. 
Lmmetce  :  ce  qm  d  a.l  eut  ^^  ^^^^   ^^  j^ 

fe  entietemcut  1«  f»»f  «  •  P^,  «écieuCe    en 
cacher  une  Marchand.Ce  ««  '    F  ,  „, 

fmte  aueles  Fermiers  "5"/'\:jfté  ks  ayant 
&vantage.Sar  q- /a  Maje^^ 

î'*^  '1ire':ur'oifré?oVde.aiira  i;E.ur^^cdçs 
'pTe^re'ès  dans  '=  J^taôrc  duV.curèo|. 

'cTn£4V"s0Nt"0N•^^L,^ 
-   Teste-  EM    SO^  Droits  éuW" 

•     1^'hargé  «'.,^^,t;f„Ar  Scsîcrmes   Doua- 
.     par  les  Tarifs  des  Cinq  g  ^^  LanBvc 

Tes  de  Lyon  &  Valence  •  '    ,    i,„„„  de  tous 
te  ,  Traite d'Arx^   ,  ■^,f-^  ,  ,„„eto,u 

■    ccoits  d'Entrée  ,  •  les  ^^  ,,  du  ,<nir  du 

dans  le  Royaume  ,  a  co  ^^^         gc- 

Lfent  ArrÊt.  F  * ',f^/r^,7„es,DoUanc  de  L^  <>« 
fierai  des  Cinq  gro^^sFc^^  ^  ^^  , 

.      fXts  à  la  reftitutton    ^^  ^e^ 

Ilommages  8.  imetêt^j;.  bcfom  'ira  ,  »  « 

,  j,„bué  &  f^'y":°.  F .  I  ^  »".^°';  tVe  ié 

.qu'aucun  n  en  ig"  Getmam  t"  L'y''" 

?at  du  Roy  ,  «;?  »  f;^,  „,i,  fi,  cens  fouante. 
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ARREST  DU  CONSEIL, 

PORTANT  qu'il  fera  levé  Ç\x  livres  par  cha* 
cunc  pièce  de  dix  aunes  de  Toile  de  Co- 
ton i  &  quatre  livres  fer  chacune  livre  pe- 
fancdc  Couvertures,  Clicmifcttes,Cravares, 
&  autres  Ouvrages  de  Coton  ,  entrant  dans 
ic  Royaume,  outre  &  pardcfTus  les  Droits 
Cl  devant  établis. 

LE  ROY  étant  informe  qu'il  entre  dans 
le   Roiaume    une  rrès- grande  quantité 
d'Ouvrages  &  Toiles  de  Coton  ,  &  qu'à  caufe 
des  Droits  qui  fe  payent  dans  les  Provinces  eu 
les  Bureaux  des  Cinq  grodes  Fermes  font  éta- 
blis ,  plus  grands  que  dans  les  autres ,  les  Mar« 
chands  François  &  Etrangers ,  pour  s'cxemter" 
du- payement  defdits  Droits  ,  les  font  entrer 
parties  autres  Provinces  ;  ce  qui  caufe  un  ]^ré- 
judice  confidérablc  aux  Marchands  qui  en  fonc 
venir  par  les  Bureaux  des  Cinq  grofTcs  Fer- 
mes ,  dautant  qu'ils  fe  diftribuent  à  meilleur 
compte.  Et  Sa  Majeftéqui  eft  auffi  avertie  qu'il 
s  y  commet  beaucoup  de  fraudes  ,   voulant  y 
pourvoit*  j  &:  régler  les   Ports  &  Bureaux  par 
lefquelsjkfdits  Ouvrages  &  Toiles  de  Coton 
entreront ,  &  augmenter  les  Droits  qui  le.le- 
vent  (ur  icelles  aux  Entrées  ,  danis  route  l'cren- 
duè  de  fon  Roïaume,  afin  d'en  ficiliter  le  com- 
merce également  à  roi.s  les  Marchands  Fran- 
çois &   Krnn^^ers   ,    par  l'uniformité  defdirs 
Droits  :  O  u  x  le  Raporr  du  Sieur  le  Pelletier 
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Confeillèr  ordinaire  au  Confeil  Royal  ,  Con- 
trôleur Général  des  Finances  $  SA  MAJESTE* 
E  N  S  O  N  CONSEIL,  a  Ordonné  &  or- 
donne  ,  (ja'il  fera  levé  &  reçu  ,  à  commencer 
du  jour  de  la  publication  du  prefent  Ariêt  ,par 
M<^  Jean  Fauconnec,  Fermier  Général  des  Fer- 
mes-Unies ,  deux   écus  par  chacune  pièce  ,  à 
raifon  de  à'ix  aunes  de  Toile  de  Coton  ,  &  qua- 
tre livres  fur  chacune  livre  pcfanc  de  Couver- 
tures ,  Chemifettes,  Cravates ,  &  autres  Oa- 
vra<j;es  de  Coton  ,  entrant  par  mer  dans  le 
Roiaume,  par  les  Bureaux  de  Rouen  ,  le  Ha- 
vre ,  Dieppe  ,  Calus,  la  Rochelle,  Nantes  , 
Bordeaux  Se  Bayonne  3  &  par  terre ,  par  les  Bu- 
reaux dj  Lyon  ,  Seprem  &  de  Narbonnc  ,  ou- 
tre Scpardc/ïus  les  Droits  ci-dcv«iit  établis  & 
compris  àu  Bnl  dudit  fauconneCiiSc  que  toutes 
les  Toiles  &  Ouvrages  de  Coton  qui  feront 
trouvez  entrans  dans  le  Royaume,  par  d'autres 
lieux  que  par  ieidits  Bureaux  ,  feront  aquis  5c 
confiftjuez,  comme  étans  lefdits  lieux  obliques, 
défendus  &  j.-rohibez  :  Faifant  Sa  Majefté  dé- 
fenfes  audit  Fauconnet ,  à  fes  Cautions  &  leurs 
Commis  &  Piépofez  ,  de  faire  aucune  rom'pp- 
fîrion  ni  remife  defdiis  Droits,  ni  de  foufrir 
l'entrée  &  pafîage  defditcs  Toiles  &  Ouvrages 
de  Coton  ,  par  tous  autres  lieux  &  Bureaux 
que  ceux  permis  ci-dellus  ,   fous  quelque  pré- 
texte &  caufe  que  ce  puilîè  être  ,  à  p.inc  d'en 
répondre  par  lefiires  Cautions,  en  leurs  pro- 
prés &  privez  noms;  !e  tour  en  vertu  du  pre- 
fent Arrcc ,  qui  fera  lû  ,  publié,  &  afiché  dans 
tous  les  Ports  &  Villes  maritimes,  &  dans  tocs 
les  autres  lieux  &  palLigcs  ordinaire  3  à  l'entrée 
du  Royaume  ;  &  partout  ailleurs  •eu  befoin  (c- 
tdL  ,  à  ce  qu'aucun  n'en  ignore.  Enjoint  Sa 
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fur  les  Tarifs  des  Âiarchfind'f fis,   19^ 

Majefté  aux  Sieurs  Intendans  &  Commiffaircs 
départis  dans  les  Provinces  &  Géncralitez  du 
Ro7aume,  de  tenir  la  main  à  l'éxecution  dudic 
Arrêt ,  cjui  fera  exécuté  nonobflant  opofîtions 
&  autres  ennpêcliemens  quelcoiîques  ,  dont  fi 
aucuns  interviennent ,  Sa  Majefté  s'en  rcferve 
à  foy  &  à  Ton  Conleil  la  connoiffance,&  icelle 
interdit  à  toutes  fcs  Cours  &  autres  Jnges, 
Fait  au  Confeil  d'Etat  du  Roy  ,  tenu  à  Ver- 
failles  le  irenticme  jour  d'Avril  mil  fîx  ccné 
quatre-vingt-fîx.  Signé  ,  C  O  Q,IT  I L  L  E. 


ARREST  CONTRADICTOIRE 

D  U     CO  N  s  E  I  L, 

Qy  ï  régie  les  Droits  qui  feront  païez ,  pour 
l'Entrée  des  Soyes  Originaires,  Crues ,  '^or- 
fes  ,  Ouvrées  ou  Teintes  ,  des  Province»  J 
Languedoc  ,  Provence  &  Da.'phiné  ,  &  qui 
fpéciFc  les  Bureaux  par  oïl  lefdites  Soyes , 
&  celles  venant  des  Pays  Etrangers ,  entre- 
ront dnns  le  Royaume  ,  en  exécution  des 
Edits ,  Ordonnances ,  Déclarations  &  Arrêts 
donnez  pour  la  Douane  de  Lyon  ,  déclarant 
tous  autres  Bureaux,  Routes  &  Pallagcs  obli- 
ques &  défendus ,  &c. 

Dm  t6.  ImlUt  i6î-/. 

VEU  par  le  Roy  ,  étant  en  fo.i  Confeil ,' 
l'Arrê.  rendu  en  icelui  le  15.  Novembre 
n>8o.  fur  la  Requête  du  Syndic  Général  de  la 
Province  de  Languedoc  ;  tendante  à  ce  que  les 
Soyes  de  la  Province  de  Languedoc  ,  foienr 
exemtes  de  pafFer  par  la  Ville  de  Lyon  ,  pour 
«rc  portées  à  Tours  &  à  Paris  j   en  confé- 
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xoo  arrêts d*  R/glmetff 

quence  faire  main-levée  au  nommé  Maillard, 
des  Soyes  &  Mulets  fur  lui  confifquez,  à  la  re- 
quête des  Prévôt  des  Marchands  &  Echevins 
de  la  Ville  de  Lyon  ,  &  ordonner  que  tout  lui 
fera  rendu  &  reltitué ,  finon  la  jufte  valeur,  s'ils 
ne  font  pas  en  nature  $  par  lequel  Arrêt  Sa  Ma- 
jefté  auroit  ordonné  que  les  Parties  contefte- 
loient  plus  amplement  audit  Confeil  j  cepen- 
dant fait  main- levée  audit  Maillard  ,desSoyes 
&  Mulets  fur  lui  faifis.  Autre  Arrêt  dudit  Con- 
feil du  1}.  Avril  i6î6.  par  lequel  Sa  Majefté  au» 
roit  fait  main  levée  à  M"  Louis  Martin,  Clau- 
de Marchand  &  Eftiennc  Lamy  ,  Marchanda 
de  la  Ville  de  Paris,  de  cinq  Ballot^  de  Soyps 
&  Capiton  ,  fur  eux  faifis  ,  à  la  requête  de  Clau- 
de Pautor ,  Fermier  du  Tiers- fur  Taux  &  Qua- 
tantiémc  de  ladite  Ville  de  Lyon,  La  Requête 
prcfcntée  audit  Confeil,  par  les  Prevoft  des 
Marchands  &  Echevins  de  ladite  Ville  de 
Lyon  ;  Contenant ,  qu'encoreque  par  les  Edits 
&  Ordonnances  des  Rois  PrédécefTeurs  de  Sa 
Majefté  ,  donnez  au  fiijet  de  la  Douane  de 
Lyon,  Se  par  les  Arrêts  rendus  en  conféqucnce, 
il  loit  fufiraxnment  établi  ,  ainfî  que  par  la  pof- 
fe/fion  immémoriale  qui  lésa  fuivie  ,  que  l'En- 
trée &  Palîage  des  Soyes  &  S'oiries  &  Etofes 
d'or  &  d'argent  ,  ont  été  indifpenfablement 
prefcriies  par  ladite  Ville  de  Lyon  ,  même  à 
l'égard  des  Soyes  &  Erofes  originaires  ,  &  qui 
fe: fabriquent  dans  le  Royaume,  fujettesà  la* 
dite  Doiianc  ,  ainfi  qu'il  apcrt  erîtr'autres  par 
Lettres  Patentes  du  8.  Novembre  1^83.  qui  dé- 
fendent à  tous  Marchands  &  Voituriers  ,  de 
fa.ire  conduire  aucunes  Balles  de  Soyes  en  Avi- 

tnon,  S.  Chamond  &  ailleurs,  même  les  Soyes 
'Anduze  &  autres  Pais  de  Piovenct;  &  Lan? 


P  ■    ï 


fur  Us  Tarifs  dis  Marchattci'fes,    loi' 

giledoc  ,  qu'elles  n'aient  été  amenccs  aupara- 
vant dans  ladite  Ville  de  Lyon  5  le'ditcs  Lettres 
coiifirmées  par  Atrct  du  feu  Roy  Leliis  XIII»- 
du  17.  Juin  1613.  conformément  auiquels  l'Ar- 
lêt  du  Confeil  du  ^,  Février  i6y  o.  a  ordonné  , 
qiic  toutes  femblables  Marchandifes  fujettes  • 
aux  Droits  de  la  Douane  de  Lyon,  lefcjutls  ne 
doivent  être  payez  que  dans  ladite  Ville  ,  y  fc- 
roicnt  conduites  &  voiturées  ;  Néanmoins  pUi- 
iScurs  Marchands  de  la  Province  de  Langue- 
doc ,  étant  excitez  par  le  grand  profit  qu'ils  ont 
trouve  ,  à  envoyer  dans  la  Ville  de  Paris  8c 
ailleurs  ,  des  Soyes  de  ladite  Province ,  &  les 
Etofcs  qui  s'y  fabriquent  ,  fans  être  fujettes 
aux  Droits  de  Sa  Majeftc  i  fc  font  avifez  depuis 
quelques  années ,  de  changer  les  vôyes  pxefcri-- 
£i"r;  rsT.  ^fdites  Ordonnances  &  Arrêts,  c'cll- 
à^dije  ,  le  partage  uniquement  &  indifpcnfa- 
blement  permis  &  ordonné  par  ladire  Ville ,  ce' 
qui  auroix  obligé  lefditsPrevoft  des  Marchands^ 
&  Ajudicataircs  des  Droits  de  Sa  Majeflé  ,  éta- 
blis pour  le  Qtiarantiéme  &  Ticrs-f«r-T-aux  de  " 
ladite  Duiiane  ,  foUs  le  nom  de  Claude  Pau- 
tôt,  de  faire  faifir  des  Billes  de  Soyes  trou- 
vées dans  des  voyes  obliques,  apârtenantes  aujc"^ 
Siturs  Serlon  &  Martin ,  &  d'en  demander  la 
confifcation  ,  ainfi  qu'elle  fut  ordcuinée  par  les- 
Juges  de  la  Dr  uiik?:  de  Lyon  ,  en  l'année  1 672,. 
le  Jugement  .'•,  *  neannioins  demeuré  poux 
lors  Uns  éi'z!  ,  .  -  .onféqtiencc  des  Ordres  du 
Confeil.  D^^puis  icq,;el  tems  le  nomrrié  Mail- 
lard ,  Marchand  de  ladite  Province,  ayant 
prétendu  pouvoir  continuer  le  tranfport  dcfdi- 
îcs  Soyes  parles  mêmes  P.outes ,  il  auroix  été 
ariêté  avec  d'autres  Billes  de  .^oyes ,  eri  l'an- 
iice  \Ci9,  kfqudles  Auroieniéié  faifics  j  mais 
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ayant  eu  recours  a  1  """J'-'^  fo,  des  Cupod- 
il  Province  de  L^"S"tts  à  l'cCpr"  &  à  l'iu; 
tions  également  ;;°n"";"4    j^^u  bien  &  a 

l'avantage  du  Conimu.e  b  ^^  j^^^, 

l,  ,  •i.V'Ntr  No?eXcV.8o.  par  lequel 
audit  Smd.c  ,  le  ''•  %  jies  ;  Içavoit ,  le  D=- 
il  fut  ordonné  q-..e  l"  ^f  ^^"i^alt  Stndic  pour 
pu,é  de  la  V.11C  i=  >;  °;  v,^„  las  amplement 
lorsencaufc  .  '""'fX.a.v.s  .  concernant 
f-  leur.  ptfçent,ons  r  fp-a;  ^  ,, 


lodic  pafcg«  >  .«=  «P?4e  de  ladite  Sail.e.  Sut 
provifion  leur  ^  '^"''1" ,i,  .  toïïis  Martin, 


„.„... ,  »„êt      touis  Martin f 

îe  fondement  d..      ■  j^        Lamy.Marchands 

euude  ^^";l'"^.tv  de  Paris  ,  ayant  prétendu 
BAnquiets  delà  Y'"'*^'  „„ce  avec  ceux  de 
continuer  le  men  e  con  ««  ^^  j^^^^ 

Languedoc  ,  &  f*'" ''"aviT^ins  .IsautotenC 
I.,ovVe,parlesn^emes    h>    ^^^^^  ^^^^^  j, 

-été  nécefTuex  de  f"'^  '»'  J,„i„s  ,  &  quoi 
Soyes  trouvées .!«'  f  ^'  ^  fo,,  auff.  lég.t.me 
que  la  Saifie  qui  »  *'^f 'jf^ft,  contravention  ; 
l  (ondée  fur  'Î^'^Xr  quête  defdits  Mat- 

»""T"r  ffafre  m^mion^de  la  conteftat.on 
chands  .  fans  faire  ">„'(..,     fut  le  fond  ,  ell 

.ncore  pen^^"'Vevée  pu  e  &  fi"^P'<=  •  1"'  ""' 

iatetvenu  -T^J":  "^Xte  B-*""  f'"'^"  '   r^ 
,  été  faite  deldites  q'^^V';" ,     ^  j^i  toute  forte 

:.t::furpn.e.i);^°-pSdes"M-c^ 

l\L    fi  elles  contmuenr.  d  c^you  ^^ 

quelles ,  «  c'  Commerce  de  l-  v^" 

tVoni  en  tel  ctac  ie  u  ^^       ^  So,. 

Lyon  ,  c'eft:a-aire ,  ceU^^^^^^^     ^^  ^^^^^  ^,,  de 


fftr  Us  Tarifs  des  Ad'arch^wdif  s,    20  J; 

fortes  de  raifons  ,  &'  par  tant  ci'Edits  &  Arrêts 
[]  (bigncufeaient  confervé  ,  qu'elle  fe  trouvera 
réduite  à  y  renoncer  entièrement  j  puifqu'il  eft 
confiant  &  vifîble  que  lefdits  Marchands  de 
Languedoc ,  cpargnans  fur  chaque  Balle  de 
Soye  près  de  ixo  liv.  de  Droits ,  que  celles  qui 
entrent  &  palfent  dans  ladite  Ville  ,  ^  du:  être 
commercées  par  fes  Négocians  à  Paris ,  Tours 
&  ît'Ueurs  ,  ne  peuvent  éviter  ,  fi  la  continua- 
tion du  pailjgc  par  les  mêmes  Routes,  cft  pcr- 
mife  à  ceux  dudit  Languedoc  j  c'eft  propre*^ 
ment  interdire  le  Commerce  à  cçux  de  Lyon , 
ou  les  réduire  à  la  nécelTîté  de  ne  le  pouvoir 
faire  que   par  ceux  du  Pais  de  Languedoc. 
D'ailleurs  on  ne  pouroit  empêcher  dans  l'état 
cil  font  les  chofeSjla  confufion  des  SoïesEcran- 
geres  d'avec  les  originaires ,  &  que  les  Soyes- 
venant  par  Marfcille ,  ne  foient  conduites  eiv 
Languedoc  ,  &  de  là  par  tout  ailleurs  j  &  d'un^ 
autre  côté  ,  ne  feroit-ce  pas  un  avantage  fofi- 
fant,&  même  extraordinaire  pour  ceux  de  Lan-- 
guedoc  ,  de  pouvoir  fournir  à  leur  Province  & 
à  celles  de  Provence  &  Dauphiné  ,  toutes  les* 
Soycs  qu'ils  tccikillentàc  fabriquent  chezeujf,. 
avec  rexcmtion  des  Oroits  qui  fe  lèvent  pour 
Sa  Majefté  dans  ladite  Ville  de  Lyon  ,  pendant 
que  les  Marchands  &  Habitans  de  ladite  Ville  , 
ne  peuvent  avoir  de  Soyes  ni  Etofesde  Soyes, 
qu'ils  n'ayent  payé  tous  lefdits  Dtoits.   A  ces 
jcaufcs  ,  requeroient  qu'il  plût  à  Sa  Majefté,  les 
Irccevojr  opofans  à  l'exécution  dudit  Arrêt  dû 
\i],  Avril  1686.  &  faifant  droit  fur  l'opofition  , 
[ordonner  qu'il  fera  procédé  au  Jugement  de 
ilaconfifcation  requi(edcfdites  quatre  Balles  de 
ISoyes  ,   pardevant  les  Juges  ordinaires  de  la 
)ouane  de  Lyon ,  conformément  aux  fufdits 
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EdiTs.  Ordonnances  &Ar  eu 

l'Apclau'iitConfeil,»;  1""^    'entre  lefdiu 
.  cZ.eft«ion  qui  y  eft  pena  "«    e    ^^^  ^   „, 

SupUan.  ,  &.ledu  Sm  .c  ac  ^_^^g^  _^g^_  L, 
défit  dud.t  Ar.ec  ^u  .?.  N      ^_^  ^  •  i,^,,^  Rc. 
Réponle  fouiiiie  P«  '""    ,,    ^  produire  ,  m 
ouL  ,  qu'il  n'y  a  aucun  Aae  a  P      ^  ^^^       , 

Auit  se  allègue  '«s  de  .  Ar  ^^^^  j,,,  „t 
„  Moveœbre  léSo.  «4^'  ,  js  patentes 
%,, ,  pour  trouver  que  J;    ];«  ,-,. 

de  .î«5.  5^  "';''•  ^'aaes  Marchands  &  Echevn. 
ionr  lefdus  Prévoit  d"  Ma^c  Répliques 

fe  fervenr  ,  «'"  «/pP  ^^ft  des  Marchands  8c 

fournies  par  >^  "^'^^^fté  ,vant  faù  examuv:^ 

Ethevins.  EtSa  Maft      -      Déclarations  Se 

•     en  fon  Conleil  lefdus  t^^i"  '   .         p.odoit  cU 

Arrêts ,  &  -ut  ce  qu.  a  e^  ^    -  *;  P,i,  fo.  ,e 

pan  &  d'autre  ;EUe  a  rao'^^r  ,,pcrt 

îout,  p»run  RJS,««;";^^       éciproque  d,s 

au  Commerce  &  *  '  ^f  p^vence  &  Daupki. 

^ovinces  de Langue<!oc    P""  g,  ,égla^t 

.      né ,  &ae,la  ViU.c de Ly°" '/"  "   ,„  ^  ^Entrée 

to  Droits  qui  '««"^  P;^  "  ;  f  ront  crtës ,  eu. 

qu-à la  Sortie ,   ^«^foyes  qui  ^^^,_^^^^  ^,^ 

4,^es  ou  teintes  dans  leld.^  ^    ^^         1, 

cuedoc  .    P'.°'";%!',erier     CoffeiHcr  or<<> 
laportduSieurlePelleneT,  ^,,^j,j 

„afre  au  Confe.l  .--va^^Co";^,^^^^T^  EN 
d„  Pinanccs^j    Lb    "^     ^  .(■        aroit   fur  '« 

S  O  N  -  C  O  N  SE  IL .';;;''  Qje  les  Sojc. 
tout,  a  ordonné  &  ordonne.   ^p„ 

'  'originaires  des  P.'-'"«V'ron  Xduires  d  J 

■     ,ence  &  D»"?'""',^"',:  outre  la  DoUaneiJ 


fur  Us  Tarifs  des  March^Ttdfps.  20-5  ; 
Balle  de  i<>o  livres  de  nec ,  poidç  de  marc ,  (ça- 
voir,  les  Soyes  cru^'s ,  feize  livres  au  Fermier 
de  la  Doliane  de  Lyon ,  &  huit  livres  à  celui 
du  Tiers  (ur-Taux&  Quarantième  j  les  Soyes 
torfes  ouvrées ,  vingc-cjuatre  livres  au  Frrtnicr 
de  ladite  Douane  ,  &  douze  livres  à  celui  dit  • 
Tiers- fur- Taux  &  Quarantième  j  li:s  Soyes 
teintes  ,  quatre  fo-ls  pour  chacune  livre  pclancj 
au  Fermier  de  ladite  Doliine,  &  deux  fols  à- 
celui  du  Tiers- (ijr- Taux  &  Q^iarancicme  •  les 
S^oyes  origioaitcs  defdices  Provinces  de  Lrin* 
guedoc  ,  Provence  &  D;iuphinc  ,  qui  pa lie- 
ront dans  l'cxenduè  des  Cinq  grolFes  Fermes  f 
par  les  lieux  de  Gannat  Se  de  Vichy  ,  paye- 
ront aux  Bureaux  que  lefdirs  Fermiers  y  auj 
ront  ;  fçavoir  ,  les  Soyes  crues  ^  quarante  li-i 
vres  au  Fermier  des  Cinq  grolîts  Fermes , 
auffi  pour  Balle  de  i6q  livres  de  nec  ,  poids 
de  marc  j  les  Soyes  torfes  ouvrées  ,  cinquante- 
huit  livres  audit  Fermier  des  Cinq  grollba 
Fermes  ,  pour  chaque  Balle  de  Soye  de  même 
poids  j  &  les  Soyes  teintes ,  huit  fols  par  cha-i 
cune  livre  pefant,  audit  Fermier  des  Cinq  groC* 
fes  Ferrites  j  les  Soyes  crues  &  ouvrées  du  crû.^ 
defdites  Provinces  ,  qui  feront  iranfportées 
dans  les  Pais  Etiangers  y  par  leldits  Bureaux  So 
autres  lieux,  payeront  cent  vingt  livres  pout 
chacune  Balle  de  Soye  crue  ,  &  cent  cinquante 
livres  pour  chacune  Ba-Ue  de  Soye  ouvrée ,  pe- 
fant 1^0  livres  de  net  poids  de  marc ,  &  ce  tant 
en  tems  de  Foires  que  hors  de  Foires.  £c  zw 
furplus ,  ordonne  Sa  Majt-fté  ,  que  les  ancien» 
Edits  ,  Ordonnances,  Dcclarations  &Anccs 
fairs  pouf  la  Douane  de  Lyon  ,  feront  exécu-; 
tcz  félon  leur  forme  &  teneur  j  &  en  confc- 
quencc  ,  que  toutes  les  Soyes  venant  des  Pais  • 
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to6  Arrêts  &  ^/ghme»r 

Etrangers  par  Mer  ,  ne  pouront  entrer  dans  lé 
Roïaume ,  que  par  le  Port  de  Mnrleiilc  ,  &  par 
Terre  par  le  Pont  de  Beauvoifin  ,  pour  ctrc 
conduites  dans  la  Ville  de  Lyon  ,  &  y  payer  les 
Droits  à  la  manière  acodcumcei  fans  exceptioa 
de  celles  d'Avignon  &  Comté  Venclïin  ,  lel- 
quellcs  ainfi  que  les  Erranreres  feront  condui- 
tes dans  la  Ville  de  Lyon  dircdement  ,  fans 
qu'entre  les  lieux  par  lefquels  lefdiies  Soyes 
Étrangères  entreront,  &  ladite  Ville  de  Lyon  , 
il  puiflè  être  fait  aucune  vente  ,  débit  ni  entre- 
pôt dcfdites  Marchandifes  ,  à  peine  de  confif- 
cation  d'icelles  ,  &  des  Charettes  ,  chevaux  , 
mulets ,  bateaux  &  autres  équipages.  Et  à  l'é- 
gard defdites  Soyes  ariginaires  defdites  Pro- 
vinces de  Languedoc  ,  Provence  &  Dauphiné , 
elles  ne  pouront  palTer  que  par  la  Ville  de 
Lyon ,  ou  par  les  Bureaux  de  Gannat  &  Vichy  j 
Sa  Majcflé  déclarant  toutes  les  autres  routes , 
Bureaux  &  paifagcs obliques  &  défendue,  fur 
les  peines  portées  par  lefdites  Ordonnances^ 
Déclarations  &  Arrêts.  Fait  Sa  Majcfté  crcs- 
expreffes  défenfes  aux  Fermiers  des  Cinq  grof- 
fcs  Fermes ,  &  à  leurs  Commis  &  Prépt>(cz ,  de 
permettre  l'Entrée  defdites  Soyes  Etrangères , 
de  quelque  nature  Se  Païs  qu'elles  foient ,  & 
des  originaires  defdites  Provinces  de  Langue- 
doc ,  Provence  &  Dauphtné  ,  que  par  les  Ports, 
Padàgcs  &  Bureaux  dénommez  au  prefent 
Arrêt  ,  &  de  donner  aucuns  Congez  &  Aquits 
de  payement  pour  d'autres  endroits,  fous  quel- 
que prétexte  ,  &  pour  quelque  eaufe  que  ce 
foit  ,  à  peine  de  fix  mille  livres  d'Amende , 
aplicablc  un  tiers  au  Dénonciateur  ,  &  les  deux 
autres  tiers  par  moitié  à  l'Hôpital  Général  de 
Baris ,  &:  à  l'Hôrcl-  Dieu  de  Lyon ,  payable  fant 
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fm'  les  Tarifs  des  Alarchandlfes,  loj 

déport.  Permet  aufdics  Prcvofl;  desMarcliands- 
&  Echevins  ,  de  prcpofer  tels  Commis  t]u'ils. 
aviferonr,aux  PaUàgcsflc  Bureaux,  pour  veiller 
&  obvier  aux  fraudes  &  contraventions  qui 
pQarontctrc  faites  au  prcfent  Arrct ,  tant  par 
les  voyes  obliques  qu'autrement.  Enjoint  Sa. 
Majefté  aux  Sieurs  Intendans  &  Commilfaires 
départis  dans  lefditcs  Provinces  ,  Juges  de  la 
Doiiane  de  Lyon  &  Valence  ,  Juges  des  Traites 
Foraines  &  Cinq  groilcs  Fermes  ,  de  tenir  la> 
main  à  l'exécution  du  prefent  Arrêt  ,  qui  fera 
Jil,  publié  &  afiché  par  tout  où  befoin  fera  ,  à 
ce  qu'aucun  w'qvx  ignore:  Et  feront  toutes  Let- 
tres à  ce  nécellaires  expédiées.  Fait  au  Con- 
fcil  dEtat  du  Roy  ,  Sa  Majcdé  y  é'ant ,  tenu  à' 
Vcrfailles  le  vingt- (ixiéme  jour  de  Juillet  mil  fix 
cens  quatre- vingt-fept.SignéjPHELYPEAUX. 


ARREST  DU  CONSEIL,   , 

Qjj  i  régie  l'Entrée  des  Draperies  Etrangères 
dans  le  Roïaume. 
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"Du  8,   Novembre  i6îj,. 

LEROY  étant  informé  que  pendant  le»- 
dernières  années  du  Bail  desFermes-Unies 
fait  fous  le  nom  de  M'-"  Jean  Fauconnec ,  il  eft 
entré  quantité  de  Draps  étrangers  en  France  , 
Icfquels  n'ont  point  aquité  ks  Droits  portez 
par  les  Tarifs  ,  foit   par  les  comportions  qui 

, ont  été  faites  aux  Bureaux  d'Entrées  par  les 
Commis  ,  (bit  parce  que  les  pièces  defdits 
Draps   ont  été  déclarées  d'une  bien  moindre- 

Iconfi/Lincc  qu'elles  u'croienc  «  même  que  les- 
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Etrangers  pour  prc|udicier  aux  Manufacliir^w 
•  du  RoiaumCjf^  Ibiu  éforcez  de  les  contrefaire, 
en  fabriquant  des  Draps  des  riièmcs  cjiialircz 
&c  nicTurcs  j  Se  tjue  plufieurs  Erofcs  tomme  les 
Ratines,  qui  doivent  païcr  les  mêmes  droits 
cjue  les  Diaps  ,  paiïcnt  lans  rien  païer  ,  ou  du 
moins  en  païant  des  droits  beaucoup  moindres 
qu'elks  ne  doivent.    Et  voulant  remédier  à 
tous  CCS  abus  :  Olii  ic  Raporr  du  Sieur  le  Pel- 
letier Confeilier  ordinaire  au  Confci!  Roïal  ^ 
Contrôleur  General  des  Finances  $  SA   MA- 
JESTE* EN  SON  CONSEIL,  a  fait 
très  cxpreflcs  inhibitions  &  dcfenfes  à  M^  Pier- 
re Domerguc  Fermier  General  des  Cin.]  8^°^' 
fçs  Fcrniw's  ,  &  autres  Unies ,  fcs  Procureurs , 
Commis  &  Prcpofez  ,  de  faire  aucune  compO' 
fîtion  des  Droits- portez  par  les  Tarifs,  furies 
P»aperies  étrangères  entrant  dans  le  'Royau- 
me,.a  peine   de   )ooo  livres  d'Amende  poiif 
chaque  contravention-,  aplicable.  moitié  au 
Dénonciateur,  &  l'autre  moitié  aux  Hôpitaux 
drs  lieu:?:.  Ordonne  à  cet  cfet  que  les  Drqirs 
de  toutes  les  pièces  de  Draps  étrangeis  ,  qui 
ieront  amenez  dans  le  Royaume  ,  feront  aqui- 
tez  fur  le  pied  de  trente  aunes  chaque  pièce  5 
fî mieux  n'aime  le  Marchand  ,  Voiturier  ou 
ra(5téur  ,  qu'elles  foient  mefufées  dans  le  Bir- 
reau  ,  pour  être   les  Droits  payez  fur  le  pied 
de  leur  jufte  mefure.  Fait  dcfe'nlts  audit  Fer-' 
miei",  fes  Procurcrrs  &  Commis  ,  de  laidcr 
entrer  aucuns  Draps  contrefaits,  ou  de  largeur 
d'une  aune  &  d'une  aune  demi-quart:  Ordon-i 
ne  que  les  Ratines  payeront  &  aquiteront  le» 
Droits  fur  le  même  pied  que  les  Draps.  F.f 
pîuir  obvier  aux  fraudes  &  abus  qui  le  font 
côuTmio  par  le  paiPc  ,  au  i'ujet  de  rEntice  ^- 
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jftr  ies  Tarifs  des  M^rchdftd'fef,  lojjr 

ilti  payement  des  droics  fur  les  Draperies  Ecran* 
gères',  Ordonne  Sa  Ma/efté  qu'elles  ne  pou- 
ronc  entrer  dans  le  Royaume  ,  à  commencer 
du  premier  Janvier  prochain,  que  par  les  PortS' 
de  Calais  &  S.  Valéry  ,  à  peine  deconfîfcation 
des  Marchandifcs ,  Vaiireaujt ,  Voitures ,  Che- 
vaux ,  Equipages ,  &  de  crois  mille  livres  d'A- 
mende ,  déclarant  tous  autres  Ports ,  Chemins- 
et  Partages  ,  même  la  Ville  de  Sedan  ,  voycs- 
obliques  &  prohibées.  Enjoint  Sa  Majefté  aux 
ireurs  Intendans  Se  Gommidaires  départis  dans» 
If  s  P'rovinces ,  &  J"g<îs  des  Fermes ,  détenir  la 
main  à  Texccution  du  prefent  Arrêt,  Fait  ait 
Confeil  d'Etat  du   Roy  ,  tenu  a.  Fontainebleau- 
le  huitième  de  Novembre  mil  fix  cens  quatre- 
vingt- fepc.  Signé,  DE  FREMONT. 


ARREST  DU  CONSEIL^ 

Portant  augmentation  des  Droirs  d'En- 
trée fur  l'Acier,  le  Plomb  ,  le  Fer ,  &  le*- 
Bi^urcs  d'Angleterre  &  d'Irlande, 

II 
-    Du  ij,  tJovemhre  1687. 

LE  ROY  étant  informé  que  les  Droits  fur 
.  l'Acier ,  le  Plomb  ,  le  Fer ,  &  fur  les  Beures  - 
d'Angleterre  &  d'Irlande  ,  cntrans  dans  le 
Royaume ,  fe  lèvent  difcremment  dans  les  Bu-» 
reaux  des  Fermes  de  Sa  Majefté.  Et  voulant 
que  lefdits  droits  y  foient  perçus  également  , 
(ans  s'arrêter  a^ix  Tarifs  du  mois  de  Septembre  " 
16^4..  &  autres  :  Oui  le  Raport  du  fieur  le  Pel- 
letier Confeiller  ordinaire  au  Confeil  Royal  \ 
iCoatrôleur    Général    des    Finances,.  S  fi 
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110       *  j4rrSts  ^  Rf clément 

MAJESTE'  EN   SON  CONSEIL.a  ordonné 
&  ordonne  ,  qu'à  commencer  <iu  cjuinzicme 
Décembre  prochain  ,  l'Acier  ,  le  Plomb,  le 
Fer  ,  &  les  Heures  d'Angleterre  &  d'Irlande  , 
qui  eiitrtronc  en  France  ,  payeront  à  l'Encrée 
du  Royaume  j  Sçavoir ,  l'Acier  fix  livres  du 
cenc  pefanc  j  le  Plomb,  quarante  fols  i   Je  Fer 
ruvré  &  non  ouvré  de  toute  forte ,  trente  fols, 
&lcsBcures    d'Angleterre  &  d'Irlande,  trois 
livres  du  cenc  pefanc,  pour  tous  droits  d'En- 
trées :  Du  payement  dcfquels  droits  les  Aquits 
fcronc  reprefentezen  palïantaux  Bureaux  "des 
FcrmcSjà  peine  de  confifcation  &  de  mil  livres 
d'Amende  contre  chacun  contrevenant ,  apli- 
cable  moitiéau  Dénonciateur ,  &  l'autre  moi- 
tié aux  Hôpitaux  des  lieux.  Enjoint  Sa  Maje(lé 
à  M"^  Pierre  Domerguc  Ajudicataire  des  Cinq 
groflcs  Fermes  &  autres  unies  ,  &  à  Tes  Com- 
mis ,  de  percevoir  lefdits  droits  i  &  aiix  Juges 
des  Fermes  ,  de  tenir  la  main  à  l'exécution  du 
prefent  Arrêt,  à  peine  d'en  répondre  en  leurs 
propres  &  privez  noms.  Fait  au  Confeil  d'Etat 
du  Roy,  tenu  à  Verfailles  le  vingt-cinquiè- 
me  jour   de  Novembre  mil   fix  cens  qiiatrc- 
vingc-fept.Cfl//«</o»»<  Signe, DE  FR  EMONT. 


/ 

Ma  /( 

Cinq 
/t's  C 
po/îri 
Drapi 


ARREST  DU  CONSEIL. 

Q^U  I  fixe  l'Entrée  des  Etofesy  mentionnées, 
par  les  Bureaux  de  Calais  &  de  S.  Valéry. 


Du  ij.  Décembre  i6Zj» 
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E  R  O  Y  ayant  par  Arrêt  de  Ton  Confeil 
du  8,  Novcreibrc  dernier  ,  fait  dcfcnlci  à 


fur  les  Tarifs  du  Màrchândifet.   m 

Mairrc  Pierre  Domcrgue  Fermier  Général  dca 
Cinq  grofTçs  Fermes  ,  &  autres  Fermes- Unies , 
U'S  Commis  &  Prépofcz  ,  de  faire  aucune  com- 
pofition  des  Droits  portez  par  les  Tarifs  (ur  les 
Draperies  Etrangères  entrant  dans  le  Royau- 
me ,  &  ordonné  qu'à  ccmmei>cer  du  premier 
Janvier  prochain  ,  elles  ne  pouront  entrer 
<]iK*  par  les  Ports  de  Calais  &  S.  Valéry  ,  (ur  les 
peines  portées  par  ledit  Arrêt  r  Et  Sa  Majedé 
ayant  par  autre  Arrcc  du  vingtième  du  prçfenc 
mois ,  règle  les  Droits  qui  feront  payez  fur  les 
Etofcs  d'Angleterre  &  façons  d'Angleterre, 
mentionnées  en  icclui  ,  &  voulant  pourvoir  à 
ce  qu'il  ne  foit  fait  aucune  compofition  ni 
remile  des  Droits  portez  par  ledit  Arrêt,  & 
cmpêchet  Tentréc  defdites  Etofies  par  autres 
Ports  &  Lieux  que  par  ceux  de  Calais  &  de  S. 
Valéry  ;  Olii  le  Raport  du  Sieur  le  Pelletier 
Conf      ^r  ordinaire  au  Confeil  Royal^Contrô^ 

leur  Jral  des   Fin4inces ,  SA  MAJESTE* 

EN   SON  CONSEIL,  a  ordonné  &  ordonne, 
que  le(dits  Arrêts  des  8,  Novembre  dernier  ,, 
&:  10.  du  prefcnt  mois  ,   feront  exécutez  fé- 
lon leur  forme  &  teneur  :  en  confcqucnce  ,  Sa 
Majefté  a  fait  très  expreffes  défenfcs  à  Maître 
Pierre  Domerguc,  Tes  Procureurs  ,  Commis  & 
iptcpofez  ,  de  faire  aucune  compofition  ni  re- 
mifcdcs  Droits  portez  par  lefdits  Arrêts  ,  mc- 
Inie  aux  Marchands  &  Habitans  de  la  Ville  de 
iLvon,  fous  prétexte  de  l'Arrêt  dudit  Con(eil 
du  j.  Décembre  1^67.  que  Sa  Majefté  a  révo- 
(juc  à  cet  égard  ,  à  peine  de  trois  mille  livres 
d'Amende  pour  chacune  contravention  ,  apli- 
Icable  moitié  au  Dénonciateur,  &  l'autre  moitié 
[aux  Hôpitaux  des  Lieux.  Ordonne  Sa  Majefté, 
kue  les  Draperies  Etrangères  &  autres  Etofcs. 
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f'^ptifts  aufdits  A"^"^^^  /cer  dudit  jour 
dans^e  Royaume  ,  »  comm  ^^^  p„,„. 

premier  Janvier  procbam'  <^^^^V^     .        po, 
âe  Calais  &  de  S./»l"y  '  „bte  dernier. 

EniointSa  M»  ?ft%*rd»ns  les  Provinces  8c 
ConimilTaires  déparas  ^-^^  i„  à  rcécu- 

T„aes  des  Fermes  ,  de  ten  r  j.^,;  ^  g,,, 

feduprefemA«^-J-,,.j„„,deD^^^^^^ 

,     •     ^'Fottée  des  Savons  étran. 

%;?;i'arà^-^-^^^ 

Luxembourg.  '        •_ 

'      '  "  "  c  „«rir«   la  Manufa- 

I.  aare  de.  Savons  que  Sa  Mai^t,„„,g  :  Ec 

'établir  en  ^^f.'°Tlt^  aes Savons  cju.  sy 

defiranr  de  (-"^}"''^^'^tA.S'  le  PeUetur 

façonneront  i  O"  '',^*^on(eil  Royal      Con- 

Confeiller  «.■•'^'""/frTnances,  SA  MMESTb 
ttôleur  Général  des  Finance  ,       ^^^^^      „,. 

EN   SON  CONSEIL,  a  .f^,^,ent 

^°"-  '  'l"  I7anr-i""-?a.    qoUoM 

fut  les  Savons  blancs  ,J         Luxembourg,  -•• 

■     aporrez  des  Païs  i'""S;"J  a^  cinquante  lo. 
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fur  H  Tarifs  ùs  Adarchéttdifes,  ^i^ 

$)omergue  ,  les  Piocureurs  &  Commis  ,  de 
faire  ajticune  femife  ni  diminution  dcfdics 
Droits,  à  peine  d'en  répondre  en  Icjar  propre  Sc 
privé  nom  ;•&  enjoint  auS''Charuel  Confeil- 
îcr  du  Roi  en  lès  Confeils  ,  Inrendaiit  de  Jufti- 
ce ,  Police  &  Finances  en  la  Généralité  de  Metîi 
Si  Pais  de  Luxembourg,  de  tenir  la  main  à  l'exé- 
cution du  prefent  Arrêt.  Fait  au  Confeil  d'E- 
tat du  Roy ,  tenu  à  Verfailles  le  treizième  jour 
de  Janvier  mil  Cix  cens  quatre- vingt -huii;» 
Collationné,  Signé,  KOXJllLET, 


ARREST  DU  CONSEIL,    . 

iQu  I  ordonne  qu'à  commencer  du  if.  Février 
1688.  les  Cires  blanches  des  Pais  Etrangers^, 
paieront  à  l'Entrée  du  Royaume  vingt  livres 
du  cent  pefant. 

D«.5.  Février  i^8«, 

LE  ROY  voulant  favorifer  les  Blanchcrîes 
/  &  Rafinerics  des  Cires  blanches  établies 
dans  le  Royaume  ,  même  contribuer  à  leur 
augmentation  j  Ou  Y  le  Raport  du  Sieur  le 
PelletierConfcillerordinaire  au  Confeil  Roial, 
&  Contrôleur  Générai  des  Finances  ;  S  A  MA- 
JESTE' EN  SON  CONSEIL  ,  a  or- 
donnée ordonne,  qu'à  commencer  du  ly.  du 
prefent  mois  de  Février,  les  Cires  blanches 
des  Pais  étrangers  entrant  en  France  paieront 
à  l'Entrée  du  Royaume  la  fommc  de  vingt  li- 
vres du  cent  pefànt.  Fait  Sa  Majcfté  défenfcs 
à  M^'Pierre  Domergue  ,  Ajudicatairc  des  Cinq 
grolIL^s  Fermes ,  Tes  Piocurekirs  &  Commis , 
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»,4  '*'^"**  Tofuion  ni  remile  defdiK 

de  faite  """'"'"f"  "pondre  en  leurs  pto- 
droits  ,  a  peine  d  en  ^<^P  ,„  outre  ,  que 

nres  &  privez  noms,  y  ^^  pajcî  pour 

îes  droiïs  d'Entrée,  q"' "'"'^^ "„  pais  Etraa- 

Ics  Cires  jaunes  b'»'"  ,^P°t„s  „\afinerte. 

gcrs  .  pour  ^"e  blanch.cs  d^  ^  ^^^.^^^^  ^^^ 

du  Royaume ,  Ceront  '  j^  commis , 

ledit  Domergue  ,  les  uo  ^     „.elksau. 

»  '*  ^"î'V^tnSaux  Ma'tiand^ac  Négo- 
lontité  blanehies  ,  »  ^^  upceleii- 

ciansquiles  "™"'f";  je  payement  defd  :s 
tant  par  eux  les  Aqu.ts  de  p  y  j^i^,  „. 

Droits  :  MÊme  q«  '«^'''«^^  ^  Sortie.  Et  à  l'é- 

ïont  exemtes  ''«/""L,  °'"fortiront  de  Rouen, 
gatd  des  Cires  blanche  qwlo"  ,^^  p^^, 

^OL-  être  t""^P°"l"ofMaîèfté  que  les  Mar- 

étrangers  >  "/^"""^/'e  pTutom  toucher  U 
chands  U  N'^goeians  ne  p  ^,^_^_ 

.cftitutio..  des  <!?■"  P"„'"du  Havre  ,  après 

.       trie  d'iccUes ,  qu  »»  ^'J'^a" harger  leldires  Ci- 

«ue  les  Comm.s.uront  vu    harg  ^^^ 

Ves  fur  l«^r'^?^ComXwresd6pirtisdans 
Sieurs  Intendans&ComtnU.'^„„,e  ,  & 
les  Provinces  &  ^^"/'^^f  "je  tenir  la  main  à 
au.  Juges  if  ««.^.'™"  ^.eV  qui  fera  lu ,  pu- 
Vexécution  du  prefent  A"^î  ^  ^^  î  a  it  au 
.      bUé  &  aSché  par  tout  ou  b   o.n  ^^'>-  ,, 

Confeil  d'Etat  du  R°J  •  «  «^fi,  cens  quatre- 
ttoifiéme  o"t„<*'^  ^'V'ç- ",i    ROUILLET. 


\\  B 


[hy  Us  Tarifs  des  Marchandifef,     i\$ 


ARREST  DU  CONSEIL, 

Qjiji  révoque  les  EnctepôcsS:  Traniîts, 
Vft  9,  Mars  1^88. 


i     - 


LEROY  s*érant  fait  rcprcfentcr  Ton  Edic 
du  mois  de  Septembre  16^4.  &  les  Arrêts 
rendus  en  conféquence  ,  ccrjcernans  rccablille- 
ment  des  Entrepôts  &  Tranfits  ,   pour  toutes 
les  Marchandifes  Etrangères,   venant  des  Pais 
Etrangers,&  des  Provinces  conquifes  &  cédées 
à  Sa  Majcfté  ,   par  les  Traitez  d'Aix  la  Cha- 
pelle &  Niméguc,  &  fartant  du  Royaume, 
Et  Sa  Majcfté  étant  informée  ,  que  rétabliflTe- 
nient  dcfciits  Entrepôts  &  Tranfits  ,  caufe  un 
préjudice  notable  au  commerce  de  fes  Sujets, 
en  facilitant  le  débit  &  la  confommation  des 
Denrées  &  Marchandifes  Etrangères  ;  &  aux 
Fermes  de  Sa  Majefté,  parles  fraudes  aufcjuel- 
Ics  la  facilité  dudit  Tranfit  peut  donner  lieu  : 
Oiii  le  Raport  du  fieur  le  Pelletier  Confeillor 
ordinaire  au  ConfcilRoïal ,  Contrôleur  6cné- 
nl  des  Finances  r  S  À   MAJESTE'    EN 
iSON   CONSEIL,  a  révoqué  &  révoque 
les  Entrepôts  &  Tranfiçs  ;  ordonne  que  toutes 
les  Marchandifes  des  Pa'îs  Etrangers  ,   qui  en- 
treront &  fortiront  du  Royaume,  paveront,  à 
[commencer  du  premier   Avril   prochain  ,  es 
Imains  de  Maître   Pierre  Domero^ue  Fcn  i.r 
iGcncral  des  Cinq  grolles  Fermes  ,   &  autres 
|unies,ou  de  fes   Commis  ,    ks    Droits    dûs 
pour  l'Entrée  &  Sortic^defdires  Marchandi- 
h ,  fuiranc  les  Edits  ,  •Déclarations  ,    Ta- 


ji^ 


i^'H 


ï 


i 


* 


rifs  ,  &  ArtÊts  '^»  Conk  '  û         ^        ^^,,é  & 
„„ence:  Et  fer»   c  preient  A  • '^,,„<,u„ 

n'en  ignore.lait  au  >-"  quatre-vingt- 

.à  YerSilIes  le  9 .Mars^ m.l  h»  «  o^^j  I L  L  E  T. 

ARREST  DU  CONSEIL, 

:C^„.  ordonne  qu'à  compce^u^p^^^^^^ 

,     cent  pcfancpour  les  Lain  j^^^  j^ 

.     forçant  du  '^«y-j;  '  g^,  BrelVe,  Lyonnoi, 
■?re"(?:ré'dS:|os;e,  pour  aller  aux 

'.     J>aïs  Etiangers.  --^  ^ 

H'^°^'rfar:rt/:rS".^^;| 

j^  Confe.l,  le  Tar.f"r«c '^„„  ^^^  ^^^.^^  ^  I 

„„bre  't'*^P°"e,yenries  fortanr  du  Roïau- 
1«  Marchandiles  K  u  ^^  f^.j„„, 

^e  .  portant  les  dr°>t«  de  M  ^  ^  ^^  ^  l 

,païex  fur  les  '^""'"Jl  ""il  fort  une  grande 
^'''"Vrlle  duRo"aume.parlcsrro. 
.quantité  de  Laines  ou  BrcHt,[ 

Minces  de  Champagne  ,   Bourg  S,  ^^  ^^^^ 

iyonnois.  &  "-'"^^7;  .;t  Etrangers .  ce  J 
one,  pour  P»'["  *",;  "wanufaOuresde  DtaJ 
fouro^t^ PKJU  .cier  aU^Manu^    ^    ^^_  ,^    1 


L 


i^4. 
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JUr  tes  Tarifs  des  M^nh^nàlfes,     nj 

ces,  SA  MAJESTE*  EN  SON  CONSEIL,* 
a  ordonné  &  ordonne  ,  qu'à  commencer  au 
premier  Avril  prochain  ,  il  fera  paie  pour  les 
Laines  de  coures  efpéces  ,  forçante  du  Royau- 
me par  les  Provinces  de  Champagne  ,  Bour- 
gogne ,  BrelTe  ,  Lyonnois  ,  &  le  Conuc  de 
Bourgogne  ,  pour  aller  aox  Pais  iitrangcrs  y- 
la  fomme  de  vingc  livres  du  cent  pefanc ,  aa 
lieu  des  droics  portez  par  ledic  Tarif  du  i8. 
Septembre  i6tf+.  Fait  Sa  Mjjefté  défcnfes  â 
M<^  Pierre  Domerguc  ,  Fermier  Général  des 
Cinq  girolTes  Fermes  &  autres  Haies ,  fes  Pro- 
cureurs &  Commis ,  de  faire  aucune  compoii- 
tion  ni  remife  dcfdits  droits  ,  à  peine  d'en  -ré- 
pondre en  leurs  propres  &  privez  noms.  En- 
joint aux  Sieurs  Incendans  &  Commiffaires 
départis  efdices  Provinces  &  Généralitez ,  de 
tenir  la  main  à  l'exécution  du  prefenc  Arrèc, 
lequel  fera  publié  &  afiché  par  roue  où  befoin 
fera.  Fait  au  Confeil  d'Erac  du  Roy  ,  tenu  à 
Verlaiiles  le  feiziéme  jour  de  Mars  mil  fix  cens 
quatre»vingc-huic.  Signé,  ROUILLE  T. 


ARREST  DU  CONSEIL, 

QjU  I  ordonne  qu'à  commencer  du  ly.  du  pre- 
lencmoif,  les  Beures  d'Angleterre  &  d'Ir- 
lande ,  qui  feront  aporcez  dans  le  Royaume , 
payeront  pour  rous  droics  d'Encrées,  fîz  U* 
vrcs  du  cenc  pcfant. 


L 


Du  4.  M/ty  1^88. 

E  ROY  s'écanr  faic  repre'cnter  en  Ton 
Confeil ,  ic  Tarif  arrête  eu  icelui  ic  18, 


septembre  i««+i'°"«nù  R"'»"'"'  '  '"'  '^' 
ve^t  être  '««V.  P»  sénangersicomme  «(T., 

V  Arrêt  du  Confeil  du  »•' •  ^^         ^^ofes  otdon- 

„?    que  1«  «"'"^-^l'^ront  à  rentrée  da 
^i'e^trercnt  en  France    pa^-^^^^  ,^„, 

droits  <l'E««f -^^  „*  fe'ciUtet  la  confomma- 
terleMits  'i'°'"r"û  a  "Royaume-.  O  O  ï  l» 
.ion  desBeutes  <l"^""Xtier  ConfeiUcr  otdi- 
Rîoolt  du  Sieutl«/f""p-n„ôleur  Général 

LrauConfeilRo.a^./,^-^EEN  SON 
des  ïinances  s  S  A  m  "  J       ordonne  .   qu  » 

CON  SElt ,  a  o'<'°""ff  piefcmmois  les 
^  -  commencer  du  qu,nx,cme  du  pr^^^         ,„„ 

dit  Droit  en  entrer .  f»"»  «"       es  defdites  îer- 
tofîtion  ni  rem.fei  &  7„Jj,iio„  du  prefen. 
^es  ,  de  tenu  >» ,""  Jéoondre  en  leurs  propre.  ■ 
Arrêt ,  à  peine  d  en  «pondr  ^^^^^.^  , 

&  prirei  noms.  /  *  '/,        jour  de  Miy  m^ 
(ix  cens  cjuatcc-vingi 


ffW 


fkr  les  Tarifs  des  M4r€héndifes.    219 
ARREST  DU  CONSEIL, 

Qui  ordonne  en  întcrpr^rant  celui  du  ly.  No- 
vembre 1 687.  que  le  Fer  ouvré  &  non  ouvre 
venant  des  Provinces  du  Royaume,  réputées 
étrangeres,&  d'aurfcs  Pais  de  la  Domination 
de  Sa  Mijefté  ,  qui  entrera  dans  l'étendue 
des  Cinq  groïïcs  Fermes  ,  payera  feulement 
les  Droits  ordinaires  &  acoûcumez  ,  fur  le 
pied  du  Tarif  du  mois  de  Scpccmbr;*  166^» 

DM  4.  M!ay  i^8«. 

LE  ROY  s*étant  fait  reprefetiter  en  fort 
Confeil ,  l'Arrêt  rendu  en  icclui  le  zy, No- 
vembre i6%7,  par  lequel  Sa  Majefté  auroit  en- 
tr'autrcs  chofcs  ordonné  ,   que  le  Fer  ouvre  Se 
non  ouvré  déroutes  fortes,  qui  entrera  ea 
France ,  paiera  les  droits  d'Entrées  du  Roïau- 
me,  à  raifonde  trente  fols  du  cent  pefant  :  fie 
fon  intention  n'aïant  pas  été  d'affujécir  sur 
mêmes  droits  le  Fer  venant  des  Provinces  du 
Roïaume  ,  &  autres  Pais  de  fa  domination  > 
qui  font  réputées  étrangères  au  regard   Acs 
Cinq  grolTcs  Fermes  j  O  u  y  le  Rapqrr  du  Sieur 
le  Pelletier  ,   Confjiller  ordinaire  au   Confeil 
Roi  il ,  &  Contrôleur  Général   des  Finances, 
SA  MAJESTEENSON  CONSEIL, 
en  interprétant  en  tant  que  b- îoin  feroir ,  le- 
dit Arrêt  du  if .  Novembre  1687.  a  ordonne  8c 
ordonne  ,  que  le  Fer  ouvré  &  n«n  ouvré  de 
toutes  fortes ,  venant  des  Provinces  du  Roïiu- 
me  réputées  étrangères  ,  8c  d'autres  Païs  de  fa 
domination  ,  qui  entrera  dans  retendue  dcf 

Kl 
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■  ■  -  ■     •■  '    •-'  ■  ' , .   >  ■,  • .  . 

«^'"•î  ^'°tJ::.T>cJZT^,  («r  le  pied  da 
Tarif  damms  de  SeptcmD.         ^^^^  ^ju- 

jefté  d^f'fen'^Ô  «s%er.«csr&   amres 

dicataire  des  Cinq  g'  <,„„_,is &  Prcpo(ez,  de 
Unies.fesPtocoreuts    Co«nm.s^       p  ^^^  ^  , 

prendre  de  pl-^S""  &  de  o«  «l^P'"''  ''""^ 
Jeine  i' '-^f  rèttutrplus ,  ordonne  que 
*„.ges  &  .merêts  ^^^^^^/^^g^.  fera  ex  cuié. 
ledic  Arrêt  d>.t^lN°»^^„,  &  Contim.ira.res 
Eajoint  »"  S',*;"  p,  "vinces  où  les  Cinq  groQes 

départis  dans  '«  ?'°''V1  „„it  b  main  a-l'exé- 
ïermesfontétabUes    de  tenu    ^^  ^^^^^^.j  ^,g. 

cation  du  P«f«"' /verfàilles  le  4-  jou'  ^e  May 
tat  du  Roy .  tenu  »  V"U  ue       +  )c.„,,i,„„i. 

mil  Cx  cens  qu»<«""S' 

Signé  ,  C  O  QU I L  L  E^^^^^^^^^^^ 

ARREST  DU  CONSEIL, 

Pais  Etrangers.  .  .       v. 

DW  19.  M*y  i^ss* 
^    t;  ROY   s^étant  fait  reprcfenter  en  fon 

L  ConCeil ,  le  T«-f  ""=  Vd,„i„  a'En.rée 
.       ^rembre  1664.  touchant  les  do  ^^ 

«'«l^Sr^'^EtT^M^icftlvUntaug. 
toutes  fortes  ■■    ^t  il  "•  )  ^     „„„s , 

tenter  ledits  Dto.t   fur  les  Vct  J^^^^_ 

pour  faciliter  le  ^cb^;.  fl^  «ux  d      ^^^  ^^^^^^  ,^ 

?es  du  Royaume  i  O"'  '^';/„conlcUR«>ï»'. 
■   pelletiei  ConlciUci  oïdiMue  au  V- 


fnr  Ui  Tarifs iet  Mareh^difef,    %i% 

&    Contrôleur  Général  des   Finances  j    SA 
MAJESTE*   EN    SON    CONSEIL^ 

a  ordonné  &  ordonne  ,  qu'à  commencer  aUL 
If.  Juin  prochain  ,  leç  Verres  de  toutes  fortes, 
qui  entreront  en  France  ,  payeront  à  l'Entré^ 
ou  Royaume  j  Sçavoir ,  le  Verre  caflc  comme 
groifîl ,  vingt  fols  par  baril  j  le  Verre  en  table 
pour  vitres  ,  la  charetée  de  quatre  paniers  , 
douze  livres  j  les  Verres  ,  Tarfes  ,  Coupes  8c 
Baflînsde  Criftalin  d-Venife  &'d'aillcurs,tren« 
te  livres  du  cent  pefant  j  &  les  Verres  à  boire,'» 
excepté  ceujf  de  Vcnifc  ^dix  livres  du  cent  pe- 
fant. Enjoint  Sa  Majefté  à  M"  Pierre  Domcr* 
giie  ,  Ajadicataire  des  Cinq  grolïes  Fermes  Se 
autres  Fermes  Unies  ,  &  à  fe s  Commis  ,  de 
percevoir  lefdiis  Droits  entièrement ,  fansea 
faire  aucune  compofîtion  ni  remife  ,  &  aux 
Juges  des  FernjL's ,  de  tenir  la  main  à  l'exécu- 
tion du  prefent  Arrêt  ,  à  peine  d'en  répondre 
en  leurs  propres  &  privez  noms.  Fait  au  Con- 
feil  d'Etat  du  Roy  ,  tenu  pour  fes  Finan-» 
ces  à  Verfailles ,  le  vingt-neuvicmc  jour  de 
M^y  mil  fix  cens  quatre- vingt-huit,Cc//^/W»»/^ 
Signé,  COQUILLE. 
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ARREST   DU  CONSEIL, 

Qv  I  Ordonne  que  les  Bas  qui  feront  apor- 
cez  dans  le  Royaume  ,  foie  qu'il»  foienc  dé- 
clarez pour  le  compre  des  Marchands  &  Ha- 
bitans  de  la  Ville  de  Lyon  ou  autrement  ^ 
tquiteront  en  entier  ,  les  Droits  d'Entrées 

.  portez  par  le  Tatif  du  i8.  Avril  1667,  &  en 
conféquence,  feront  déchargez  de  ceux  de 
la  Doiiàne  de  Lyon»  •  \   .   .  .^      , .. 


Du  i;.  fuin  1688, 


SU  R  ce  qui  a  été  rcprefenté  au  Roy  en  fo» 
Confeil  ,  que  les  Bas  de  foye  &  de  laine 
d'Angleterre ,  qui  fom  déclarez  à  l'Entrée  du- 
Koyaumcy  pour  la  Ville  de  Lyon  &  pour  le 
compre  des  Marchands  &  Habitans  d'icelle , 
ne  pa>^entque  la  moitié  des  Droits  portez  par 
le  Tarif  du  18.  Avril  1667.  ic  que  ceux  de  la 
Douane  de  Lyon  &  les  autres  Droits  qui  fe 
payent  à  l'Entrée  de  ladite  Ville  ,  font  fort  au 
^eHRjusde  Tautre  moitié  defdits  Droits  du  Ta- 
xif  de  1667,  dont  les  Marchands  &  Habitans 
de  ladite  Ville  de  Lyon  font  exemts  ,  fuivant 
l'Arrêt  du  Confeil  du  17.  Oftobre  1667,  d'eu  il 
arrive  que  ces  Bas  étant  enfuite  portez  dans 
les  Provinces  de  Dauphiné  ,  Provence  &  Lan- 
guedoc ,  ils  s*y  vendent  à  meilleur  prix  que 
ceux  des  autres  Provinces  du  Royaume  ,  ce  qui 
fait  un  grand  préjudice  au  Commerce  defditcs 
Provinces.  A  quoi  étant  néce/faite  de  pour- 
voir; &  voulant  Sa  Majcfté  rendre  la  levée  def- 
4irs  Droits  uniforme  :  Olii  le  Raport  du  Sieur 


m  .. 


fir  les  Tarifs  deiMénhéndlftt,    nj 

le  Pelletier  ,  Confciller  ordinaire  au  Canfeil 
Royal,  Contrôleur  Général  des  Finances  j  Ltt 
ROY  EN  SON  CONSEIL,  fans  s'ar- 
rêter audit  Arrèc  du  17,  0«flobre  lééj,  a  Or- 
donné &  ordonne  ,  que  les  Bas  de  foye,  d'efla*' 
me  &  de  laine  ,  qui  feront  aportez  dans  le 
Roïaume  ,  ^oit  qu'ils  foient  déclarez  pour  le 
connpte  des  Marchands  C:  Habitans  de  la  Ville 
de  Lyon  ou  autrement  ,  aquiieront  en  entier 
i  l'Entrée  du  Royaume ,  les  Droits  portez  par 
le  Tarif  du  18.  Avril  1^67,  &cn  conléqucnce  , 
feront  déchargez  de  ceux  de  la  £)oUane  de 
Lyon.  Enjoint  Sa  Majefté  à  M^  Pierre  Domer- 
gue  ,  Ajiidicataire  des  Cinq  groiTes  Fermes  Se 
autres  Unies  ,  fes  Commis  Se  Prépofezr  ,  de 
percevoir  lefdits  Droits,  fans  en  faire  aucune 
lemife  ni  composition  ,  &  iux  Juges  des  Fer- 
mes d*y  tenir  la  main  ,  à  peine  d'en  répondre 
en  leurs  propres  &  privez  noms.  F  a  1  t  au  Con- 
(eil  à'Etat  du  Roy  ,  tenu  à  Verfailles ,  le  i|.  jour 
de  Juin  mil  fix  cens  quatre- vingt- huit.  CoH^i* 
imné.  Signé  ,  C  O  QJX I  L  L  E, 


ARREST  DU  CONSEIL, 

Qja  I  ordonne  qu*à  l'avenir ,  à  commencer 
du  quinzième  Juillet  prochain  ,  il  fera  levé 
pour  tous  droits  d'Entrées  fur  les  Chairs  fa- 
iées  de  routes  fortes,  qui  feront  aportécs  deé 
Païs  étrangers,  cinq  livres  du  cent  pefanc» 

LEROY  voulant  régler  les  Droits  qui  fe- 
ront perçus  i  l'avenir  à  l'Entr'        Royau- 
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%i^  jfrrêps  &  RégUmenf 

me  ,  fur  les  Chairs  falées  des  Pais  Etrangerf, 
Vu  les  Tarifs  arrêtez  au  Confcil  ,  le  i^.  Sep- 
tembre i66^.  &  1%  Juin  1^71.  Et  oUi  le  Ra- 
port  du  Siei  r  le  Pelletier  Confciller  ordinaire 
au  Confeil  Royal ,  Contrôleur  Général  des  Fi- 
nances }  SA  MAJESTE*  EN  SON  CON- 
SEIL  ,  a  ordonné  &  ordonne  qu'à  l'avenir  j  à 
commencer-  du  ly*  Juillet  prochain  ^  il  fera 
levé  pour  tous  droits  d'Entrée  fur  les  Chairs 
falées  de  toutes  fortes ,  qui  feront  aportées  des 
Pais  Etrangers,  la  fomme  de  cinq  iivici  du 
cent  pefant ,  &  à  proportion,  Enjoint  Sa  Ma- 
jefté  à  M«  Pierre  Dometgue  Ajudicatairc  des 
Cinq  greffes  Fermes ,  fes  Procureurs  &  Com- 
jnis  ,  de  percevoir  lefdits  Droits,  fans  en  faire 
aucune  compofition  ni  remise  j  Et  aux  Juges 
des  Fermes  ,  de  tenir  la  main  à  rexécmion  du 
prcfent  Arrêt ,  à  peine  d'en  répondre  en  leurs 
propres  &  privez  noms.  Er  fera  le  prcfent  Arrêt 
publié  &aHché  partout  ou  befoin  fera  ,  à  ce 
qu'aucun  n'en  ignore.  Fait  au  Confeil  d'fi- 
tat  du  Roy,  tenu  à.Verfaillcs  le  vingt  ncuvicme 
jour  de  Juin  mil  Ç\x  cens  ouarre-vingt-huiti 
CaHâtionné,  Signé  ,  C  O  Q^XJ  I  L  L  B, 

ARREST  DU  CONSEIL. 

Portant  qu'il  fera  levé  à  l'Entrée  du  Royau- 
me ,  fur  les  Ghapeaut  de  Caftor ,  venans 
d'Angleterre  &  autres  PaïsErrangcrs,  Vingt 
livres  de  chacbn,  pour-tous  Droi;s,à  com- 
mencer du  premier  Septembre  prochain,&c. 

D«  14.  jiotU  i6%2, 

LEROY   voulant  favorifer  les  Manufa- 
dures  de  Chapeaux  de  Caftor ,  établies 
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fiêr  lit  Tarifs  des  ÀdAnhandlfeK    i»  j 

dans  le  Ro/autn«:  ;  &  pour  cec  éfec  ,  augmen- 
ttrl«s  Droits  d'Encrée  fur  les  Chapeaux  ve« 
luns  des  Pais  Etrangers.   Vb  u  les  Tarifs  des 
i6.' Septembre  166^,  &  H.  Juin  1671,  Et  oiii  le 
Raporc  du  Sieur  le  Pelletier  ,  Confeiller  ordi- 
naire au  Confeil  Royal ,  Contrôleur  Général 
des  Finances  }  S  A  MAJESTE*  EN  SON 
CONSEIL,  a  ordonné  &  ordonne,  qu'à 
l'avenir  ,  à  connmencer  du  premier  Septembre 
prochain,  il  fera  levé  &  perçu  pour  tous  Droits^ 
à  l'Entrée  du  Royaume ,  fur  les  Chapeaux  de 
Caftor  venans  d'Angleterre  ,  &  autres  PaïJ 
Ecrangers ,  Vingt  livres  de  chacun.  Fait  Ss 
Majefté  déferiliss  à  M®  Pierre  Domergue,  Aju- 
dicataire  des  Cinq  grolTes  Fermes,  Tes  Pro^ 
curears  &  Commis  ,  de  faire  aucune  compofi-o 
lioa  ni  remife  defdits  Droits ,  à  peine  d'en  ré* 
pondre  en  leurs  propres  &  privez  nonns.  En- 
joint aux  Sieurs  Incendans  &  CommilTairt»/' 
départis  dans  les  Provinces  &  Généralitcz  di| 
Royaume  ,  de  «-enir  la  ipain  à  l'exécution  di^ 
prelent  Arrê   :  1-quel  fera  lu,  publié  &  afîché^ 
par  tout  oi\  befoin  fera ,  à  ce  qu'aucun  n'en 
prétende  caufe  d'ignorance.    Fait  au  Confeil 
d'Ecat  du  Roy,  tenu  à  Verfaillcs  le  quatorzième 
jour  d'Août  mil  (îx  cens  quatre-vingc-huic» 
Qolhtmné,  Signé ,  K  A  N  C  H I  N,     , 
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Arrêts  &  n^igltmenf  '''\ 
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ARREST    DU    CONSEIL, 

Par  leqncl  Sa  Majcfté  ordonne,  en  înterw 
prêtant  l'Arrêt  dii  Confciï  du  vingt-neuviè- 
me Mai  dernier  ,  qui  régie  les  Droits  d'En- 
trées dans  le  Roïaunie  .  de  toutes  forces  de 
Verres  j  qu'il  fera  paie  dix  livres  pour 
chacun  ceac  pefanc  de  bouteilles  doubles  &, 
amples. 


*'f'  'V  •.,»•• 


D»  r4.  Aù^t   i6l%. 
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VEU  par  le  Roy  en  fon  Gbnfeil,  TArrcr 
rendu  en  icelui  le  i9i  May  dernier;  par 
lequel  Sa  Majeflé  a  fixé  les  Droits  d'BNtréc; 
dans  le  Royaume  ,  de  toutes  les  efpéces  de 
Verre.  Et  Sa  Majefté  étant  informée  que  par 
méprife ,  quoi  que  ce  n'ait  pas  été.  Cùn  inren* 
tion  ,  les  Bouteilles  (impies  &  de  gros  Verte] 
y  ont  été  obmifes.  A  quoi  S'a  Majeflé  voulant] 
jpourvoir  :  Oui  le  Raport  du  Sieur  le  Pelle, 
tier,    Confeiller  ordinaire  au  Confeil  Royal  J 
Contrôleur  Général  des  Finances  ;  LE  ROYJ 
BU   S O  N   C O  N  S  E I L  ,  en  interprétant 
ledit  Artcc  du  z^.  Mai  dernier.,  aotrdonné&j 
ordonne,  qu'il  (era  paie  Dix  livres  pour  cha. 
cun  cent  pefant  de  Bouteilles  doubles  &  (im< 
pks.  Fait-  au  Gonfeii  d'Etat  du  P^oy ,  tcnuîj 
VerfailleS'^  le  quatorzième  jour  d'Août  mil 
âx  cens  quatre-vingt-huit.    Collationné,. 
Signé,  RANCH  IN.      . 
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ARREST  DU  CONSEIL, 

Qui  ordonne  que  les  Cuirs  rannez  venans  des 
Païs  Etrangers  ,  paieront  à  toutes  les  En^ 
trées  du  R.oyaunie,vingt  pour  cent  de  leur 
râleur.  ^ 

s:  .    D«  7,  septembre  i^S»; 

TE  R  O  Y  s'ctant  fait  reprcfentcr  en  ïbii? 
w,  Confeil,  l'Arrêt  rendu  enicelui  le  8,  No- 
vembre ié>87.  quiordonnc  ,  qu'à  cbmmencer 
du  premier  Dccertibre  fuivant ,  il  (cra  levé  & 
perçu  à  l'entrée  de  Mârfeille  ,  &  autres  Ports* 
des  Provinces  de  Languedoc  &  Provence  ,  fur*" 
les  Cuirs  tannez  venans  des  Païs  étrangers  ,< 
vingt  pour  cent  de  leur  valeur.  Et  Sa  Majefté' 
étant  informée  ,  que  les  Marchands  tant  Fran^»- 
çois  qu'Etrangcrs,font  entrer  par  d'autres  Pôrct ^^ 
du  Roïaume  Icfdits  Cuirs  tannez  ^  ^^^^  paisc' 
les  Droits  portez  par  ledit  Airêt  :  A  quoi  étant 
néceilaire  de  pourvoir  j  OUi  le  Raport  du  Sieur 
le  Pelletier  Confciller  ordinaire  au  Confeit 
Roïal   ,     SA    MAJESTE*    EN    SON' 
CONSEIL,   a  ordonné  8c  ordonne  ,  que 
lefdits  Cuirs  tannez  venans  des  Païs  Etrangers, 
paieront  à  toutes  les  Entrées  du  Roïaume* vingt 
pur  cent  de  leur  valeur  ,  fuivanc  Teftimation 
qui  en  fera  faite ,  Cok  qu'ils  apartiennenc  aut 
Ftançois  ou  aux  Etrangers.    Enjoint  Sa  Ma- 
jellé  aux   Sieurs  Iftrentians  &  CommifTaires 
idépanisdans  les  Provinces  ,  de  tenir  la  main 
à  l'exécution  du  prefcnt  Arrêt,  F  ai  t  au  Con- 
feild'Ëcatdu  Roy  ,  tenu  à  Verraillcs  le  feptié" 
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ii8  jirrêti  &  Réglemem 

me  jour  de  Septembre  mil  fix  cens  quatre^ 
vingt-huit.  ColUtionné,  Signé",  RANCHIN, 

ARREST   CONTRADICTOIRE 

DU     CqN5  E  I  L,     .         ;^^ 

Qjj  I  décharge  le  Paflel  du  crû  de  la  Province 
de  Languedoc  ,  des  Droits  d^  Traite  Doma- 
niale, de  ceux  des  Cinq  grofles  Fermes, 
Gonvoy  &  Comtablie  de  Bordeaux,  Prévôté 
de  Nantes,  DoUaile  de  Lyon  &  Valence , 
Tiers-Sur  Taux  &  Quarantième  de  ladite 
Ville  de  Lyon  :  Et  pour  les  Droits  Forains, 
le  païemenr  en  fera  continué  fur  le  Paftel 
qui  fortira  de  ladite  Province,  pour  les, 
P3ÏS  Etrangers,  &  Provinces  réputées  Ecran, 

I>u  n,ORohre  i6%%: 

IÇU  R'  là  Requête  prefentée  au  Roi  en  fon 
OConfeil,  par  le  Syndic  Général  delà  Pro- 
TÎnce  de  Languedoc  j  Contenant ,  qu'encore 
'que  par  rArrct  rendu  en  icelui  le  ix,  Septcm- 
Dtc  1^87.  conformément  à  la  Réponfe  faife  au 
IV.  Article  du  Cahier  des  Doléances  de  ladij^ 
Province  j  il  air  été  ordonné  que  TArrêt  du  S 
Gonfeil  iu  4^  Septembre  itf<î<^.  fera  exécuté  fj 
félon  fa'forme  &  teneur  j  ce  faifant ,  que  Id 
l*iarftel  du,  crû  de  ladite  Province  dcmeureroit 
déchargé  de  toutes  Importions  ,  &  qu'il  eût! 
-été  fait  défchfes  aux  Fermiers  des  Cinq  gro(r«| 
Fermes ,  &  au  Prévôt  des  Marchands  &  fiche- 
vins  de  la  Ville  de  Lyon,  de  prendre  3:  perce* 
voir  aucuns  Dxoics  fur  ledit  Paikl ,  a  peine  dcl 
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itre- 
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fur  les  Tarifs  dfs  Mkrchandi/es,    rnsf-^ 

conçu  (lion  }  à  la  chargç  que  les  Conduttcurs^ 
dudic  Pâftel  feront  tenus  tic  prendre  des  Cetci- 
ficats  ou  Aquics  à  Caution,  des  Commis  éta-» 
blis  en  ladite  Province ,  comme  ledit  Paftel 
fera  du  crû  de  ladite  Province ,  lefquels  Aquits^ 
doivent  être  expédiez  gratis  :  Néanmoins  leGi 
dits  Fermiers  des  Cinq  groiTes  Fermes  préten- 
dent que  ledit  Puftel  du  crû  de  ladite  Provin- 
ce ,  étant  tranfporîé  dans  les  Pais  Etrangers  ,, 
doit  paï;;r  le  Droit  de  Sortie  aux  Bureaux  éta« 
blis  à  cet  éfet.  Et  daurant  que  les  Arrêts  du 
Gonfeil.des  années  1666.  Se  i6f>7,  font  for- 
mels là-deilùs,  &  qu'ils  n'exceptent  rien  i  que 
celui  de  ladite  année  lé^tf.  ordonne  cette  dé- 
charge ,  conformément  à  d'aurrcs  Arrêts  du 
Conleil  rendus  fur  le  même  fujer  ,  es  années 
1^4^.  8r  lésS,  &  qu'il  eft  fait  défenfes  au  Fer^ 
mier  des  Cinq  gro(ies  Fermes,  à  ceux  du  Droit 
de  la  Prévôté  de  Nantes ,  &  qui  font  levez  es 
Bureaux  d'Ingrande  &  de  Saint-Severin  ,  mê- 
me de  ceux  du  Convoy  de  Bordeaux  ;  d'ail- 
leurs,que  par  la  Déclaration  du  11.  Décembre 
160  f,  qui  fait  rétablilTement  de  la  Traite  Do- 
maniale en  Lianguedoc,  au  lieu  de  celui  de  la 
Patente ,  ledit  Piftel  du  cru  de  la  Province  de 
Languedoc,  a  été  non-feulement  déchargé  du 
Droit  de  la  Traite  Domaniale  ,  mais  encore  il 
a  été  mis  au  lieu  8c  place  des  Droits  fur  le 
Bétail  &  Châtaignes  ,  pour  être  levé  conjoin-^^ 
tement  avec  les  Droits  Forains  :  Rcqueroic  1 
qu'il  plût  à  Sa  Majcftc  ,  pour  lever  toutes  for- 
tes de  dificultez,  ordonner  que  le  Paftel  du 
crû  de  Languedoc,  demeurera  déchargé  de  tous 
Droite  ,  foie  qu'il  foit  porté  dans  ie  Royaume, 
ourranfporté  dans  les  Pais  Etrangers,  VEU 
ladite  Req4êce  ;  La  Réponfe  fournie  par  le 
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15^1  Arrêts  éf^èglemtnf 

Fermier  à  icelle  :•  Oiii  le  Raporc  Avl  Sîepr 
Phelypeaax  de  Pontchartrain  ,  Confciller  d'E- 
tat ordinaire  ,  Incendanc  des  Finances  ;  Ec 
tout  confideréjLE  ROI  EN  SON  CONSEIL, 
conformément  à  la  Déclaration  du  xi.  Dé- 
cembre  i^of.  &  aux  Arrêts  duditConfeil,  des 
dernier  Septembre  i<»45,  }o.  Janvier  i6f  8.  4* 
Septembre  1666,  &  11.  Septembre  1687.  a 
ordonnéôc  ordonne  ,  que  le  Paftel  du  crû  de 
ladite  Province  de  Languedoc  ,  demeurera  de- 
chargé  des  Droits  de  la  Traite  Domaniale , 
de  ceur  des  Cinq  grolTes  Fermes,  du  Convojr 
&  Comtablie  de  Bordeaux,  Prévôté  de  Nan* 
tes  ,  Douane  de  Lyon  &  Valence,  Tiers* 
Sur-Taux  &  Quarantième  de  la  Ville  de  Lyon  ; 
Et  à  l'égard  des  Droits  Forains,  le  paiement 
•n  fera  continué  fur  le  Paftel.  qui  fortira  d« 
ladite  Province  de  Languedoc,  pour  \t5  Pais 
Etrangers ,  ou  pour  aller  dans  les  Provinces 
réputées  Etrangères  ,  conformément  au  Tarif 
de  l'année  i^5ii  Fait  au  Confeil  d'Etat  du 
Roy ,  tenu  à  Fonrainebleau  ,  le  douzième  jour 
d'OÂobre  mil  (\x  cens  quatre-vingt  huit,  Cp/- 
Utionné,  Signé ,  D  E  F  R  E  MO  NT. .  ^  > 
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ARREST  DU  CONSEIL, 

P  OR  TA  NT  qu'il  fera  levé  fur  les  Damailcz' 
&  petites  Vcnifcs  40  liv,  du.cenr  pefanc; 
fur  les  Draps  &  Etofcs  de  Soye  Si  Velours  , 
to  liv.  de  chaque  livre  pcfant  ;  &  fur  les 
Tableaux  &  Peintures  ia  fols  de  chaque  livre 
pefant,  pour  tous^  Droits  d'Kntrées  defdites 
Marchandifes  venant  de  la  Flandre  E(pa- 
gnolc  dans  les  Pais  conquis,  &  Provinces  de 
retendue  des  Cinq  Gtoflfes  Fermes,  au  licit' 
des  Droits  des  Tarifs  de  i66^,8c  167t. 

,,    •  *.       >>  - 

r  .•  » 

•  « 

1:  Dïi  zj^^N^vimhfe  i6^9i.      -vC  .  (f, 

LEROY:  s'étanr  fait  reprcfcnrer  en  fon^ 
Confeil ,  les  Tarifs  arrêtez  en  icelui ,  les 
18  S  epeenibre  iéi<»4,  &  15,  Juin  i<»7ïi  pour  le 
paiement  des  droits  d'Entrées  de  France  &  de 
FJandre.  fit-5à  Majeflé  vouianc  augmenter 
Icfdits  Droits  fur  quelq^ues- unes  dçs  Marchan- 
difes venant  de  la  Flandre  Efpagnole  dans  les 
Villes  &  lieux  conquis  par  5à  Majeflé  ,  ou  qui 
lui  ont  été  cédez  aux  Pais- Bas  ,  foit  pour  y 
être  confomméés  ,  ou  pour  paflèr  dans  le 
Roïaume  par  les  Bureaux  des  Cinq  groifes 
Fermes  :  O  u  y  le  Raport  du  Sieur  le  Pelletier , , 
ConfeiHer  ordinaire  au  Gonfeil  Roïal  ^  Con- 
trôleur Général  des  Finances  j  SA  MAJESTE' 
EN  SON  CONSEIL,  a  ordonné  & 
ordonne,  qu'à  commencer  du  premier  Dé- 
cembre prochain  ,  il  fera  levé  &  perçu  pour 
tous  droits  d'Encrées,  fur  les  Marchandiles  ci* 
apcè^  déclarées  ,  venant  de  la  Flandre  Efp»« 


t^i  Jarrets  &  Rï^lêmènt' 

gnole  dans  les  Villes  &  lieux  conquis  par  Sa 
Majellé  ,  ou  qui  lui  ont  (:té  cédez  aux  ^ïs- 
Bas  i  foit qu'elles  y  Toienc  confomniées  ,-  ou 
qu'elles  fe  tranfporcenc  dans  le  Roïaume,  par 
les  Bureaux  des  Cinq  grolles  Fermes  -,  fçavoir  , 
fur  les  Damaffez  &  petites  Venifes  ^  quarante 
livres  du  cent  pefant  j  iur  les  Draps  &  Etofes 
de  Soyc  &  Velours  ,  vingt  livres  de  chaque  li- 
vre pefant  j  &  fur  les  Tableaux  &  Peintures, 
vingt  fols  de  chaque  livre  pefant  ,  au  lieu  des 
Droits  portez  par  lefdits  Tarifs  de  i66^^  Se 
167  X.  Fait  Sa  Majedé  défenfes  à  M^  Pierre  Do- 
xnergue  Ajudicataire  Général  des  Cinq  greffes 
Fermes  &  Entrées  du  Roi>umc,  fes  Procureurs 
&  Commis  ,  de  faire  aucune  modération  def* 
dits  Droits ,  à  peine  d'en  répondre  en  leurs 
propres  &  privez  nojms  :  Enjoint  aux  Sieurs 
Intendans  en  Flandre,  de  tenir  la  main  à  l'e- 
xécution du  prefent  Arrêt.  FAit  au  Confeil 
d'Etat  du  Roi ,  tenu  à  Verfailles  le  yingt-troi- 
fi^me  de  Novembre  mil  (ix  cens  quatre-vingt- 
huit.  Signé  ,  DE    F  R  E  M  O  N  T.  ^i-xinm 


:    ARREST    DU   CONSEIL, 

Qjj^i  régie  les  Droits  d'Entrées  des  Couver- 
tures de  laine  venant  des  Pais  Etrangers,  Se 

,  qui  défend  de  les  faire  entrer  par  d'autres 
Ports  que  par  ceux  de  Calais  Se  (àint  Valéry, 

:     ^r  T)h  y,  Détemhre  leîSé'     *    \t 


I'    E  ROY   s'étant  fait  reprcfcntcr  en  fon 
w  Confeil ,  les  Arrêts  rendus  en  iceluijes  S, 
Novembre  û  13*  Décembie  1687.  p^r  lesquels 
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fur  les  Tarifs  des  M^rebàfiSfis,    iff 

pour  obvier  aux  fraudes  &  abus  qui  s'étoienc 
commis  par  le  palTé  ,  au  fujcc  de  l'encrée  &  du 
paiement  des  Droits  établis  fur  les  Draperies 
étrangères  entrant  dans  le  Roïaume}  Sa  Ma- 
jcrté  a  ordonné  qu'elles  ne  pouront  entrer  que 
par  les  Ports  de  Calais  &   S.  Valéry ,  à  peine 
de  confifcation  j.avcc  vléfcnfes  à  l'Ajudicataire 
des  Cinq  grotFes  Fermes  6c  Tes  Commis  ,   de 
faire  aucune  compofition  des  Droits  portez  par 
les  Tarifs ,  à  peine  d'en  répondre  en  leurs  pro* 
près  &  privez  noms.   Et  Sa  Maj:fté  voulant 
que  les  Couvertures  de  laine  foient  fujettes  à 
ce  qui  eft  ordonné  par  lefdits  Arrêts,  à  l'égard 
des  Draperies ,  m^me  régler  les  Droits  qui  fe- 
ront perçus  à  l'avenir  fur  les  grofFes  Couvf rtu- 
Ires  &  fur  les  fines  :  Vu  les  Tarifs  arrêtez  aa 
Confcii,  les  i8.  Septembre  i^<4,  &  i8.  Avril 
16^7.  Oui  le  Raport  du  Sieur  le  Pelletier,  Coa- 
ifeiller  ordinaire  au Confeil  Roïal,  Controic'ijc 
Céncral  des  Finances  i  LE   ROI   ENSOM 
IcONSHIL,  conformément  aqfdits  Airêc» 
idcs  8  Novembre  U  ly  Décembre  i69j,  a  or- 
donné &ordonne,qu'à  commencer  du  premier 
Janvier  1689.  les  Couvertures  de  laine  étcan- 
Igeres  ne  pouront  entrer  dans  le  Roïaume,  que 
[par  les  Ports  de  Calais  &  S,  Valcry.cn  payant  j . 
Iiçavoir,  les  groilèsdc  médiocres  Couvertures 
trois  livres  la  pièce,  &  les  fines  fix  livres  la 
pièce,  &ce  fur  les  peines  portées  par  lefdicf 
itrêcs.  Enjoint  Sa  Majefté  aux  Sieurs  Tntcn- 
lans  &  CommiflTàires  départis  dans  les  Provins 
ces  &  Généralirez  du  Royaume,  &  aux  Jugef 
ki  Fermes  ,  de  tenir  ta  main  à  l'eTtécurion  du 
îrcfent  Arrêt.  Fait  au  Confeil  d'Etat  du  Roi, 
pu  à  Verfailles,  le  fcptiéme  jour  de  Décem- 
Sire  mil  fi]c  cens  quatre- vingt  huit.  C«//<»/i0»»»k. 
Signé,  DE  ï  RE  MO  NT.. 
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ARREST  DU  CONSEIL, 

Q^U  I  oblige  ceux  qui  fe  rendront  Ajudicatai- 
rcs  de  Draperies  Etrangères  yC]ui  auront  été 
failles  en  fraude  ,  de  les  tranlporcerhors  du 
R-oyaurae^ 

,•      D«  7.  Décembre  r  6  8  8, 

LEROY  s'fcant  fait  reprefenter  eir  Con 
Confeil ,  les  A  nets  rendus  en  icelui  les  8» 
Novembre  &  »}.  Oécenâbrc  1^87.  par  lefquels 
Sa  Majeflé  a  ordonné  que  les  Draperies  Ecran* 
gères ,  mentionnées  aufdits  Arrêrs  ,  ne  pou- 
xont  entrer  dans  le  Roïaume  ,  à  commencer 
du  premier  Janvier  i6S9,  que  par  les  Ports  de 
€alais  &  S.  Valéry,  à  peine  de  confifcatioai 
des  Marchandifes ,  Voitures ,  Chevaux ,  Equi* 
pages  ,  &  de  trois  mil  livres  d'Amende  j  de- 
claranr  cous  les  autres  Ports,  Chemins  &  Paf-I 
fages  ,  môme  la  Ville  de  Sedan  ,  voies  obliquer 
Se  prohibées.  Autre  Arrêt  du  Confeil,  du  17J 
Décembre  audit  an  ,  portant  que  la  moitié  dcsl 
Confîfcations  qur  feront  faites  en  vertu  defdits 
Arrêts  ,  apartiendra  aux  Dénonciateurs  Se  Par^j 
ticuljets  qui  auront  arrêté  les  Draps  &  Etofei 
^e  Laine  mentionnées  aufdits  Arrêts ,  etitiani 
par  autres  Ports  que  ceux  de  Calais  &  S.  ValeryJ 
Et  voulant  de  plus  en  plus  favori(er  les  Manui> 
factures  des  E>faperies  établies  dans  le  RoïauJ 
me  :  Olii  le  Raport  du  Sieur  le  Pelleiicr  ConJ 
feiller  ordinaire  au  Confeil  Roïsl  ,  Gontrôleuil 
CSénéral  des  Finances  i    SA    MAJEST 
EN  SON    CONSEIL,!  ordonné  à oiJcnJ 
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^e ,  que  les  Draperies  Etrangères  mentionnées. 
lufdits  Arrêts  des  8.  Novembre  &  xy  Décem* 
bre  1^87.  qui  aurone  été  faifies  entrant  en  frau- 
de dans  le  Roïaume  ,  &  confîrquées ,  feront 
cnduès  publiquement  en  prefcncedu  Jwgequi 
aura  ajugé  la  Confifcation ,  ou  de  celui  qui 
ffw  par  lui  prépofé  â  cet  éfet,  pour  être  le  prix 
iOribué  pir  moitié  entre  le  Fermier  des  Cinq 
ofTes  Fern^s  &  le  Dénonciateur  ,  d  aucun 
a  i  à  la  charge  par  ceux  qui  s'en  rendront 
judicataircs,  de  les  tranfportcr  hors  du  Rojau- 
e  dans  le  tems  qui  fera  limité  par  l'ajudica- 
jon  ,  auquel  éfet  il  en  fera  fait  des  Inventairey 
luilîtôt  après  Taji  dication  ,  au  pied  defquels 
|(S  Ajudicataires   feront  leur  déclaration  du 
ureau  par  lequel  ils  entendtont  faire  fortic 
(dites  Draperies  y  avec  foûmifliorr  d'en  ra* 
rter  un  Certifiiçac  des  Commis   dudit  Bu- 
au ,  dans  le  tems  qui  leur  fera  acordé ,  à  pei» 
e  d'en  païcr  le  prix  une  lécondc  fois  :  Moïen- 
jnt  lefqucUes  conditions ,  veut  &  entend  S* 
ajeftc,  que  lefdites  Marckandifes  puiffent 
rcir  fans  païer  aucun  Droit.    Enjoint    aur 
ifurs   Intendans   &   Commifîàires   départi» 
lans  les  Provinces  &  Généralitcz  du  Royau» 
c,&  aux  Juges  des  Fermes  ,  de  tenir  la  maîa 
'exécution  du  prefenc  Arrêt.  Fait  au  Con* 
1  d'Etat    du  Rojr,  tenu  à   Vcrfaillcs  ,  le 
ptiéme   jour  de   Décembre    mil  fix  cenà 
atre- vingt- huit,   Collathnné,    -         '  /  ' 
Signé,  DE    F  REM  ONT.      = 


«*v.  I .  ♦v 


'^  r-     *     ' 


t  ■ 


.■.'(• 


'Jt 


•'.V    1 


Ijtf         Arritt  &  Réglmifir  ♦*;    .^^ 
ARREST    DU    CONSEIL, 

Q^U  I  ordonne  que  les  fias  de  foyc  &  de  lain« 
venans  des  Pais  Ecrangers  par  Mer^  ne  pouJ 
lont  entrer  qtc  par  les  Pons  de  Rouen, Naii.| 
tes,  h  Rochelle  &  Bordeaux,  &   païcroiul 
les  Droits   d'Entré*!,  fuivani  le  TarifMi 
mois  d'Avril  1667.  &  feront  laarqucz  p^ 
chacun  des  Bureaux*. 

-  Duïf,  Février  168^, 

LEROY  s'étanc  fait  reprcfenter  en  foa 
Conieil ,  TArrct  rendu  en  icelui  le  lo.SeJ 
ptc  mbre  i6éS«  par  lequel  Sa  Majcdé  auroit  en 
tr'aucres  chofes  ordonné  ,  qu(  s  Bas  &  Ca 
lions  de  foyc  d'Angleterre,  Icalu  8i  autres  P^| 
étrangers  «  qui  r;,ronc  aportez  dans  le  Roïaunii 
par  Mer  ,  cntrcroient  par  le  Port  de  Dieppe] 
Se  ceux  par  terre  entreroient  par  le  Bureau  ii 
Lyon  ,  où  les  droits  d'Entrée  (croient  païezj 
conformément  au  Taiif  du  i8i  Avril  1667. 
qu'il  feroit  apofé  à  chacun  defdiis  Bas  &  ùJ 
nons  de  foyc  ,  une  marque  par  les  Commii 
defiiits  Bureaux  ,  fuivant  8(.  au  dcfîr  de  l'Oij 
donnance  de  ïs66,  auquel  éict  Sa  Ma  jellé  au] 
roit  permis  au  Fermier  des  Cinq  gioilcs  Fer| 
mes ,  de  faire  faire  des  viHtes  dans  les  bou;| 
ques  &  maifons  des  Marchands  ,  conforma 
m?nt  à  ladite  Ordonnance  de  i;^4.  &  de  failli 
les  Bas&  Canons  qui  fc  trouveroient  fans 
dite  marque  $  voulant  qu'ils  fuifent  confîr(]U(| 
au  profit  de  Sa  Mâjtfté.&  du  Fermier.  Autif 
Arrèc  dudic  Confcil ,  du  13.  Janvier  1^70.  potl 
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Xini  que  les   Bus  de  laine  des  Manufadtures 
érrangeres ,  feront  marquez  aux  Encrées  du 
Ruïaume  ^  à\\n  plomb  aux  Armes  de  Sa  Ma- 
jclté  ,  &  que  les  Marchands  de  la  Ville  de  Paris 
,3: autres,  feroiciu  tenus  de  représenter  lefdics 
Bis  de  lame  aux  Bureaux  des  Fermes  ,  pour  y 
tre  marquez  de  Lui  ire  marque,  a  peine  de  con- 
n,Naa,Bjj(çation  &  ac  (îx  cens  livres  d'amende.  Autre 
lOÏeroatBi^jiôc  du  Confeil  du  x.  Décembre  1671.  por- 
aiic  que  ceu  x-  qui  feront  arriver  des  Bas  d'cfta- 
e  &  de  laine  des  P^ïs  étrangers  ,  en  païeronc 
es  Droits  (Ur  le  pied  du  Tarif  de  i66j.  tant  au 
ureau  des  Cinq  grolTcs  Fermes  ,  qu'en  ceux 
iela  DoUane  de  Lyon  ,  Convoy  /^  Comcablie 
e  Bordeaux ,  Coutume  de  Bayonne,  &  Traité 
td'Aifac&de  Charente.  Et  Sa  Majedé  voulant 
lie  lefdits  Arrêts  foicnt  exécutez  ,  tant  à  l'é- 
ard  des  Bas  de  foye  ,  que  de  ceux  de   laine 
es  Pais  étrangers  ,  qui  feront  aportez  par  Mer 
ans  le  Royaume,  &  fixer  les  Ports  par  Iclquels 
lis  poutont  entrer  :  Oui  le  Rapori  du  Sieur  le 
cllctier  Confeiller  ordinaire  au  Confeil  Roïal, 
Contrôleur  Général  des  Finances  i    S  A 
AJESTE*    EN    SON   CONSEIL, 
lonformément  aufdirs  Arrêts  rendus  en  icelui 
s  10,  Septembre  166%.  15,  Janvier  1670.  &  i^ 
écembre  1^71.  a  ordonné  &  ordonne,  que 
s  Bis  de  foye  5c  de  laine  qui  feront  aporrez 
es  Pais  étrangers  par  Mer,  ne  pouront  entrer 
ns  le  Roïaume ,  que  par  les  Ports  de  Rouen, 
anres,  la  Rochelle  &:  Bordeaux, eu  les  Droits 
Enrrces  en  feroient  paicz  ,  fuivant  &  confor- 
finent  audit  Tarif  du  li.  Avril  1667,  &  UG- 
ts  Bas  marquez  par  les  Commis  defdics  Bu- 
aux ,  d'ttn  plomb  aux  Armes  de  Sa  Majf fté, 
^ael  fera  ajpo^  àcImcjuc  Bas,  à  peine  4ie 
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corififcation,  &  ci'cn  répondre  par  IcfdilsComi 
mis  en  leurs  propres  &  privez  noms  »  déclarant 
^a  Majcfté  tous  les  autres  Ports  du    Koïautne 
voies  obliques  &  prohibées  \  &  à  Tégard  des 
Bas  f  cane  de  Toyc  que  de  laine  des  Manufaélu. 
ces  érrangeres ,  que  les  Marchjinds  ont  ci  de< 
Tant  fait  encrer,  ordonne  Sa  Majeflé,  que  dans 
la  quinzaine  du  jour  de  la  (iginfîcation  qui 
fera  faite  du  prefenc  Arrêc  aux  Gardes  &  ]u. 
xez  des  Marchands  Groffîers- Merciers  &  Bon«j 
netiers  de  la  Ville  de  Paris,  &  autres  Villes di 
Roïaume ,  les  Marchands  de  Bas ,  tant  en  groi 
^u'en  détail ,  feront  renus  de  donner  à  l'Ajudi 
cataire  des  Fermes  Unies, ou  à  fes  Procurcu 
&  Commis,  des  Etats  d'eux  (ignez  5:  cercifi 
véritables,  de  la  quantité  de  Bas  ,  tant  de  (bji 
^ue  de  laine  ,  qu'ils  ow    prefentemenc  dani 
leurs  maifons  ,  magafins  ou  boutiques,  po 
^trc  tous  lefdits  Bas  marquez  de  la  marqui 
^e  la  Ferme  ,  en  prefencc  du  Sieur  de  la  Rcyn: 
^ans  la  Ville  de  Paris  j  &  dans  les  Provinces 
en  prefencc  des  Sieurs  Intendans  &  Commi 
faires  départis  rn  icelles  ,  ou  de  leurs  Subdi 
léguez  ;  lefquelles  marques  feront  apofées  fi 
frais  dans  la  quinzaine  ,  fuivanc  lefdites  déci 
rations }  &  ledit  tems  pafTé,  tous  1rs  Bas  de  (ô^ 
&  de  laine  des  Manufadturcs  étrangères,  oi 
feronc  trouvez  fans  ladite  marque,  ferontd 
fis  &  confifquez  au  profir  du  Fermier  des  F(i 
mes-Unies  ,  &  du  Dénonciateur  fi  aucun  y 
auquel  en  ce  cas  il  apartiendra  le  tiers ,  & 
contrevenans  condamnez  à  cinq  cens  livi 
d'amende  -,  auquel  éfec  ,    permet  Sa  Majei 
audic  Fermier  ,  fes  Procureurs  &  Commis, 
faire  toutes  les  vifites  &  recherches  néceflai 
4ans  les  bouciquf  s ,  magafins  &  maifons 
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Marchands  de  B.is,  en  prcfence  diidic  S''  de  la 
Rcynie  dans  la  Ville  de  Paris,  &  dcfdits  Sieurs 
Inccndans   &  Corn  mi  (l'a  ire  s  départis  dans  les 
piovinces  ,  ou  de  leurs  Subdél^guczj  aufquols 
Sa  Majefté  enjoint,  enCcmble  aux  Juges  des 
Fermes  dans  les  lieux  où  ils  font  établis  ,  de 
tenir  la  main  à  l'exécution  du  prefent  Arrêr  ) 
ic  afin  que  perfonne  n*en  prétende  caufc  d'i-- 
gnorancc,  il  fera  lu  ,  publié  &  afiché  par  tout 
où  b'^foin  fera.  Fait  au  Confeil  d'Etat  du  Roi  j 
tenu  à  Verfaillïs  le  quinzième  jour  de  Février 
mil  fix  cens  quatre-vingt-neuf,    C^lUtiénnét 
Signé,    ROUILLET. 
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ARREST    DU    CONSEIL, 

Portant  qu'à  l'avenir  il  fera  levé  &  perçu  fur 
les  Chardons  à  Drapiers  &  Bonnetiers  (oc- 
tans  du  Royaume  ,  dix  livres  delà  balle  pe- 
lant cent  cinquante  livres*  -, 

,      ■   -  '         '  '  .* 

Dw  X.  Mers  1689, 

LE  ROY  s'étant  fait  reprefenter  en  foi» 
Confeil  ,  le  Tarif  arrêté  en  icelui  le  18. 
Septembre  166^,  pour  le  paiement  des  droits 
d'Entrées  &  de  Sorties  du  Roïaume  ,  portant 
qu'il  lera  païé  à  la  /ortie  des  Chardons  a  Dra- 
piers &  Bonnetiers  ,  cinquante  fols  de  la  balle 
fcfant  ijo  livres.  Ec  Sa  Majefté étant  informée 
qu'il  fort  tous  les  ans  une  grande  quantité  dcf- 
dits Chardons,  au  préjudice  des  Manufadures 
de  Draps  établies  dans  le  Roïaume ,  aufquelles 
ces  Chardons  doivent  être  emploïez  ,  vouianc 
ly  poucvoir  :  Oui  le  Rapoïc  du  Sieur  le  Pelle- 
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lier  Confeiller  ordinaire  au  Conleil  Roïal,  ^ 

.  Contrôleur  Général  des  Tinances  j  S  A    M  A- 

JESTE'EN    SON  CONSEIL,  a  or. 

ionné  &  ordonne,  c]u'a  l'avenir,  à  commencer 

•du  If.  Mars  prochain  ,il  (èra  levé  &  perçu  fut 

l6>  Charuonsa  Drapiers  &  Bonnetiers  forcans 

du  Roïaiime,  du  livres  de  la  balle  pefanc  ijo 

Jivres,  au  lieu  des  fo  fols  portez  par  IcTarit  du 

18.  Septembre  1664.  Fiiit  Sa  Majefté  défenfes 

à  M^  Pierre  Domcïgiie ,  Ajudicataire  Grnéral 

des  Cinq  grolFcs  Fermes ,  &  Entrées  &  Sorties 

4u  Roïaumc,  (es  Procureurs  &  Commis,  de 

faire  aucune  modération  defdits  Droits  ,   à 

peine  d'en  répondre  en  leurs  propres  &  privez 

jîoms.  Enjoint  aux  Sieurs  Intendans  &  Corn- 

miiïàires  départis  dans  les  Provinces  &  Génè- 

ralirezdu  Roïaunie  ,  même  aux  juges  des  Fer- 

mes  où  ils  (ont  établis  ,  de  tenir  la  main  à  l'e* 

xécution  du  prefent  Arrêt,  Fait   au  Confeil; 

d'Etat  du  Roy  ,  tenu  à  Verfailles  le  premier] 

jour  de  Mars  mil  fix  cens  quatre- vingt- neufj 

CclUnortné,  Signé  ,  ROUILLE T, 


ARREST  DU  CONSEIL, 

Q^U  I  ordonne  que  les  Peaux  de  Chèvres  aprê-l 
téfs  ,  &c  ceiies  de  Mouton   pallces  en  blancl 
ou  jaup-  en  fa^on  de  chamois  ,  venant  dejj 
fais  Etrangers,  ne  paieront  a  l'Entrée  quç 
les  Droits  portez  par  le  Tarif  du  18,  Avdj 

1667. 

Du  if,  U'-.n  1^89. 
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E  ROY  s'ctant  fait  reprcfentcr  en  fonl 
Coafcii,  l'Aiiêc  rendu  en  icelui  Je  pre- 
mier 
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miec  Février  de  la  pre fente  année   1689,  par 
kqiiel  Sa  Majefté,  conformément  à  deux  pré- 
cédcns  Arrêts  de  Ton  Confeil ,  des  8,  Novem- 
bre 1687.  &  7.  Septembre  itf88,   a  ordonnç  , 
que  les  Peaux  de  veaux  &  autres  Cuirs  cor- 
royez venans  des  Pais  étrangers ,  paieront  aux 
Entrées  du  Roïaumc  vingt  pour  cent  de  leur 
valeur.  Et  fon  intention   n'étant  point  d'af- 
fujeitir^au  paiement  du  même  Droit  de  vingt 
pour  cent,  les  Peaux  de  chèvres  aprêtées ,  ni 
celles  de  mouton  pafFées  en  blanc  ou  jaune  , 
&  autres  couleurs  en  façon  de  chamois:  Oiii 
le  Raport  du  Sieur  le  Pelletier  Gonfeillcr  ordi- 
naire au  Conleil  Roial  ,  Contrôleur  Général 
des  Finances  i  SA    MAJESTE'    EN    SON 
CONSEIL  ,  en  interprétant  en  tant   que 
befoin  feroit ,  lefdits  Arrêts  des  8.  Novembre 
1687.  7,  Septembre  1688.    &  premier  février 
16%'),  a  ordonné  &  ordonne  ,  que  k".  Peaux  de 
chèvres  aprêtées ,  &  celles  de  mouton  padées 
en  blanc  ou  jaune,  &  autres  couleurs  en  façon 
de  chamois, (jui  feront  aportées  des  Pais  étran- 
gers ,  ne  p.7icroat  à  l'Entrée  du  Roy^^ume  que 
les  Droits  ordinaires  &  acoûtumez  ,  luivanr  le 
Tarif  du  i8.  Avril  i<67.  Fait   Sa  MajeQé  dé- 
fenfes  à  M<^  Pierre  Oomergue  ,    Ajudicataiic 
Général  des  Cinq  gioifes  Fermes ,  fes   Procu- 
reurs Se  Commis,  de  lever  fur  lefdices  Peaux 
de  chèvres  &  de  mouion  ,  d'autres  plus  grands 
Droits  que  ceux  portez  par  ledit  Tarif  de  16^7. 
à  peir.e  de  concuflion.  Enjoint  aux  Sieurs  In- 
tend uis  &  Commilïiaires  départis  dans  les  Pro- 
vinces ,  enfemblc,  aux  Juges    des  Fermes  , 
de  tenir  la  main    à   l'exécution    du  prefenc 
Arrêt.     Fait    au   Confeil  d'Etat  du   Roy  , 
tenu  à  Verfailles  le  quinzième  jour  de  Mars 
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m'\\  C\x  cens  quatre- vingc-neuf,    Collationné^ 
'Signé,  ROUILLE  T. 
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ARREST  DU  CONSEIL, 

►C^U  I  régie  les  Droits  d'Entrée  dans  le  Roïau- 
,     me  ,  des  Cuirs  cannez  &  corroyez  ,  vcnaas 
:  ies  Pais  Etrangers. 


Diê  10,  bdéi  ï6%9. 


LE  ROI  s'écant  fait  reprefenter  en  Ton 
Confeil  ,  les  Anêts  rendus  en  icelui  les  8, 
Novembre  1^87.  &  7.  Septembre  1^88.  par  iel- 
cjuels  Sa  Majeflé  a  ordonné  ,  q-ue  les  cuirs  tan- 
nez venans  des  Pais  étrangers ,  païeroiu  vingt 
pour  cent  de  leur  valeur  aux  Entrées  duRoïau- 
irie}  celui  du  premier  Février  1689.  portant 
que  les  Peaux  de  veaux  &  autres  Cuirs  cor- 
royez ,  venans  aulli  des  Pais  étrangers  ,  paie- 
lont  femblablcment  vingt  pour  cent  de  leiir 
valeur.  Et  Sa  Majeftc  voulant  faire  cefFer  les 
contellatiorrs  qui  arrivent  dans  l'exécution 
defdits  Arrêts  ,  tant  au  fujet  du  paiement  du- 
dit  dtoit  de  vingt  pour  cent, que  les  Commis 
de  certains  Bureaux  prétendent  lever ,  outre  & 
par-de(fus  les  droits  ordinaires ,  que  de  la  qua- 
lité des  Cuirs  qui  doivenr  païer  comme  Cuirs 
tannez  &  corroyez,  les  Marchands  prétendans 
que  les  vaches  de  rouiflri  ne  font  point  de  cette 
qualité  ,  &  que  les  Peaux  de  veaux  mifes  en 
x:oulcur  ne  doivent  païer  ,  -fuivant  l'Arrêt  du 
Confeil  du  i)'.  Mars  derjiier  ,  que  les  Droits 
.ordinaires  portez  par  les  Tarifs,  quoi  que  l'in- 
liCntion  de  Sa  Majtilc  ait  été  de  ne  décharger 
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(kr  les  Tarifs  des Ma^chandifis,    y^^ 

dudic  droic  de  vingfc  pour  cent ,  que  les  Peaux 
de  chèvres  aprôîécs  ,&  celles  de  mouton  paf- 
fées  en  blanc  ,  jaunes ,  &c  autres  couleurs   en 
façon  de  chamois,  qui  peuvent  fervir  aux  Ma- 
nufadlures  de  gans  :  Oui  le  Rapoit  du  Sieur 
le    Pelletier  Confciller  ordinaire    au  Confeil 
Royal,  Contrôleur  Général  des   Finances  j  SA 
MAJESTE'   EN   SON  CONSEIL, conformé- 
ment  au(dits  Arrêts   des   8.  Novembre  1^87. 
7.  Septembre  1688.   premier  Février  ,   &  if. 
Mars  1^89.  &  iceux  interprétant  en  tant  que 
befoin  feroic ,  a  ordonné  &  ordonne ,  que  tous 
les  Cuirs  tannez  &  corroyez  venans  des  Paie 
étrangers ,  paieront  pour  tous  Droits  d'Entrées 
dans  le  Roïaumc  ,  vingt  pour  cent  de  leur  va- 
leur ,  fuivant  l'eftimation  qui  en   fera  faite  j 
comme  auffi  ,  que  les  vaches  de  rouffi  ,  &  les 
Peaux  de  veaux  &  autres  paflTées  en  couleur  , 
paieront  femblablement  vingt  pour  cent   de 
leur  valeur  à  toutes  les  Entrées  du  Roïaume  , 
excepté  les  Peaux  de  chèvres,  &  celles  de  mou- 
ton padées  en  blanc,  jaune,  ou  autres  couleurs 
en  façon  de  chamois ,  qui  feront  propres  aux 
Manufad:ures  de  gans ,  lefquelles  ne  païeronc 

?|ue  les  Droits  ordinaires  &  acoûtumez  ,  con- 
ormément  audit  Arrêt  du  if.  Mars  dernierT 
Enjoint  Sa  Majedé  aux  Sieurs  Intendanf^^ 
CommifTdires  départis  dans  les  Provinces ,  en- 
femble  aux  Juges  des  Fermes,  détenir  la  main 
à  l'exécution  du  prcfen:  Arrêt.  Fait  au  Con- 
feil d'Etat  du  Roy  ,  tenu  à  Vcrfaillcs  le  dixiè- 
me jour  de  Mai  mjl  fix  cens  quatre  -  vingt- 
flcuf.  CollatMnm,Sïgné,COQJJlLlË, 
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ARREST  DU  CONSEIL 


îQir  I  or4onne.qu*à  commencer  du  jlp.  dû  pre- 
lent  mois  ,  il  fera  levé  quatre  cens  livret 
pour  cKacun  cent  pefanc  des  Criflaux  venant 
des  Pajis  étrangers.         . 


'ir 


i.,. 


Vsi  3.  fanvier  x6$p. 


LEROY  étant  informé  qu'il  entre  tous 
les  ans  dans  le  Roïaume  une  grande  quan- 
tité de  Cridaux  venans  des  Pais  étrangers  -y  ce 
•qui  porte  préjudice  aux  Manufadtures  des  Su- 
jets  de  Sa  Majeflé  ,  &  donne  lieu  à  la  confom- 
iiiation  de  fommcs  confidérables  en  orncmens 
i'uperHus.  Et  voulant  y  pourvoir  :  Oiii  le  Ra- 
•port  du  Sieur  Plielypeaut  de  Pontchartrain 
-Confeiller  ordinaire  au  ConfeilRoïal,  Contrô- 
leur Général  des  Finances  ;  LEROY  EN 
SON  CO  N  SE  I L  ,  a  ordonné  &  ordonne  , 
qu'à  commencer  du  20^  du  prefent  mois  ,  il 
lera  levé  &  perçu  à  toutes  les  Entrées  au 
Hoïaume  ,  fur  les  Criftaux  venans  des  Païs 
étrangers  ,  la  fômme  de  quatre  cens  livres  du 
cent  pefant ,  au  lieu  de  celle  de  vingt- cinq  li- 
^s  portée  par  le  Tarif  du  r8.  Septembre  16^4, 
Tait  Sa  Majefté  défenfes  à  M«  Pierre  Domcr- 
^ue ,  Ajudicataire  Général  des  Cinq  greffes 
Fermes  &  autres  Unies  ^  fes  Procureurs»  Com- 
mis &  Prépofez  ,  défaire  aucune compoiîrion 
ni  remife  dudit  Droit ,  à  peine  <i'cn  répondre 
en  leurs  propres  &  privez  noms.  Enjoint  Sa 
jVIajefté  aux  Sieurs  Intendans  &.  Commifl'aires 
départis  dans  les  Provinces  Sl  Géncialitcz  du 
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fur  les  Tarifs  des  T^archandtfef»  i  J(( 
Royaume,  cnfemble  aux  Juges  des  Fermes  oiV 
ils  font  établis ,  de  tenir  la  main  à  l'exécutiorf 
^^  prefent  Arrêt.  F  a  i  t  au  Confeil  d'Etat  dii* 
Roy  ,  tenu  à  Verfailles  le  troifiéme  jour  de' 
Janvier  mil  fix  cens  quatre- vingt-  dix,  CoL» 


fAttonnê.  Sï^;  lé  ,  ROUI  L  I  ET. 


DECLARATION  DU  ROI, 

*■  -  ■  •...  ■  "•   ■'"  ■■  f     ."'.  ■    ' 

ï*0UR  les  Droits  d'Entrée  des  Chev^aux  ,  aux^ 
Bureaux  de  Picardie  ,  SoilFonnois  ,  Gham* 
pagne  &  Bourgogne, 

'I  't 

LOUIS   par   la  grâce  de    Dieu  Roy  de 
France  &  de  Navarr^:  A  tous   ceux  c]ui' 
CCS  çrefentes   Lettres  verront  ,   Salur.    Par  lo- 
Tarif  ciu  i8.  Septembre  1664.  Nouy  avons  or- 
donné qu'il  fera  paie   à  TEntrce  des  chevaux 
qui  viendront  des  P^ïs  étrangers ,  trois  livres- 
fur  les  jumens,  poulains; mules  &  mulets  au- 
dciîus  d'un  an  juiqu'â  deux  ;  &  ceiw  au  delTouî;? 
oujraiue  (ois  :  Sur   les  jumens  ,  petits   che- 
vaux ,  roalnins  S:  mulets  pour  le  labour  au- 
ticil'is  lie  trente  écus  ,   quatre  livres  ;  Se  au- 
dellbus ,  trois  livres  :  Sur  les  chevaux  .d'An- 
glctcrrj,  d'Allemagne  &  autres  Païs,  au-deffus 
de  trente  écus  ,  vingt  livres;  &  ceux  de  trente 
(■eus  &au-dq|[bus,  trais  livres.     Et  aïant  crc 
informez  que  l'ed-nation  du  prix  Se  leur  defti- 
narion  ,  fbit  au  labour  ou  à  aurre    ula^e  ,   fait 
nairre  tous  les  jowrs  des  conteftat  ions  entre  les 
Marchands  0.1  Conducteurs  ,  &   les  Fcrmieis 
oe  nos  Droits,  Nous  av©ns  permis  à  M*-'  Pierre 

L  5 


Wi 


•l  , 


I 


^4>^  jirrets  &  Rêgkmtfis       -A 

Domergiic  ,  par  l'Article  CCXXXII.  du  Bail 
à  lui  fait  le  18.  Mars  1687.  de  retenir  pour  le 
prix  déclaré  les   chevaux  qui  ièronc  déclarez 
"au  deiibus  de  ^.patre-vingt-dix  livres,  fi  mieux 
^'aiment  les  ConduAcurs  en  acjuiter  les  Droits, 
comme  de  ceux,  au-dediis  de  cjuatre- vingc-dix 
livres.    Mais  cette  difpofition  n'aïant  point  été 
encore  obfervée  ;  &  voulant  pourvoir  par  une 
fixation  de  Diroits.  proportionnée  à  la  valeur 
la  plus  ordinaire  des  chevaux  ,  à  ce  qu'il  n'y  aie 
plus  d'abus;  A   CES  CAUSES  ,  de  l'avis  de 
nocive  Confeil  ,    Nous  avons  dit  &  déclaré, 
Voulons  &  Nous  plaît  ,  que  les  Chevaux  ,  ju- 
inens ,  poulains  ,  mules  &  mulets  cntrans  par 
les  Provinces  de  Picardie  ,  Soiffonnois ,  Cham- 
pagne &  Bourgogne  ,   de  quelque  Pais  qu'ils 
viennent  ,  &  à  quoi  qu'ils  puilïenc  être  dcfl-i- 
nez  ,  pai>nt  -,  fç.ivoir  ,  ceux  qui  feront  décla- 
rez de  valeur  de  fix  vingt  livres  ,  &  au  dcilus , 
vingt  livres  j  ceu.r   de  valeur  depuis  quatre- 
vingt  livres  julqu'à  fix  vingt  livres,  douze  li- 
vres ;  &  ceux  au-deiîous  de  qu«rr5-vi,.ge  iiviç?, 
quarre  livres  5  &  à  cet  éfet  ,  feront  tenus  les 
Marcnands  &    (^onaucceurs  aé  cnevaUX  ,   )"• 
mens  ,  poulains ,  mules  &  mulets  ,  de  faire  & 
figner  leur  déclaration  par  le  détail  furies  Re- 
giières  du  Fermier  de  nos  Droits ,  &  de  mettre 
le   pri»  (ur   lequel  ils   prétendront    paier  les 
Droits  pour  chaque  pîe'c,  &  il  (era  à  Ton  choix 
&  de  les  ConMi\is,  de  recevoir  les  droits  (ur  ce 
pied  ,  ou  de  retenir  ceux  des  Cl#vaux  ,  pou- 
lains ,  mules  &  mulets  déclarez  au  dellbusdc 
(iv  vingt  livres  ,  en  païant  comptant  le  prix 
conremi  ea  la  Déclaration  ,  fans  q.ue  les  Mar- 
chands &   Condudeurs    puificnt   s'empêcher 
d'en  faire  la  délivrance  ,  fous  prétexte  d'en 
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fur  les  Tarifs'  des  Mafchândifes.    14/ 

païer  Jes  Dtoiis  fur  le  pied  du  haut  prix  ,  U 
Tans  audï  que  nôtre  Fermier  puiiTe  contefler  la 
déclaration.  SI  DONNONS  EN  MANDE-- 
MENT  a  nos  amez  3c  féaux  Confeillers  ,  leç 
Gens  tenans  nôtre  Cour  des  Aides  de  Paris , 
&c;  Donné  à  Vetfailles  le  vingt-  quatrième 
jour  de  Juillet,  l'an  de  grâce  mil  fîx  cens  qua- 
tre-vingt- onze  j  &  de  nôtre  Régne  le  quaran- 
te-neuvième.  Signé,  LOUIS.  Et  plus  bas, 
Par  le  Roy  ,  P  h  £  l  y  P  f.  a  u  x. 

Regijîrée  es  Kegiftres  delà  Cour  des  /rt^es.   A- 
Taris  le  V.  ^out  lés^i.  Signé,  DU  MOULIN. 


ARREST  DUCONSEIL, 

Qjl  I  éteint  &  fuprime  les  Droits  de  .Six  8c 
Douze  livres ,  quj  ont  été  levez  julques  à' 
prefcnt,  au  profit  du  Sur .  Intendant  des 
Arts  &  Manufadurès  de  France  ,  fur  les  Ta- 
pifFeries  venant  des  Païs  Etrangers  :  Kt  per- 
met à,  toutes  Peribnncs  de  faire  entrer  de{- 
dites  Tapilleries  dans  le  Roïaumc,  en  païant 
k.  double  des  Droits  portez  par  k  Tarif  do, 
18.  Septembre  ié/>4.  &c, 

IE  ROY  s'érant  fait  rcprcfenter  en  fou 
Conicil ,  les  Lettres  Patentes  du  10.  Mars 
ï^:y9.  &  l'Arrct  du  Confoil  ,  du  1+.  Avril  16^4. 
Vit  le{qucls  Sa  Majcftc  ,  auroitacordc  an  Sur- 
Intendant  des  Arts  ,  5c  Manufactures  de  Fran- 
ce ,  la  faculté  de  faire  entrer  tous  les  ans  dnns 
le  Roïaume  ,  jurqncs  à  la  quant itd de  ii^  Ten- 
tures de  Tapi^cries  des  Pais  Etrangers,  de 
iliférenrcs  fortes  ^  Avec  dçfenfcs  à  toutes  nu- 
rrcs  Perfonjies  ,  d'en  faire  entrer ,  ni  en  Faite 
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i^S  Arrêts  &  Reniement 

Commerce ,  que  fous  le  bénéfice  du  PafTcpott 
général  expédié  audit  Sur- Intendant ,  &  fur 
iesGongez,  àj.einedc  confifcatian  j  Gomme 
auffi.leTarif  des  Droits  d'Entrées  &  Sorties  dit 
Roïaumc,  an  été  auConfcil ,  le  18.  Septembre 
1664-,  fuivant  lequel  il  paroîc  que  l'Entrée  des^ 
TapifFeries  de  Manufactures  Etrangères ,  a  été 
permifc  indéfiniment  à  toutes  forces  de  Per- 
l'onnes  ,.  en  païant  les  Droits  portez  par  ledit 
Tarif.  Dépuis  lequel ,  au  lieu  par  le  Sur- In-, 
fendant  des  Arts  &  Manufactures  ,  d'ufer  de 
la  facuké  à  lui  acordce  par  le(dites  Lettres  Pa- 
tentes de  i<îf.9.  &  Arrêt  du  Confeil,  du  14.  Avril 
1^64.  il  auroit  été  reçu  à  fon  profit",  fur  les  Ta- 
pifrtriïS  venant  des  Pa'is  Etrangers ,  vieilles  ou 
neuves  ,  Douze  livres  pour  chaque  pièce  de 
Tapifïerie  de  Haurelifie  ,  &  fix  livres  pour 
chaque  PiCce  de  Verdure.  Et  Sa  Majefté  vou- 
lant fuprimer  lefdits  Droits,  Se  laiifcr  la  li- 
berté entière  de  l'Entrée  defdites  Tapifferies 
de  M  a  nu  faillir  es  Etrangères,  &  nj^nmoins 
donner  une  préférence  à  celles  établies  en 
France  ,  qui  pui'^iè  les  rendre  plus  fîorilfantes; 
O  u  Y  le  Raport  du  Sieur  Phelypeaux  de  l>djit- 
chartrain  ,  Confeillcr  ordinaire  au  Confeil 
Roïal  ,  Contrôleur  Général  des  Finances  j  SA 
MAJESTE*  EN  SON  CONSEIL,  a 
ordonne  &  ordonne  ,  qu'à  commencer  du  jour 
de  la  publication  du  prcfent  Arrêt,  les  Droits 
de  Six  livres,  &  Douze  livres  ,  qui  ont  été 
levez  jufqu'à  prefent ,  au  profit  du  Sur-Inten- 
dant des  Arts  &  Manufadwres  de  France  ,  fur 
chaque  Pièce  de  TapilFerie  de  Hautelifie  Se 
Verdure  ,  neuves  ou  vieilles ,  venant  des  Pais 
Etrangf-rs ,  demeureront  éteints  &  fuprimez. 
Permet  Sa  Majeft«  à  toutes  fortes  de  P^ifoir- 
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fuites  Tarifs  des  Marchandlfes,   149' 

ries ,  de  faire  entrer  dcfditcs  Tapifferies  dans 
1?  Royaume  ,  foie  pour  leur  u^gé ,  ou  pour  ea 
faire  Commerce  ,  en  païanHpçavoir  ,  pour 
les  t'apillerics  d'Oùdenardc  vieilles  &  neuves , 
U  autres  lieux  de  Flandre  ,  excepté  AnverS' 
&  Bruxelles  ,  Cent  vingt  livres  du  cent  pe-^ 
fant }  aiilicu  de  foixante  livres  portez  par  le" 
Tarif  du  mois  de  Septembre  166^,  Poulies 
Tapilîeries  vieilles  &  neuves  d'Anvers  &  Bru- 
xelles ,  Deux  cens  quarante  livres  du  cent  p^e- 
fant  j  au  lieu  de  cent  vingt  livres  portez  par 
ledit  Ta_rif.  Er-  pour  les  Tapifferies  des  fufdirs- 
lieux  ,   rehaufTées  de  Soye  ,  Or  &  Argent, 
;  (uivant  l'eflimation  de  leur  valcut ,  à  rarfonp 
de  vingt  poi^f  cent  j  au  lieu  des  dix-  pour  cenc. 
porrces  par  le  môme  Tarif  de  itf^4,  à  la  char- 
ge par  Me  Pierre  Domergue ,  Fermier  Générât 
des  Cinq  groflès  Fermes,  &  autres  unies,  de 
compter  au  profit  de  Sadite  Majcfté,  de  l'aug- 
mentation defdics  Droits,  &  d'en  païer  le  pro- 
duit au  Trefor  Roïal  ,   pendant  le  tems  qui 
relte  à  expirer  de  Ton  Bail,  Ec  fera  le  prcfent 
Ar-rêc  lii,  publié  &  aficlié  par  tout  oubefoin» 
fera.   FAiT'au  Confeil  d'Etat  du  Roy  ,  tenu  à 
Verfailles ,  le  vingt  -  unième  jour  d'Août  mil 
fi»  cens  quatre  -  vingt  -  onze.   CotUtionné» 
Signé,  RANCHIN,. 
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ARRES#DU  CONSEIL, 

Qui  r^g'C  les  Droits  qui  fcronc  païcz  pour  les 

Molue's  vertes  &  féches ,  Cabillauds ,  Mer- 

'  lus ,  StocKiis,  Saumons  &  Maquereaux,  de 

"  la^êclic  des  Etrangersy  à  l'Entrée  du  Roiciu, 
nie ,  tant  par  Mer  que  par  Terre  ;  à  com, 
menccr  du  premier  Novembre  prochain. 

Dm  4,  OHihre  116^1,  ■* 

E  ROY    s*étant  fait  repre Tenter  en  Ton 
Gonfcil  ,  rArr<it  rendu  en   ic;elui  ,  le  zo. 
Décembre  16S7.  portant  que  les  Molucs  verres 
&  féches,  delà  Pcche  des  Etrangers  ,  qui  en- 
treront  en  France  ,    paieront  à  lEturce  du 
Roïaume,  tant  par  Mer  que  par  Tcrie,  nîême 
par  la  Bretagne,  &  par  les  Ports  de  DunKer- 
qtie  &  Marfcillc  j  fçavoir,  la  Molue  féchc   & 
Merlus  le  cent  en  nombre  ,  quarante  fols  j  & 
4cs  Moluès  vertes  audî  le  cent  en  nombre,  huit 
livres  ,  pour  tous  droits  d'Entrées.  Et  Sa  Ma- 
jeftééranc  informée  ,  qu'il  y  a  des  dificultcz 
fur  lefdircs  Molucs  vertes  &  féches ,  à  caufc  de 
la  diverfité  des  noms  de  Cabillauds  &  Stockfîs, 
qui  n'o.it  pas  été  diftinguez  par  ledii  Arrcc, 
&  des  lieux  d'où   elles  viennent  en   Barils, 
Tonnes  &  autrement  ,  &  qu'elles  font  de  di- 
i^rcntesgro^reurs  &  poids,  A  quoi  érant  néccf. 
iaire  de  pouivoir ,  «Se  de  régler  uniformémenr 
à.  toutes   les  Entrées  du  Roïaume,  les  droits 
d'Entrées  far  le  PoifTon  falé  de  la  Pcche  des 
>EirangCLS  ,   tarit  fur  les  Moluès  ,  que  fur  le 
aumou  &.  le  Maquereau  3    SA  MAJESTE' 
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fiirles  Tarif  s  des  Ma^ch^ndt/if.     iji 
E'TANT    EN    SON     CONSEIL,    a 
ordonné  &  ordonne  ,qu'à  commencer  du  pre- 
mier jour  de  Novembre  prochain  ,  les  Moluës 
verres ,  fcches ,  Cabillauds ,  Merlus ,  Scockfis, 
le  Saumon  &  le  Maquereau  de   la  Pêche  des 
Etrangers ,  paieront  à  TEnrrée  du  Roïaumc , 
par  mer  &  par  terre  ,  môme  par  la  Bretagne, 
&  pat  les  Ports  de   Marfeille  &  DunKcrque; 
fçavoir,  les  Moluès  vertes  &  Cabillauds,  douze 
livres  du  cent  pcfant  ,  foit  qu'elles  foient  en 
barils  &  tonnes ,  ou  autrement  j  les  Moluës  fé- 
chcs ,  Merlus  &  StocKfis ,  quatre  livres  du  cenc 
pefanr  ;  les  Maquereaux  le  Icth  de  doute  ba- 
rils ,  vingt-quatre  livres  ;  &  les  Saumons  falez^ 
les  fix  Hambourgs  ou  huit  barils,  quinze  li- 
vres, pour  tous  droits  d'EntréeS}  &  que  les  Mo-  • 
lues  vertes  &  féches  de  la  Pêche  des  François  ^ 
paieront  feulement   les    Droits   ordinaires  6c 
acoiitumez.  Enjoint  Sa  Majcfté  à  l'Ajudicataire 
des  Cinq  grolfcs  Fermes  ,    Tes  Procureurs  & 
Commis,  de  percevoi.  lefdits  Droits ,  fans  ea 
faire  aucune  cdmpofition  ,  ni  remife,   &  aux 
Jiiges  des  Fermes  ,  détenir  la  main  à  i'exéciu 
iion  du  prefent  Arrct ,  à  peine  d'en  répondre 
en     urs  propres  &  privez  noms.    F  a  *  "  au 
Conteil  d'Etat  du  Roy ,  Sa  Majefté  y    étant, 
tenu  à  !  Fontainebleau  ,    le  quatrième    joue 
d'O^obre  mil  fix  cens  quatre-vingt-onze, 
Sigitc,PHELYPEAU'X, 
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iji  Arrêts  &  HêgUnfen$ 

ARREST  DU   CONSEIL, 

Porta  n  t  augmentation  des  Droits  d'En- 
*'''  trAs  fur  le  Cocon,  filé  venant  des  Païi 
Etrangers  ,  jufqirâ  la  fonanie  de  vingt  li- 
vres du  cent  pefant;  Et  rédudioades  mêmes 
droits  furie  Coton  en  lainfi  venant  des  Ifîes 
Prançoifes  de  l'Amcrique  ,  à  trente  fols,  au 
lieu  de  trois  livres  portées  r^^  le  Tarif  de. 


>i 


I 


Dh  II.  Décembre  1^9 r; 

E  ROY  voulant  rétablir  la  Manûfadure. 

du  coton  filé  en  France  ,  «&  pour  cet  éfet* 
augmentcrles  droits  qui  fe  lèvent  aux  Entrées 
du  Roïaume,  fur  celui  qui  vient  des  Paï's  étran- 
gers ,  &  les  rendre  uniformes  dans  tous^Ies  Bu- 
reaux defdites  Entrées ,  même  diminuer  en 
fiaveur  de  ladite  Mànufadiùre  &  du  Commerce 
Àti  Mes  Françoifes  de  l'Amérique  ,Jes  Dioits 
qui  fe  paient  aufdites  Entrées,  pour  le  Coton 
en  laine  venant  defditçs  Iflcs.  Vu  les  Tarifs  des 
Btoits  d'Entrées  &  des  Soxties  du  Roïaume  5. 
eiii  leRaport  du  S*"PKelypeatixde  Pontchartrain 
Confeiller  ordinaire  au  Confcil  Royal, Contrô- 
leur-Général  des  Finances  ,   SA  MAJESTH'^ 
BR  SON  CONSEIL,  a  ordonné  &  or- 
donne, qu'à  commencer  du  10.  du  prefent 
mois, Jl  fera  levé  &r  perçu  ,  tant  dans  les  Bu- 
reaux des  Cinq  grofTes  Fermes ,  que  dans  tœis 
les  autres  des  Entrées  du  Roïaume  ,  même  en 
«eux  de  la  DoUane  de  Eyon  ,  fur  le  Coton  filé 
venant  des  Pais  étrangers ,  la  fonnnic  de  vingr 
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fur  tef  "Sari f s  dèt  Ma  ^chaftiips,    %  ^jr 

h'vres  du  cent  pefant ,  au  lieu  des  droits  poF<>- 
tez  par  les  Tarifs  defditcs  Entrées,  F<it  Sa  Ma-- 
jellé  défenCes  à  M*'  Ficrrc  Pointeau,  Fermier 
General  des  Ciui^  groiles   Fermes  &  autres^ 
Unies ,  fcs  Procureurs  ,  Commis  &  Prépofez  ,- 
de  faire  aucune  composition  ni  ren^ttfe  dudict 
dtoic,  à  peine  d'en  répondre  en  leurs  propres* 
&. privez  noms.  Veut  &  ordonne  Sa  Majefté  , ,  - 
en  faveur  des  Iflrs  Françoifcs  de  l'Amérique,- 
qu'il  ne  foit  paie   à  TavetTir  à  l'Eiirréc  ddî 
Roïaume  ,  pour  le  Coton  en  laine  venant  def- 
ditcs Ifleç ,  que  trente  fols  du  cent  pefant,  au' 
lieu  de  trois  livres  portées  par  le  Tarif  du  i8». 
Septembre  1664^,    Enjoinc  aux  Sieurs  Inten- 
dans  &  CommiflTairei  départis  darw  les  P/o- 
vJoces&  Gcnéralitezdu  Royaume,  détenir 
la  main  à  l'exécution  du  preTcnc  Arrêt ,  qui"^ 
feia  lu  ^  publié  &  afiché  par  tout  où  il  apar- 
tiendra.  Fait  au  Confeil  d'Etat  du  Roy ,  tenu; 
àVerfailles  l'onzième  de  Décembre  mil  fiic 
cens  quatre-vingr-onxe.  Signé, DE  LAISTKE, . 

ARREST  DU  CONSEIL,     1 

Q^i  ordonfie  qu'à  conimencef  du  premier' 
Avril  prochain  ,  il  fera  levé"5f  perçu  à  tou- 
tes les  Entrées  du  Roïaume  ,  tant  dans  les 
Bureaux  desCinq  groffes  Fermes  que  desPro-^ 
vinces  réputées  Etrangères  &  Rjïs conquis  ^*l- 
même  à  Dùnkerque  Bt  Bayonne ,  la  fomme 
de  6\,  pour  chacun  cent  pefant  de  Fromage;" 
de  toutes  (ôrtes,  venant  des  Pais  Etrangers. . 

Du  29.  Janvier  i6$ù 

LE  ROY  s'éranc  fait  reprefenter  IcsTarifs^^^ 
^dciûioics  d'I^ncices  ^deSoiçics  dullpiau» 
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^4.  Arrêts  &  Règlement 

me:  EcSa  Majcftc  étant  informée  des  contefta- 
lions  qui  finvicnnent  journellement  pour  la  le- 
vée des  Droits  aufdites  Entrées  ,  fur  les  Froma-^ 
ges  des  Pais,  étrangers  j  &  voulant  les  rendre 
uniformes  dans  tous  les  Bureaux  defdites  En- 
trées ,  même  les  augmenter  pour  faciliter  le 
d^bit  des  Fromages  de  la  façon  &  fabrique  de 
fes  Sujets}  Oiïile  Ràport  du  Sieur  Phelypeaujc 
de  Pontchartrain  Confeiilcr  ordinaii';  au  Con- 
r<!il  Royal ,  Contrôleur  Général  des  Finances  j 
S'A  MAJESTE'EN  SON  CONSEIL, 
a  ordonné  &  ordonne,  qu'à  commencer  au 
premier  jour  d'Avril  prochain  ,  il  fera  levé  & 
perçu  à  toutes  les  Entrées  du  Royaume  ,  tant 
dans  \t%  Bureaux  des  Cinq  grolTcs  Fermes ,  que 
des  Provinces  réputées  étrangères  &  Pais  con- 
çois ,  même  à  Dunkerque  &  Bayonne  ,  la  fom- 
me  de  ifîx  livres  par  chacun  cent  pefant.de  Fro- 
mages de  toutes  fortes ,  venant  des  Pais  étran- 
gers feulement;  &  pour  tous  Droits  d'Entrées, 
Fait  5a  Majefté  défenfes  à  M^'  Pierre  Pointeau 
Fermier  Général  des  Cinq  gtolfes  Fermes  ,  & 
autres  Unies,  fes  Procureurs  /Commis  &  Pré- 
pofez ,  de  faire  aucune  compontion  ni  remife 
dudit.  droit  ,  à  peine  d'en  répondre  en  leurs 
propres  &  privez  noms  ;  à  la  charge  par  ledit 
Pointeau  de  compter  de  l'excédant  defdits 
Droits  ,  &  d'en  païcr  le  montant  au  Treibc 
Roïal,^utré&  par-deflfiis^  le  prix  de  fon  Biii, 
Ehjoin^t  Sa  Majefté  aux  Sreurs  Ifitendans  ^: 
Çommiifaires  départis  dans  les  Provinces  & 
GénéraHtezduRoïahme,  <le  tenir  la  main  à 
l'exécution  du  prefènt  Arrêt,  Fait  au  Confeil 
d*Etat  du  Rôy,  Sa  Majefté  y  étant ,  tenu  à  Ver- 
fâillesle  19.  Janvier  mil  fîx  censquatre-vingc- 
d*«zc.  CûlU$mné.  Signé,  PHELYPEAUX* 
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ff^r  Us  Tarifs  dis  Mdrchandifes,   251 


ARREST  DU  GONSEIL,    ' 

Pour  la   Jcvée  &  perception  aux  Sorties  du 

Roïaume ,  de  vingi:  livres  pour  laft  de  douze 

;   tonnes  ordinaires  de  Terre  ou  Dcrie  à  faire 

"^Porcelaine,  &  vingc  livres  du  cent  pefant 

aiix  Entrées  fur  les  Porcelaines  &  Fayanccs 

àc  Manufadurc  étrangère. . 


D$^i6,  Février  16^1,  <. 


•'•)'«• 


E   ROI  aïanc  ordonné  par  A  rrêt  du  Con-i 
feil  du  6,  Juillet  i6«8.  qu'il  feroit  levé  3c 
perçu  fur  la  Derle  ,  ou  Terre  propre  à  faire- 
Porcelaine  ,  qui  fortiroic  des  Villes  &~  lieux^ 
conquis  par  Sa  Majedé.ou  qui  lui  ont  été  cédez  . 
es  Pais  B<is  par  les  Traitez  de  Paix  ou  de  Trê- 
ve, pour  être  portée  aux  Pais  Etrangers  ,  la 
fomme  de  quarante  li<rres  par  lad  de  douze  ' 
tonnes  ordinaires  ,  au  lien  de  celle  de  (ix  livtcs 
portée  par  le  Tarif  du  13,  Juin  i6jr.,  afin  de 
conferver  cette  Terre  pour  les  Manufaâures 
de  Porcelaines  établies  dans  le  Roïaume  ,  auf. 
quelles  elle  doit  fervir  de  matière  préférable-4' 
ment  aux  Etrangers  j  Sa  Ms jicAé  auroit  depuis^^ 
été  informée  qu71  7  a  Ci  grande  quantité  de  ' 
ladite  Terre  ,  que  l'on  en  peut  fournir  fufi- 
famment  pour  les  Manufaébares  de  France,  & 
pour  celles  des  Etrangers,  qui  ne  paient  que 
tfois  livres  du  cent  pefant  pour  les  Porcelaines 
&  les  Fnyances  qu'ils  font  entrer  par  lefdits^ 
Païs  conquis  j  quoique  par  plufieurs  Arrêts  du 
Gonfeil,SaMajcfté  eût  ordonné  que  lesFayan-- 
ces  des  Pais  Ëtxangçrs  gaïcioienc  vingt  iivxcA^ 


.Art 


»*' 


/       .■' 


■«r 


du  cent  pefant  à  TEncrée  du   Royaume  :  A> 
quoi  voulant  pourvoir  i  Oui  le  Raporc  du  Sicur 
Pheiypeaux  dePoDccharcrain  Confeiller  ordi. 
naire  au  Conseil  Royal ,  Contrôleur  Général 
des  Finances  j  S  A  M  A  J  E  S*T  E*^  ET  A  N  T 
EN  SON  CONSEIL-,  a  ordonné  &  or- 
donne ,  qu'à  connmcncer  du  if.  du  mois  '4a^ 
Mars  prochain  ,  il  fera  levé  &  perçu  ^^^^^gf* 
Terre  ou  Derle  defdits  Pais  conquis  ou  cHot  , 
poor  être  rranfportée  aux  Pais 'étrangers  ,'la 
Ibmme  de  lo.  livres  feulement  pour  lair  de  dou- 
ze tonnes  ordtiiaires,au  lieu  de  quarante  livres 
portées  par  ledit  Arrêt  du  é.  Juillet  1688.    Ec 
qu'à  regard  des  -  Porcelaines  &  Fâyances  deli 
Manufacllare  des  Etrangers  ,  qui  feront  apor- 
tées  dans  le  Roïaume  ,  tant  à  l'Entrée  des  Pro- 
vinces  des  Cinq  grolfts  Fermes ,  que  de  celles 
répurées  étrangères  &  des  P^jïs conquis  ou  cé- 
dez y  il  fera  levé  8c  perçu  la  fomme  de  vingt 
livres  du  cent  pefant.   Fait  Sa  Majefti  défcn- 
fés  à  M«  Pierre  Pointeau  Ajudicataire  de  fes 
Ferries  Unies,  fes  Commis  ou  Prépofez ,  de 
faire  aucune   compofition  ni  remifc  defdits  ' 
Droits ,   à  peine  d'en  répondre  en  leurs  pro^ 
près  &  privez  noms.  Enjoint  aux  Sieurs  Inten- 
dans  &  CommifTaires  départis*dans  les  Pro- 
vinces ,  de  tenir  lanvain  à^'cxécution  du  pré- 
sent Arrêt.    Fait  au  Confcil  d'Etat  du  Roy, 
Sa  Majefté  y  étant,  tenu  àVerfailles  le  vingt- 
iiitiéme  de  Février  mil  fix  cens  quatre- vingr- 
àonic.  CplUthvné,  Signé,  PHELYPEAUX^ 


.;ili!;î 


■^  >%•  •;■  -' 


4- 


,*»■■ 


fur  les  Tarifs  de*  M^rchâtrâ^fes.   x^j 


^RREST  DU  CONSEIL,        • 

-  /  ■ 

|po  tr  R  la-  levée  &  perception  aux  Entrées  des 
Bureaux  des  Villes  de  RoUen  &  Lyon  ,  dc-^ 
huit  livres  par  chacune  pièce  de  quinze  au- 
nes de  Toile  de  lin,fine,  moïènnc&  grolTe  j, 
&  quatre  livres  par  chaque  pièce  de  quinze  ' 
aunes  de  Toile  de  chaavre ,.  treillis,  fûtaû 
nés  &  bafins,. 

Bu  II,  Mars  1^91,.     ^  *     V 

E  R:0:Y  étant  infornré  qu'il  entre  danslê' 
.Royaume  quantité' de  roiles  ,  de  fucaines 
ba(iiis  des  Pais  Etrangers  ,  donc  la  plupart    ^ 
l'ont  défcdueufes  en  la  qualité  &  fabriqite  ,  &•  -  ' , 
sufent  un  conHdérable  préjudice  au  débit  de  , 
biles  qui  fe  manufacturent  dans  toutes  les* 
îrties  des  Païs  de  Ton  obéïlïkncej  lerquellcs-  V 
ciles ,  fûtaines  &  Bafîns  y  entrent  la  plûparcc  ^ 
fraude  ,& qu'il  en  vient  d'Allemagne  fous: 
I  nom  &  la  faveur  dj  celles  des  Suiffcs  :  Aquoii-. 

Majefté  voulant  pourvoir,  ic  fixer  les  droits'*"-  : 
|u'elle  veut  être  païez  à  toutes-  les  Entrées  def-^-  '  '/ 
[its  Païs  de  fon  obéïfTance ,  enfemble  les  Bu- 
îaiix  par  lefquels  elles  devront  entrer  ;  L  E  * 
OYE'TANTEN  SQN  CONSEIL,      .' 
ordonné  &  ordonne,  qtt'à  commencer  du 
[remier  jour  de  Mai  prochain ,  les  Toiles  de  '     ' 

&  de  chanvre,  &  les  Fûtaines  &  Bafinsdes 
lais  Etrangers,  de  toutes  fortes  &  façons  fans 
jception  ,  ne  pouront  entier  dans  le  Royau-     • 
^c  par  meti  que  par  le  Port  de  Roiien  feule-    '• 
pt }  &  par  terre ,  que  par  la  Ville  de  Lyon,, 
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x$B^  Arrêts. &  RégUmenr 

cn  prenant  des  Aquics  à  Caution  aux  Bureaur 
d'Entrées  de  Gcix  ou  Coulonges  ,  à  peine  de 
confîrcation  des  marchandties,  chevauk  ,  voi 
turcs  &  équipages ,  &  de  trois  mil  livres  d'A* 
mende  :  Déclare  Sa  Majedé  tous  auctes  che. 
mins  &  pafîkges ,  tant  des  Provinces  de  l'é. 
tendue  des  Cinq  grolîes  Fermes»  que  decelJts 
réputées  étrangères  &  des  Païs  conquis ,  cé- 
dez &  réunis,  obliques  &  prohibez.  Ordotmc 
en  outre,  qu'il  fera  pris  &  perçu  efdits  Bureaux 
de  RoUen  6c  de  Lyon ,  tant  dans  le  tems  des 
Foires  ,  que  hors  le  tems  d'icelles  ,  huit  livres 
pour  chacune  pièce  de  quinze  aunes  de  Toile 
de  lin,  de  toutes  fortes,  fin'e,  moïenne  & 
groflè  ,  &  quatre  livres  pour  chacune  piecî 
aufH  de  quinze  aunes  de  Toile  de  chanvre,  bou. 
caflîtis  ,^tieillis,  futaines,  bafîns  &  bomba/îns  de 
toutes  fortes  &  façons  ,  fines  i  moïennes  ^ 
groflTes,  à  la  réferve  de  celles  du  crû  &  fabri. 
q*ie  du  Païs  de  SuiiTe  feulement,  que  Sa  Ma 
jellé  veut  être  conferyez  dans  les  privilèges  & 
exemcions  dont  ils  ont  joui  jufqu'à.  prelent, 
ét\  raportant  les  Certificats  des  Màglftrâts  de 
licujfr ,  porcans  qu'elles  font  dudit  crû  &  fabri- 
que de  Suiffè,  Enjoint  Sa  Aajefté  aux  Sieurs 
Inceîidans  &  CommiiTaires  départis  dans  lesi 
Provinces,  &  à  tous  fcs  Oficicrs  &  Sujets,  de 
tenir  la  main  à  l'exécution  du  prefent  Arrccj 
qui  fera  lu,  publié  &  aliché  par  tout  où  befoinl 
fera  ,  à  ce  qu'aucun  n'en  ignore.  Fait  a 
Gonfeil  d'Erat  du  Roy  ,  Sa  Majefté  y  étant 
tenu  à  Verfailles,  le  vingt-deuxième  jour  dd 
Mars.mil  Q.x  cens  quatre-vingt-douze, 
Sig^ié,  PHEL  Y-PEAUX, 
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fiir  les  Tarifs  dts  M^rchând'ifes,     15^; 


ARREST  DU  CONSEIL,    ', 

Q^U  I  fait  très-cxpreffes  défenfes  à  tous  Voi- 
(uricrs,  tant  par  eau  que  par  terre,  Bour-^ 
geois,  Marchands  &  autres,  de  cacher  & 
receler  aucuns  Vins ,  Boiffbns ,  Denrées  & 
Marchandifes  fujectes  aux  Droits  d'Entrées, 
&  de  les  faire  pnifer  aux  Bureaux  ,  fans  en 
avoir  préalablement  fait  déclaration  6i  païé 
les  Droits,  à  peine  de  cent  livres  d'amende,. 

&  de  confîrcation  ,  &c. 

.    •  '      ■'.'•' 
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UR  ce  qui  a  été  lepr-efenté  au  Roy  en  Gon 
Confeil  ,  qu'encore  que  par  pluHeurs  Ar* 
^ts  &  Régletnens  rendus  pour  la  coiifetvaftion 
les  Droits  qui  fe  paient  aux  Entrées  ,  fur  les 
/ins  &  autres  Marchandifes  qui  y  font  (ujcc- 
b«,  &  cmr'autrés  par  les  Afifctes  QZlh  4*. 
wil  de  la  Ferme  générale  des  Aydesfait  à  M* 
piiçois  le  Gendre  j  &  par  l'Article  XXV.  da 
fiil  fait  à  M®  Martin  du  Frefnoy  ,  il  (bit  ex-  " 
[relKment  fait  dé»enfes  à  cous  Voituriers  par 
m ,  Charetiers  ,  Marchands  8c  autres  ,  de 
lirepalfer  aucuns  Vins ,  Boiflfons  &  Denrées 
pjetces  aufdits  Droits  ,  par  les  Bureaux  dé- 
endans  de  ladite  Ferme  ,  cachez  fous  la  paille. 
Dis  &  autres  Marchandifes,  fans  les  avoir  dé- 
latces ,  &  aquité  les  droits ,  à  peine  de  coiifid 
ption  des  Vins  &  Boiffons,  Bateaux, Charertcs , . 
[hariots.  Chevaux,  Harnois,  &  autres  Dén- 
ies &  Hardes ,  &  de  cinq  cens  livres  d'amen- 
,  païablé  fans  déport  au  proâc  defdits  Fec» 
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»tfo  Arrits  &  Règlement 

niiers  :  Ec  que  par  l'Article  XXIX.  du  Titrcj 
commun  pour  toutes  les  Fermes ,  de  l'Ordon- 
nance du  mois    de  Juillet   1^84.    il  foie  pa. 
reillement  porté  que  la  confîfcation  des  Voj. 
tares  ,  Charettes ,  Bateaux  ,  Chevaux  &  Equi^ 
pages,poura  être  ordonnée  conjointement  avec 
celle  des  Matchandifes  j  Néanmoins  les  £1(1$ 
de  Paris  ont  en  diférens  tems  rendu  des  Sen* 
tcnces  ,  par  lesquelles  ils  onr  feulement  ordon- 
né la  confifcatioa  du  Vin  &  d«s  Marchandifesl 
cachées  )  dont  la  déclaration  n'a  voit  été  faite 
au  Bureau  du  Fermier  ,  ni  les  droits  aquitezj 
en  donnant  mainlevée  des  Chevaux^  Char^M 
tes ,  Hnrnois  &  Marchandifes  qui  avoient  k:.\ 
vi  à  la  fraude  ^  ce  qui  feroit  d'u>ne  dangereufel 
conféquence  pour  les  Droits  de  Sa  Majejfté ,  iA 
pouroit  donner  ocadon  de  multiplier  lesfraiAl 
de« ,  par  le  peu  de  bazard  qu'il  j  auroit  a  la 
faire,  en  n€  rifqu^nt  que  la  perte  du  Vin 
des  Marchaiidifes^  qui  feroient  faifies  ,  A  c( 
abus  étoit  long  tems  toléré.  A  quoi  étant  iniJ 
portant  de  pourvoir  :  Ouï  le  Raport  du  Si«ur| 
Phclypeaux  de  Ponrchartrain  Confeiller  ordiJ 
naire  au  Gonfeil  Roïal  ,   Contrôleur  Gcnéra| 
dcsFinances^LE  ROY   EN  SON  CONJ 
SEIL  ,  a  fait  rrès-exprc/Fes  inhibitions*,'  dcJ 
fcn(es  à  tous  Voituriers ,  tant  par  eau  que  pan 
terre,  jBourgeois  ,.  Marchands  &  autres  ,  da 
cacher  &  receler  aucuns  Vins,  Boiffbns,  Den-I 
rées  &  Marchandifes  fujetrcs  aux  Droits  , 
de  les  faire  palfer  aux  Bureaux  des  Entrées, 
fans  en  avoir  préalablement  fait  la  dcJjrn 
tion  aufdits  Bureaux,  &  paie  les  Droits,  à  pcini 
de  cent  livres  d'amende  pour  chaque  contra] 
wntion ,  &  de  confîfcation  defdits  Vins,  Boif 
Ibns  &  Marchandifes  j  enfemble  des  Bâccad 


furits  Târ^s  des  Mdrch^ndifis,  iiSi 

lu  Titre B'^'^^^'"*»  Charcttcs«,  &  autres  Voitures  ,  au 
'Otdon-Bp''^^'  des  Fermiers  dcfdits  Droits,  fans  que 
Coiç  pj  Bladite  confifcation  puilFc  palTer  pour  commis 
des  Voi.B^^'°*^^  »  '^^  1"^  '^*  J"g"  puiHenc  modérer 
&  EqulLV>'^^"^^'^  P^^'^^  ^^  '^"^  dépens ,  domma- 
■gcs  &  incctôts    de(dics  Fermiers.   El  fera  le 
prefenc  Arrêt   publié  &    aHché  par  tout   od 
befoin  fera  j  &  pour  rexécution  d'icelui ,  fe- 
ront toutes    Xectres    jiécefl'aires    expédiées* 
AIT  au  Confeil  d'Etat  du  Roy  ,  tenu  à  Ver- 
illes  le  douzième  jour  d'Avril  mil  ûx  cens 
uatre- vingt-douze.   ColUtionné, 
i^né,DlJ  JARDIN.  . 
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ARREST  DU  CONSEIL, 
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jj  I  régie  les  Droits  qui  feront  païez ,  tant 

li  la  Sortie  qu'à  l'Entrée  du  Hoyaume ,  fur 

les  Marchandifes  &  Ouvrages  y  fpécifiiez^ 

i  commencer  do  premier  d'Août  prociiaiii. 


Dm  3.  iHilUt  i6^x. 
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U  R  ce  qui  a  été  représenté  au  Roy  de  la 

'par;    des  Ouvriers   des  ManuFadures  du 

loïaume  ,  qu'il  y  entre  diverfes  Marchandifes 

fabriquées  dans  les  Paj^  Etrangers  ,  même  de 

leux  avec  iefquels  Sa  Majefté  eft  en  Guerre, 

Vfquelles  font  la  plupart  défsc^ueufes ,  ou  qui 

Intrent  en  fraude  des  Droits ,  pax  la  facilité 

lu'il  y  a  de  les  introduire  par  plu/ieurs  eu- 

Itoits ,  DÛ  elles  ne  font  fujettes  à  aucuns  ou 

poindres  droits  que  dans  les  autres  3  ce  qui 

aufe  un  préjudice  confidérable  aufdites  Ma- 

ifadures.  A  quoi  Sa  Majefté  voulant  pour- 


■  1 


». 


ï^i  Arrêts  &  Régiment      ^ 

voir ,  &  à  rcxécuûon  du  Tarif  du  mors  d'AJ 
vril  i6<>7.  pour  le  paiement  cies  Droits  y  por.l 
tcz  ,  à  l'encrée  des  Marchandifcs  fpéciHces  au.| 
dit  Tarif,  &  diminuer  aufïî  les  droits  que  lcf-[ 
dites  Manufactures  doivent  à  la  Sortie;  OvrI 
le  Raporc  du  Sieur  Phelypcaui  de  Pontcharj 
train  Confeiller  ordinaire  au  Confeil  Royal, 
Contrôleur  Général    des  Finances  j  SA    MAj 
JESTE'  ETANT   EN    SON    CONSEIL, 
a  ordonné  &  ordonne,  gu'à  commencer  di^ 
|rremier  Août  prochain  ,  les  Marchandifes 
Ouvrages  ci- après  fpécifiées ,  qui  fetot^t  dédj 
rées  pour  être  envolées  aux  Pais  Rrrahgctj, 
paieront  pour  tous  Droits  de  Sortie }  rçavôir] 
Bourfes  en  broderie  &  garnies  d'or&  d'argcnj 
^^ ,  la  livre  paiera  quinze  fols  j  Bour(es  e/ 
broderie  de  foye,  la  livre  paiera  huit  fols  ' 
doutons  d'or  &  d'argent  fin  ,  la  livre  païct 
dix  fols }  Boutons  d'or  &  d'argent  faux,  &boii 
tons  de  foye  ,  la  livre  ,  cinq  fols  i  ChapeaiiJ 
de  vigogne,  là  douzaine  paiera  trenfe  fols! 
demi  vigogne,  la  douzaine  paiera  vingt  fols 
Chapeaux  de  jî)oil ,  la  douzaine,  quinze  folsj 
•Chapeaux  de  feutre  ,  le  cent  pefant  deux  li| 
vrcs  j  Cordons  d'or&  d*argent  faux  &  de  foye 
la  livre  ,  cinq  fols  j  Dentelles  d'or  &  d'argeni 
fin  mêlées  de  foye  ,   U  livre ,   quinze  lolsj 
Dentelles  de  ^o^a  d'or  &  d'argent  faux  ,  la  F 
Vre,  cinq  fois  j  Etofes   de  foye,  fabrique 
Tours  ,  de  toutes  fortes   &  façons  ,  la  livfi 
payera  fept  fols  j  Mercerie  de  toutes  fortes ( 
façons  &  Pais  ,  le  quintal  ,  deux  livres  j  Rii 
bans  de  fôve  unis  ou  façonnez  ,  de  la  fabriqd 
de  tour^  ,'  la  livre  ,  fix  fols.    Fait  Sa  MajeU 
défcnfes  aux  Fermiers  de  fes  Fermes-Unies] 
leurs  Procureurs ,  Commis  &  Prépôfcz , 


fur  les  Téirifs  des  Métf^handlfes,    i  ^| 
mois  cl*A.|pft^>^^rc  "^  exiger  aunes  ni  plus  grands  Drous 
e  Sortie  que  ceux  portez  ci  deÏTus  ,   à  peine 
eConcuflion,  Veut  que  lefdices  Manchandilcs 
quiiées  aux  Bureaux  des  Cinq  grortcs  Fermes, 
allant  dans  les  Pais  Etrangers  par  les  P.rovin- 
es  réputées  étrangères,  ^aïs  conquis ,  cédei 
utéilnis,  faient  exemts  de  cous  autres  Droits 
la  (ortie  defJitcs  Provinces  &  Pais,  en  reprc- 
nrant  les  Aquits  des  Bureaux  defciites  Cinq 
rollès  Fermes.  -Ordonne  en  outre  ,  que  les 
ardhandrles   mentionnées    audit    Tarif  dn 
ois  d'Avfil  t66y,  venant  des  Pais  Etrangery, 
ur  lefquelles  il  n'a  pâ$  été  pourvu  autr^- 
ent  par  Sa  Majeité  ,  par  les  Réglemens  3c 
rrcts  rendus  depuis  pour  aucunes  d'icelies, 
ïcront  les  Droits  portez  par  ledit  Tarif,  à 
ates  lesErttrées  du  Royaume  ,  tant  des  Cinq 
olTes  Fermes  ,  que  defdites  Ï*f6vinces  répu- 
tés étrangères  ,  &  Pais  conquis,*cédez  6c  réii- 
s,ci^près  fpécfftées ,  paieront  à  toutes  lef- 
litcs  Entrées  ]  Cçavoir ,  les  Chapeaux  apellet 
mi  caftor,   la  pièce  huit  livres  j  les  Cha- 
aux  de  vigogne,  la  douzaine  dix-huit  li- 
fane  deux  liBes }  les  ChapeaUx  de  feutre  ,  de  toutes  fortes 
IX  3c  defoytBe  laines ,  porl  &  façons  ,  la  douzaine  douze 
[vres  j charbon  de  terre,  le  baril,  trente  folsj 
utils  de  toutes  fortes  &  Pais,  la  pièce    de 
inze aunes  ,  (ix  livres  j  fer  blanc,  le  baril  de 
acK  cens  cinquante  feuilles  doubles,  au  lieu 
trente  livres  portées  par  le  Tarif  de  1667, 
yera  feulement  vingt  livres  ;  &  le  baril  à 
pic  fehille  à  proportion  :  Mercerie  de  tou- 
sibrtes  de  façons  &  ï*aïs  ,  le  cent  pefant,  dix 
resj  à  la  réferve  des  boutons  de  fil ,  laine  , 
•rmes-UniesBrie  &  rocaille  ,    qui  payeront  du  cent  pe- 
prépôfcZ)  (■nt, quinze  livres  j  &  les  éguilks &  épingles, 
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a^4      -   Arrêts  &  Ré^emtns^ 

,'  t>au(Ii  du  cent  pcfanc ,  vingc  livres }  le  papiei 
de  toutes  fortes  ,  Pais  &  grandeur ,  pour  chj 
tqvLQ  rame  trente  £ols  \  les  j>ipes  à  tabac  ,  i\ 
^^rofTe  vingt-quatre  fols  ;  quincaillerie  de  cui, 
.  *    vre  ,  le  cent  pefant ,  iîx  livres  $  quincaiiletii; 
^roifc  dffer  &  acier  ,  conime  faulx,  faucillrs* 
chandeliers,  échaufettes .,  étrilles  ,  -&  auties] 
fèmblables.,  le  cent  pefanr  ,  trois  livres  j  111.1 
i>ans  de  fil ,  le  cent  pefant ,  vingt  livres.    Fait 
^;      Sa  Majcfté  très- exprefl'es  inhibitions  &défen 
£ts  aufdits  Jermiers ,  leurs^ocureurs ,  Coiq. 
mis  &  JPrépolez  ,  de  faire  aucune  coii>poficioi 
ni  remife  defdits  Droits  d'Ëntrëes  fur  kfdite 
^archandifes  ,  à  peine  de  trois  mille  livre 
d'Amende  pour  chacune  <:onirâvention.  Veu 
^ue  lefdites  Marchandifes  qui  auxont  aquit 
Jefdits  Droits  à  Teiurie  des  Provinces  repu 
.tées  étrangères,  &  Pais  conquis  ,  cédez  &  réit 
nis  y  foient  exemres  des  Droits  d*Bnrrées  def 
dites  Cinq  greffes  Fermes  ,  enrapprtant  1'^ 
^uit  du  payement  defdits  Droits,  des  Coninii 
des  Bureaux  de  l'Entrée  dans    le  Hoïaumel 
Fait  au  Confeil  d'Etat  du  Roy ,  Sa  Maje 

.  i  y  étant  ,  tenu  à  Dinan  le  troiiîéme  jour 
Juillet  mil  fix  cens  q  uatrc  -  vingt  -  douze, 
^    Signé,  PH£LYPEAUX 
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ARREST    DU  CONSEIL, 

dy  I  ordonne  que  les  Soycs  &  autres  Mar- 
chandifcs  de  Levant ,  des  Etats  du  Grand 
Seigneur,  du  Roy  de  Perfe  ,  d'Italie  & 
d'Afrique  ,  venant  à  droiture  defdits  Pais , 
ou  entrepofces  aux  Pais  Etrangers  fans  ex- 
ception ,  qui  viendront  au  Port  de  Dunker- 
que  ,  y  payeront  ie  Droit  de  vingt  pour 
^cnc  de  leur  valeur ,  &c.  .'r-.  ,.     .  ,  , 

LB  RO  Y  s'ccaric  fait  reprefsnter  les  Arrêts 
rendus  en  Ton  Confeil,les  11.  Février  1687, 
&  9.  Novembre  1688.  pour  l'entrée  des  Mar- 
ciiandifes  de  Levant ,  des  Etats  du  Grand  Sei- 
gneur ,  &  du  Roy  de  Perfe  ,   d'Italie  &  d'Afri- 
que, venant  à  djoiture  defdits  Païs,ou  cntre- 
pofées  dans. les  Pais  Etrangers ,  contre  la  dif- 
^ofîûon  de  TEdit  du  mois  de  Mars  166$,  &  de 
l'Arrêt  du  Confeildu  ij.Août  1^8;.  qui  avoieni 
été  exécutez  aux  Entrées  de  la  Flandre  Fran- 
çoife avant  les  Tufdits  deux  Arrêts,  comme  â 
toutes  les  autres  Entrées  des  Terres  &  Pais  de 
Sa  Majcfté  i  Elle  auroit  reconnu  que   lefdits 
Arrêts  avoient  été  rendus  fous  le  prétexte  de 
faciliter  l'entrée  des  Soyes,  &  de   quelques 
iMarchandifes  &  matières  néceiTaires  pour  les 
ManufaAurcs  de  Lille ,  &  autres  Villes  &  lieux 
Wudic  Pais  conquis  j  &  à  la  charge  de  payer  à 
Irentr^e  de  la  Flandre  Françoife  ,  les  Droits  du 
ITarif  de  1^71,  feulement  i    Mais  outre  que 
(oiites  lefdiceii  Soyes,  Marchandises  &  macic- 
AI^RESTl  -M 
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^f  ne  aoivcnc  -^,3" 'uf  S'.^ci 
les  Négocions  du  R°y'"^^„'l„  je  MatfeiUe , 
jnerce  ao  Levant  ,  p«      ^      Majefté,  qu'ils 

ne  peuvent  plus  '^^«"'w^.ehandifes  de  Ftan- 

vaut .  ni  l«%"»*°'lt,„ft  de  la  qu»""'^  '^V" 
«e  quHls  y  fo'W ',*""„,  1'  Etrangers  font 
:^êS.es  Marchand.f«  que  e^E  »  f  ^^„„ii, 

:f„trer  en  ^ '"i":»  cônfidérables  d^   l'Etat. 
tirent  des  f<«'?^f.Se  audit  Edit  &  audit 

.  :J,'ateinte  q"'V'f  ""g"  „„  les  fufdits  dtux 
>^"*'  ''"  '^-donn  nt  iX  avantage  éfeâi 
Arrêts  ,  ne  /°""*"]„*p,is  conquis.pout  leurs 

,      aux  Sujets  du  R°y /" 'jt      „,^ies  maintenu 

.      Manufaftutes ,  .fa  ce  ne»  F  Enn<-.iis 

■     dans  l'habitude  de  negoaer»v 

■       ptéférabkment  »;«  ''f^*;*,';^„i,  ikdites  Mat- 

leur  eft  pl«fff'>^tlledÙcornmetcedes.Fr»a. 
;chandifesdeMarle.Ue,<i  ^        ,^„,^,„ 

Icotdé  par  '^"^'iue  les  Soves&  autres  Mar. 

vent  tirer  de  Marleiue  les  ^^ent  avoir 

Xndifes  de  l-^v'-m '^^^rDroiU  d'Entrées  ai 

.        ^,efoin ,  fans  Pj^^'it","  Négocians  des  au.r« 

de  Sorties  .  a»fq"=''    "  fjf^  -,  ceux  des  l'aï. 

■  :  fieux  du^oyauB^e  font  fias  ^^^^^ 

conquis  étant  ;'  '^°  y;,a,andifes  de  leur  fJ 

:  ■    Sotdes  de  t°«t"   « J^  \  quoi  étant  nécet 

=br.que&Manufaaute     Aq        j.,   g,-i._^^T 

■  faite  de  pourvoir  :  SA  "/ij^^^^  j,^,j„,„J 

■■'       «^  ,'ToV^sTtou  "autres  Marchandi|e.4 
que  les  S°y"  f     j„  Grand  Seigneur,  d"  R«1 

'  ^  ^  .       '^  ^  »  I 
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fitrîesTarifidts  MAYch^fidips,    itSy 

porc  de  Dunkcrquc ,  y  payeront  le  droit  de 
vingt  pour  cent  de  û  valeur,   nnêmé  celles 
portées  par   ledit  Arrêt  du  ii.  Février  1687. 
&    mentionnées  en  l'EtaLt  arrêté  au  Confeil 
ledit  jour,  foit  qu'elles  foient  deftinélès  pour 
les  Manufactures  des  Pais  conquis  ou  autre- 
ment,  fans  avoir  égard  audit  Arrêt  &  à  celui' 
du  9.  Novembre  1688.  lefquels  ATrrêts  au  fur- 
plus  feront  exécutez  félon  leur  forme  &  te- 
neur }  faifant  Sa  Majeflé  défenfes   de   faire 
entrer  lefdites  Marchandifes  venant  à   droi- 
ture,  ou  entrepofées  ,  que  par  ledit  Port   de 
Dunkerque  &  par  celui  de  Rouen  feulement, 
en  payant  ledit  droit  de  vingt  pour  cQnt\  à 
l'exclufion  de  tous  autres  Porcs  &  Palfages  par 
mer  &  par  terre  j  le  tout  conformément   auf- 
dits  Arrêts  &  à  celui  du  ry.  Août  168;.  donnez 
en  conféquence  de  l'Edit   du  mois  de  Mars' 
1669.  à  peine  de  confifcation   des    chevaux  . 
charettes ,  bateaux,  bâtimens  &  autres  voicu. 
rcs ,  &  de  trois  mil  livres  d'amen  \c  pour  cha 
cune  contravention.  Enjoint  aux  S*-'^  IntendanS 
&  Conimin'aires  départis  dans  les  Généralité^ 
&  Provinces  du  Royaume,  de  tenir  la  main  à 
l'exécution  du  prcfent  Arrêr^  nonobftantopo- 
fitions  &   cmpêchemens  quelconques  ,   dont 
|ii  aucuns  interviennent  ,  Sa  Mojefté  s'en  rc- 
fcrve  &   à   Ton  Confeil  la  connoilfance  ,   & 
Bcelle  interdit  à  routes  fes  autres  Cours  &  Ju- 
es.    Fait  au  Confeil  d'Etat  du  Roy  ,  Sa 
ajcfté  y  étant  ,  tenu  à  Dinan  le  troifiémc 
pur  de  Juillet  mil  (îx  cens  quatre-vingt-douze, 
igtié,PHELYPEAUX, 
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,      ARREST  DU  CONSEIL. 

*         i 

;P  o  R  T  A;N  T  qi^e  les  Arrêts  des  8.  Novembre, 
7.  lo.  1}.  «se  17.  Décembre  1687.  &  17,  Fé- 
vrier 16818,    feront  exécutez  ,  &  les  Droits 
portez  par  rÀriéc  du  10.  Décembre  1687, 
levez  &  perdus  fur  les  Draps  &  Etofes  de 
J^aiiie  de  toutes  fortes  ,  fans  exception,  aux 
bureaux  de  Calais  &  de  S.  Valéry  :  Et  t^ue 
les  Draps  &  Etofes  de  Poil&He  Fil,  ou  mê- 
lez dc:Lainc  ,  Soye  ou  d'autfes  matières , 
,nc  pouronr  entrer  dans  le  Royaume ,  que 
par   les  Ports  defdites  Villes  ,  en  payant 
trente  pour  cent  de  la  vakur,  &ç. 

Ou  3.  luillet  1691, 

LE  ROY    aïant  réglé  par  les  Arrêts  de 
,  fonConleil,  des  8.  Novembre,  7, 10.13, 

.  j&  17.  Décembre-   687.  &  17.  Février  1^88.  ce 
,qui  concerne  rentrée,   les  droits  &  le  com.| 
iiicr<:c  dans  le  Roïaume  ,  des  Draps  5c  Etofes 
de  Laine  de  toutes  fortes ,  des  Pais  Etrangers  J 
&  cntr'autres  chofes  ,  qu'ils  ne  {jouront  entrer 
que  par  les  Ports  de  Calais  &  de  S.Valery ,  ciil 
païant  les  droits  ordonnez  pur  ledit  Arrêt  m 
10.  Décembre  i^B/.avec  défenfcs  d'en  faire! 

;    compoûtion  ,  de  laiiîer  entrer  des  Draps  conJ 
,trefaits  ,  des  mêmes  qualitez  &  mcfurcs  del 

'    ceux  qui  fe  fabriquent  en  France  :  Sa  Majcitf 
eft  informée  ,  qqc  fous  prétexte  que  par  Icdii 
Arrêt  du  10.  Décembre  1687.  lefdites  L)rapcrifJ 

-  ^  Etofes  de  laine  étant  exprimées  feus  lenonj 
,d'4"glcccirc  &  façon  d'Angleterre  ,  les  Wcj 


far  le  s  Tarifs  des  Mttrehàndlfes,  léf 

gocians  &  autres  précendent  que  celles  des  au- 
tres Pais  ne  font  pas  fujetccs  aufdits  Droits ,  & 
qu'ils  les  peuvent  faire  cnrtcr  par  les  autres 
Ports  ,  lieux  &  palïiiges ,  que  ceux  qui  ont  été 
défîgiiez  i  ce  que  Sa  Majefté  voulant  prévenir  ,  • 
&  empêcher  les  abus  qui  fe  commettent  à  l'en* 
tréc  ,  &  à  la  perception  des  Droits  furies  éip- 
fcs  de  laine  mêlées  de  foye  ,  poil  ,  fil  ou  coton  ,  • 
defqucUes  les  Droits  n*onc  point  été  réglez  par 
les  Tarifs  ni  par  lefdiis  Arrêcs  j  SA  MAJESTE'  ' 
ETANT     EN    SON    CONSEIL,    a 
otdonné  &  ordonne ,  que  lefdits  Arrêts  des  8,- 
Iviovembre ,  7.  20.  23.  &  27.  Décembre  1687. 
&  17.  Février  i6î%,  feront  exécutez  félon  leur 
forme  &  teneur  j  &  en  conféquence ,  que  les' 
Droits  portez  par  ledit  Arrêt  du  20.  Décembre 
3687.  feront  levez  &  perçus  fur  les  Draps  Se 
Etofes  de  laine  de  toutes  fortes ,  &  de  rôus 
Païs  fans  exception  ,  de  la  fabrique  des  Erran> 
gers  ,  aux  Bureaux  de  Calais  &  de  S.  Valéry  , 
conformémerK  aufdits  Arrêts.    Ordonne*  Sa 
Majefté ,  que  les  Draps  &  Etofes  de  poil  8c 
de  ni ,  ou  mêlées  de  laine  ,  de  foye,  poil ,  fil, 
coton  ,  ou  d'autres  matières ,  ne  pouront  en- 
trer dans  le  Royaume  ,  que  par  lefdits  Porrs  de 
Calais  &  de  S.  Valéry  ,  en  payant  trente  pour 
cent  de  la  valeur, à  peine  de  confifcation  des 
Marchandifes  ,  VaiiTeaux',  voitures  &  équipa- 
ges, Ôc  de  trois  mil   livres  d'amende  :;  Dé- 
clare tous  autres  Ports,  chemins  &  pafTages, 
voies  obliques  &  prohibées.  Fait  très-expreiTv'S' 
inh'^'tions  8c  dcfeiifes  à  M"^  Pierre  Pointeau  , 
Fermier  Général  des  Fermes  Unies  ,  fcs  Pro- 
cureurs ,  Commis  &  Prépofez,  défaire  aucut^e 
compofîtion  defilitsDroits,  à  peine  de  trois  mil 
livres  d'amende  pour  chacune  contravention  , 
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aplicable  moitié  au  Dénonciateur,  &  l'autre 
moitié  aujc  Hôpitaux  des  lieux.  Enjoint  Sa 
Majedé  aux  Sieurs  Intendans  &  CommiiTai- 
res  Bépattis  dans  les  Provinces  &  Généralitez 
du  Royaume,  le  tenir  la  main  à  l'exécution 
du  prefent  Arrêt ,    nonobflant  opofitions  ou 

r  cmpôchemcns  quelconques  ,    dont  fi  aucuns 
.,.  interviennent ,  Sa  Majefté  s'en  réferve  à  foi 
&  à  fon  Confeil-  la  connoifFance  ,  &  icelle  in- 
terdît  à    toutes  fis   autres  Cours  &  Juges, 
Fait  au   Confeil  d'Etat  du  Roy ,  Sa  Majefté 

.  y  étant,  tenu  à  Dinan  le  troifiéme  jour  de 
Juillet  mil  iix  cens  quatre  vingt-douzc. 
Signé,  PHEL  YPEAUX. 


m 


•ARREST  DD   CONSEIL, 

()\7i  ordonne  que  ceux  qui  feront  porteuts 
de  Paireports  pour  l'cxcmtion  des  Droit» 
<ic  Sorties  &  d'Entrées ,  feront  tenus  de  les 
reprefenier  avec  leurs  Marchandifes  au  pre- 
mier Bureau  de  leur  route,  de  certifier  au 

'*   bas  d'iceux  ,  qu'ils   n'auront  paie  aucun» 

-  Droits ,  &  faire  les  foûmifiîons  rcquifes  : 
*'  Et  leur  défend  d'apliquer  lefdits  Pafleports 
^  à  des  Marchandifes  pour  leur  commerce 

-  particulier  ,   ou   à  d'autre  ufage  que  celui 

•  pour  lequel  ils  auront  été  acordcz  ,  aux  pci- 

•  ncs  y  portées,  ^  ♦ 

2)i#  11.  Imllet  1691. 

LE  ROY  defirant  empêcher  les  abus  que 
Ton  peut  commettre  en  conféquence  des 
Pafleports  que  Sa  Majefté  aciîrdc  pour  les  four. 


Jitir  lel  Tarifs  des  Mdrchândifis.   ^V 

iii;ures  qui  regardent  fon  fcrvice  ,  en  ce  que  les 
Entrepreneurs  les  demandent  pour  plus  grands 
nombres  ou  quantité?  d'efpéces  qu'ils  n'en  onc 
bsfoin  i  8c  par  conféquént ,  foït  que  lefurplus 
ne  paiïe  point  éfec^ivement ,  ou  pade  potir  le 
commerce  particulier  defdiis  Entrepreneurs  j 
oudes  Marchands  avec  lefquels  ils s^en  acom« 
modent  en  fraude,Sa  Majefté  en  rccevroit  tou- 
jours un  préjudice  égal  dans  les  ihdemnitez' 
qu'elle  en  acorde  à  fes  Fermiers.  A  quoi  étant 
nccefTaire  de  pourvoir  ;  OUi'le  Raport  du  Sieur" 
Phelypeaujtde  Ponrchartrain  ,  Confeiller  ordi-^ 
naire  au  Confeil  Roïal ,  Contrôleur  General' 
des  Finances  $  S  A   M  A  J  E  S  T  E'  E  N  S  O  N- 
CONSEIL    ROYAL    DES    FINANCES, 
a  ordonné  &  ordonne  ,  que  tous  ceux  qui  fe- 
ront porteurs  de  PaiTeports  pour  l'exemtioa 
des  droits  de  Sorties  ou  d'Entrées ,  feront  tenur 
de  les  repréfentef  avec  leurs  Marchàndifes ,  au 
premier  Bureau  de  leur  route ,  de  certifier  au 
bas  defdic^  Paffepores  ,  qu'ils  n'auront  païé  au- 
cuns Droits,  &  faire  les  fourni  (fîonsrequifes  Se ' 
ifécenfaires;  Leur  fait  Sa  Majefté  défenfes  d'aî- 
pliquer  les  PàfTéports  qui  leur  fotit  donnez  ,  à' 
des  Marchàndifes  pour  leur  commerce  parti- 
culier ,  ou  à  autre  ufage  que  celui  pour  lequel 
ils  auront  été  àcordez  ,  à  peine  contre  les  con-  ' 
trevenans  du  quadruple  des  droits  ,  &  de  cinq 
cens  livres  d'amende.  Fait  au  Confeil  d'Etat 
du  Roy  ,  tenu  à  Verfailks  le  vingt-deuxième  ' 
jour  de  Juillet  mil  fîx  cens  quatre-vingt-douze,' 
Signé,  RANCHIN. 
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2Çi         Jtrrits  &  R/gUmeni\ 
ORDONNANCE  DU  ROI, 

Portant  défcnfcs  à  tous  Chefs ,  Oficicrs , 
Cavaliers  &  Soldats  de  (es  Troupes  ,  tant 
Françoifcs  qu'Etrangères ,  qui  ont  &  auront 
ordre  de  repa(rcr  dam  le  Royaume ,  pour  al- 
ler dans  les  lieux  de  Garnifon  &  Quartier 
d'Hiver ,  de  (c  charger  d'aucunes  Marchan- 
difes  Etrangères,  Tabac  ,  ni  de  faux  Sel , 

V  eux  peines  y  portées  :  Et  permet  aux  Ofi* 
ciers ,  Commis  &  Gardes  des  Gabelles  Si 

\-    Cinq  groifes  Fermes ,  de  foUillci  dans  leurs 

,     équipage?,  «ce.      .  ,    r  -^  -   ^ 


'\.n; 


Iku  If,  Septembre  lé^u 


SA  MAJESTE*  jugeant  important  a« 
bien  de  ton  fervice,  de  pourvoir  à  ce  qu'il  ne 
fe  puifTe  commettre  d'abus  au  préjudice  d(rs 
Droits  de  la  Ferme  générale  des  Gabelles  & 
Cinq  grofTes  Fermes  du  Royaume  ,  par  les 
Troupes  de  Tes  Armées,  lors  qu'elles  rcpaflen.t 
en  France,  en  conféquence de fes  Ordres, pour 
aller  dans  leurs  Quartiers  d'hyver  à  la  fin  de 
la  prefente  Campagne,  &  empêcher  pour  cette 
fin  qu'elles  ne  fc  chargent  de  Marchandises 
étrangères ,  de  faux  Sd,  ni  de  Tabac,  foit 
pour  leur  ufage  particulier,  ou  pour  en  faire 
trafic  ,  &  les  débiter  dans  le  Royaume  &  Pais 
où  la  Gabelle  eft  établie  :SA  MAJESTE' 
a  défendu  ^  défend  très-expreflcmentâ  tous 
Chefs  ,  Oficiers  ,  CavaJiers,  Dragons  &  Sol- 
dats de  fes  Troupes ,  tant  Françoifes  qu'Etran- 
gères }  qui  ont  ^  auroiu  ordre  de  repaiTer  dans 
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le  Royaume,  fuivanc  les  routes  de  Sa  Majellé, 
pour  aller  dans  les  lieux  deGarnifon  &  Qwar- 
lier  d'IiyvLT  ,  qui  leur  auront  été  &  feront  or-- , 
donnez  ,  de  fe  charger  d'aucunes  Marchandi-' ,.. 
fcs  Etrangères ,  de  Tabac  ,  ni  de  faux  Sel , .,". 
pour  qUs'lvjue  caufe  &    fous  quelque  prétexte 
que  ce  puill'e  ccre  ,   à  peine  aufdits  Chefs  ôc- 
Ofîciers   de  confifcation  ,   tant  defdites  Mar- 
dundifes  ,  faux  Sel  &  Tabac,  que  des  Che- 
vaux &  Charois  furlefquels  il  s'en  trouvcroit  ' 
de  chargez  }  &  aux  Cavaliers, Dragons  ,   Sol-  - 
dats  qui    feront   faifîs  defdites  Marchandîfcs' ■ 
de  faux  Sel  &  Tabac,  d'être  punis  félon  la  rW 
giieur   des  Ordonnances  ,  même  de  la  peine- 
des  Galères  ordonnée  contre  les  Faux-Sauniers.  • 
Et  afin  qu'aucun  dcfdits  Chefs  ,  Oficiers ,  Ca- 
Yâliers ,  Dragons  &  Soldats  ,  ne  puirfe  é:ha-'  ' 
per  aufdites  peines  ,   Sa  Majefté  a  permis  8C' 
permet  aux  Ofîcicrs ,  Commis  &  Gardes  des  • 
Gabelles   &  jCinq  groffes  Fermes  établis  aux 
partages    de   la  Frontière  ,  de  foiiiller  dans 
leurs  équipages ,  pour   voir  s'il  ne  s'y  trouve^ 
rî aucunes  dcfdiies  Marchandifes  étrangères,' 

00  de  faux  Se!  &  Tabac  ;  &  qu'à  cet  cfcc ,  il 
fera  par  les  Intendans  &•  CommilTaires  dé- 
partis pour  l'exécution  des  Ordres  de  Sa  M a- 

1  jefté  ,  dans  fes  Provinces  &Généralitez  ,  cha- 
cun dans  fon  Département,  nommé  des  Ofi- 
cicrs  pour  affiftcr  à  la  vifite  qui  fera  faite  par 
Icfdits  Oficicrs,  Commis  &  Gardes,  pour  im- 
pofer  nicnce  aux  Troupes,  &  faire  exécuter  la 
Iprefcnte  Ordonnance:  &  en  cas  que  lefdites 

Troupes  fe  tro*ivent  faifis"  d'aucunes  defdites 
Marchandifes  étrangères ,  ou  de  faux  Sel  & 
Tabac,  de  les  arrêter, fans  quelefdits  Chefs, 
Oficicrs ,  Cavaliers ,  Dragons  &  Soîdats,  puif- 
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174.  Anetî  &  Règlement 

i^wi  uTer  d'aucunes  violences  ni  mauvais  traî- 
temeiic  à  l'endroit  dcrdits  Oficicrs  ,  Commis 
&  Gardes,  lefirjuels  Sa  M.ijdlé  a  pris  &  mis , 
prend  &  mec  en  fa  proreclion  &  fauve-garde, 
&  en  celle  de  fes  Licucenans  Généraux  en  fcs 
Armées ,  Gouverneurs  de  fes  Villes  &  Places , 
&  Incendans  en  fes  Provinces  &  efdices  Ar- 
mées. Veut  &  ordonne  Sa  Majefté  ,  que  con- 
formément à  fon  Ordonnance  du  i;.  Décem. 
bre  i<»7j,  les  Chefs  &  Ofîcierscommandans  la 
T'-'^upe  ,  dont  Icfdits  Cavalifrs ,  Dragons  & 
'Soldats  auront  fait  le  Faux-Saunage  ,  clcmeu- 
renc  <Sc  foicnt  refponfablesdu  dommage  qu'au. 
ra  foûfert  la  Ferme  générale  des  Gabelles  ,  & 
celle  des  Traites  Foraines  j  &  qu'à  cet  éfec 
^  leurs  apointemens  ,  montres  &  foldes  foicnt 
"arrêtez  es  mains  du  Treforier  Général  de  l'Kjt- 
tiaordinaire  des  Guerres  ,  &  Cavalerie  Légère 
en  exercice,  ou  de  Tes  Commis  ,  & 'par  eut 
remis  &  délivrez  eu  cellesr  defdits  Fermiers 
de»  Gabelles  &  Traites  f  oraines,fahs  dificulté; 
^r  le  reccpiffé  defquels  ,  ledit  Treforier  en 
fera  bien  &  valablement  déchargé.  Et  pour 
empêcher  qae  les  Cavaliers  ,  Dragons  &  Sol- 
dats des  Troupes  qui  feront  mifes  en  Quar- 
tier d'hy ver ,  dans  les  Villes  &  Places  Frontiè- 
res oii  la  Gabelle  n'eft  point  établie  ,  puiflient 
aller  commettre  le  Faux-vSaunage  j  Sa  Ma- 
jefté leur  a  défendu  &  défend  très-exprellc- 
ment  de  foriir  defdites  Villes  &  Places,  fans 
congé  exprés  par  écrit  des  Commandans  en 
icelles  ,  lefqnels  ne  'e  leur  acorderonc  point  | 
fans  une  néccffité  du  fcrvice  ,  ou  quelque  be- 
foin  preffanc  \  à  peine  aufdits  Cavaliers,  Dra- 
gons  &  Soldats  pour  là  première  fois,  dej 
trois  jouis  de  prifon,  de  quinze  ca  cas  de  ré- 
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ctdive  )  &  pour  la  troifîéme  fois ,  d'être  punis 
comme  Deferteurs.  Mande  6c  ordonne  5a 
Majcdé  auï  Gouverneurs  ,<&  à  Tes  Lieucenans 
Généraux  en  fes  Provinces  &  Armées ,  Gou- 
verneurs Particuliers  de  fes  Villes  &  Places  , 
Incendans  âcCommiflaires  départis  en  fefdites 
Provinces  &  Armées,  8c  aux  CommifTaircs  des 
Guerres  ordonnez  à  la  conduite  &^  police  def- 
dites  Troupes  ,  de  tenir  la  main  chacun  à  foti 
égard  ,  à  rexr.<5ie  obfervation  &  exécution  de 
la  Prefence  \  lacjqelle  Sa  Majefté  veut  être  lûèV 
publiée  &  afichée  par  tout  oi\  befoih  fera ,  mê- 
me dans  fes  Camps  &  Armées,  avant  U Répa- 
ration defdites  Troupes  pour  leur  Quartier 
d'h/ver  ,  à  ce  «ju'aucun  n'en  prétende  caufe 
d'ignorance  i  &  qu'aux  copies  d'icelles  due- 
ment  collationnées  ,  foi  foit  ajoutée  comme 
à  l'original.  F  Â  it  à  Verfailles ,  le  quinzième 
Septembre  mil  fix  cens  quarre- vingt-douze» 
Signé  ,  L  O  0  I  S,  Et  plus  bas  ,  Le  Tellier/ 
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ARREST    DU   CONSEIL, 

Qjji  ordonne  que  tous  les  Bsures  des  Pats 
Etrangers ,  qui  feront  aportez  en  France, 
fans  exception ,  payeront  (îx  livres  du  xent 
pefant ,  à  toutes  les  Entrées  du  Royaume  > 
&c.  -,     ,  , 

Dm  1 8 .  QBebre  i6iz,'' 

LEROY  étant  informé  ,  que  nonobftanc 
fl'Arreft  du  Cônfeil  ,  du  4.  May  i^gg, 
par  lequel  Sa  Majeilé ,  pour  faciliter  la  con- 
ibmmation  du  fieure  du  crû  du  Royaume, 
a  ordonné  que    les  fieures  d'Angleterre  9c 
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d'il  lande  ,  qui  feront  aporcez  dans  le  Royaii-. 
me  ,  payeront  pour  tous  Droits  d'Eiirréc  fix 
Jivres  du  cent  pcfant  :  Les  Negocians  qui  font 
aportcr  des  fieures  de  la  Flandre  Klp^gnole 
dans  la  Flandre  Françoifc  ,  rcfufcnc  de  payer 
Je(dirs  Droits  ,  prétendans  qu'ils  font  du  cru 
de  Hollande  &  de  la  Flandre  Efpagnole  ,  & 
que  ledit  Arrefl  n'ay^n»  nonrp  lé  que  les  Beu. 
res  d'Angleterre  &  d'Irlande ,  ceux  des  autrcs^ 
Pais  n'y  doivent  pas  être  compris ,  &  peuvent 
entrer  fans  rien  payer.  Etdautant  que  pat  le- 
dit Arr«}t  il  a  été  feulement  fait  mention  dcf 
Bcures  d'Angleterre  &  d'Irlande,  parce  qu'il 
n'avoit  point  acoûrumé  d'en  être  aponé  dan» 
le  Royaume  d'aucuns  autres  Pais  Etrangers }  & 
que  fi  la  prétentiondes  Negocians  avoit  lieu, 
ïes  Bcures  d'Angleterre  &  d'Irlande  feroient 
introduits  en  France,  comme  Heures  de  HoU 
lande  &  autres  Pais  Etrangers^  ce  qui  priveroit 
les  Sujets  de  5a  Majelléde  l'avantage  qu'elle 
leur  a  voulu  procurer.  A  quoi  étant  nécellairc 
de  pourvoir  î  SA  MAJESTE'  E'TaNT  EN 
SON  CONSEIL,  a  ordonné  &  ordonne ,  que 
tous  lesBeures  qui  feront  aportez  en  France  des 
ï'aïs  Btrangers,dc-quelqu*endroit  &  Pais  que  ce 
puifTe  être  ,  fans  exception  ,  payeront  fi x  jivres 
du  cent  pefant,à  toutes  les  Entrées  duRoïaume 
tant  des  Cinq  grofïes  Fermes,  que  des  Provin* 
ces  réputées  Etrangères,  &  des  Pais  conquis, 
cédez  &  réiinis.  Enjoint  Sa  Majeftc  à  M«  Pier- 
re Pointeau ,  Ajudicataire  gênerai  de  fes  Fer- 
mes-Unies ,  &  à  fes  Commis ,  de  percevoir  les 
Droits  en  entier  ,  fans  en  faire  aucune  com- 
pofition  ni  remife  j  &  aux  Juges  defdires  Fer- 
mes &  autres ,  de  tenir  la  main  à  l'exécution 
^uprefenc  Af rcil.  Fait  aaConfeil  d'Ecac  M 


pér  les  Tarifs  des  Murchanâifet.  177  ^ 
Roy  ,  Sjl  Majtfté  y  étant-,  tenu  à  Vcrûilles ,  Iv:* 
vingc-huitiémc  d'Odobrc  mil  dx  cens  quarrc-* 
vingt. douze.    Signé-,  P  H  EL  Y  P  E  A  U  X,  .  •• 

ARREST   CONTRADICTOIRE^ 
DU    Conseil,. 

Qjj  i  ordonne ,  que  TArrôt  Ju  t^.  Avril  dcr-^ 
nier  fera  exécuté  j  ce  faifant ,  que  les  Ar- 
moifins  ,  Gafcs  &  autres  Marchandifcs ,  • 
compofées  en  tout  -ou  par  moitié  de  Soye  • 
crue  &  cuite  ;  cnfemblc  celles  mêlées  de  • 
Soye  ,  Or  ou  Argent,  avec  Cotonis  ,  dc^ 
fabrique  des  Indes  ,  qui  feront  nportécs* 
defdits  lieux  ,  fur  les  Vailfc^ux  de  la  Coin-- 
pagnie  des  Indes  ,  &  vendues  par  les  Di- 
recteurs d'icclie  ,  payeront  pour  tous  Droits  * 
d'Entrées,  trois  pour  cent  de  leur  valeur , 

VEU  au  Confeil  d'Hrat  du  Roy  ,   l'Arr^t 
rendu  en  icelui  le  19.  Avjil  dernier  ,  fur 
les  Requêtes  rcfpcdives  d'entre  les  Diredteurs* 
de  la  Compagnie  des  Indes  Orientales  ,  &  Ics^ 
Fermiers  Généraux  du  Bail  de  Domergue  j  par* 
lequel  entr'autres  chofes  il  auroitété  ordonné  , 
,uefuivam&  conformément  àTArticleXLIV/ 
ie  l'Edic  de  rétablirTcment  de  ladite  Compa- 
gnie ,  du  mois  d'Août  1^64.  &  Déclaration  de- 
Sa  Majefté  des  premier  Juillet  i66s.  &  Février- 
léiSf  les  Marchandifes  que  la  Compagnie  fe- 
loit  venir  des  Pais  de  fa  conceffion  ,  lesquelles' 
ne  font  point  dénommées  ai  contenues  par  le 
Tarif  des.  Cinq  grollès  Fermes ,  da  mois  ds^ 
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2fS^       jirrets  ^  RéiUmtnt 

Septembre  16^4.  payeroicnt  feulement  pour 
les  Droits  d'Entrées  du  Royaume ,  trois  pour 
cent  de  la  valeur  d'icelles  j  &  en  confcquencc  , 
ordonne ,  que  les  Marchandifes  de  cette  nature, 
provenantes  des  ventes  de  la  Compagnie,  arrê- 
tées au  Bureau  des  Cinq  grolïes  Fermes  ,  fe- 
lont  inccflamment  rendues  par  ledit  Domer- 
gue  ,  aux  Marchands  à  qui  elles  apartiennent , 
en  juflifiant  par  les  Marchands  diT  payement 
pat  eux  fait  defdits  trois  poui.  cent  j  lequel  Ar- 
rêt auroit  été  (ignifie  audit  Oomergue  ,  le  2,. 
May  faisant ,  avec  fommation  d'y  fatisfaire. 
Là  Requête  àt^  Diredeurs  ,  contenant ,  qu'a- 
tenduque  ledit  Dohiergue  auroit  au  préjudice 
dudit  Ariêt  &  de  la  Sommation  ,  refufé  de 
rendre  aux  Marchands  les  Armoifîns  ,  Gafes& 
autres  Marchandifes  ,  fous  prétexta  qu'elles 
n'étoient  point  (  à  ce  qu'il  difoit  ,  pour  faire 
valoir  (on  refus  )  de  la  nature  de  celles  qui  ne 
dévoient  que  trois  pour  cent  ,  prétendant  au  ' 
contraire  qu'elles  éroicnc  ^omprifes  da  s  le 
Tarif  dei6^4.  à  TArticle  des  Draps  deSoye  de 
toutes  fortes  ,  il  plût  à  Sa  Majeflé  ordonner  en 
confîrmant  ledit  Arrêt,  que  lefdirs  Armoifins, 
Gafes&  autres  Marchandifes  qui  ne  font  point 
dénommées  audit  Tarif,  feroient  rendues  aux 
Marchands  à  qui  elles  apartiennent  ,  en  juiH- 
J^ant  le  payement  par  eux  fait  des  Droits  de 
rrois  pour  cent  ,  conformément  à  Tufagc  de 
tout  tems  pratiqué ,  confirnié  par  le  compte 
arrêté  avec  lefdits  Fermiers  ,  au  mois  de  No- 
vembre 1690.  par  l'Article  XLiV.  de  l'Edit  de 
Tctabliflèment  de  ladite  Compagnie  ,  par  plu- 
iieurs  Ûéclarati'ons  &  Arrêts  ,  &  notamment 
paf  celui  dudit  jour  29.  Avril  dernier  ,  inter- 
venu fui  pareille  conceflaùon.  Vu  auHî  cclÎQ 
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des  Fermiers,  contenant  que  lefdits  Armoifins  * 
&  Gafes  provenans  de  la  vente  de  la  Compa-  " 
gnie  écans  de  pure  Soye  ,  les  Marchands  de-  ^ 
voient  payer  pource  Droit  d'Encrée  trois  livres  ^ 
pour  livre  pefant,  &  non  à  raifon  de  trois  pour 
cent  de  Teftiniation  ,  étant  compri(ès  à  l'Arti-' 
cle  dudit  Tarif  des  Draps  de  Soye  de  toutes  for- 
tes }  &  que  les  Dircdeurs  étant  demeurez  d*a- 
cord  ,que  les  Armoifins  &  Gafes  étoient  fabri-' 
quez  aux  Indes  de  pure  Soye  ,  il  croit  certaia  > 
qu'on  ne  pouvoir  difconvenir  qu'elles  ne  fuf. 
lent  comprifes  au  Tarif  de  1664..  &  croient 
prêts  de  rendre  lefdites    Marchandifes  ,    en - 
payant  les  Droits  portez  par  ledit  Tarif.  Et" 
les  Répliques  des  Diredeurs  ,  où  ils  auroient- 
foûtcnu  que  l'Article  des  Draps  de  Soye,  porté  ■ 
au  Tarif  de  166^,  ne  regarde  point  les  Armoi-* 
fins  &  Gafes  fabrfquez  aux  Indes ,  atendu  qu'ils  ^ 
font  de  diférentes  fabriques  que  les  étofes  de 
So)re ,  qui  font  fujettes  à  l'Article  des  Draps  de 
Soyt ,  &  qui  doivent  trois  livres  la  livre  pefant 
fuivantledit  Tarif  j  la  diférencc  eft ,  que  les 
étofes  de  Soye  comprifes  au  Tarif  de  I6<î4.  ne 
peuvent  être  entendues  que  de  celles  qui  fc 
fabriquent  en  Italie  ou  ailleurs  dans  l'Europe, 
Icfquelles  ne  font  compofées  que  de  Soye  cuite 
&  préparée  ,  dont  le  prix  augmente  confidc- 
rablement  par  Taprêt  &  la  façon  :    Mais  les 
Armoifins  ôc  Gafes  venans  des  Indes ,  font  fa>. 
briquez  j  fçavoir  ,   les  Gafes,  de  Soye  crue  feu- 
lement ,  &  les  Armoifins, moitié  de  Soye  cuite 
&  moitié  de  Soye  crue ,  &  par  conféquent  étant 
entièrement  diférentes  des  étofes  de  Soye,& 
Taffetas  comprifL's  dans  le  Tarif,  ne  peuvent 
être  regardées  que  comme  faifant  partie  des 
Mi*chaiiilTcs  de  Soye ,  dont  le  Droit  eft  réglé 
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i5&  Jarrets  &  Réglemnt 

par  l'Article  général  écant  a  ia  findudic  Tarif; 
-à  dix  pour  cent  de  la  valeur  ,  &  réduit  en  Fa- 

'  vcurde  ladite  Compagnie  à  trois  pour  cent , 
aiiiii  que  les  Cotonis  &  autres  Eiofes ,  donc 
leldits  fermiers  ne  contcftenr  pas  que  les  Droits 
ne  doivent  être  aquitez  à  la  même  lAiian  de 
trois  pour  cent  de  la  valeur  feulement,  coa- 
fortiiément  à  i'Arrct  du  29.  Avril  dernier  :  Ea 
cfer,  les  particuliers  Marchands  ont  fait  venir 

,  par  la  voye  d'Hollande  &  d'Angleterre^  de  ces 
Armoifins  &■  Gares  manura(5lurez  aux  Indes, 
leidirs  fermiers,  ne  leur  ont  fait  payer  les 
Droits  d'Entrées  que  fur  le  pied  de  dix  pour 
cent  ,  comme  Marchandifes  venant  des  P^-js 
étrangers ,  qui  ne  font  point  dénommées  ni 
connues  par  le    Tarif   de  ï<^64.Et  pareille- 

.    ment  les  Pièces  juftificaiives ,  &  autres  ata- 

'  chécs   aufdites  Requéres   :   Oiii  le  Raport  du 

Sieur   Phelypeaux   de  Pontchartrain  ,    Con- 

feiller  ordinaire  au  Confeil  Roïal ,  Contrôlrur 

(Général  des  Finances  i  LE   ROI    EN  SON 

.  CONSEIL,  a  ordonné  &  ordonna;  ,  que 
ledit  Arrêt  du  29.  Avril  dernier  ,  fera  exécuié 
ielon  fa  forme  &  teneur  j  ce  faifant,  que  les 
Armoifîns  ,  Gafes  &  autres  Marchandilcs  , 
compofces  en  tout  ou  pour  moitié  012  envi- 
ion  de  Soye  crue  ou  cuire  »  enfemble  celles 
nrclées  de  Soye  or  ou  argent ,  avec  Cotonis 
<Jc  f'^hrique  des  Indes ,  qui  (eront  aporcées  def- 
dits  :ieux  fur  les  VaKfeaux  de  ladite  Compa- 
gnie ,  &;  vendué's  par  les  Diredcurs  en  la  ma- 
nière acoûtumée ,  payeront  pour  tous  Droits 
d'Entrées  trois  pour  cent  de  leur  valeur  ;  Faifant 
défenfesau  Fermier  des  Cinq  grolfes  Fermes, 
&  tous  autres  Prépofez  pour  la  perception  del- 
(diis  Droits ,  ,d'exiger  plus  grands  Droits ,  à 
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peine  de  concudîon  ,  trois  mille  livrés  d'amea- 
de  ,  &  de  cous  dépens  «  dommagâs  &  inté-^ 
rets.  Fait  au  Cbnfeil  d'Etat  du  Roy,  S*' 
Majcfté  y  étant  y  tenu  à  Verfailles ,  le  vingts 
deuxiéacic  jmir  de  Novembre  mil  (\k  cens  qua- 
tre-vingt-douze. Signé  ,  PHELYPEAUX. 

A  R  R  E  S  T    DU  C  ON  SE  IL/ 

P  0  R  T  A  N  T   qii'il  fera  levé  huit  livres  pour' 
chacune  livre  pefant  de  peaux  de  Cadors, 
y  compris  les  robes  &  morceaux  s  &  quinze 
livres  fur  chaque  livre  pefant  de  poil  de* 
Caflor ,  entrant  dans  le  Royaume  par  les 
Bureaux  de  Rouen,  Dieppe ,  le  Havre  &  la' 
Rochelle  ,  outre    les  Droits  du   Tarif  de 
i66^,  à  commencer  du  premier  jour  de  Mai 
prochain  }  que  celles  qui  feront  trouvées- 
emraat  par  d'autres  lieux  -  que  par  lefditS' 
Bureaux ,  feront  confîfquées  s  &  quelefditS' 
Droits  feront  levez  fur  lefdits  Caftors  eni^ 
peau  &  poil  provenant  des  prifes  fai(cs  fui;: 
les  Ennemis,  &c,.    .  ^  .'    :.-  ...  i:  * 
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2)«  17.  Mars  itf^j. 
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IT  R  ce  qui  aété  remontré  par  M^  Pierre* 
Pointeau   Ajudicataire   Général  des  Cinq- 
jrolTcs  Fermes ,  Domaine  d'Occident  ,    Ca- 
nada &  autres  Fermes  Unies  ,  qu'encore  que 
parrArrct  du  Goàifeil  du.z4.   Mars  i68f.  Sa 
lajefté  ,    pour  faciliter  le  débit  des  Caftors  - 
provenans  du  Commerce  d'iidit  Canada,  Se  au- 
rcs  Pais  de  la  France  Septentiionale  ,   aie  or- 
lonuc  q^u'ilfcra  levé  &  reçu  un  ccu  i^ur  chacur^.. 
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xSi'  'arrêts  &  Règlement 

ne  livre  pefant  de  peaux  de  Gaftor  ,  y  compris 
les  robes  &  morceaux  entiers ,  &  deux  écus  fur 
chacune  livre  pefant  de  poil  de  Gaftôr  ,  outre 
&  pardenTus  les  Droits  établis  auparavant ,  en- 
trant dans  le  Royaume  par  les  Bureaux  de 
Roiiet^ , .  Dieppe,  le  Havre  &  la  Rochelle  ,  à 
Texclufion  de  tous  autres  Porcs  &  Paflages  j 
Jefquels  Droits  Sa  Majeflé  a  augmenté  de  trois 
livres  fur  chacune  livre  de  Caftor  en  Poil ,  qui 
par  ce  moyen  payeroit  neuf  livres  j  ce  qui  au- 
jpit  été  confirmé  par  l'Arrêt  du  13.  Décembre 
1689.  même  fur  les  Caftors  venans  dans  les 
Vai/Teaux  pris  par  les  Armateurs  François, 
Néanmoins  le  ^pliant  ne  peut  débiter  qu'une 
petite  partie  des  Caflors  qui  lui  viennent  en 
très-grande  quantité  des  Colonies  Françoifes , 
où  il  eft  obligé  de  les  recevoir  ,  &  payer  aux 
Habitans  &  Négocians  François  i  parce  que 
^onob/l^nc  lefdits  Droits,  il  ne  laifTe  pas  d'en 
wnir  des  Païs  Etrangers  ,  &  qu'il  en  entre  j 
beaucoup  en  fraude  j  mais  fur  tout ,  parce  que  | 
ceux  qui  proviennent  des  prifcs  faites  par  lef- 
dits Armateurs  François  étant  vendus  à  très-vill 
prix,  les  Ajudicataires  fe  troavenr  encore  en 
ttât ,  en  payant  lefdits  Droits  ,  de  les  donner 
à  meilleur  marché  que  ceux  du  Suplianr ,  dont 
la  vente  &  le  débit  font  troublez  par  ce  moyen , 
9i  il  fe  trouve  furchargé  de  Caftor  pour  des 
fommes  trcs-confîdérables  ,  qui  périment  en| 
/es  mains  .A  quoi  étant  néceffaire  de  pour* 
voir  î  SA  MAJESTE*  E' TANTE  NI 
SON  CONSEIL  ,  a  ordonné  &  ordoii. 
ne,  qu'à  commencer  du  premier  jour  de  May 
prochain  ,  il  fera  levé  &  reçu  par  ledit  Poin- 
teau  ,  huit  livres  pour  chacune  livre  pefant  dcl 
pçau2  de  Caftor ,  y  compris  les  robes  &  moNf 
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cfiâUY  qui  ne  fonc  en  peaux  entières  j  &  quinze 
livres  lur  chacune  livre  pefauc  de  poil  de  Caf- 
tor,  encrant  dans  le  Royaume  par  les  Bureaux 
de  RoUen,  Dieppe  ,  le  Havre  &  la  Rochelle, 
outre  les  Droits  du  Tarif  de  i66^,  &  que  tou- 
tes les  peaux  &  poil  de  Caflor ,  qui  feront 
trouvées  entrant  par  d'autres  lieux  que  par 
léfdits  Bureaux  de  Roiien ,  Dieppe,  le  Havre 
&  la  Rochelle,  feront  aquifes  &  confif. 
quées  au  profit  de  Sa  Majefté  ,  comme 
crans  lefdits  lieux  obliques,  prohibez  &  dé- 
fendus. Veut  Sa  Majerté  que  lefdits  Dtoits 
foienc  pris  &  levez^  fur  lefdits  Caftors  en  peau 
&cn  poil ,  provenans  des  prifes  faites  fur  les 
Ennemis  j  fi  mieux  n'aiment  les  Ajudicataircs* 
les  envoyer  hors  du  Royaume  j  auquel  cas  ils 
ne  payeront  aucuns  Aftpits ,  fuivanc  nos  Or» 
donnances ,  &  en  fe  conformant  à  icelles  j  le 
tout  en  vertu  du  prefent  Arrêt ,  qui  (cra  lu 
8c  publié  dans  toutes  les  Villes  maritimes  Se 
Ports  de  ce  Royaume ,  &  exécuté  nonobdanr 
opofitions  ou  apellations  quelconques ,  donc 
Is  a  très-vill/i  aucunes  interviennent,5a  MajeAé  fe  réferve 
'  encore  en  là  foi  &  à  fon  Confeil  la  connoiffance,  &  icelle 
les  donner  Binterdit  à  toutes  fcs  Cours  &  autres  Juges, 
liant  dontBï  A  i  t  au  Confeil  d'Etat  du  Roi ,  Sa  Majefté 
ce  moyen, By  étant,  tenuàVerfailles  le  dix-feptiéme  joue 
r  pour  deside  Mars  mil  fïx  cens  quatre-vingt-treizet 
)ériffenc  en  F 

re  de  pour.i  Signé,  PH  EL  Y  PEAUX, 
VNT  EN 
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ARREST  DU  CONSEIL, 

Q^Ui   ordonne  qu'à  commencer  au  premier 

Mai  prochain  ,    il  fera  pàïé'dix  livres  du 

'^  cent  pelant ,  compris l'embalagc,  des  Draps 

.. "  &  autres  Etof  s  de  laines  btutes  ,  fabriquées 

'     en  Dauphiné  &  aHt  res  Provinces  '  voifines , 

iui  palîcrpnt  dans  retendue  de  la  Douanô 
e  Valence ,  pour  être  portées  dans  les  Pais 
•    Btrangers;. 

DH  Muter  Mars  1^92, 

'TE  ROY  s*étant  fait  repre Tenter  en  fonCon- 
X^  feiljle  Tarif  des  Droits  de  la  Douane  deVa.l 
lénce^pàr  lequel  en  l'A^Iclc  III.  ceu  x  des  Draps 
&  autres  Etofes  de  lai^e  dupais ,  font  fixez  à| 
quarante- fix  fols  fept  deniers  par  quintal  net 
&  fans  faire  mention  derdits  Draps  Se  Etofesl 
brutes-.  Si  litis  leur  dernier  apiêt ,  dont  il  en 
fort  une  quantité  confîdcrable  pour  les  Païîl 
Etrangers,  par  défendue  de  ladite  Douane  del 
Valence  :  A  quoi  étant  néceiïaire  de  pourvoir; 
SA  MA  JESTE^   E'TANT    EN   SON 
CONSEIL,  a  ordonné  &  ordonne  ,    qui 
commencer  du  premier  jour  de  Mai  procliain;| 
il  fera  payé  dix  livres  du  cent  pefanr ,  corn- 
pris  l'embalage  ,  des  D^raps  &  autres  Etofesl 
de  laines  brutes,  &  fans   leur  dernier  aprêtl 

-   feulement ,   des  fabriques   de  la  Province  del 
Pauphiné  &  des  Provinces  voifmes  ,  qui  paf. 
fciont  dans  l'étendue  de  la  Douane  de  Valeii. 
ce  ,  pour  être  portez  dans  les  Va'U  Etrangers; 
&  ieia  au  /urplus  ledit  Article  Hl.dudiiTa* 
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rif,  exécuté  félon  fa  forme  &  teneur.    Fait  Sa  r,  /  - 
Majieflé  défcnfcs  à  M^.  Pierre  Pointeau  »  Aju- 
(iicataire  des  Cinq  grolïès  Fermes  ,&  autres    '      ' 
Unies,  fes  Procureurs  &  Commis ,  de  faire 
aucune  compofitioii  dudit  Droit  de  dix  livres 
ûU  cent  pefant  fur  lefdits  Draps  &  Erofes  de        -^ 
laines  brutes  ,  &  fans  leur  dernier  aprêfl: ,  pour 
les  Pais  étrangers  ,:à  peine  de  trois  mille  livres 
d'Amende  pour  chacune  contravention.  En- 
joint au  Sieur  Bouchu  ,  Confeiller  du  Roj  en 
fès  Confeils  ,  Maître  des  Requêtes  ordinaire     ' 
de  Ton  Hôtel  ,  Commiflaire  départi  en  ladite 
Province  du  Dauphiné  ,  de  tenir  la  main  à 
l'exécution  du  prefent  Arrêt.  F  A  i  t  au  Con- 
feil  d'Etat  du  Roy  ,  Sa  Majefté  y  étant  »  tenu 
à  Verfailles  le  dernier  jour  de  Mars  mil  iix 


s 


cens  quatre-vmgc  treize. 
Signé  ,    PH  EL  Y  PEAUX. 
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ARREST    DU    CONSEIL, 

.-■■-*  », 

■Portas  t  Règlement  pour  les  Manufadu- 
res  de  Toiles  des  Généralitez  de  Caen  de 

d'Alcnçon.    \ 

DU  7.  Avril  i^*;j, 

LEROY  ayant  été  informé  que  les  Ma- 
nufadures  de  Toiles  dfs  Gcneralitcz  de 
Caèn  &  d'Alcnçon  font  beaucoup  diminuées 
depuis  quelques  années ,  que  le  commerce  qui 
fe  faifoic  de  ces  Toiles  ,  tant  dans  les  Pais 
fllrangcrs  que  dans  le  Roiaume  ,  cfl  prcfque 
anéanti  par  les  abus  qui  fe  font  gliltez  dans  ces 
Manufa(5turcs  j  &  que  le  Règlement  fait  ca 
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'28  tf  Arrêt*  &RcgUmefi5 

l'année  i6i6,  pour  les  Toiles  qui  fe  fabriquent 
dans  la  Province  de  Normandie ,  n'efl  pas  af* 
fez  étendu  pour  empêcher  ces  abus  ;  aufquels 
'Sa  Majedé  voulant  remédier,  &  pourvoir  au 
létablifrement  ,  tant   defdices   ManuFadlurcs 
que  du  commerce  qui  fe  faifort  de  ces  Toiles , 
ic  même  les  augmenter  par  tous  les  moyens 
poflîbles  pour  le  bien  &  avantage  de  fes  Sujets; 
Après  avoir  fur  ce,  fait  prendre  les  avis  des 
principaux  Négocians  qui  font  le.commercc 
des  Toiles ,  &  des  plus  habiles  TiiTerans  des 
lieux  où  font  établies  lefditcs  Manufadures  ; 
SA  MAJESTE'  E'TANT  EN  SON 
CONSEIL,   a   ordonné  &  ordonne ,  que 
^toutes  les  Toiles ,  Serviettes ,  Canevas ,  Trcil. 
'  lis  &  Coutils ,  qui  feront  fabriquez  à  l'avenir 
dans  l'étendue  dcfdites  Generalitez  de  Caéa 
&  d'Alençon  ,  feront  compofcz  d'une  même 
nature  de  fils  de  pareille  fîleure ,  faos  aucune 
altération  ni  mélange  j  &  fans  que  les  Ou- 
:    -vriers  y    puiflent  emploïer  au  chef  ni   à  la 
queue  ,  au  milieu  ni  aux  lifieres  ,  en  la  chaî. 
ne  ni  en  la  trame  ,  du  fil  plus  gros  ou  gâté , 
ni  de  moindre  qualité  ou  valeur. 

Que  la  chaîne  de  toutes  les  pièces  de  Toile 

fera  également  ferrée  ,  tant  aux  lifieres  qu'au 

"nîilieu  ,  d'un  bout  à  l'autre  de  la  pièce. 

Qu'à  cet  éfet ,  le1>  James,  rots  &  peignes 
feront  réformez  ,  pour  ocre  à  l'avenir  égale- 
ment compaiïez,  en  forte  que  les  dents  des 
peignes  ne  foient  pas  plus  larges  au  milieu 
que  d.ins  les  deux  exrrêmirez  j  &  ne  pourom 
les  TiHîers  fe  fervir  de  lames  &  peignes, 
dont  Ifs  dents  ou  portées  ne  foient  pas  ran- 
gées avec  égalité  dans  toute  l'étendue  de  la  la- 
me &  du  peigne,    '  ' -■  .     ,     .■      ; 


nquenc 

pas  af- 
Lufqucls 
:voir  au 
fadurcs 
Toiles , 
moyens 
■s  Sujets? 
avis  des 
imsnerce 
brans  des 
fadures  5 
>J  SON 
nne ,  que 
as ,  Trcil. 
à  l'avenir 

de  Caèti 
ne  même 
os  aucune 
le  les  Ou. 
'f  ni  à  la 
•n  la  chaî. 

ou  gâié , 

de  Toile 
ieres  qu'au 

ce. 

&  peignes 

enir  cg^'le- 
;  dents  des 
au  milieu 
e  pour  ont 
peignes, 
t  pas  ran- 
uè  de  la  la- 


furUsT^rifsdts  MATchandifeS.    i%y 

Que  les  lames,  rots  &  peignes  ne  pouront 
être  expofez  en  vente,  qu'ils  n'ayent  été  vifiteî 
&  marquez  par  un  Juré  du  Métier  de  Lamier,j 
gc  ne  pouront  les  TiflSers  fc  Tervir  de  lames , 
peignes  ou  rots  ,  qu'ils  n'aient  la  Marque  du 
jurcLamier. 

Que  les  Jurez  Tiflfîers  feront  tenus  de  vifiter 
les  iils  qui  feront  aportez  dans  les  Marchez^ 
gvantque  la  vente  s'en  fa(fe  >  &  faifiront  ceux 
qu'ils  trouveront  de  mauvaife  qualité  ,  &  nC 
pouront  aucuns  Tiffiers  acheter  des  fils  avant 
ladite  vifite. 

Que  les  TifUers  feront  tenus  â  l'avenir  de 
nionter  les  chaînes  de  leurs  ToiIes,d'un  nom* 
bre  Tu  fifant  de  fils;  pour  que  les  Toiles  qui  doi- 
ven"  avoir  une  aune  éc  demie  en  blanc  ,  aïenc 
un  demi  quart  davantage  en  écru/ 

Que  celles  qui  doivent  avoir  cinq  quarts  en 
blanc,  aient  quatre  tiers  en  écru. 

Que  celles  qui  doivent  avoir  une  aune  demi 
quart  en  blanc  ,  aient  un  aune  demi  tiers  en 
ccru. 

Que  celles  qui  doivent  avoir  une  aune  cti 
blanc,  ayent  une  aune  &  un  douze  en  écru, 

Quec«.  Iles  qui  doivent  avoir  trois  quarts  & 
^cmi  en  blanc  ,  ayent  une  aune  moins  un  fcize 
en  ccru, 

Qiie  celles  qui  doivent  avoir  trois  quarts  ea 
blanc  ,  ayent  un.  feize  de  plus  en  ccru. 

Que  celles  qui  doivent  avoir  demi  aune  de- 
mi quart  en  blanc,  ayent  deux  tiers  en  écru. 

Que  les  Toiles  apclléesBrionnes  ,  qui  doi- 
ivcnt  avoir  deux  tiers  en  blanc  ,  ayent  trois 
[quarts  en  écru. 

Que  les  Toiles  de  chanvre   qui  fe  vendent 
bus  le  nom  de  Toiles  de  Vimoutier  ,  ayent 
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^ 


Une  aune  moins  un  douze  en  écru, 

I    C^e  les  Toiles  grifes  aïcnc  deux  tiers  &  le- 

wicie  large. 

Que  ks  Canevas  propres  à  faire  des  tor, 
clions ,  ayenc  demi  aune  &  un  douze  de  large. 

Que  les  autres  Canevas  propres  à  d'autres 
ufages ,  Ce  faifeiic  de  deux  tiers  6c  demi ,  ou  de 
trois  quarts  de  large. 

Que  les  Toiles  apelléeç  Polifeaux,  le  falTenc 
^e  demi  aune  un  douze  ,  de  deux  tiers,  deux 
-tiers  &  4^"^^  »  ^^  'fo"  quarts  de  large. 

Que  les  Coutils  Ce  faflcnt  de  deux  tiers  oaj 
de  trois  quarts  de  kirge. 

Que  les  Treillis  fcfallenr  de  trois  quarts  dcl 
large. 

Que  les  Pièces  de  Serviettes  Ce  feront  dequa.| 
tre  douzaines  à  la  pièce  ,  &  des  largeurs  jc 
longueurs  fuivantesj  fçavoir,. 

Celles  delà  première  forte  ,  de  trois  quartfl 
^e  large,  &  d'une  aune  de  long,  en  forte  que] 
la  Pièce  aura  quarante-huit  aunes. 

Celles  de  la  féconde  forte  ,  feront  de  deuil 
tiers  de  large  &  d'une  aune  de  long  }  &  pari 
conféquent  ,  les  Pièces  de  pareille  longucwl 
.que  les  précédentes  \  excepté  celles  de  ccttcl 
lorte  ,  qui  Ce  fal>riqucnt  à  Mortagne  &  à  Bci-j 
lefme  ,  qui  ne  feront  que  de  trois  quarts  &| 
demi ,  &  de  trois  quarts  de  long  ,  &  les  Piw 
ces  de  quarante-d^ux  ou  de  trente  •  fix  aunctl 
de  long. 

Celles  de  la  troifiéme  forte,  feront  de  demil 
aune  &  un  douze  de  large ,  &  de  trois  quanj 
Si  demi  de  long ,  en  forte  que  la  Pièce  auii 
quarante  deux  aunes  de  long  j  &  pour  cellfj 


de  Mortagne  &  de  Bellefnie  de  cette 


forte 


cilcs  feront  de  demi  aune  &  un  feize  de  largeJ 


fnr  les  Tarifs  diS  M^rchundifs.    i8>* 

^  de  trois  quarcs  de  long,  &  les  pièces  de  tren- 
te-fix  aunes  de  long.  -  ^ 

Ec  celles  de  la  quatrième  forte  ,  feront  de 
demie  aune  de  large  &  de  trois  quarts  de  long  , 
en  forte,  que  la  pièce  contiendra  trente  -  Tîx 
aunes. 

Q^e  les  Tiflïers  &  Marchands  ne  pourotiC 
eypoier  en  vente  aucunes  Toiles  ,   foit  dans 
les  Foires ,  Halles  ou  Marchez  ,  foit  dans  leurs 
bouciq^ues  ou  maifons  »  qu'elles  nVient  été  vues, 
vificées  ou  marquées  par  les  Gardez  Jurez  du 
lieu  oi\  elles  auront  été  fabriquées ,  conformé* 
nient  à  l'Article  VI.  dudit  Reg'ement  de  i6y6t 
&  ne  pouront  les  Blanchirtcurs  recevoir  dans     - 
leurs  Blancheries  des  Tôiles,qu'elles  n'aïcnt  été 
marquées  ,  ni  les  Commiflionnaires  ou  Cour- 
tiers en  acheter  ,  ni  les  Embaieurs  en  en^baler^ 
fans  ladite  marque  ,  faivant  l'Article  VII.  du- 
dit Règlement ,  (bus  les  peines  y  portées. 

Qii'à  cet  éfet ,  les  TiiTiers  de  chique  lieu  de  ' 
fabrique  ,  feront  tenus  de  porter  leurs  Toiles 
ont  de  cleuiM^ans  les  Bureaux  établis  pour  la  vifice  &  mar» 
ng  i  &  p^tMouedes  Toiles,pour  y  être  vi(!tées&  marqutesj 
le  iongueuilj;  les  TiiTiers  qui  font  épars  dans  diférens  lieur 
lies  de  ceitelà  la  campagne  ,  porteront  leurs  Toiles  dans 
e  &  à  âeVnjes  Bureaux  les  plus  proches  de  leurdemeure, 
is  quarts  8(l|  Que  pour  empêcher  les  defordres  qui  arri- 
ve les  PiC'Ivent  ordinairement  dans  les  Marchez  ,  pour 
[tc-iîx  aun«J|a  vente  des  Toiles  ,  lefdits  Marchez  ne  fe- 
ont  ouverts  &  ladite  vente  ne  poura  corn'* 
lencer  ,  qu'après  que  la  vifite  &  maïque 
es  Toiles  Ura  finie ,  &  que  le  Bureau  en  fera 
icrmé.  - 

Que  pour  la  facilité  du  commerce  &  la  com«  " 
odité  des  Tiffiers  ,  il  fera  marqué  par  les  Ju- 
cs  de  Police  des  lieux  où  il  /  a  des  Bureaux 

.>      N  .>. 
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as  pou.  U  vifi..  *  mar^-  «'«Jr/rÛVr  ac 
joutomre  celui  <»."  >*"'^!  .'ûC  vif.tées  & 
L„qu«  celles  qu.  "»"'""*  ^1^  auquel  jour 
ZVqutcs  d.nsle  jour  <»«  Matchs  ,  »  q      )  ^^ 

les  Gardes  Jutex  f"^'»'  «/^^^e  *uifera  réglée, 
ilureaude  fa  Marque    »>be"«„''jj  „.  pourout 

"  Que  1«  Tiff'"»,'»".^,"^,  Toiles,  pouvl" 

.^p'ofer  '"«""ilL*eueutsfufifar.tes  àncr«d 
,vec  <!«*«""  „&|e  les  pUer  ;  fçavo.t .  les 
coulant  1"1«'^*'"' ^uVd'une  «une  de  long, 
pièces  de  Toaesp«pUd»»      ^^^      „„„ 

Î,DS  enfermer  m  «>.»'",Xint  Xe  notuf  cou- 
Toiles  .,  en  forte  9"  «J»^^*^^,er  les  Toiles . 
lant  ,  on  t-mife  f»"^"^*^„  „,uvaife  qualue . 
jtenconnoicte  labonncu  corps  delà 

f.nt  par  1«  <!*«  ''°»:7^  iL«   fero/t  pUé« 
«ieee -,  &  les  pièces  ^l^^^^'^y^t  de  la  pie- 
.      %  a>tme  manière  ,  fut  l»  w  6 

piieie  ferviette.  j^^       g  je  ptefent 

Veut&enteniSaMajeK^M  „ 

,    .^r,êt  foi.  obfervé  *  "7"af„s^efdites  Gén  • 

,    fclon  fa  forme  &  «""' •  ^'  &  que  pour lobJ 
^    ialitezdeCaen&dAlenSon  .«q^^^r  ^^.      I 

fervation  d'jcelu. ,  '"""^iVtans ,  foient  rij 
&  rots  des  m^""'.f",L  u  rabUcation  qJ 

en  fera  hite  >  « '^"*  jes  les  longue»"  "H 
,ont  ent'e  les  de"  8  ^^^  Toiles  des  iM 
ceffaites  pour  la  «""^-^  ^a.qoées  j  &  quei 

rentes  l»'g~'»  "tS  >  "  ''^"./'T 
•    ^as  qu'aptes  l«f  «  ^'^'"i^ualité  reqmfe  , 
oui  ne  foient  pas  "«  '*^     ^^  u  Marque  i 

li  ne  foient  pa*  '"'Es  il"P«"'"H 
.     5„ré  Lamier  .  ceux  a^fquels       P^^  ^.^_^^  1 

ïeiont  condamaez  en  ïw6 


fur  hs  Tarifs  des  MâYchândiftl.  i^t 

Faic  Sa  Maje(té  crès-expreiles  inhibitions  & 
d^fehfcs  aux  Rorziers  &  Lamiers,  de  faire  à 
l'avenir  ,  à  commencer  du  jour  de  la  publica- 
tion du  prefenc  Arrêt ,  des  rots ,  lames  &  pei- 
gnes}  &  aux  Jurez  Lamiers^  d'en  marquer 
qui  ne  foient  conformes  à  ce  qui  eft  prelcric 
par  le  prefent  Arrêt  ,  à  peine  de  cent  livres 
d'amende  j  comme  auifTi,  aux   Tillerans  de 
monter  leurs  métiers,  pour  commencer  des 
Toiles  d'autres  qaalitez  &  largeurs  que  celles 
cidellus  prefcrites,  à  peine  de  conHkation  Çc 
de  deux  cens  livres  d'amende  )  &  aux  Gardes 
Jurez  Tiiiérans,  de  marquer  des  Toiles  com- 
mencées après  ladite  publication  du  prefenc 
Arrêt ,  qu'elles  ne  foicnt  dc-fdites  qualitcz  5c 
largeurs  f  fous  pareilles  peines  d&  deux  cens 
livres  d'amende  pour  chaque  pièce  de  Toile 
non  conforme,  qu'ils  auront    marquée  :   E: 
afin  de  connoitre  par  qui  les  Toiles  auront  cté 
marquées,  &  faire  condamner  ceux,  qui  en 
ufont  marqué  de  défedueufcs  ,  les  Gardes  Jin 
n  prcfentcment  en  exercice  ,  feront  faire 
dites  Gcné.fciri.  tôt  après  la  publication  du  prefric  Arrêr, 
c  pour  Tob-line  Marque  nouvelle  portant  la  date  de  U 
es    pcignttwcfentc  année  ,  pour  marquer  les  Toiles  qui 
foient  liSEiont  commencées  après  ladite  publication  ; 
?^^.5^çion  quwlcs  Gardes  Jurez  qui  feront  élus  à  l'avenir, 
'      — t  faire  pareillement  auflî- tôt  après  leur 
on  ,  une   Marque  nouvelle    porta  m   U 
i;\cs  ^cs  dit«ic  de  l'année  en  laquelle  ils  auront  étéélûs, 
êes  •  8t  quîwwt  ils  marqueront   les  Toiles  pendant  le 
V  s'en  tiouwurs  de  leur  Jurande. 

çQuifc  ,  oBPermec  néanmoins  Sa  Majefté  aufdits  Tif-^  ■ 
la  jAs^^^^^  •ans,d'achever  les  Toiles  qu'ils  auront  com- 
j^icndronBncées  au  jour  de  la  publication  du   prefenr 
ces  d'A^^4^'>  ^  ^^  les  débiter  pendant  ledit  efpAC^ 
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Ï9i  jtrrets  eJ*  RigUmen^ 

iàe  quatre  mois  pour  coiic  délai. 

Veut  en  outre  Sa  Majefté  que  les  contra, 
▼entions  qui  pouront  être  faites  çlu  prefeiît 
VVrrêt }  &  les  contcflations  qui  pouront  furve- 
fiir  entre  les  Ouvriers  &  les  Marchands  ,  en 
jCzécution  d'icelui ,  (oient  jugées  ;  6c  que  ks 
jtmendes  &  confifcacions  qui  feront  ajugées , 
ioieni  apliquéts  en  la  manière  &  ainfi  qu'il 
(Cft  porté  pai  ledit  Règlement  de  1676.  que 
iSa  Majeflé  veut  au  furplus  êtr'î  exécuté.  En. 
joint  Sa  Maje^lé  aux  Commi/iaires  départis 
2?  tenir  la  main  à  l'exécution  du  prefent  Ar- 
ïêt.  Fait  au  Confeiî  d'Etat  du  P.oy ,  Sa  Ma.  | 
jefté  y  étant,  tenu  à  Verfailies ,  le  feptiémei 
|our  d'Avril  mil  fix  cens  quatre-vingt-treize»  1 

Signé,  PHELYP.EAUX. 


ARREST  DU  CONSEIL, 

^Jjj  I  révoque  le  Privilège  pour  la  vente  c 
Café  ,  Thé  ,  Sorbec  ,  Chocolat ,  Cacào 
Vanille  ,  établi  par  Edit  du  mois  de  Janvie 
S^9i.  &  régie  le:  Droits  qui  feront  païczj 
l'avenir  aux  Entrées  du  Roiaume  ,  (ur  cha 
que  livre  pefant  de  chacune  de  ces  MarJ 
4chandifes  }  &  fait  dçfenfes  de  fcire  entrej 
ledit  Cafc  ^ue  par  la  Ville  de  Marlèille* 

Du  11,  Mai  169$,  'U\ 

LEROY  s'étant  fait  rcprcfenter  f «  i(\ 
Confeil,  Ton  Edit  du  mois  de  Janvien^^ 
|)ortant  règlement  pour  la  vente  &  diflrib 
Ition  du  Café ,  Thé ,  Sorbec  ,  Chocolat,  Caa 
§c  Vanille  ^  que  Sa  Majefté  sivoit  voulu  àl 
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/«r  les  Tarifs  des  Marchandifes.  tf 

innc  à  l'aycnir  dans  toute  l'étendue   de  iortt 
Royaume  ,  par  une  feule  perfonnc  j  avec  dé- 
fcnfes  à  tous  autres  de  débiter  en  détail  le?- 
boiflbns  faites  defdits  Café ,  Thé  ,  Sorbec  ,  Ô5 
Chocolat ,  que  fur  les  Permifllons  de  la  per- 
fonne  à  laquelle  Sa  Majeflé  en  auroit  acordé 
ledit 'Privilège  ;  Le  Réfultat  du  Gonfeil  du  ii^ 
du  même  mois  &  an^  par  lequel  Sa  Majedé 
auroic  acordé  ledit   Privilège  à  M*^  Françoisr 
Damaine,  pour  l'exercer  par  lui,  fes  Procu- 
iciirs,  Commis  &  Prépofez  ,  fuivant  &  confor« 
mcnicnt  audit  Edit ,  &  à  l'Arrêt  du  Confeil  du^ 
même  jour   ii.  Janvier  1691.   moïennant   le 
prix  Sl  les  claufes  Si  conditions  portez  par  le- 
dit Réfultat ,  &  pour  C\x  années  ,   à  compccc 
dudit  mois  de  Janvier  i6$i.    Et  Sa   Majefté 
faifant  confidération  fur  les  frais  exceHîfs  que 
ledit  Damaine  eft  obligé  de   faire  pauj  l'ex- 
ploitation de  ce  Privilège  ,  et.    ^'li  confomme 
tout  le  bénéfice  qu'il  en  pouroit  * -cirer  ,  &  fut 
fs  offres  faites  en  dernier  lieu  par   les  Mar* 
hands  Epiciers  &  autres  Négocians ,  df*  païer 
cls  Droits  qu'il  plairoit  à  Sa  Majefté  de  inec- 
re  fur  ItCdites  Marclrandifes  ,  à    l'Entrée  du 
oyaume  ,  pourvu  qu'il  lui  nlût  de  révoquer 
dit  Privilège,  &  de  leur  lailfer  la  liberté  du 
lommerce  de  ces  Marchandifes  ,  comme  au- 
atavaiu  l'Edit  du  mois  de  Janvier  1691.  Sa 
ijefté  auroit  réfolu  de  décharger   ledit  Da- 
aine  de  l'cvècition  de  fon  Traité.  &  de  rendre 
commerce   libre  comme  il  èroic   aupara- 
nt ,  en  païant  par  les   Négocians  qui  voii- 
ont  le  faire,  quelques  Droits  nouveaux  aux 
trces  du  Royaume.  A  quoi  délirant  pour- 
ir.'Ou!  le  Raporc  du  Sieiir  Phely peaux  de 
mchartrainConieiller  ordinaire  au  Confei 
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Royal ,  Contrôleur  Général  des  Finances  j  SA 
MAJESTE*    EN  SON  CONSEIL,  a 
révoqué  &  révoqijc  Je  Privilège  établi  par  TE» 
dit  du  mois  de  Janvier  i<»9i.  pour  la  vente, 
tant  en  gros  qu'en  détail  ,.  des  Marchandiffs 
de  Café  ,  The  ,  Soîbec,  Chocolat,  CacïV)  ^ 
Vanille,  &  des  boiHbns  faites  defdites  Mar» 
chandifes  i  ce  faifant,  permet   à  tous  Mar- 
chands &  Négouians  d'en  faire  commerce  ,  & 
aux  Limonadiers  &  autres  qui  avoient  la  fa- 
culté de  vendre  lesboiffons  de  Café,  Thé,  Ser- 
rée ,  Chocolat ,  de  les  débiter  comme  aupara- 
vant ledit  Edit.  Veut  &  entend  Sa  Majefté 
^u'à  l'avenir  ,   à  compter  du  jour  de  la  publi, 
cation  du  prefent  Arrêt ,  le  Café  ne  pniiTct;- 
trer  dans  le  Royaume  que  par  la  Ville  i    ^'i 
fcille  ,  &  en  païant  à  rentrée  du  Port  Ja  lom*  1 
me  de  dix  fols  de  chaque  livre  pefant  poids  de 
marc  ,  outre   &  pardcfFns  tous    les  anciens! 
Droii's ,  &■  qu'il  foit  levé  &  perçu  â  toutes  le$| 
Entrées  du  Royaume,  anffi  outre  les  ancienjl 
Droits  }  fçavoir,  fur  le  Cacaa  quinze  fols  del 
chaque  livre  pefanc  poids  de  marc  j  fur  ck-l 
que  livre  de  Thé,  de  quelque  qualité  qu'il  foir,l 
àïx  livres  ;  fur  chaque  livre  de  Chocolat,  '►ingil 
fols  j  pareille  fomme  fur  chaque  livre  de  Sor.l 
bec  ,  &  foixante  fols  fur  chaque  livre  de  Vanil-l 
le.  Fait  Sa  Majefté  défenfes  à  toutes  perfon'K 
nés  de  faire  entrer  du  Café  dans  le  Royaumf,B 
par  d'autres  Ports  &  pafTages  que  par  Marfeil-B 
le,  à  peine  de  conBfcarion  &  de  quinze  censi 
livres  d'amende  ,  déclarant  à  cet  éfet  ronsl™ 
autres  Ports  &  partages  par  terre,  voycs  obli-H 
ques  &  défendues,  à  Texception  feulement diB 
Café  qui  fera  trouve  fur  les  Vaifieaux  pris  ci 
jtiex  fur  les  Ennemis,  qui  feienc  conduits  ■■: 
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il'âucres  Ports   que  celui  de  Marfeille,  donc 
en  ce  cas  Sa  Majefté  a  permis  l'entrée  pat' 
Icfdits  Ports  ,  en  païant  les  nnêmcs  Droits  qui' 
feroient  paièz  à  Marfeille.  Fait  très-cxprclïeS' 
inhibitions  &  défenfer  à  M«  Pierre  Pointeau,' 
Ajudicataire  General  des  Fermes  Unies  ,  fea 
Procureurs ,  Commis  &  Prépofez  ,  de  faire  aii-. 
cune  compofirion  ni  renlile  defdits  Droits , 
a  peine  d'en  répondre  en  leurs  propres  &  pri- 
vez noms ,  &  à  la  charge  par  ledit  Pointeau' 
&  fes  Cautions  d'en  compter  à   Sa  Majeftc , 
outre  &  pardefTus  le  prix  de  Ton  Bail.  Ordonne 
néanmoins  Sa  Majefté,  que  le  Café  &  le  Cacao' 
que  les  Ncgocians  voudront  faire  paifer  aux 
Pais  Etrangers  ,  feront  reçus  par  forme  d*en« 
rrepôt  j  fç.ivoir  ,  le  Café  dans  le  Port  de  Mar« 
feillc ,  &  le  Cacao  dans  ceux  de  Duiikerque  y 
Dieppe,  Roiien  ,  Saint  Malo,  Nantes,  la  Ro- 
chelle, Bordeaux  8c  Bayonne,  fans  pàïer  au- 
cuns Droits ,  à  coudirion  que  ces  Marchand!- 
fes  feront  déclarées  à  l'inftant  de  leur  arrivée  , 
aut  Commis  des  Cinq  grofTes  Fermes  ,  &  mi- 
fes  en  entrepôt  dans  un  Magaiîn,  qui  fera' 
choifi  pour  cet  éfet ,  &  fermé  à  deux  ferrures 
&  clefs  diférentes,  l'une  defquelles  fera  don- 
née* en  garde  au  Commis  du  Fermier,  &  Pau- 
îe  Guamife  entre  les  mains  de  celui  qui  fera 
^v  '     e  prépofé  par  les  Marchands  ,  fans  que 
■s  Café  &  Cacao  puilTent  être  ctanfpor'tez 
hoii  i  îi  "Royaume,  qu'en  prefencc  du  Commis 
des  Cinq  groiFes  Fermes  ,  qui  en  délivrera  un 
Aquit  à  caution  ftir  la  déclaration  8c  foûmifliort 
des  Marchands,  de  raporter  Certificat  de  la 
dcchargî  defdites  Marchandifes,  dans  les  lieux 
pour  lefquels  elle»  auront  été  déclarées  ,   à' 
Dpeinc  d(.  confifcation  8c  de  quinze  cens  livres; 
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d'amende.  Enjoint  Sa  Majeièé  aux  Sieurs  în- 
scndans  &  CommilTaires  départis  dans  les  Pro- 
vinces &  Gcnéralitcz  du  Royaume  ,  de  tenir 
là  main  à  réxécution  du  prefenc  Arrér ,  qui 
fera  lu  ,  publié  &  aHciié  par  tout  où  il  apar- 
tiendra ,  à  ce  que  perfonnc  n'en  prétende  eau. 
fc  d'ignorance.  Fait  au  Confcil  d'Etat  du 
Roy,  tenu  à  Vcrfaillcs  le  douzième  jour  de 
Mai  mil  fix  cens  quatre-vingt-rreizc.  Ccllg^ 
iionvé.    Signé,  DU    JARDIN. 


ARREST  DU  CONSEIL, 

i^  L  décharge  de  tous  Droits  de  Sorties  dts 
Cinq  groTles  Fermes  &  autres  ,.  l'Indigo 
provenant  des  Colonies  de  l'iflc  Saint  Do- 
ming^é,  &  autres  liles  &  lieux  de  l'Améri^ 
que  Occidentale  ,  ocupcz  par  les  François, 
qui  fera  porté  hors  du  Royaume ,  tant  par 
Mer  que  par  Tel  re, 

^f4  I»  Septembre  1^93, 

LE  ROY  étant  informé  que  fes  Sujets 
des  Colonies  de  l'Amérique  Occidentale, 
fut  les  excitations^que  Sa  Mjjcfté  leur  a  fait 
faire,  de's'apliquer  aux  cultures  qui  peuvent 
fervir  le  plus  utilement  à  leur  commerce  ,  &i 
leur  procurer  une  fùbfiftance  commode,  ils 
ont  cultivé  l'Indigo  ,  &  particulièrement  ceut 
de  Saint  Domingue,  6:  er»  ont  envoie  les  deux 
dernières  années  des  quantitez  fi  confidérablei 
en  France  ,  qu'ils  font  obligez  de  les  y  dojintr 
à  perte,  quoi  qu'ils  foicntenétat  d'en  foiimitl 
«kvancage  à   l'avenir,    A  quoi  Sa  Majcilcl 
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Voulant  pourvo?r,&  donner  de  nouvelles  mar- 
qacs  aux  Habitans  defdites  Colonies  de  fou' 
afFediion  ,  en  leur  facilitant  les  moyens ,  Se 
âuk  Négocians  François  qui  font   les  achats' 
de  leur  Indigo,  de  les   pouvoir  débiter  avec 
avantage  dans  les  Pais  Etrangers  j   S  A  M  A- 
JESÏE*    ETANT  EN    SON    CON-' 
SEIL  ,    a  ordonné  &  ordonne  ,  qu'à  com- 
mencer du  jour  de  la  publicaiipn  du  prefcnc^ 
Arrêt ,  l'Indigo   provenant  des   Colonies  de-' 
ri!le  de  Saint  Dôminguc,  &  des  autres  lïlès"' 
&  lieux  de  l'Amérique  Occidentale  ,  ocupcz- 
parles  François,  qui  fera  porté  horsduRoïaU'^ 
ms  feulement,,  tant  par  mer  que  par  terre,  ierâ^ 
exenic  de  tous  Droits  de  Sorties  des  Cinq  groC^' 
fes  Fermes  de  France, Comtablie  de  Bordeaux,". 
Foraine  de  Languedoc  &  Provence  ,  Traité" 
d'Arfac  ,  Coutume  de  Bàyonne  ,  &  de   toU'*' 
ancres  Droits  de  Sorties,  en  raportant  Certii 
ficat  des  Oficicrs  &  Commis  des  Bureaux  déô* 
lieux  permis  ,  aufquels  Tlndigo  aura  été  apoc- 
tc  defdites  Iflesj&  moyennant  lefdits  Certifia 
cars, fait  Sa  Majefté  défenfes  à  M^  pierre  Point- 
tcau  Fermier  C'néral  des  Cinq  groifcs Ferme J" 
&  autres  unies  ,  fes  Procureurs  &  Commis,  & 
à  tous  autres  ,  de  prendre  ni  exiger   aucuns 
Droits  de  Sorties,  à  peincde  concuflion.  En- 
joint aux  Sieurs  Intendans  &  Commiffaires 
départis  pour  l'exécution  des  Ordres  de  Sa 
Majeflé  dans  les  Provinces ,  &  a  tous  les  au- 
tres Ofîciers  &  Juges  qu'il  apartieridra  ,  de 
tenir  la  main  à  l'exécution  du  prefcnt  Arrêt. 
ÏAiT  au  Confcil  d'Etat  du  Roy,  Sa  Majcfté  y 
étant,  tenu  à  Verfaillcs ,  le  premier  joor  de 
Septembfc  mil  (ix  cens  quatre  vingt-trcKC, 
Signé,  PHELYPEAUX. 
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ORDONNANCE  DU  ROY, 

C^ui  enjoint  à  toutes  perfonnes  qui  charge, 
ront  des  Grains  pour  les  tranlporter  dans 
les  Provinces  ,  d'en  faire  Jeurs  déclarations 
pardevanc  les  Inrcndans  &  Gommiflàires 
départis  dans  lefdites  Provinces  :  Et  fait 
de  nouveau  très-exprefTes  défenfes  à  tous  (es 
Sujets  ,  de  quelque  qualité  &  condition 
qu'ils  foienc  ,  d'en  transporter  hors  du 
Roïaume  >  à  peine  de  la  vie. 

Btê  14,  Septembre  ï6$j,. 

SA  MAJESTE'  a  défendu  par  fon  .Or- 
donnance  du  9.  de  ce  mois,Ic  tranlport  des 
Grains  du  Royaume  dans  les  Pais  étrangers, 
à  peine  de  confifcation  defdits  Grains  ,  &de3 
Bâtimens  qui  en  feront  chargez  ,  &  des  Ci- 
Jeres  contre  ceux  qui  les  auront  fait  charger  ; 
£t  eftimant  nécefTaire  de  s'afïîirer  de  l'exécu- 
iîon  de  ce  qui  cft  en  cela  de  f»  volonté,  par  de 
nouvelles  précautions  ,  Elle  a  fait  de  nouveau 
très-ejKprefïes  inhibitions  &  défenfes  à  tous  Qs 
Sujets  &  autres  ,   de  tranfporter  des   Grains 
hors  du  Royaume ,  tant  par  mer  que  par  terre, 
à  pt!ne  de  confîfcation  defdits   Grains ,  des 
Bâtimens  &  Voitures  qui  y  feront  emplokz, 
&  de  la  vie   contre  ceux  qui  les  auront  fait 
charger  ^  &  contre  ceux  qui  les  auront  rranf- 
portez  :  Et  en  outre  ,  Elle  veut  qu'il  (oit  ajugé 
à  ceux  qui  dénonceront  les  coupables  des  cou- 
tfaveniions  â  la  prefenre  Ordonnance,  le  tiers 
d9&  Gxains  &  Bâ):iinciis  qui  feronc  confifqthe:^ 
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fitr  les  Tarifs  des  M4rchandîfes,    ip^ 

en  exécution  d'icelle}  &  qu^ceux  qui  charge» 
rbiic  des  Grains,  pour  les  cranfpotter  dans  les 
autres  Provinces  du  Royaume  ;^  foient  tenus 
de  donner    leurs    foûmidions   pardevanc  les; 
Intendans  des  Provinces ,  s'ils  font  dans  les 
lieux  où  fe  feront  les  chargemens ,  leurs  Subi 
déléguez  en  leur  abfenee  ,  ou  à  leur  défaut ,  « 
pardevant  les  Oficiers  de  l'Amirauté  ,  de  ra- 
porter  dans  un  tems  fufîfanc  <  qui  fera  réglé  " 
par  lefdits  Intendansou  autres, fuivant  la  dif- 
tance  des  lieux  ,  Certificat  du  déchàrgeménir  ' 
defdits  Grains»  lequel  fera  vifc  par  l'Incen*' 
danc  de  la  Province  oïl  fe  fera  le  décharge- 
ment i  ou  en  Ton  abfence ,  par  foii  SubdcMc* 
gué ,  &  au  défaut  de  l'un  &  de  l'autre,  par  les  ^ 
Oficiers  de  l'Amirauté  des  lieux  ,6ccc  à  peine' 
de  trois  mille  livres  d'amende.    Enjoiht   SÎ-' 
Majedé  aux  Intendans  &  Commifrainesdépar-^ 
tis  &  leurs  Subdélégiiez  ,  aux  Intendans  ite  la  ■ 
Marine  ,  Corn miflaires  des  ClaiFes,  &  aux  Ofi-*] 
ciers  de  l'Amirauté,  de  tenir  la  main  à  l'exé- 
cution de  la  prefente  Ordonnance  ,  &  de  la^ 
faire  publier  &  aHcher  par  tout  où  befoin  fera,  ^ 
afin  que  perfonne  n'en  ignore,   F  a  i  t  à  Fon- 
tainebleau ,    le  vingt  -  quatrième  jour  de  Se-* 
ptembre  mil»fix   cens  quatre-vingt-treize^ 
Signé ,  LOUIS.  Et  plus  bas'pHBL y pea vx. 
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ORDONNANCE  DU  ROY, 

Q^U  1  fait  <J*cfenrcs  à  tous  Armateurs  Fran- 
çois, de  mettre  à  rançon  aucuns  Bâcimens 
chargez  de  Blez  pris  fur  les  Ennemis,  à  peine 
de  confifcâtion  &  de  crois  mil  livres  d'a« 
meude. . 

D«  30,  septembre  }6$j, 

SA  MAJESTE'  aïant  vîi  par  le  compte 
qui  lui  a  été  rendu  de  quelques  procédures 
de  rançons  faites  par:*des  Corfaires  de  Dun- 
Jcerque,  qu*ilsonc  relâché  des  Bâtimcns  char- 
gez de  Blez,  pour  une  rançon  très-modique, 
par  raport  au  prix  qu'ils  vaJent  à  prefent  j  ce 
qui  peut  donner  aux  Ennemis  le  moyen  de 
tirer  avec  peu  de  danger  des  Blez  du  Nord  ,  en 
fe  fervanc  de  petits  Bâtimens,  qui  ne  courront 
^'autre  rifque  que  celui  de  païer  une  modique 
rançon.  A  quoi  étant  néccÀaire  de  pourvoir; 
SA  MAJESTE*  a  fait  très-exprcfL^s  inhi- 
birions  &  déFenfcs  à  tous  Corfaires  &  Arma- 
tcurs  François ,  de  mettre  à  rançon  aucons  Bâ. 
timens  charg^'z-dèBlé  ,  à.peine  de  perte  deJa 
rançon,  qui  fera  conftfquéé  à  fon  profit,  8c 
de  trois  mil  livres  d'amende  contre  les  Arma. 
Kurs  -,  ôc  contre  le  Capitaine  Cot faire  ,  d'être 
privé  de  la  faculté  décommander  des  Vaiffeaiir  j 
pendant  un  an  ,  &  delà  part  qui  luiauroit  apar- 
tenu  dans  les  prifes  qu'il  auroit  faites  depuis  fai 
fbrtie  du  Port,  Veut  Sa  Majefté  que  ces  Bàri. 
mens  foient  amenez  dans  lesPorts  du  Royaume! 
de.  même  que  les  prifes ,  pour  y  êcre  contifqucz  1 
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fur  les  Tarifs  des  March^ndtfes.  joi 
&  vendus  en  la  manière  acoûtiimée.  Enjoint 
5a  Majcfté  aux  Oficiers  cle«  Sièges  de  l'Ami- 
rauté de  France  ,  de  tenir  la  main  à  l'exécu- 
tion de  la  prefente  Ordonnance,  Fait  à' 
Fontainebleau  ,  le  trentième  de  Septembre  mil 
fix  cens  quatre-vingt  treize.  Signé,  LOUIS,. 
Et  plus  bas  ,  P  H  E  L  Y  p  E  A  u  X.        5^      f  ,    : . 


;   ARREST  DU  CONSEIL,. 

Concernant   les  Toiles  &  autres  Oavrag;s^ 
de  Fil ,  qui  feront  amenez  tant  par  terre  que 
par  caUydans  la  Ville  &  Fauxbourg^  de  Pa^is^i . 

D«  II,  bdai  169  4é 

LE    ROY  aïant  par  fon  Edit  du  mois  de  • 
Mars  dernier  ,  créé   trente-quatre  Ofîccs- 
d'Auneurs-Vifiteurs  de  Toiles   à  Paris  ,  pouc 
faire  avec  les  feize  ci-devanc  établis  le  nom- 
bre de  cinquante,  &auner  &  vi/îter  toutes  les  < 
Toiles  &  autres  Ouvrages  de  fil  qui  feronc 
amenez  &  vendus  en  la  Ville  &  Fauxbourgs  de 
Paris  ;  Sa  Majellé  auroit  ordonné  que  toutes  < 
les  Toiles  &  autres  Ouvrages  de  fil ,  qui  arri* 
vcront  en  ladite  Ville  &  Banlieue  de  Paris  ^ , 
feront  conduites  j  fçavoir,  celles  des  Païsétran* 
gers ,  ou  Provinces, dans  lefquelles  les  Bureaux  ' 
des  Cinq  groITes  Fermes  ne  font  point  établis  > . 
au  Bureau  des  Cinq  groflcs  Fermes  ;  &  celles  • 
ui  viennent  des  Provinces  oii  lefdits  Bureaur 
ont  établis,  à  la  Haie  aux  Toiles,  pour  être 
dans  lefdirs  Bureaux  &  Haies ,  les  baies  &ba- 
lôtsdefdiccs  Marebandifes  ouLvertscn  prefence 
deOits  Auneurs ,  afia  ^e  la  vifite  &  aunagjt; 
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defdites  Toiles  &  autres  Ouvrages  de  fil ,  foîr 
par  eux  faite  conformément  audit  Edit.  £c  Sa 
Majeflc  aïant  été  informée  que  lefiits  Au. 
neurs-Vifîtcurs  font  troublez  dans  leurs  fouci 
tions  par  diférentes  perfonnes  ,  particulière- 
ment  par  les  Commis  emploïez  à  la  régie  des 
Fermes  de  Sa  Majefté,  aux  Entrées  des  Ports 
&  Barrières  de  cette  Ville  &  Fauxbourgs  de 
Paris  i  &  par  les  Ménagers  ,  Voituriers  &  au- 
tres qui  amènent  par  eau  &  par  terte  Icfditcs 
Marcliandifes  de  Toiles  ou  autres  Ouvrages 
de  fil,  qui  prétendent  que  lefdits  Auneurs  n'onc 
droit  de  les  viiiter  que  lorfqu'ils  font  dans  les 
ZVureaux  des  Cinq  gfoiïes  Fermes  ou  à  la  Haie 
aux  Toiles  -,  &  qui  fous  ce  prétexte  ,  refulenc 
de  faire  les  déclarations  aufdits  Auneurs- Vi- 
fiteurs  ,  des  Màrchandifes  de  Toiles  &  Ouvra- 
ges de  fil,  dont  ils  font  chargez,  &  de  prendre 
d'eux  des  Aquirsàcaution  ,  comme  ils  porte- 
ront lefdites  Màrchandifes  à  la  Hâlé  aux  Toi- 
les ou  au  Bureau  général  des  Fermes  de  Sa 
Majefté  j  cequieft  toutefois  nécelîaire,  pour 
empêcher  les  fraudes  qui  feroienc  faites  au 
préjudice  des  Auneurs-Vifiteurs  &  du  Public, 
s'il  en  étoit  ufé  autrement.  D'ailleurs  5a  Ma- 
jefté aïanc  encore  confideré  que  la  Ville  de 
Paris  fe  trouva;it  beaucoup  augmentée  ,  h 
confommation  des  Ouvrages  de  Toiles  &  au- 
très  de  fil ,  étoit  devenue  plus  confidérablcji 
en  forte  quela  Haie,  dans  laquelle  ces  fortes 
de  Màrchandifes  font  ptcfentementdépofées, 
cft  d'une  fi  petite  étendue',  qu'à  peine  peutelle] 
contenir  la  fîxiémc  partie 'des  Màrchandifes, 
&  des  perfonnes  qui  y  doivent  entrer  avec  el- 
les :  Ce  qu'aïanc  été  reconnu  dès  Tannée  \6-}î,\ 
Si,  Majefté' auroic  ordonné  par  fes  Lettres  Pa< 
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tentes  du  mois  de  Janvier  ,  qu'il  (croit  pris, 
pour  augmenter  ladite  Haie  aux  Toiles  ,   le 
dedous  de  celle  aux  Draps, dans  toute  la  lar« 
geur  &  étendue  qu'elle  a,  JLifqu'à  la  petite  por- 
te de  la  rucfdela  Porterie,  luivanc  &  confor- 
mément à  i*avis  des  Treforiers  de  France,   & 
en  conféquence  de  plufieurs  Arrêts  du  Gonfeil 
fur  ce  rendus.     A   quoi  Sa   Majefté  voulant 
pourvoir  :  Oiii  le  Raport  du  Sieur  Phclypeaus 
de  Pontchartrain  Confciller  ordinaire  au  Gon- 
feil Royal ,  Contrôleur  Général  des  Finances;, 
LE     ROY     EN     SON      CONSEIL,, 
a  ordojiné  &  ordonne,  que  les  Auneurs-Vifî* 
teurs  de  Toiles  à  Paris  ,  pouronc  établir  des» 
Bureaux  à  toutes  les  Portes ,  Barrières  &  autres 
Entrées  de  ladite  Ville  &  Fauxbourgs  de  Paris  , , 
tant  par  terre  que  par  eau ,  pour  y  vificer  toutes* 
ks  Mirchandiles  de  Toiles  ,  &  autres  Ouvra- 
ges de  fil  compris  audit  Edit  ,   qui  y  feront 
amenez  ,  &  les  conduire  ou  faire  conduire  au' 
Bureau  général  des  Fermes,  ou  à  la  Haie  aux 
Toiles  de  Paris,  Pair  Sa  Majefté  défenfes  à  tous 
Marchands,  Négocians  ,  MefTagcrs,  Voituïiers, 
&  autres  perfonnesqne  ce  puillent  erre  ,  fans 
aucunes  excepter ,   d'entrer ,  ni  faire  entrer 
aucunes  Toiles  ,   &  autres  Ouvrages  de  fil,, 
dans  ladite  Ville  ,  Fauxbourgs  &  Banlieue  de 
Paris ,   foit  par  terre  ou  par  eau  ,  qu'aupara- 
vant lefdits  Toiles  &  autres  Ouvrages  de  fil  , , 
,  n'aient  été  déclarez   au   Bureau  defdits  Aa- 
neurs-Vifireursérablisaufdites  Portes  &  Ports, 
|&  qu'ils  nVient  pris  un  Aquit,  &  donné  cau- 
Ition  de  reprefcntcr  toutes  lefditcs  Marchandi- 
Ifcsau  Bureau  général  ou  à  la  Halle  aux  Toiles, 
Ile  tour  à  p^e  décent  livres  d'amencfe,  &  de 
conûfcacion  des  Toiles  &  autres  Ouvrages  de 
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fil  ,  &  des  chcvaut  ,  charctics  &  harnoîç 
fur  Icfquds  elles  fe  feroient  trouvées.  Leur 
enjoint  auflî  SaMajcftéde  rcprefenteraux  Au- 
neurs  &  Visiteurs  leurs  Lettres  de  Voiture  & 
Facftures  defdites  Marchandifes  M  Toiles  5c 
Ouvrages  de  fil.  Ordonne  en  outre  Sa  Maje, 
fté  ,  que  ladite  Halle  aux  Toiles  à  Paris  fera 
augmentée  de  fix  travées  j  &  qu'à  cet  éfet  il 
lui  fera  fait,  à  la  diligence  &  aux  frais  defdits 
i^uneurs.Vifiteurs ,  lefquels  pouront  à  cet  cfec 
emprunter  au  nom  de  ladite  Communauté  ,  les 
deniers  nécelTaires  pour  cette  dépenfe  en  vertu 
du  prefent.  Arrêt  ,  un  mur  de  cloifon  pour  fc- 
parer  celle  aux  Toiles  d'avec  le  reftaifc  de  la^ 
dite  Halle,  laquelle  à  l'avenir  aura  toute  l'é. 
tendue  portée  par  le  prefent  Arrêt ,  fans  qu'elle 
puiiTe  être  retranchée  ni  diminuée  i  pour  quel- 
que raifon  que  ce  puiflTeêtrc.  Fait  au  Confeil 
d'Etat  du  Roy  ,  tenu  à  Verlailles  l'onzième 
jour  de  May  mil  fix  cens  quatre- v^ingt-q'  nor. 
2C.  ColUttonné,  Signé  ,  D  U  J  A  R  D 


ORDONNANCE  DU  ROY, 

Portant  Règlement  pour  le  Commerce 
,  des  Grains  qui  feconcrranfpprcez  d'un  lieu i* 
Tautre, . 

^  '  ,     — 

^.;      .  Du  ii;  Oéiabn  lé^^i 

SA  M  A  J  E  S  TE'  étant  informée  que  l'or- 
dre qu'eîlea  donné  de  ne  lailFcr  charger  au» 
cuns  Grains  dans  fes  Ports  &  Côtes  de  Ponant, 
fans  fefi  Paflfeports  ,  embaraife  le^commcrca , 
^ui  iie  fait  de  Porc  en  foxc  :  Ec  vodRnt  y  rem«« 
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(Her ,  Sa  Majellé  a  permis  &  permet  aux  Mar- 
chands &  aux  Propriétaires  &  Maîtres  de  Bar- 
ques &  autres  Bâtimeiis,  déchargera  tranf- 
portcr  des  Grains  d'un  lieu  à  l'autre  ,    dans- 
récenduc  d'une  même  Province  ou  Géncrali- 
tc,  fans  Tes  PaiTcporrSi  à  condition  néanmoins 
que  les  Maîtres  de  ces  Bâtimcns  ,  avant  de  par- 
tir des  lieux  où  ils  auront  chargé  ,  feront  leurs 
foûmiffions  devant  les  Oficiers  de  l'Amirauté , 
ou  ceux  par  eux  prépofez  ,  de  raporter  dans 
un  délai  compétent ,  des  Certificats  des  Juges 
des  lieux  ,  8c  des  CommilFaires  ou  Commis 
aux  C'ialles  ,  du  déchargement  dans  les  Ports 
pour  lef^uels  ils  auront  chargé  ,  à  peine  de  di» 
mil  livrer  d'amende  ,  païables   par  les  Char- 
geurs ,  les  Propriétaires  &  les  Maîtres  des  Bâ- 
timens  :  A  l'éfct  de  quoi,  lefdits  Maîtres  fe- 
lonr  obligez  d'avertir  lefdits  Juges  &  C  )m- 
milfaires  ou  Commis  aux  ClaÂes  avant  le  dé- 
chargement ,  à.  peine  en  leur   particulier  de 
cinq  cens  livres  d'amende  i    d;;rc]uellcs  foû- 
miflions  &  certificats  lefdits  Oficiers  de  l'A- 
niirauté  feront   tenus   d'envoïer  à  la  fin  de 
ciiaque  mois  ,  des  Etats  certifiez  d'eux  au  Sc- 
actaire  d'Etar  aïant  le  Département  de   la 
Marine  ,  à  peine  d'interdidion.  Et  à  l'égard 
des  Grains  qui  feront  déftinez  pour  être  cn- 
voïez  dans  une  autre  Province  ou  Généralité, 
fait  Sa  Majefté  déf«nfcs  à  tous  Marchands, 
propriétaires  &  Maîtres  de  Bâtimens  &  aii- 
1  très,  d'en  en voïer  &  tranfporter  aucuns  fans 
fcs  PafTeports  ,  à  peine  deconfifcationdes  Bâ- 
timens &  des  Grains ,  &  de  dix  mil  livres  d'a- 
mende, tant  contre  les  Chugeurs  ,  que  con- 
tre les  Propriétaires  &  Maîtres  des  Bârimens*. 
lYcuc  Sa  Majellé  ,  que  conformémcnc  aafdics- 
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Pairepofcs,  les  Chargeurs ,  Propriétaires  otr 
Maîtres  des  Bâcimens,  foienc  obligez  de  faire 
leurs  foûtninions  ,  ds  raporcer  dans  un  délai 
compétent ,  Certificat  des  CommiiTaires  ou 
Commis  aux  Cia/fes  ,  &  des  Juges  des  lieux  y 
portant  que  lefdits  Grains  auront  été  déchar« 
gez  dans  les  lieux  de  ieur  deflination  ,  fous  les 
peines  portées  pat  lefdires  (oûmifltons  j  &  que 
lefdits  Commiltaires  ou  Commis  aux  Claifes 
&  Juges ,  envoient  à  la  Hn  de  chaque  mois, 
au  Secrétaire  d'Etat  ai^nt  le  Département  de 
la  Marine,  des  Etats  cctûRcz  d'eux  des  G/ains 
déchargez  en  vertu  djfditrPafR'ports  ,  conte, 
nans  la  quantité  &  qualité  defdits  Grains  ,  les 
noms  des  Maîtres  &  des  Bâtimens  ,  &  la  date 
des  Palïbports  ,  à  ptine  d'interdi^flioii  ;  à  l'éfet 
de  quoi ,  icf.iits  Maîtres  feront  obligez  de  les 
avertir  aufli-tôt  aptes  leur  arrivée  ,  a  peine  de 
cinq  cens  livres  d'amende.  Enjoint  Sa  Majefté 
aux  Intendans  &  CommitTaires  départis  dans 
les  Provinces  pour  l'exécution  de  fes  ordres, 
aux  Intendans  8c  CommiiFaires  de  Marine 
prépofeï  fur  les  Côtes  ,  &  aux  Oficiers  de 
^Amirauté,  de  tenirla  main  chacun  en  drcir 
foi ,  à  l'exécution  de  la  prefente  Ordonnance, 
&  de  la  faire  publier  ,  afîcher  Se  cnregiftrc;, 
afin  que  perfonne  n'en  ignore.  F  a  i  7  à  Fon=. 
tainebleau  ,  l'onzième  jour  d'Oilobre  mil  lis 
cens  quatre-vingt-quatorze.    Signé  ,  LOUIS, 

fit  plus   b^S  ,  P  H  E  L  Y  P  E   AUX. 
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Portant  création  des  Ofîccs  de  Receveurr 
en  chacun  Grenier  à  Sel,  Bureaux  des  Fn- 
trées  &  Sorties  du  Royaume ,  Douanes ,. 
Traites  ,  Aides ,  Domaines  ,  Tabac  ,  &c,, 
aux  Droits,  Privilèges  &  Exemtions  ypo]> 
tez^        ..--^  ^  .-.  .  ',r.^  .      „;  .^    -. 

r  ^  2>«»  mois  de  Décembre  i6<)^ 

LOUIS   par   la  grâce  de   Dieu  Roy  dd- 
France  &  de  Navarre  :  A  tous  prefens  8c 
avenir,  Salut.  La  bonne  régie  &  admini(lra« 
lion  de  nos  Fermes  en  aïant  augmenté  confî- 
dérablçment  \ts  produits  ,  Nous    avons  cru 
qu'il  étoit  important  de  chercher  de  nouvelles 
précautions  pour  en  affûrer  le  maniement ,  Ss 
Nous  avons  écouté  la  propo^iion  d'en  créée 
en  titre  d'Ofice  les  Recettes  gRéraies  &  par- 
ticulières ,  d'autant  plus  volontiers  ,  que  les« 
Rois  nos  Prédece/Teurs  avoient  autrefois  efti- 
nié  cet    établiflcment  néceiïairc,  &   que  1«' 
finance  que  Nous  recevrons  de  ceux   qui  fe- 
ront par  Nous  pourvus  de  ces  nouveaux  Ofî- 
ces ,  répondra  à  nos  Fermiers  d'une  plus  par- 
faite fidélité  dans  la  perception  de  nos  Droits. 
A  CES  CAUSES  ,  8c  autres  à  ce  Nous  mou- 
vant,  de  nôtre  certaine  fcience  ,  pleine  puif- 
fance  &  autorité  Roïale  ,  Nous  avons  par  le 
prcfent  Edit  perpétuel  &  irrévocable ,  crcé  , 
érigé  &  établi ,  créons  ,  érigeons  &  étabniFons. 
en  titre  d'Ofice  formé  &  héréditaire;  fçîvoir,. 
Un  nôtre  Confeiller-Recevcur  des  Gabelles- 
enchacun  des  Greniers  &  Chambres  àSel  ^^ 
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dépendans  des  Fermes  générales  des  Gabelfes- 
de  France,  Languedoc,  Koufïîllon  ,  Lyonnois, 
Provence  &  Dauphinc,  Evêchez  de  Metz,Toul 
&  Verdun  ,  Salines  &  Domaines  de  Lorraine  , 
9c  Comté  de  Bourgogne,  Droics^de  Trente- 
cinq  fols  de  firoUage  ,  même  pour  les  Recettes 
desMaga/însdu  Duché  de  Rethelois,  Droits 
du  Quart:  Bouillon  &  de  Touques  ,  &  des  Rê- 
vent^" de  Sel  blanc  en  Normandie  ,  &  autres 
Jieujc  où  il  fera  jugé  à  propos  d'en  établir.' 

Un  nôtre  Confeiller  -  Receveur  en  chaèun 
des  Bureaux  établis  &  à  érab  ir,  pour  la  recette 
&  régie  des  Fermes  générales  des  Droits  d'En- 
trées &  de  Sorties  du  Royaume ,  Douane  de 
Lyon  &  de  Valence  ,  Patente  de  Languedoc , 
Foraine  ,  Fouille  de  Rouffillon  ,  Traite  d'Arfac 
&  Coutume  de  Bayonne  ,  Gonvoy  &  Comta. 
blie  de  Bordeaux ,  Droits  de  Courtage,  Traite 
de  Charante ,  Droits  de  Fret ,  Droits  de  la 
Prévôté  de  Nantes  ,  &  des  Ports  &  Havres  en 
Bretagne,  Drftcs  qui  fe  perçoivent  dans  les 
Pais  conquis  &  reconquis  de  Flandre  &  Hai- 
nault ,  Aiface  &  Comté  de  Chiny  ,  &  des  Fer- 
jres  générales  des  Aides,  &  Entrées  fur  les 
Vins  &  Liqueurs  ,  de  nos  Domaines,  du  Ta- 
bac, du  Domaine  d'Occident ,  de  la  Marque 
d'Or  &  d'Argent ,  &  des  Chapeaux  ,  &  de  tous 
les  Droits  anciens  &  nouveaux  ,  joints  &  unis 
apartenans  à  nofdites  Fermes. 

Aufquels  Ofices  Nous  avons  arribué  par  le 
prefent  Edit ,  les^Gagcs  qui  leur  font  païez  par 
nos  Fermiers  ,  desquels  il  fera  arrêté  un  Etat 
en  nô:re  Confeil,  pour  être  lefdits  Gages  païez 
par  nos  Fermiers ,  fans  diminution  du  prix 
de  leur  Bail.  Et  en  outre ,  avons  atribuc  &: 
acribuons  ;  fçavoir  ,  à  ceux  des  Receveucs 
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cics   Gabelles  ,  les  émolumens  acordez  pouf 
chacun  muid  de  Sel  qui  lèra  vendu  au-delà  de 
la  fixation   pour  les  bons  de  Maflc  ,  Se  pour 
les  apuremens,  &  leur  franc-falé  d'un  minoc 
de  Sel  j  &  aux  Receveurs  des  Traites  ,  les 
Droits  d'Aquits  &  de  Paflavans  ,  &  de  Certifi- 
cats de  defcente ,  jufqu'à   la  fomme  de  cinq 
fols ,  à  Nous  réfervez  par  l'Arciclc  XVI.  du 
Titre  prcrtîier  de  nôtre  Ordonnance  du  mois 
de  Février  1687,  à  laquelle  Nous  avons  dérogé 
&  dérogeons  à  cet  égard  feulement. 

Comme  auflî,  Nous  leur  avons  atribué  &  ' 
«ttibuons  deux  cens  mil  livres  d'augmenta- 
tions de  Gages  héréditaires,  à  difliibuer  au 
denier  quinze ,  à  ceux  qui  porteront  les  Ofî- 
ces  aU'delàdes  fommes  pour  lefquelles  ils  fe- 
ront emploïez  dans  les  Rôles  qui  lèront  arrê- 
I  tez  en  nôtre  Conleil  j  defquels  deux  cens  mil 
livres  d'augmentatifs  de  Gages ,  lefdits  Re- 
ceveurs pouront  difpofer  féparément,  comme 
ils  avifcront  bon  être  ,  fans  q'ie  lefdites  aug- 
mentations de  gages  foienc  fujettes  àl'hipoié- 
que  de  leur  maniement. 

Lefdits  Receveurs  créez  par  le  prefc     T'dit , 
retiendront  par  leurs  mains  lesCiges  ordinai- 
res qui  leur  font  atribuez,  dont  le(dits  Rece- 
veurs feront  dépenfe  ,  laquelle  leur  (era  pafiée 
fans  dificulté,  dans  les  comptes  qu'ils  rendront 
de  leur  maniement  aux  Fermiers  généraux  de 
nofdites  Fermes  ,  de  quartier  en  quartier  :   Et 
à  l'égard  des  dfux  cens  mil  livres  d'augmcnta- 
lion:  de  gîigcs ,  atribuez  à  tous  lefdits  Oficiers 
par  le  prefenc  Edit  «  il  en  f:rra  fait  fo||^s  an- 
nuellement dans  l^s  Etats  de  nofdites  Fermes, 
C|ui  en  feront  arrêtez  en  nôtre  Confeil ,  pour 
leuc  être  païez  chacun  à  proportion  de  ce  ^u'il 
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<Cn  aura  aquis  ,  fur  leurs  (impies  quitanoes  ,  j 
la  fin  de  chacun  quartier,  (uivanc  l'Ecat  de 
diflribucion  en  détail  qui  en  fera  auili  arrêté 
en  nôtre  Conieil }  fans  que  pour  quelque  caufi 
&.  Cous  quelque  prétexte  que  ce  foie,  lefdits 
•Gages  ordinaires  ,  ni  lefdites   Augmentations 
dégages,  puiflènt  Être  fujets  à  aucun  retran- 
<liemenc ,  ni  qu'ils  pui(fenc  être  fa'^B,  à  moins 
^uc  ce  ne  fou  par  les  ciean'-ters  privilégiez , 
<]ui  auront  prêté  leurs  deniers  pour  en  taire 
Taquintion.  Seront  Icfdics  Receveurs  re^ûs  ()ac 
ies  Oficiers  qui  ont  droit  de  connaître  de  nos 
Droits  chacun  à  leur  égard,  aufquels  Nous 
avons  fixé  pour  rous  Droits  de  réception  & 
cnregiftrement  de  Provifion,  la  fomme  de 
douze  livres. 

Vouions  que  tous  lefdits  Receveurs  jouiflTent 
pleinement  &  paifiblemenc  de  l'exemtion  de 
toutes  Taille» ,  de  logeq|enf  de  Gens  de  guer. 
rc,  &  de  tous  les  autres  privilèges  &  CACn:îi::oni 
dont  jouiiïent  à  prcfent  les  Commis  généraux 
êc  particuliers  ,  emploifez  par  commiiïîon  auf- 
dites  Recettes  j  le  tout  en  païant  par  les  Aque- 
reurs  defdits  Ofices,  fur  les  Quitances  du  Tre- 
ibrier  de  nos  Revenus  Cafuels ,  la  finance  des 
Gages  ordinaires,  fur  le  pied  qui  fera  réglé  pat 
les  Rôles  qui  feront  arrêtez  en  nôtre  Confeil  j 
^  les  deux  fols  pour  livre  ,  fur  celles  de  celui 
par  Nous  prénofé  pour  Texécution  du  prefcnc 
Eàit  i  &  celle  defdites  Augmentations  déga- 
ges à  raifon  du  denier  quinze ,  fur  les  Quitan. 
ces  aufli  du  Treforier  de  nos  Revenus  CafuelS) 
iuivaoc  les  Rôles  qui  feront  au/H  arrêtez  en 
notrexDonfeil ,  fur  lefquels  les  Quitances  Je 
finance  feront  expédiées  &  délivrées. 

SI  DONNONS    £N  MANIEMENT  à 
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fur  les  Tarifs  des  JHârtihêndlfes»  ^w 
^os  amez  &  féaux  Confeillers  ,  Jcs  Gens  te- 
nans  nôtre  Cour  de  Parlement  à  Paris ,  &c, 
I)onnb'  à  Verfaillcs  au  mois  de  Décembre  , 
l'an  de  grâce  mil  iiz  cens  quatre- vingcqua- 
torze$&  de  nôtre  Réf>ne  le  cinquante  -  deu- 
xième. Signé  ,  LOUIS.  Et  plus  bas ,  Par 
le  Roy ,  Phelypeaux  :  Vi[n  ,  Boucherat^ 
£c  fcellé  du  grand  Sceau  de  cixe  verte. 

"Regifiré  j  four  -être  ixécuté  filon  f»  forme  é* 
itneuu  A  Paris  t»  Parlement  ,  l*ii,fAnvief 
X69S.  Signé,  DONGOIS. 


d« 


ARREST  DU  CONSEIL, 

\Qj3  I  ordonne  qu'il  fera  pris  &  per^û  trois  li- 
vres feulement  du  cent  pefànt  des  Laines  qui 
feront  déclarées  aux  Bureaux  de  Sorties  des 
Cinq  groifes  Fermes ,  pour  être  portées  dans 
la  Flandre  Françoife  ,  &  y  être  emploïécs 
aux  Manufactures  ,  au  lieu  des  quinze  livres 
portées  par  le  Tarif  du  mois  de  Septembre 
16^4.  pour  Droits  de  Sorties*         ;  ^ 

Dh  II,  Février  169s, 

LEROY  voulant  faciliter  aux  Fabriqaanf 
en  Ëtofcs  de  Laine  de  la  Flandre  Françoife, 
desmoïens  de  tirer  par  la  voie  des  Négocians 
du  Roïaumc  de  l'étendue  des  Cinq  groifl's  Fer- 
mes ,  les  Laines  donc  lefdits  Fabriquans  ont 
J)cfoin  pour  leurs  ManufaAures ,  &  les  mettre 
arrêtez  ^^m^n  état  de  les  débiter  avec  plus  d'avantage, 
utances  m^^^  j^  diminution  des  .Droits  de  quinze  livres 
^'  pmT  à  V^^^^^  pefanc,  régies  à  la  Sortie  dcfdites  Cinq 
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3 ri  jirrhttS'  Reglemem 

grofTes  Permes.  A  quoi  étant  nécefTaire  ée 
pourvoir  :  Olii  le  Raport  du  Sieur  Phely- 
peaux  de  Poncciiarcrain  ,  Confciller  ordinaire 
au  Confeil  Royal  ,  Contrôleur  Général  des 
Finances  j  SA  MAJESTE*  E'TANT 
EN  SON  CONSEIL,  a  ordonné  & 
ordonne,  qu*il  fera  pris  &  perçu  trois  livres 
feulemeiu  du  c?nt  4M:rant  des  Laines  qui  ieront 
dcclai^es  aux  Bureaux  deSorties  desCinq  grof. 
fes  Fermes  ,  pour  otre  portées  dans  la  Flandre 
f  rançoife  ,  &.  y  être  employées  aufdices  Manu^ 
factures  ,  au  lieu  des  quinze  livres  portées  pat 
le  Tarif  du  mois  de  Septembre  1664.  pour 
Droits  de  Sor(ies«  Fait  Sa  Majeflé  dcfenfes  â 
M*  Pierre  Ppinteau  Fermier  Général  des  Cinq 
grp/Tes  Fermes  &  autres  Unies  ,  Tes  Commis 
&  Prépbfez  ,  de  prendre  fur  lefdites;  Laines 
portées  en  Flandre  ,  de  plus  grands  Droits  àt 
Sorties  que  letdirs  trois  livres.  Enjoint  aux 
Sieurs  Intendans  &c  Commiflàires  départissant 
les  Provinces  &  Généralitez ,  deccmr  latnaio 
à  l'exécution  du  prefenr  Arrêt ,  qui  (era  exé* 
cuté  nonobilanc.opofitions  ou  empêchemens 
quelconques  ,  pour  lefquel$  ne  fera  diferé, 
Fait  au  ÇoiiÎTeil  d'Etat  du  Roy  ,>  Sa  MajefUj 
y  étant  ,  tenu  à  Ver  fa  illes.lq.  douzième  joit 
4le  Février  mil  /îx  cens  quatre-vingc-quin 
SignéjPHELYPEAU.^., 
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DB  MESSIEURS  Ifiç  im^»  '■ 

gcneralts  unies  de  Sa  Majefté, 

Recettes  defdit«  r!  ^     '"  Commis  aur, 
C°n,&pat   e   Rec«.'""  V'"  ''^P°Tcf- 


>''•  .'••'■■  A--' 


Ier«e..  criez  en  rirre^Ofic,  '^"""'"  <»« 
mois  de  Décembre  ,/./;?r  I  ^"^  '■^''«  rf» 
pour  le»  fona.o",  L'î-'^/"'''«'"ftfuaion 

,«t«,  il  fera  dé  ivS  ^^•'"'V^''""  '^=- 

K  figaé  de  la  Comp.S"coI:'."''""  "» 
llication  defdites  fon/»P  '"'*"•"'  '"ex- 
t  «gnera  Je  am^  ^ ;,*  5«  «e  Tit„l.i. 
roùm.flîon  à  1>&"  j,"-*"  ?'d«.  avec 
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^^  /nt  l^nteeift«ment  de  lent» 

îetont  «nus  «'f"' ^/,","„f  Jurifdiaion  .  <le 

„t  Uurtditc.  P'°v;f °'^i»„"„  °ae  U  Compagnie 

fut  fes  fonajons .  »  P""^,^!»  Recette  pour 
«lier  adreffant  «.C°maus»       ^^^  ^    .^^^^^ 

leur  inftalation  ,  *'*ff5?"  Recette. 
A-papier*  ÇO«c«nan  ^«^^'^  R«  ^^^^  j„  qU 

II L  A  la P'K«?'t  ,  "«««te .  il  fe"  '"» 
xeûeut  au  CobW»'»  a  '"."-S,;  de  fes  Re- 

"e  faire  i  ««««"i^ffinfc  &  i'  f«  ^'- 
gifttes  de  recette  «'.f */!?",  'ôt .  des  Re- 
lifttes  des  Sel»  P;«»  «^^'fï^iiiesfarkf- 
|„éls  ils  ont  *?*,f""  • 'X  demeurer  au  T.- 

IV.  ^inventaire  feramem»       ^    .^_^ j 

4es  feuilles  q"«..«""|X,  f"0>«  »«*«« 
&  toutes  1«  f«>»"«  «    &  P«apW«  P«  " 
la  fin  de  chaque  P»f '' J^^P^j  e„  tUre. 
commis  (ottaM  ^l'^^^l^, q„e  de  fign« 
V.  Le  Receveur  "";«*;„    ^  le  Comn» 

cet  in'«"""%'f"LS^  de  tous  les  sà 
fottant ,  foa  ^^g'*"  ^""'u  detniere»uv«l 
«ndus ,  jnfq»«  ^..f  .^^  eftÔit  à  déchargea 
,ure  du  Grenier  ,  sil  en  ^  ^„„t,d 

obligations  ou  P;°"'^'r«/"'„7,iîe  le  CoJ 


C 


V  ^ 


obligations oa promX,,    •■/"°'"   '<^'"^"" 

»u  pied  de  la  ?opie  dodfr  V  ?"'  '°"»"c , 
»  ao  Commis  r^  tam  anr.  ""'f-  <)""•  "«'* 
gâtions  ou  proS  au,n  ^"1 1'"""  "''"- 
P"  le  Commis  ftrtant.  "*  *'^  P'"phéc, 
yil,  IJ  ferj  j„  V 

ftft«  dus  à  )a  Ferme    tan-  î   »".  '">'«  «^s» 
teau ,  que  du  Bail  dToo^^^    "  *"'  ''«  P"'"- 

Bail  diftingue;  par  Bail  i„"*"  /'  ^H-e 

teditétatcmifi/parlecL'll'''r"^''  *  f"» 
la  même  peine  -Et  s'il  r^""'"  ^«""t,  fous 

dirs  reftes'dûs!  ftns  li""""" "«^""^  <<"■- 
mis  forçant  les  diCnci^,  '^""".P"  '=  Com- 
d»ns  les  tems  preS  "  r  f"""'!"  ■  *  f»"" 
fcerations  de  lï  cJ^l  '^  •'"'  °'''''«  &  déli.  " 
ftta  remis  au  TuZI'Tt''T  ''  ^""''le 
"■"V?"  f-iPied  dudit  état  '"'  '"  «^'^ 

q"i  en  dépendent ,  pour  «"h  "  '  *  t'I^''"' 
K  au  pied  de  l'un  defd"tsl«s  «"  ''  ^"'""■ 

1.  manie  cLdX  '  enfe"!.*  ?'*«'« 
Ickfi  du  Grenier ,  dont  îëcom  '  •''V''''"'  <»« 
ha  une  reconnoi/Tance  uTT-  ^°"""  "- 
>".,^"it  au  CommTfo  i"  d'/'  ^^  °^" 
r'I  mette  un  caden«  Â  ,' J?'  "nfentir 

«fins d'aflîfter  p  "lui    •"""''^'"'  <=''"'"«. 

««  ouverture,  dSd  t  GremC'  'T  '','  '"'  P"' 
("a  maffe  entamée!  !  ^'"  '»  «'«< 
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jij^  Arrftt  ^  KéiUmêm 

X.  A  l'égard  de  la  gratification  réglée  pâf 
la  Compagnie ,  pour  les  bons  de  madè  ,  par  fa 
Pélibcration  du  9.  Septembre  lé*^}.  elle  fera 
|>artagée  entre  le  Commis  dépolfedé  &  le  Re- 
ceveur en  ritre,  à  proportion  de  ce  quecha> 
cnn  d'eux  aura  vendu  &  diftnbué  du  Sel  de  la- 
dite mafTe. 

XI.  Et  il  le  Commis  (brcanr  veut  fuivre  la 
iinanè  qui  fe  trouvera  entamée,  pour  la  fureté 
dli  Sel  de  ladite  mafTe,  il  le  poura  >  &  même 
faire  mettre  un  cadenas  à  la  porte  du  Gre« 
nier,  dont  il  aura  la  clef  j  afHfler  à  la  vente 
.gui  fe  fera  du  Sel  de  la  maffe  entamée,  &  en 
tenir  regidrcj  pour  icelie  finie ,  demander  fa 
|)arc  proportionnée  du  bon  dcmâflë,  s'il  s'7 
en  trouve,  à  moins  que  ledit  Commis  fortant 
.&  le  Titulaire  ne  s'acommodent  entr'eux ,  ou 
faire  par  la  Compagnie  les  pourfuites  nécef. 
faites  fur  iés  déchets  extjaordinaites ,  s'il  s'en 
jcrouve.  .  '       ^'"^^ 

XII.  Le  Commis  fottant  fera  tenu  enfuitedc 
Toicurer  à  la  Recette  générale  les  deniers  de 
fa  coiffe,  &  de  fe  tranfporter  aufl!  car  à  la  Di. 
rci^ion ,  pour  y  rendte  fon  compte  du  paflé. 

XIII.  Le  double  du  compte  de  l'année  Ë(5U' 
jrante  1^95-.  rendu  par  le  Commis  forçant^  pour 
Je  tems  qu'il  aura  exercé  dans  ladite  anhée^ 
C?ra  remis  par  le  Direéleur  au  Receveur  Tita^ 
laire,  avec  les  pièces  jullifîcatives  pout  le  îiwt 
entrer  dans  fon  compte  de  ladite  année ,  &  le 
Titulaire  donnera  fa  teconnoifîancé  defditj 
comptes  &  pièces  au  Dired^ur  ,  a Vec  fournit I 
^on  d'en  compter  au  pied  de  t#pie  dodit  coiD' 
pte,  ^- .  *-:'.;  ^^'^  ^i-'-\    .r  ".' 

XJV.  Les  Receveurs  en  tître  feront  tcriw| 
âc  prendre  annuellement  tpus  lesKegidiesn;-, 
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îtJI. 


I  feront  tenu»  I 


ffir  les  Tarifs  des  Jffarehak)difij.     fif 

ccHaires  à  la  régie  de  leur  Bureau  ,  des  maint 
du  Diredleur  en  la  forme  ordinaire  ,  &  de  de^ 
mander  fes  ordres  &  ceux  des  Iticérellez ,  qui' 
fonc  chargez  du  département  fur  toutes  les  af- 
faires de  leur  régie  ,  pour  y.  ètic  aucotifez  par 
la  Compagnie. 

XV.  Pour  les  Commis  aux  ~R>oetrcs  qui  fe 
^ront  pourvoir  defdics  05ces ,  il  a  été  arrêté 
qu'ils  feront  pareillement  tenus  de  complet 
jufqu'au  jour  de  rcntegiftrement  de  leurs  Pros- 
viilons  ,  par  un  compte  feparé  ;  &  en  confe* 
quence  ,  les  Diredeurs  feront  tenus'de  faire 
porter  leurs  deniers  à  la  Cailfe  générale  dudit 
département ,  &  de  retirer ,  ain(i  qu'il  e(l  dir 
ci'dedus  ,  des  Etats  certilSez  des  crédits  du'des 
Sels  prêtez  >  &  de  ce  qui  rede  dû  des  Sels 
d'impôt,  pour  en  faire  ou  faire  faire  la  véfxSH^ 
cation  ,^  &  en  rendre  compte  à  la  Compagnie 
diins  trois  mois  au  plûtard. 

Et  aieudu  J'ordre  que  la  Compagnie  a  fe- 
çû  de  donner  tout  le  fecoms  qui  dépendra 
d'elle ficdes  Bmploïez  defdites  Fermes ,  pour 
avancer  les  recouvremens  des  treize  (ois  Hx 
dcniers^i,  &  des  vingt  fols  impofez  fur  le  Sel  ( 
lia  été  arrêté^  se  les  Commis  fortans  com- 
pteront au  Receveur  en  titre, des  deniers  quMIs 
auront  reçu  des  treize  fols  fîx  deniers  impofez 
iur  cbaqiic  minoc  de  Set  par  Edit  de  1^91.  da 
I recouvrement  defquels  Droits  Pierre  Mazel  a 
jttairé  avec  Sa  Majeilé  -,  &  encore  des  deniers 
jù'ils  auront  re^  des  ringt  fols  impofez  auflh* 
lur  chaque  minot  de  Sel  par  Edit  de  ié<M. 
ibnt  a  traite  Pierre  Michault  j  &•  en  confé^ 
]uence  dudit  compte  ,  lefdits  Commis  fortans 
[enietttont  encre  les  mains  des  Receveurs  eu' 
iitre  les  deniers  qu'ils  auront  procedans  derdi« 
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jij^  utrrtti  c^  n/gUmiiH    '     ''* 

tes  Recettes ,  avec  les  Edits ,  Déclarations  ft- 
Arrêts  qui  leur  auront  été  envGicz  conceuians 
icrdits  Traitez  ,  &  les  lettres  &  ordres  fcrvans 
d'inftruôion^qu'ils  ont  reçus  par  MefTîeurs  les 
Jntére0ez  aufdiis  Traitez,  pour  fur  le  tout 
faite  les  diligences  néccifàires ,  &  continuer 
Jerdits  rccouvremens  avec  toute  la  diligence 
ii^ui  dépendra  d*eux  ,  dont  ils  rendront  com- 
pte aux  ïntérelFez-  aufdits  Traitez. 

F  A  I  T  &  arrêté  au  Bureau  Général  des  Fer. 
mes  à  Paris ,  ce  deuxième  jour  de  Mars  mil  fu^ 
fcns  quatre-vingt-quinze.      ,;^,  .  , 
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ARREST  DU  CONSEIL; 

Qy  I  ordonne  ,  qu'à  commencer  du  prcmicf 

.    Avril  prochain  ,   il  fera  fait  mention  dans 

les  Paiïeports  qui  feront  expédiez  aux  Ofi< 

tiers  &  autres  ,  pour  faire  entrer  des  Che- 

f  vaux  dans  le  Royaume,  du  tems  pendant 

^  lequel  ils  pouronc  les  faire  entrer  ,  &  le 

y  nombre  d'iceux  j  paflTé   lequel,  Sa  Majefté 

;  fait  défenfes  à  M^  Pierre  Pointeau,  fes  Pro- 

.   cureuïs  &  Commis ,  d'y  avoir  aucun  égard j 

•    &leur  permet  de  faifir  &  arrêter  le  nombre 

.  de  Chevaux  néceflàire,  pour  paicr  les  Droits 

d'Entrées  defdits  Chevaux ,  dans  le  cas  / 

porté,  &c,..,    :  ,  cj   ?■-■;•;:;  i\^. ..;       ■• 

-■  •;•  L  ::r  ..r-A  .  •,  :  *  ^^:.^:■.,■^5*..  - 

Du  itf.  Mars  lé^f,       ' 


i'. 


tE  RO  Y  étant  informé  qu'il  fe  commet 
des  abus  confîdérables  dans  les  Routes  & 
Paiïeports  que  Sa  Majefté  veut  bien  acordcrl 
aux  Oficiers  de  Cavalerie ,  Dragons  &  au* 


fi$r  ftr  Tàftfs  dts  Mârehând'ifis.   ^tf 
t*res  ,  pour  faire  entrer  des  Chevaux ,  dont  Ht 
ezpofenc  qu'ils  ont  befoin  ,  pour  la  remonte 
des  Cavaliers  de  leurs  Compagnies  Se  équipa-  ' 
ges ,  faifans  entrer  des  Chevaux  fur  les  route^ 
qui  leur  font  expédiées  ,  &  difpofàns  des  Paf- 
feports  qui  leur  font  acordei  ,  avec  des  partiw 
culiers  qui  font  entrer  le  même  nombre  de 
Chevaux  par  d'autres  Bureau»,  f.tns  païèrler 
Droits.  A  quoi  étanr  néceifaire  de  pourvoir  : 
Oui  le  Raport  du  Sieur  Pheltpeaux  ^'^  '^  ;'.', 
chartrain  ,   Confeiller  orJ-— '^e  au  eonfcil 
Roïal     ContrA''^*  vjeneral  des  Finances  §  S  A 
M  a/i%s  te*  fi'TANTENSON  CON- 
£  El  L  ,  a  ordonné  ,   qu'à  l'avenir  ,  à^  com-^ 
mencec  du  premier  Avril  prochain ,  il  fera  fait 
jtienrioii  dans  les  PaûTeports  qui  feront  expé- 
diez, du  rems  pendant  lequel  les  Oficiers  8s 
autres  dénommez  aufdits  Paffepohs ,  pourbnt 
faire  entrer  dans  le  Royaume  au  premier  Bii« 
reau  d'Anrrée ,  le  nombre  des  Chevaux  cotttt- 
nos  en  iceak }  pa/Té  lequel  tems ,  Sa  Majefté 
fait  défenfes  à  M*  Pierre  Pointeau  Fermier 
€cnéral  des  Fermes- Unies  ,  fes  Procureurs 
8c  Commis,  dV  avoir  aucun  égard.  Ordonne 
pareillement  ^a  Majefté,qu'en  cas  de  reprefen* 
tâtion  (impie  d^s  routes  qui  feront  auflî  acordées 
pour  le  paiTàge  dçfdirs  Chevaux,  les  Droits  duc 
ftront  païez,tautedereprefenter  en  même  tertis 
le  PâlTepôrt ,  donc  l'original  refiera  au  Rece* 
veurdudic  premier  Bureau,  lequel  eh  expé- 
diera un  Brevet  de  Contrôle  au  Conduéleur$ 
&  en  cas  de  refus  par  les  Oficiers  &  Conduc* 
teurs  defdits  Chevaux  ,  Sa  Majefté  permet 
audit  Pointeau ,  fes  Procureurs  &  Commis,  de 
fai/îr  &  arrêter  le  nombre  des  Chevaux  nécef- 
faires  «  pour  païer  la  fomme  à  laquelle  mon* 
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icra  les  t)roics  d'Entrées  du  nombre  defclîti 
Çhevai^x,i«rqQels  fetont  vendus  huitaine  après 
ladite  faifie ,  tant  en  prefcncc  cju'abfence  des 
OKcjers  é^  Conduôeurs,  &  ledit  Pointeau  re- 
tiendra par  Tes  mains  k  montant  defdits 
Droits,  &  s'iLfc  trouve  du  furplus,  il  fera 
X€nduàxj»i  il  apartiendra.  E-t  fera  k  prefenc 
Arrêt  exécuté,  nonobftant  opofitions  ououucs 
cmpêchemens  quelconques,  F  ai  t  au  Con- 
.>'-^i  d'Etat  du  Roy,  tenu  à  Vertailles  ,  la 
vingt-iuiM.-  i..,r  de  Mars  mil  fu  cens  qua. 
^re-^yingt-quinze.  Co/«#.i„.^^'       m  r> 

:,,;^igpé,  GOUJON,. .   ;  ;f  ;  ,^,;  ;* 
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I  AI  T    P  A  R    L  E    ROY, 

E  N  faveur  de  ceux  qui  arment- des  Yaifleam 
.,^^  cnrCouife  :  ,&  qui  exemce  les  Marçha^dires 
}  n.pioyenant  des  Prifes ,  de  tous  l|?s  .Droits  qui 
^yfe  levejit  fur  celles  qui  vwi^çn?  4c{?  Çajs 
siofiW*^çi$,.    ..„,.,v A..;;...    liiiija-.;    ;, 

i^5i••^J;c  ?.îv     -^^  if.  ■M*;?'^^?^  jdfcvu»  do  V 

SA  M  A  J  É  S  T  B'  dcfîrant  ttaircr  hvoni 
blemencceux  defes  Sujets  qpi  armeatides 
Vaifèaux  en  coiirfe,  nou r  exciter  jd*â^^f|ntpilK 
jifur zélé  ,  & reconnoiire  leMjTs  fçryijçcs,  El|^,a 
/^lùlu  d'ex^mter  les  Marchan^jfes  ,proyen9pt 
ides  Prifes ,  de  tous  les  Proirs  qui  (c  kyent  lur 
celles  qui  viennent  des  Païs  Etra,fiig|srs ,  à  l'ex- 
ception de  celles  dont  reuriée  oi),la  fra;ic)i;jfe 
|>ouroient  ccre  préjudiciables  auxManufjiâuies 


'^: 


fftrles  Tarifs  des  Afarchandifes^     ^iv 

dtiRoïaump  auiquelles  elle  veut  bien  prociireir^ 
uae  libre  Torcie  ,  Toit  par  U  moïeii  d|i  Tf  aniic  ' 
(ja'cllc  leur  acorçlera ,  foie  en  prorogeant  ks^ 
cems  pcefcrics  par  les  Rcgleinens  ,i  pour  les  ' 
faire  palier  chez  l'Ëcranger  :  Ec  Sa  Màjefld- 
s'écancfaic  reprefentcr  à  cet  éfet  l'Ordonnance- 
du  mois  de  février  1687,  &  les  Arrêt  du  if,  Dc- 
ceoibre  i6$i,  &  Régleoient  du  u.  Juin  i6$i»' 
Elle  a  ordonné  ce  t^ui  fuit,  ..-.  Ar-i'^^h^,  i 

Premièrement  .  .nf»f -» 
Les  Dentelles  de  fil  pouront  être  mifes  en  ' 
vente  &  confommées  dans  le  Royaume,  en 
priant  les  mêmes  DToits,&  fubiflfant  les  mêmes  ^ 
formalitcz  qui  s'obfervenc  dans  les  deux  Bu- 
reaux de  la  Flandre  Françoife  ,  p4r  lêfquels  ii^ 
cïï  permis  de  les  faire  entrer. 

Il.t  l^e  Fil  propre  à  la  fabrication  des  Den- 
telles,  fera  exemr  de  cous  les  Droits  établis  ^ 
dejïui'sk  Tarif  du  18.  Septembre  t<> 64.  en fèm-' 
ble  l'Eiaim,  le  Plomb, l'Acier  &  le  Cuivre  non  ^ 
ouvrez  î  les  Saumons  &  les  Maquereaux.'  ' 

IH,  Sa  Majelléa  petJgis  &  permet  aux  prtf-* 
jniers  A|udicirairesA|^Bceux  qui  achèteront' 
d*<^ut  les  Marchandnpprovenant  des  Ptifcs  ,. 
de  les  faire  palFer  au  travers  du  Royaume' par  • 
forme  de  Tranfît ,  en  avcrtiiîant  les  Fï^mie^s,^ 
&  oblervanc  les  fotmalitez  prefcrites  par  les 
Réglemens  ,  pour  empêchée  les  verfemens  Sc^ 
làtomrtbtndc.  -  ■  ?     -^  i  ^'^  ^;^'  '^  -^ 

IV.  Elle  acorde  dcUx  mois  de  délai  pour  fai- 
re'palier  à  TEtrangerlcs  Marchandifes  que  les 
Ajudicàtàités ,  du  ceux  qui  les  achèteront  ^ts 
Armateurs^^,  en  cas  qu'ils  foienr  ajudicafaifès, 
voudront  y  envoïer  j  lequel  délai  commencera 
feulement  du  jour  que  l'Ordonnance  de  con- 
^icacion  aura  été  vniegiiliéc  au  Gréfe  de  TA* 
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xnirauté  :  Et  en  cas  que  les  reclamaceurs  (è 
pourvoient  par.apel  ^  fera  le  délai  prorogé  ,  & 
ne  commencerai  courir  que  du  jour  qu'il  y 
aura  été  flatué  ;.  &  (i  en  l'nn  ou  en  l'autre  cas 
il  furyenoic  quelque  empêchement  au  txanf- 
porc  ,  faute  de  Vaillbauou  autrement,  le  dé^ 
lai  fera  encore  prorogé  d'un  mois  ,  à  condi- 
tion que  lés  Marchandifes  demeureront  ccp?n< 
dant  dans  les  Magaflns  du  Dépôt ,  Tous  Ics^. 
clefs  du  Fermier,         '.      ^r       , 

V;  Ne  poaront  les  Fermiers  exiger  aucuns 
Broixs  des  Marchandifes  provenant  des  Prifes, 
fi  ce  n'ed- aprè$  ledit  -délai  de  trois  mois,, 
quand  même  la  confommation  en  feroît  per» 
mife  dans  le  Royaume  ,  pourvu  qu'elles  foient 
dans  le  Ma^adn  du.  Dépôt ,  ou  que  l'Armateur 
donnedcs  fûxetez  au  Fermier  pour  le  paiement 
des  Droits ,  en  cas  qu'elles  ne  ibient  envoi'ccs 
en  Païs  étrangers  pendant  ledit  tem«^ 

VI.  I;es  A^udicataires  des  Marchandifes  pro^ 
venant  des  Pc ifes^  &  ceux  q4]i  achèteront  des 
Armateurs ,  en  cas  qu^i^  ic  foient ,  feront  dif.< 
penfezde  fournir  des  ^^jj^tats  poftans  qu'eU 
les  ont  été. décharg^e^waïs  étranger  \  àcon« 
dition  néàRRioins,  qu  au  dernier- Bureau  de 
Sbrtie',  ils  prendront  un  Certificat  du.Comnvis 
des  Fermes  ,  judificatif  de  leur  fortie,  lequel 
Certificat  ils  s'obligeront  de  £ap<'>rter  au  Bu- 
reau du  Heu  où  le  chargement  aara  été'fair  j 
à  Texceptlon  toutefois  de  celles  qui  feront 
déclarées  pour  les  Forts  d'Italie  ou  de  Portu- 
gai ,  pottt  lefqj9eircs  on  fera  obligé  de  t aporcer 
les  Certifibacs  des  Confuis  ou  des  Vice-Con* 
£uls. 

vn,  Seront- au  fcrplus  l'Oi'donnance  du 
mois  de  Fivrier  i6&j,  &  les  Aiict  &  R^g.ie<- 
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far  Ut  Tarifs  ie$  MarchindiffS.    51^. 
ment  des  ifé  Décembre  1691.  &  11.  Juin  \6^)i, 
ezécucez  félon  leur  forme  &  teneur  ^  en  ce  t^ui 
lï'efl  contraire  au  prefcnt  Règlement  j  lequel 
fera  enregiftré  dans  les  Sièges  de  l'Amiramé, 
îû ,  publié  &  afiché  par  tout  oi\  befoin^Tèra, . 
Mande  aux   Oflcicrs  de  rAmirauté  ,  &  aux 
Juges  des  Tiraites ,  de  tenir  la  main  à  fon> 
exécution.  F  a  i  t  à  Verfailles ;  le  vingcvcin-- 
quiéirsc  de  Mai  mil  (îx  cens  quatre  -  virfgt- 
quinze.    Signé  ,  L  O  U  I  ^,  Et  plus  bas  ^ , 
PHSL  YPE  A  U'ic,  ^ 


ARREST    DU    GON5E11, 

QjTi'  ordonne  que  les  vérifîdatiôns  des  Sels  ■ 
faifis  ,  des  Fers   &   Aciers  ,  des  Plomba, , 
Marques  ,  Cachets  &  Timbres  ,qai  fcrvenp* 
à  la  police  &  régie  des  Fermes  de  3^  Ma- 
jefté  ,  feront  faites ,  comme  avartf  l'Edic 
de  création  des  B'fpertff  }ûrez ,  du  mois  dé  ' 
Mai  ié«;o«  par  Gens  experts  dans  les  ma ^ 
tiéres  dont  il  s*agira  \  &  fait  défenfes  auf-  - 
dits  Bourgeois  Experts  ,  d'y  aporter  aucun  < 
ïfoublc,à  peine^fliCi 

,r        Du  s ï  luUlit  ï€^f^^  '       ^^' 

SUR  la  Requête  pfcfentée  auRbyen  fon 
Confeil ,  par  Pierre  Pointeau  Fermier  Gé- 
néral de  Sa  Majedé  }  contenant  ,  que  depuis 
quelque  tems^  les  Bourgeois- Experts  créez  par 
EHitdu  mois  de  May  i«9o.  pour  les  vérifica- 
tions 8c  raports  dans  les  alignemens ,  toifez  , 
i(  autres  conteftations  de  cette  nature  «  fe  (ont 
avifcz  de  vouloir  étendre  leurs  fondions  aude- 
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514.  Arrêts  &  RigUmens 

là  des  termes  de  leur  création ,  &  de  connoîcre 
&  faire  les  vérifications  des  Sels  de  capture  , 
-  pour  établir  ti  k  Sel  faifi  eftiaux  »  ou  ii  il  eil. 
pareil  au  Sel  de  là  malle  en  vente  dans  \cs  Gre- 
niers delà  Fermer  ainfi  cju'il  eft  arrivé  à  Sau- 
mur  en  pareil  cas  ,  fuc^ne  faifie  de  Sel ,  dont 
l'un  defdits  Bourgeois  a  prétendu  faire  fonra- 
port  de>  la  qualité  d'icelui';  &  en  la  Ville  de 
Nevers  ,  où  les  Bourgeois  ont  prétendu  con- 
noître  &  faire  rapoK  ,  (î  de  TAcier  fabrique 
depuis  peu  en  barre  ,  au  lieu  qu'on  l'a  toujours 
fabriqué  en  bille  ,  eft  Acier  ou  Fer  ,  &  doit 
païer  les  Droits  comme  Acier  ou  comme  Fer. 
Cette  exteniîon  de  leurs  fondions  paro^txa 
bien  abfurde  ,  fi  l'on  fait  rcfiéxion  qu'ils  pré- 
tendront au/Ii  bien  tôt  connoitte  du  faux  eu 
du  vray^,  des  cachets  &  plombs  aplique2  aux 
Dentelles  ,  aux  Tabacs,  aux  Sels  qui  fe  tranf- 
portcnt en ïiaics plombez,  &  aux  Marciiandifes 
qui  paffent  par  Tranfit ,  dans  les  Cinq  grotfes 
Fermes-,  des  timbres  Zc  des  paraphes  du  Pa- 
fier  Timbré-,  donc  la  iconnoiâOïnce  n'eft  pas 
plusabftratte  dtf  leurs  fondions  »  que  celle  du 
Fer  &  de  l'Acier  dont  il  s*agit ,  pour  lefquels 
l'on  a  toujours  eu  recours  aux  Amineurs  & 
Mefureurs  de  Sel,  &  à  des  Maîtres  de  Forges. 
£t  dautant  qu'il  eft  iinpotrant  à  la  régie  de 
toutes  les  Fermes  ,  de  l'afranchir  de  pareilles 
ateintes  j  &  pour  cet  éfct ,  dé  renfermer  les 
Bourgeois- Experts  dans  les  fônélions  de  leux 
compétence  :  A  ces  cat^fes ,  requeroit  qu'il  plût 
à,Sa  M'âjefté  fur  ce  lui  pourvoir  j  ce  faifanr, 
ordonner  que  dans  toutes  les  conteftations,  au 
fujet  des  Droits  de  Sa  Majefté  ,  oii  il  s'agira  de 
vérifications,  elles  feront  faites  par  gens  cors 
xioiilans  qui  feront  nommez  par  les  Juges ,  & 
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fir  les  Tarifs  des  MânhAnilJtt.     jiy'j 

ehoifis  duj^enre  de  lachofe  concefcée  ,  à  l'ex-- 
clufîon  deidics  Bourgeois ,  aind  qu'il  en  a  été 
uféavanc  ledit  Bdic.  Vu  ladite  Rtquêce  :  Ouy 
le  Raport  du  Sieut  Phelypcaur  de  Pontchax* 
train  ,  Gonfeillèr  ordinaire  au  ConfcilRoïal, 
Concrôkrur  Général  des  Finances  j  LE  R  O  Y/ 
EN  SON  CONSEIL  ,    en   interprétant 
en  tant  que  befoia  feroit  ,  TEdit  du  mois  de 
May  1^90.  a  ordonné  &  ordonne  ,  que  les  vé- 
rifications des  6cls  faifis  ,  d^s  Fers  ér.  j^  •  *..  » 
des  Plombs  ,  Marques  ,  Cachets  &      .   .ji-s  , 
qui  fervent  àJa  police  &  régie  des  Permis  de  . 
Sa  Majcfté  ,   feront  faites  comme  avant  ice- 
lui ,  par  gens-experts  dans  les  matières  cirnc  il 
s'agira.   Fait  dérenfcs  aux  Bourgeois  Experts 
créez  par  ledit  Edit ,  d'y  apartcr  aucun  trouble,  . 
i,.peinc  de  mil  livres  d'amende  ,  déclarée  en- 
coutuè'  en  vertu  du  prefent  Atrèr ,  fans  qu'il 
en  (bit  befoin  d'autre,  âc  de  tous  dépens  , . 
domntiages  &  intérêts.  Fa  i  t  au  Confcil  d'E- 
tat du  Roy  ,  tenu  à  Verfailles  ,  le  cinquième"* 
jour  de   Juilkc  mil   fîx  cens  quatre- vingt-    . 
quinze.  G0i/«/(0»>i^.  Signé ,  RANCHINo'. 
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AïtREST  DU  CONSEIL, 

Qj>i  ordonne  qu'à- la  diligence   de  Pierre" 
Pointeau  Âfudicataire  Général  des^ermes^ 
Unies,  il  fera  établi  aux  lieux  de  l'entrée 
de  Savoye ,  par  le  Sieur  Bouchu  Intendant 
en  Dauphiné  &  Savoye,  ou  Tes  Subdélé. 
guez,  des  Bureaux  auxquels  les  Marchand!- 
its  venant  des  Pais  Etrangers  ou  y  allant ,. 
feront  déclarées ,  vues ,  vifîtées  &  aquitées, , 
en  conformité  des  anciennes  Ordonnances^ 
du  Royaume  ,  du  Tarif  de  iS^j,  Déclara- 
tion$,  Arrêts  &Réglcmens  \  &  fait  défen- 
f^s  aux  Sujets  de  Sa  Majeflé  &  aux  Etran- 
gers ,  de  faire  entrer  par  la  Savoye  aucune 
force  de  Marchandifes  permifes  ,  que  par 
lefdits  Bureaux  ,  à  peine  de  confifcacion  dcl- 
dites  MarchandHès  &"  des  Voitures  ,  &  de 
quinze  cens  livres  d'amende.  '    ^ 

D«  iQ^ f»nvi§r  16^6, 

E"  ROY  s*étant  fait  reprefencer  en  fou 
Confeiljles  Ordonnances  du  Royaume 
pour  l'Entrée  des  Drogueries  &  Epiceries  par 
les  lieux  y  défîgnez  ,  des  Soyes  &  Etôfes  de 
Sbye ,  des  Ouvrages  &  Erofcs  d*Or  &  d'Ar- 
gent $  par  lefqucUes  l'Entrée  en  eft  prohibée 
par  tous  autres  endroits  que  le  Pont  de  Beau- 
voifîn  ,  pour  la  Ville  de  Lyon  :  L'Edit  du  mois 
de  Mars  i6t<^),  &  les  Arrêts  ren'tKts  en  confé- 
rence ,  pour  l'Entrée  des  Sôyes  &  des  Mar* 
chândifes  du  Levant ,  Italie  k  Barbarie  par 
Màrfeille ,  à  l'exclu/îon  des  autres  Ports  &  paf- 
fâges:  L'Arrêt  du  Confcil  du  z6.  Juillet  1687, 
concernant  l'Entrce  U  Commerce  des  ^yes  ^ 
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pir  les  Tdftfs  des  Addrcban/l'Jïs,  ^tT 
cane  des  Pais  Etrangers  que  des  originaires,; 
confirmaciFs  defdices  Oidonnances  :  Le  Tarif'  - 
de  1^67.  pour  les  Droits  que  St  Majcflé  a  or- 
donné être  perçus  à  l'Entrée  fur  aucunes  des 
Marcbandi(es  fpécifiées  par  iedic  Tarif:  l'Ar-- 
lêc  du  Confeil  du  ).  Juillet  169».  par  lequel 
Sa  Majedé  a  ordonne  rèxécution  de  ceu^x  de£^ 
»,  Novembre,  7.  to\  i},  &  17.  Décembre  1^87., 
&  17.  Février  ié88.  8c  en  conféquence  j  que 
les  Droits  portez  par  ledit  Arrêt  du  10.  Dé- 
ccmbre'1687.  feront  perçus  furles^Draps  Sec 
Ecofes  de  laine  ,  de  toutes  fortes  de  de  tout:: 
Pais  fans  exception  ,  de  là  fabrique  des  Etran- 
gers,  au  Bureau  de  Calais  &  de -S.  Valéry  j  «Si: 
que  les  Draps  &  Etofes  deiîl,de  poil  ou  mêlées  « 
de  foye,fîl ,  poil,  coton  ou  autres  matières ,  n&' 
ppuront  entrer  dans  le  Royaume  que  par  lef-- 
dits  Ports  de  Calais  &  de  S,  Valéry  ^,  en  païanf 
trente  pour  cent  de  la  valeur ,  à  peine  de  con- 
fifcation  :  Autre  Atrêt  du  Confeil ,  dudir  jour; 
),  Juillet  1^91.  par  lequel  Sa  Majeflé,  en  ré- 
glant la  diminution  des  Droits  de  Sorties  fur 
aucunes   des  M'archandifes  &   Ouvrages  du 
Royaume,  a  ordonné  que  celles  mentionnées^ 
audit  Tarif  dn  mois  d'Avril  1667.  venant  des 
Pâïs  Etrangers ,  pour  lefquelles  il  n'avoir  lors 
été  pourvu autrenienr  par  S^  Majellé  ,  par  les  • 
Arrêts  &-Réglemens  rendus  depuis  fur  aucunes  - 
à'icelles',  paieront  les  Droits  portez  par  ledic 
Tarif ,  à  foutes  les  Entrées  du  Royaume,  tanc 
dej  Cinq  gcoflTes  Fermes  ,   que  dès  Provinces  , 
réputées  étrangères  ,  &  Pais  conquis ,  cédez  & 
icîinis  :  Les  Arrêts  du  Confeil,  des  if.  Novem- 
bre &  10.  Décembre  i<î87,  4»  &  18.  Mai  i<>88i . 
&4.  Oi^obre  i^9i,&  18.  Octobre  1691.  pour 
les  Droits  d'Emiécs  fur  TAcicr ,  le  Fer,, le 


fi8  :jihetsé  Régîemetir        ^^ 

PJomb  &  IcBeure:  Les  Arrhes  des  14.  Septem- 
bre &  zo.  Décembre  1^87.  &  4rOdobre  1691, 
pour  TBntrée  dts  Harans ,  de  la  Molue  &  9U. 
très  Poiilôns  falez,  de  la  pêche  des  Etrangers; 
L'Arrêt  du  eonfcildu  ij.  Févripr  1^89,  pour 
l'Entrée  des  fias  de  foye  &  de  laine  ,   par  les 
Bureaux  de  Roiien,  Nantes,  la  Rochelle  & 
Bordeaux  ,  àTexclution  de  tous  autres  lieux  : 
L'Arrêt  du  ConfeiP  du  t£.  Mars  1^92.  pour  les 
Droits  d'Entrées  des  Toiles,  Treillis,  Furaines 
&  Bafîns,par  les  Bureaux  de  Lyon  &  de  Rouen: 
Les  Arrêts  duConreil,  des  19.  Mai  &  14.  Août 
1^88,  &  3,  Janvier  1690.  pour  les  Droits  d'En- 
trées fur  lé  Groifil  ou  Verre  caiïé  ,  le  Vc^^^ 
pour  vitres,  les  V-erres &  Ouvrages  de  Criftal 
de  Venifc  ,  les  Verres  à  boire  &  les  Criftaux  : 
L'Arrêt  du  Confeii  du  15.  Avril  1^90.  pour 
l'Entrée  des  Shcres  de  toutes  fortes  1  &  Paji 
Etrangers:  L'Arrêt  du  Confeii  du   17.  Mars 
1^95.  pour  les  Droits  &  Entrées  des  Caflors  eti' 
peau  &  en  poil ,  par  les  Bureaux  de  Roiien  , 
Dieppe,  le  Havre  &  la  Rochelle  :  Les  ArrêtS' 
du  Cortfeil,  des  14,  Août  1688.  &  %,  Juillet 
1^91.  pour  les  Droits  d'Entrées  des  Chapeau* 
de  Callor ,  &  auttes  Chapeaux  des  Pais  étran- 
gers: L-Arrêt  do  Confeii  <iu  19.  Juin  rt 8 8/ 
pour  les  Droits  d'Entrées  fur  les  Chairs  fàlécs  ; 
l'Arrêt  du  Confeii  du  3.  Février  1688.  peut 
l'Entiée  fur  la  Cire  blanche  :  L'Arrêt  du  Coik 
feil  du  30.  Avril  i<$8d.  ceux  des  if.  &  11?.  Oc'to- 
bre  de  ia  même  année,  17.  Janvier  1^87.  & 
14.  Août  ié88.  touchant  le  commerce.  Entrée 
&  Droits  des  Toiles  &  Ouvrages  de  èocon,  & 
dés  Erofes  de  la  Chine  &  desindtfs  ,  de  Soye; 
Or  &  Argent ,  &  Ecorces  d'arbre  :    Et  l'Arrêt 
du  10.  Février  1591.  par  lequel  il  cft  fait  dé^ 


f$tf  ta  Tarifs  dts  Mârehâniifit.  tv9' 

fcnfcs  d'aporter  &  faire  entrer  dans  le  Royaux 
me  aucuntes  Toiles  de  coton  &  Mouflclincs 
<ics Indes  ,  à  peine  de  confircacton:  rArrâcda- 
Confeil  du  ii.  Décembre  1691,  pour  l'Entrée  & 
Droits  du  Gocon  filé  &:  en-laine  :  TArrêt  du  7, 
Décembre  1688.  pour  l'Entrée  &  les  Droits  des- 

Go««-«r«uv«o  «l*    l«înc  j   par  1«g  PoccS    dc  CalaiS' 

&  S.  Valéry  j  les  Arrêts  des  8»  Novembre  KîS/,. 
7,  Décembre  ié88,  i.  Février  &  10.  Mai  \6%$\ 
pour  l'Entrée  des  Cuirs  ^  Peaui  aprètces  ^. 
tannées  &  corroyées  ;  l'Arrêt  du  i+.  Juin  1689, 
pour  les  Droits  d'Entrées  du  Fil  d'Or  &  d'Ar^ 
gcnt  fawx  ou  trait-fil  :  L'Arrêt  du  i^i  Janvier 
rtf9 1.  pour  les  Droits- du  Fromage  a  tontes  les- 
fintréesdti  Royaume,  même  à  Dunkerqtte  &- 
B^ayonne  :  L'Arrêt  du  lê»  Mars  ié&3.  pour  Iç» 
Droits  à  la  Sortie  des  Laines  de  f  rance,  &  aut'i 
très  Arrêts  8t  Régkmens  ,  pouf'  être  cxéçucçr 
i  toutes  les  Bntrées.  Et  les  Ouvriers  des  Ma*^- 
nuFaéVurâs ,  &  les  Négocians  aïaiu  fait  rempn- 
trer  à  Sa  Maiefté ,  que  nonobftanr  lefdicer 
Ordonnances  ,.Edits  ,  Déclarations  9  Régle-^* 
mens  £^  Arrêts  >  il  Te  commet  de  grands  ab^^- 
à l'Entrée^  en  fraude  des  Marcnandifes  der 
Païs  Ecrangers>,  même  de  ceui  avec  lefquels- 
Blle  eft  en  Guerre,  particulièrement  par  les' 
lentrepô»  qui  (e  font  de  celles  de  Levant  de- 
Italie ,  d'Allemagne ,  d'Hollande  ,  d'Anele«' 
terre  &  dfis Indes,  à  Bafle  ,  fur  tout  à  Genève,. 
|&  autres  lieux  limitrophes  des  Provinces  des 
Gotnré  de  BojurgjOgne  »  Eugey  ,  Brefle  ,  Valrof 
mey ,  GtxU  Dauphinéypar  laSavoye,  d^oû' 
là  la  faveur  de  l'Bntrée  libre  qui  a  été  foufertc 
l^puis  la  conquête  de  Sa  Majeflé  ,  elles  font' 
jinttoduitcs  dans  lefdices  Provinces  6c  à  Lyon  ,. 
|&  (Ie4ide6icée$  en  fraude  dans  les  autiesP^o^ 


i:»r  ■  I 


7\ 


Il  ^ 


vinces  du  Royaume  ,  au  préjudice  des  ManQC 
fiidlurcs  ,  du  commerce  de  les  Sujets  ,  &  des 
Droits  de  Sa  Majcllé  ,  qui  en  a  ordonné  Tcxé^ 
'  eution  i  toutes  les  Entrées  des  Pais  de  (on- 
obéiilance,  où  la  police  du  Commerce  &  let- 
Réglemens^  généraux  doivent  être  uniformc- 

XXlCnC  gardez   it  enrr«r«ntac.    A^qii/>î    j(i>tni>  n/(_. 

ceflTaire  de  pourvoir,  pour  ce  qui  regarde  la^ 
Savoye ,  &  dépendances  frontières  de  Ton  an- 
cien Domaine  :  Ouy  le  Raport  du  Sieur  Phe- 
lypeaux  de  Pontchartrain  Gonfeiller  ordi- 
naire  au  Confeil  Roïal  ,  Contrôleur  Général 
^desFinanceS}  SA  MAJESTE*  ETANT 
BN  SON  CONSEIL,  aordonné&  or- 
donne, c}u'à  la  diligence  de  M<=  Pierre  Poin^ 
teau  Aiudicatàilf6'  des  Cinq  groHes  Fermes  âe 
autres  Unies ,  fl  fera  établi  aux  lieux  4e  l'en-r 
crée  de  ^avoyr  par  1«  Sieur  Bouchu  Confeil- 
ier  de  Sa  Majelté  en  Tes  Confcils ,  Maître  dcf 
Requêtes  ordinaire  de  Ton  Hôtel ,  Intendant 
de  JuAice ,  Police  &  Finance!  en  Dàuphiné'Sc 
Savoye ,  ou  Tes  Subdéléguez ,  des  Bureaux  auf* 
quels  lés  Marchandifes  venant  des  Païs  étran- 
gers ou  y- allant,  feront  déclarées  •  vues ,  vi. 
Stées  &  aquitées,  en  conformité  des  ancien- 
nes Ordonnances  du  Royaume  ,  du  Tarif  de 
liéj,  defdires  E)éclarations  &  Réglemens.  Fais 
Sa  Majedé  défenfes  à  Tes  Sujets  &  aux  Etran^ 
gers ,  de  faire  entrer  par  la  Savoye  aucune» 
fortes  de  Marchandifes  pcrmifes ,  que  par  lef- 
dits  Buteaur ,  à  peine  de  conHfcation  ,  tant 
defditcs  Marchandifes  que  des  Voitures,  &  de 
quinze  cens  livres  d'amende  pour  chacune 
contravention  ,  dont  le  tiers  fera  aplicable  aux 
Hôpitaux  des  lieux  pjus  prochains  \  (ans  néan* 
iSQoins  ^c  fous^cpréceice  on  p^uiHè  à  rég^id' 


fur  Us  Tarifs  des  Màrsîàniifis.    jj» 

tti  Marchandifes  donc  l'Entrée  n'efl  permife 

3ue  par  certains  lieux,  les  faire  encrer  par 
'autres  endroits  que  par  ceux  désignez  par 
kfdits  Arrècs  &  Riglemens  ,  foiss  les  peines  y 
contenues.  Ordonne  Sa  Majcflé^que  les  Droits 
portez  par  ledit  Tarif  de  1667,  ic  par  Icfdics 
Arrêts,  fur  les  Marchandifes  dont  l'Entrée  c(l' 
permife ,  feront  payez  efdirs  B4ireaux  ;  avec 
défenfes    audic  Pointeau  ,  fes  Procureurs  8c 
Commis ,  d*en  faire  aucune  compofîtion  ni' 
rcmi(ê,  à  peine  d'en  répondre,  ni  d'en  prendre- 
aucuns  ,  (oit  d'Entrées  ou  de  Sorties  ,  fur  les 
autres  Marchandifes,  à  peine  de  concuflion. 
Fait  au  Confeil  d'Etat  du  Roy ,  Sa  Ma  je  (lé  y 
étant,  tenu  à  Verfaille^  le  dixième  jour  df 
Janvier  mil  (ix  cens  quacre-vingc-feize. 
Signé,  PHELYPEAUX. 


ARREST  DU  CONSEIL,. 

<^i  ordonne  que  l'Article  XV.  du  Titre  com« 
mun<ie  l'Ordonnance  de  1^81»  fera  exécuté  |. 
&  en  conféquence,  que  les  débiteurs  des 
Fermes  de  Sa  Majeflé,  feront  contraints  ta 
paiement  de  ce  qu'ils  doivent,  nonobflanr 
toutes  faifîes  «  dont  Sa,  Majedé  fait  pleine 
main-levée ,  fans  préjudice  aux  allions  des 
prétendus  Créanciers ,  lefquelles  pouront 
être  exercées  contre  lès  Cautions  des  Bauv^ 
d'Edme  Riballier  âe  de  Pierre  Pôincjcau. 

Du  I  f.  M»i  U^6i 

StJR  la  Requête  prefentée  au  Roy  en  fon 
Confeil ,  par  Edme  Riballier  ,    fubrogé  à- 
Pierre  Domergue  ,  6:  par  Pierre  Pointeau  ,. 
fucceilivemenc  Feroiiers  Généraux  de  Sa  Ma- 


.  *- 
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jcfté  j  contenant ,  qa'cncorc  que  par  l'Article 
XV ^  du  Titre  commun  de  l'Ordonnance  do 
x68i.  il  loic  défendu  de  faiAr  les  Deniers  Se 
Droits  des  Fermes  de  Sa  Ma;eilé  ,  là- peine  de 
rous  dépens,  dommages  &  intérêrs  contre  les 
faifilTans  j  néanmoins  les  redevables  cherchans 
réloignemenc  de  païer ,  fufciteirt  des  faines 
mandiées,&  jetcen»  le  Fermier  dans  dei  in. 
Yolutionsde  procès  &  de  procédures,  pour  les 
difcuflions  &  préférences  ,  lefquelles  non-feiN 
lemenc  retardent  les  praïemens ,  mais  conOi. 
tpent  les  Fermicis  en  frais,  donc  la  plus  gran- 
de partie  tourne  en  perte.  £r  damant  qu'il  cf\ 
néceHiiire  aux  Suplians,  de  ^aite  prévaloir 
l'Ordonnance  à  routes  cer  chicanes  ,   parco 
qu'autrement  les  Droits  de  Sa  Majefté  foufri:; 
roienc  des  non-vaIeur«  extraordinaires,  reque. 
xoient  à  ces  caufes ,  qu'il  plfic  à  Sa  Majedé  fu^ 
ce  leur  pourvoir.   VEtT  ladite  Requête  &  lÔt* 
donnanced^  i^r.  Oîii  le  Kaport  du  Sieur 
Phelype^ux  de  Pontchartrain  ,  Confeiller  or,* 
binaire  au  Confeil  Royal ,  Contrôleur  Généi* 
rai  des  Finances  j  LE  ROY  EN  SON  CON. 
SEIL  ,  «ïânr  égard  â  ladite  Requête,  d  ordon- 
né &  ordonne,  que  l'Article  XV.  dû  Titrç 
commun  de  l'Ordonnance  de  i^Sx.  fera  exé- 
cuté félon  fa  forme  &  teneur }  &  en  confé- 
quence ,  que  les  débiteurs  des  Fermer  de  Si 
Majefté ,  leront  contraints  au  païeuiènt  de  ce 
qu'ils  doivent,  nonobAant  toutes  faiflès  ,dônc 
en  tant  que  befoin  (èrèit;  Sa  Ma/eflé  fait  plei- 
ne &  entière  main-levée ,  fâifs  préjudicier  auT 
avions  de«  prétendus  Créancierr,  lefquelles 
pouront  être    exercées  contre   les'  Cautions 
des  Baux  defdits  Riballier  &  Pointeau.  Fait 
au^Confçil4'£cat  du  Roi^ccnu  à  Marly^  li 


ftif  les  Tarifs  du  Mérchandifef.    j^ç 

iqBiiwiémc  jour  de  May  mil  fix  cens  quacre- 
Wm^i-CciiCtColUt tonné.  Signé,  DU  JARDIN. 
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ARREST   CONTRADICTOIR.E 

DU     C<ONSF.  IL» 

Qui  ordonne  que  les  Fayances  manufadurées 
a  Haguenau  en  AUace  ,  &  autres  Provin- 
ces de  la  domination  du  F^oy  ,  qui  ne  (ont 
étrangères  qu'à  l*égard  des  Cinq  grofles 
Ferovcs ,  ne  païeroutquedix  livres  du  cent 
pefanc  à  l'Eiirrée  ,  conformément  au  Tarif 
de  1664.  Se  qu:  c<*!i<;5  de  la  Manufa^ure 
d'Hollande  /ic  autres  Païs  hors  la  domina- 
tion de  Sa  Majefté ,  paieront  vingt  livres 
du  cent  pcGint ,  conformémenç  à  l'A^i^c  à\i, 
CQiireii  du  18.  Juin  i^tfS.        '' 

SITR  ce  qui  a  été  reprefenté  au  Roy  en  fou 
Confeil  par  les  Intéreffez  en  la  Manufa»' 
Iftare  de  Fayance  ,  établie  par  privilège  de  Si  ' 
IMajcdé ,  en  la  Ville  de  Haguenau  ,  Province  ; 
k'Alface  j  qu'encore  que  les  Droits  d'Entrées 
ifur  ta  Fayance,^  foient  tarifez  au  Tarif  général 
de  ié^^4.  à  dix  livres  pour  cent  pefant  $  nean*' 
loins  les  Receveurs  des  Traites  à  rfiiitrée  de 
jla  Champagne  ,  {trétendent  en  exiger  vinge 
livres ,  fous  prétexte  d'un  Arrêt  du  Confeil  du 
).  Juin  1669^  lequel  a  déclaré  que  la  Fayance  z 
^téobmire  auT^fi^*^^  ié€7.  portant  augmenw 
pnon  des  Droits  ordonnez  par  celui  de  16^4» 
la  Soreie  &  Encrée  de  certaines  Marchan- 
lifcs  étrangères  ,  &  en  conféqucncc ,  tarifé 
la  Fayance  d'Hollande  &  autres  Païs  Ecran- 
Rets  ,  à  vingt  livres  le  cent  pefant  :  Mais  das* 


v}'  ti: 
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tant  que  les  augmentations  du  Tarif  de  i6fè% 
n'ont  eu  pouc  objet  que  certains  Pais  Etran. 
gers ,  &  non  ceux  de  la  domination  de  Sa  Ma. 
jcfté,  &  que  la  Province  d'Alface  n'cft  étran. 
:gere  qu'à  l'égard  des  Cinq  groiTes  Fermes  feu. 
ki^ent  i  requeroient  q^e  le  droit  demeurât 
£xé  aux  dix  livres  ,  d'autant  plus  que  fî  l'on  en 
«vouloir  exiger  vingt  livres  ,   ia  Marchandife 
nt  pouroit  les  fuporter  ,   &  ils  feroient  par 
«conféquent  obligez  d'ai}ândonner  une  Manu. 
MtvLtty  dont  rétablilTement  a  été  trouvé  avan. 
Ttageux  par  Sa  Majefté.  V  £  U  ladite  Kequêce, 
communiquée  à  Pierre  Pointeau  ,  Fermier  gé< 
jnéral  des  Cinq  grofTes  Fermes,&  autres  y  join. 
ces  )  &  fa  Réponfe  :  Oui  le  Raport  du  Sieur 
^'helypeaux  de  Pontchaxti'ain ,  Conseiller  ordi- 
naire au  Confeil  Roïal ,   Contrôleur  Cénéral 
^l^csFinanceSiiE  ROY  EN  SON  CON-i 
S  E I L  ,  a  ordonné  6c  ordonne ,  que  la  Fayan» 
ce  manufaélurée  à  Haguenau  en  Alface  ,  &| 
autres  Provinces  de  la  domination  de  Sa  Ma. 
\c&h^  qui  ne  font  étrangères  qu'a  l'égard  des 
Cinq  groffcs  Fermes ,  ne  payera  que  dix  Jivr«| 
du  cent  pefanc  à  l'encrée,  conformément  attj 
Tarif  de  iM^,  Se  que  celle  de  la  Manufacture 
d'Hollande  ,  6c  autres  Pais  hors  la  domination 
^dc  Sa  Majefté ,  payera  vingt  livres  du  cent  pe- 
fane  ,  conformément  à  l'Arrêt  du  Confeil  ds 
i5.  Juin  y^6S,  Fait  au  Confeil  d'Erat  du  RoyJ 
tenu  à  Marly,  le  dixième  jour  de  Juill'^t  mil] 
£x  cens  quacre- vingt* fcize.  CtU/nior^né^ 
Signé,  RANCHIN.  ^ 
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fur  la  Tarifs  des  MéfchMiifes.     3| j 
ARREST  DUCOKS^IL,    ; 

QUI  régie  les  Droits  qui  feront  levez  pour  lec 
Aquics  de  Païemens ,  à  Caution ,  &  pour  les 
Certificats  de  Dcfcentes,  fuivant  les  Article* 
XI.  &  XII.  du  Titre  I.  de  l'Ordonnance  da 
mois  de  Février  i6^j,  &c  fait  trcs-exprefTes 
défcnfes  aux  Receveurs  des  Traites,  crée^ 
par  Edit  du  mois  de  Décembre  1^94.  de  fai« 
re  renouveller  les  Aquits  en  chaque  Bureau, 
fur  lefquels  ils  pouroi;it  feulem  .  t  mettre 
leur  Vu,  fans  que  pour  ce  ils  puiiieni;pren- 
drc  aucuns  Droits  ,  irî  pour  les  Congez^ 
Padavans ,  Brevets  de  contrôle  ,  ou  pour  la 
décharge  des  Aquits  i  Caution ,  à  peine  de 
xoncumon ,  &c, 

Dhj.1,  Août  i^9tf,  ... 

LE  ROY  aïant  rjc^^û  divcrfes  plaintes  par 
les   Marchands  de  la  Ville  d'Amiens  9c 
\  «utres ,  de  ce  qu'au  préjudice  de  l'Ordonnance 
du  mois  de  Février  1^87.  par  laquelle  Article 
JlflII.  du  Titre  I.  Sa  Majefté  a  tait  défcnfes, 
|i peine  df  concuflîon ,  au:  Commis  de  fes  Fcf- 
1  mes ,  ût  faire  renouveler  les  Aquits  à  chaque 
bureau ,  lû  de  prendre  aucuns  Droits  pour  les 
Vus  qui  font  mis  fur  lefdits  Aquits,  non  plus 
i^ue  pour  les  Congez  ,  PalTavans,  Brevets  de 
I contrôle,  ouipour  décharge  des  Aquits  à  caub 
tion  j  les  Receveurs  des  Fermes  de  Sa  Majefté*, 
nouvellement  érigez  en  titre  d'Ofice  ,   foni 
Ipaier  cinq  iols  pour  chacune  de  ces  ezpédii. 
lions ,  &  pareille  fomme  de  cinq  fols  pour  les 
Aquits  de  paiement  &  à  caution  ,  quoi  que  les 
Droits  des  Marchaadifes  /  mencionnécs  ne 


95^       ^    Arrêts  &  Hégtemm 

montent  pas  a  crois  livres  j  fur  quoi  lefclirt 
Aiatchands  s'écant  pourvus  devant  le  Juge  des 
Traites  d'Amiens ,  contre  le  Sieur  DefqueuT, 
pourvu  de  l'Ofîce  de  Receveur  defditcs  Traites 
au  Bureau  de  ladite  Ville  ,  ledit  Juge  fur  les 
conclufions  du  Procureux  de  Sa  Majeflc  en  la- 
dite  Jurifdidion  ,  renvoïa  les  Parties  au  Con- 
feil ,  par  Ton  Jugement  du  lo.  Juillet  1(96.  & 
cependant  iir  défenfes  audic  Defqueuz  d'inno. 
ver  aucune  chofe,  ni  de  percevoir  autres  Droits 
que  ceux  portez  pai  l'Article  XVI«  du  Titre  I. 
oe  ladite  Ordonnance  de    1687.  nonobflant 
lefquelles  défenfes ,  lignifiées  audit  Defqueut 
ledit  jour  10.  Juillet ,  il  ne  lailTe  pas  de  conci. 
nuer  la  même  levée.  Et  Sa  Majeûé  aïant  été 
informée  que  jplufieurs  defdits  Receveurs  font 
]a  mèoie  chofe  ,  fous  prétexte  que  par  l'Edit 
^u  mois  de  Décembre  1694.  portant  création 
«n  titre  d'Ofice  de  Receveurs  de  Tes  Fermes, 
«ilca  atribué  à  ceux  des  Traites  les  Droits  d'A< 
^uits  ,  de  PaiTavans  ,  &  de  Certificats  de  dc-i 
cente  jufqu'à  la  fomme  de  cinq  fols,  qu'elle 
s'étoit  refèrvée  par  l'Article  XVI.  du  Titre  I,j 
àt  l'Ordonnance  de  1687,  Ellefe  ferait  faitre- 
prefentcr  ledit  Edic  du  mois  de  Dcccmbre.i(î94. 1 
&les  Articles  XI.  XII.  XIII,  &  XVI,  du  Ti. 
tre  I.  de  ladite  Ordonnance  de  1687.  Etvou* 
iant  faire  connoître  fuT  ce  fon  intention ,  qai 
ti'a  point  éti  d'atribuer  auTdits  Kecevcars  les 
droits  de  PafTavans  ,  dans  les  lieux  où  la  levée 
en  a  été  défendue  par  ladite  Ordonnance  &| 
par  les  Réglemens  defdites  Fermes ,  mais  feu- 
lement  ks  Dioirs  d'Aquits  ,  dont  M**  Picrrel 
Pointeau  Fermier  de  Sa  Majefté ,  jouilîoir  danf 
l'étendue  des  Cinq  groflfcs  Fermes  :  OUi  leRa. 
port  du  Sieur  Phel^peaux  de  Pontcharrrain,, 
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CoiVreilIer  ordinaire  au  Confcil  Royal,  Contrô- 
leur Gçivéral  des  Finances  ,   SA  MAJESTE' 
EN  SON  CONSEÏL,en  incerprtcant  en  tanc 
qu-  befoin  fcroic ,  ledit  Edit  du  mois  de  Dé- 
cembre 1694.  a    ordon?ié    &    ordonne  ,  cjuô 
l'Ordonnance  de  1^87.  fera  exécutée  Telon  Ta 
forme  &  teneur,  i  &  en  conféqu€nce  y  a  faic 
très-ex  prêtres  inhibitions  &  défenfes  aux  Re- 
ceveurs des  Traites  créez  par  Icxiit  E  lit ,   de 
faire  rjCnouveler  les  Aquits  à  chaque  Bureau, 
fur  lefquels  ils  pouronc  feulement  mettre  leur 
Vu  ;  fans  que  pour  ce  ils  puilîent  prendre  au- 
cuns Droits  ,  ni  pour  les  Congez  ,  Paifavans  , 
Brevets  dç  contrôle  ,  ou  pour  la  décharge  des 
I  Aquits  à  caution  dans  l'étendue  des  Cinq  grof- 
fcs  Fermes  :  Leur  fait  pareillement  défenfes  de 
lever  plus  grands    Droits  pour  les  Aquits  dcî 
Ipaïemens  &  à  caution  ,  que  ceux  réglez  par 
Iles  Articles  XI.  &  XII.  dudit  Titre  I.  de  Indire 
Ordonnance  de  16S7.  Sçavoir,  cinq  fols  pour 
Ithaque  Aquit  de  paiement:  ou  à  caution  i  & 
Icinq  fols ,  pour  le  Certificat  des  Djfcentes,  (î- 
Iles  Droits  des  Marchandifcs  comprifes  dans' 
l'Acjiiit , montent  à  trois  livres  j  &  detx  folsi 
îx  deniers  feulement  ,  fi  lefciits  Droits  foncî 
u  dellbus  de  trois  livres  ,  pourvu  qu'ils  mon- 
eiit  au  moins  à  vingt  f  )ls  ,  fans  qu'ils  puif- 
ent  lever  aucune  chofe  pour  lefdits  Aquirs  &t. 
ertifîcats ,  fi  Icfdits  Droits  (ont  au  deffousdc? 
in^^r  fols  ,  le  tout  à  peme  de  côncu/fion.  Eiwt 
int  Sa  Majeflé  aux  Sieiirs  CommilTairec      -' 
arris   dans  les   Provinces  &  Gér'éralirrz   du 
oyaume  ,  de  tenir  la  main   à  Tcxécuiian  (JU  ' 
trol'enc  Atc-,    Faif  au  Confeil  d'Erat  du  Roi, 
lui  à  Verfaillcs,  le  vinî^t-nni^niP  j  >uf  V SiAt 
;l  fix  cens  qu -fc-vi.igt  quinze.  Co'Utionné* 
gnc,  RANCHIN.  •     P 
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ORDONNANCE   DU  ROI, 

•QiJi  ordonne  que  les  Ordonnances  de  confîf. 
cation  concernant  les  Prifes  en  Mer,  feront 
regiftrées  au  Gréfe  de  TAmiraucé  dans  le 
mois  y  à  compter  du  |our  de  leur  date  ,  en 
cas  qu'il  ne  Toit  interjette  Apel  }  8c  en  cas 
d'Apel ,  que  renregiftrement  s'en  fera  dan« 
ûx  femaines ,  a  con?pter  du  jour  de  l'Arrêt 
qui  les  aura  confirmées  en  tout  ou  partie  : 
Après  le/quels  délais ,  les  Ajudicataires  des 
Marchandifes  provenant  defdites  Prifes  ,  les 
feront  fortir  hors  du  Royaume  dans  les 
deux  mois  marquez  par  le  Réglemen;  du 
2j,  Mai  i<»9/.  :  '  >  V 

DHi6,oàohre  16^6, 

SUR  ce  qui  a  été  rcprefenté  à  Sa  Majeftc 
par  M<^  Pierre  Pointeau  Fermier  Général 
tics  Cinq  gioffès  Fermes ,  qu'il  lui  a  plu  acor^ 
der  deux  mois  de  délai  aux  Ajudicataires  deti 
Marchandifes  provenant  des  Prifes  ,  pour  les 
faire  fortir  du  Royaume  fans  païer  aucuns! 
Droias  ,  à  compter  du  jour  que  les  Ordonnan» 
ces  de  confiscation  auroient  éré  enregiftréesj 
au  Gréfe  de  l'Amirauté  j  mais  que  ce  Régle.j 
ment  n'aïant  limité  aucun  reois  pour  faire  cetj 
enregirtreniciTt ,  ni  chargé  perfonne  «d'v  tcnii 
la  main  ,  les  Oficiers  de  l'Amiraurc  l'avancen 
ou  le  diférent,  fuivant  l'intention  qu'ils  oncdd 
favorifer  les  Ajudicataires  ou  !cs  Armarcursj 
ce  qui  rend  ce  délai  (buvent  inutile  ,  &  la  pîfj 
ception  clés  Drous  de  Sa  MajtAé  cgalemea 
dificile  &  incertaine.  A  quoi  érant  né. cfT', 
'  de  pouivoài ,  &  Sa  Majeûé  s'étaut  faicrepn 
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fenter  ledit  Règlement  du  if.  Mai  ré^y,  ELLB 
a  Ordonné  &  ordonne, (]ue  les  Ordonnances 
de  confîfcaiion  concernant  les  Priles ,  Teronc 
enregiUcéts  au  Gréfe  de  l'Amiraucé  dans  le 
mois ,  à  compter  du  jour  de  leur  date  ^  en  cas 
qu'il  ne  foir  interjette  Apelj  8c  en  cas  d'Apel  ^ 
que  l'enregiAreroent  s'en  fera  dr^ns  ûx  femai- 
Hes  ,  à  compter  du  jour  de  l'Arrêt  oui  les  aura 
coniîrmées  en  tout  ou  partie  :  Apres  ler^ucls: 
délais ,  veut  Sa  Majei^é  que  les  Ajudicataires 
des  MarcJundifes  provenauc  dcfdires  PiiTes  , 
les  £a(Iêxic  forrir  liors  du  Royaume,  dans  le? 
deux  mois  marquez  par  ledit  Règlement }  fauf 
en  cas  de  nouvel  empêchement  au  tranfporc, 
de  leur  acordcr  prorogation  d'un  mois,  ain/i 
qu'il  eft  porte  par  icelui.  Enjoint  Sa  Mnjeftc 
aux  lieutenans  des  Sièges  de  rAtnirautc  ,  &c  à 
fes  Procureurs  cfdits  Sicgcs,  de  tenir  la  main 
audit  enrcgiftremcnt  chacun  m  droit  foi  :  Ec 
faute  par  eux  d'y. procéder ,  Se  audiits  Ajudi- 
cataires de  faire  tranfporrcr  leurs  Marchandi- 
fcs  hors  du  Royaume  ,  dans  les  délais  (uidirs, 
pouront  ks  Fermiers  Généraux,  leurs  Com- 
mis &  Prépofez  »  faire  paier  aux  Ajudicataires 
les  Droits  ^  conformément  à  l'Ordonnance  du 
mois  de  Février  if587.  l'Arrêt  du  if,  Dccen)bre 
1691.au  Règlement  du  ti.Juin  1^91,  &  à  celui 
duzf.  Mai  leîyç  lef^uels  au  (urplus  feront  exé- 
cutez félon  fa  forme  fk  teneur.  Mande  Sa  Ma- 
]çiH  aux  Oficiets  Ac  l'A^nirauté  ,  &  aux  Juges 
dtsTraites,  détenir  la  main  à  l'exéctifion  delà 
p'-efente  Ordonnance  j  laquelk  à  cet  éfcr ,  icrm 
tnregiftrécdans  lefdits  Sièges,  iC«  ,  publiée  Hc 
îficlKcparrout  onbffoin  /cra.fAiTà  Fonfiinc- 
,bieau, le  1^.0^0. mil  fîx  cens  c]iiifre.vi  gr-fcize. 
Signe,  LOUIS,  fit  plus  bas ,  Phslypeaux. 

Pi 


m^' 


m 


|: 


f  v 
.4  f  ( 


IIMRJIJI. 


•v'*V 


Jrrits&H^'"'"^ 


^'Trr&Tt^  conseil, 

;      A  K-  "^  i^  •^        „  „„  M=  Pie"e  Point"" . 

^p  ,  ordonne  9"«  P"  7„es.Uni«.  (es  Pro- 

'f ctmiet  général  des  ferm  ^         .^ 

Jncure^rs  »;  Comrn>| .  ^^      ^^     „„,  i„ 

à  toutes  les  Ent^  es  de  i        p^^^._^^^^  ^^ 

Cinq  groffes  ?    "^^  '  "î^'  ,o„quis  fans  ex- 
■      pais  -P-ex  E     ngerj^^^^^^^  q  . 

;K;.ntn%^ol..q^arreU;resf.rd.- 
^      ^^*^"'    Vit  i6,  oBobre  i^9«- 


.  f  ,A  nii'il  Te  commet 
.f  nKO^  t'r.tuZ^^^^'^^^^^'^'- 
j,eaux  qui  <*°'^""/;"X.f  proviennent  plus 
Tes  Sratu.s ,  &  <!»=,  "^t^iae  matières  pro- 

^ibées  dans  ladt  e  Mj»^  ..^^  &  les  Clupe- 
poil  deLap>n.q"J  fp^,  |„a„gers  en  peau  & 
îiers  font  venir  d"  P^'  ,^  ^  A%»oi  étant  né- 
*n  poil ,  mt-me  ^^^^  ^^^,,  du  S.c»t 

cclÙire  de  fl°»''°'  ;."".;„   Co.  CeiUer  or.).. 
Phelypeaux  -i^  ^ont  ha  t  a.n   -^^^  ,,^^^  ^,„^  ,, 

nair.  au  Conlct-  R^J»^  j  E  S  T  E'  E'  T  A  N  T 
j„  rin,nccs  i  S  A  M  ^1  l  ,  a  ordonné  &  o:- 

Lnne,qu'a  commencer  au  p  ^       ^^  , 

donne,  M  ,■        ||,^,(.  ^  periç"  •» 

Fermes,  que   des  ' '"  ,       „ccpcion  ,  iuH- 
^ros    lut  chatuui.  a^vi^  t  .  .■  J 


£ 


•ai|. 


au, 

ko- 

des 

ÎS  & 

ex- 

eCant 
cha- 
jeau  , 
I  pto- 


>nrjmct 

5   Clu- 

Cuivaut 
nt  plus 
tespro- 
tov\t  du 
Clupe- 
peau  & 
;tani  ne- 
du  Sicut 
,er  or<ii- 
Gcnétal 


r  ant 

ne  &ot- 

i  a  toutes  I 

is  rcputeîj 
n  ,  dix  li- 
Lapiu  Cl»! 


fur  les  Tarifs  des  Marchandtfes,    5.41 

poil,  &  quatre  livres  fur  chacune  livre  aufîî 
P^ratit  df  Lapin  en  peau.  Fait  Sa  Maj«fté  dé- 
fcnfcs  à  M°  Pierre  Pointeau,  Fermiet général 
des  Fermes- Unies ,  Tes  Procureurs  &  Com- 
mis,  de  modérer  lefdits  Droits,  à  peine  d'en 
répondre  chacun  en  leur  propre  &  privé  nom, 
&  de  trois  mille  livres  d'Amende  pour  chacune 
Contravention  •,  defqaels  Droits  ledit  Poin- 
teau fera  tenu  de  compter  au  profit  de  Sa  Ma- 
jeflé ,  outre  &  pardeffus  le  prix  de  Ton  Bail, 
Enjoint  Sa  M.ijefté  aux  Sieurs  Intendans  & 
Commiffaires  départis  dans  les  Provinces  & 
Généralitez  ,  &  à  tous  Tes  Oficiers  &  Siijer&, 
de  tenir  la  main  à  l'éxecution  du  prefent  Ar- 
rêt,  qui' fera  Iti ,  public  &  afiché  par  tout  où 
bi'foin  fera  ,  &  exécuté  nonchftant  opofîtions 
ou  empcchomens  quelconques ,  pour  lefqiicls 
BC  fera  diféré.  F  a  i  t  au  Confeil  d'Etat  dw 
Roy  ,  Sa  Majrfté  y  étant  ,  tenu  à  Fontaine» 
bieau  ,  le  fciziéme  jour  d'Odobrt  mil  (îit 
cens  quatre-vingtfeizc,. 

Signé  ,   P  H  E  L  Y  P  E  A  U  X.  ., 
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-  ARREST    DU    CONSEIL, 

Qui  ordonne  que  îcs  Receveurs  en  titre  des 
Fermes  de  Sa  Majedé ,  créez  par  Edit  du 
mois    de  Décembre  i<»94.    ne   percevront 
d'ans  l'étendue*  àa  Cinq  grofTes  Fermes  , 
'\pour  les  Droits  d'Aquits  dff  paiemens^d'A- 
'  '.  quits  à  caution  ,  &  de  Certificats  de  décente 
;    dfs  Marchandifes,  que  Tuivant  &  ainfî  qu'ils 
font  réglez  &  fixez  par  les  Articles  XI.  XU. 
'    XIII.  &  XIV.  du  Titre  I.  de  l'Ordonnance 
de  1687.  &c.  Et  fait  défenfes  aufdits  Rece- 
veurs d'exiger  aucuns  autres  Droits ,  à  peine 
de  concufîion. 

D/i  iS.  Déctmbrt  16^6, 

SU  R  ce  qui  a  été  rcprefenté  au  Roy  en  Ton 
Confcil ,  par  les  Marchands  Négocians  du 
Roïaume  ,  que  les  Receveurs  des  Droits  de 
Sorties  &  d'Entrées ,  les  Receveurs  des  Doiia- 
lies  &  Foraines  ,  &  les  Receveurs  des  Droits 
fur  le  Poiflbn  ,  créez  en  titre  d'Oiîce  par  Edit 
du  mois  de  Décembre  1694.  étendent  indûe- 
ment  les  droits  d'Aquits  de  païemens,  d'Aquits 
à  caution  ,  &  Certificats  dedéchargemcns  des 
Marchandises,  qu'il  a  plu  à  Sa  Majefté  leur 
•acorder  ,  en  dérogeant  à  l'Article  XVI,  du 
Titre  I,  de  l'Ordonnance  faite  pour  les  Cinq 
groiles  Fermes,  de  Tannée  \6%-j.  pat  lequel  il 
ttoit  défendu  au  Fermier  Général  de  les  aban- 
donner aux  Receveurs  par  commiffion  avant 
ledit  Édit ,  &  enjoint  de  les  en  faire  compter 
comme  d'un  produit  de  la  Ferme  5  qu'à  l'é- 
gard des  Cinq  grofïes  Fermes  ,  ladite  Ordon- 
nance de  1687.  a  fixe  5:  réglé  les  Droits  qui 
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doivetic  être  païez  ,  &  pourquoi  ils  font  dûs  i, 
l'Article  XI.  dndic  Titre  I.  porte  ,   que  pour 
chaque  Aquic  de  païsmenc  ou  à  caution  des^ 
Droits  Je  Sorties  Se  d'Entrées,  les  Marchands,. 
Voituricrs  ou  autres,  doivent  païer  cinq  fol$,, 
&  pareil  droit  de  cinq  fols  pour  k  Certificat  de 
décente  des  Marchandifes  aux  lieux   de  leur 
deflination.  Si  les  Droit»  fur  lesMarchandifeS' 
comprifcs  danis  TAquit ,  montent  à  trois  liTrcs,. 
l'Article  XII.  du  même  Titre  I.  porte ,  qu'il  ne 
doit  être  païé  feulement  que  cinq  fols ,  &  deux 
fols  fit  deniers ,  fi  les  Droits  font  audeffous  de 
trois  livres,  pourvâ  qu'ils  fe  montent  au  moins 
à  vingt  fols  ,&  nul  Droit  quand  ils  font  au<- 
deflbus  j  Se  par  l'Article  XIII.  du  même  Titre,, 
il  e(l  défendu  de  renouveller  le»  Aquits  aux 
Bureaux  qui  fe  rencontrent  fur  la  route,  mais*' 
feulement  permet  d'y  mettre  le  Vu  fans  pren- 
dre les  cinq  fols»  avec  défenfes  de   les  exiger 
pour  les  Congez  ,  Brevets  de  contrôle,  déchar- 
ge des  Aquits  à  caution  8c  Paifavans ,  à  peine 
de  concumon  ,  ôc  l'Article  XlV.  dudic  Titre  ,, 
permet  en  outre  de  prendre  le   papier  timbré 
de  chaque  Aquit  de  paiement  ou  à  caution  def- 
Droits  ,  &  de  chaque  Certificat  de  décerne  ». 
Congez  ou  Païïavansj  &  enfin  les  Articles  IV,. 
dudit  Titre  premier,  XV.  &  XVI.  du  Titre  fix,, 
ordonnent  que  pour  les  Marchandifes  qui  s'en- 
lèvent d'un  lieu  od  les  Droits  des  Cinq  grof* 
Tes  Fermes  ont  cours,  pour  aller  dans  un  autre 
pareillement  fujet  aux  Cinq  grolles  Fermes , 
en  padant  par  les  Païs  Etrangers  ,  ou   cenfez 
étrangers,  il  doit  être  pris  un  Aquit  à  caution 
âu  Bureau  plus  prochain    de  l'enlèvement  r 
que  pour  celles  qui  feront  amenées  du  dedanf 
defdites  Cinq  grofTes  Fcrnc^e^ ,  êc  qui  pafTcion^ 
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ams  les  quatre  lieues  pi'ochc  des  limites, ou 
qui  feront  enlevées  dans  les  quatre  lieues ,  il 
fera  pareillement  pris  des  Aquits  à  caution  , 
€n  païant  les  cinq  fols  &  le  papier  timbré  , 
qu'à  l'égard  delà  Doiiane  de  Valence,  de  la 
Foraine,  du  Droit  fur  le  Poiflbn  ,  &  autres 
non  compris  dans  les  Cinq  grolïès-  Fermes,  il 
n'a  jamais  été  perçu  aucuns  Droits  d'Aquirs, 
&  que  d'ailleurs  il  a  été  permis  de  les  recevoir 
en  Flandre  &  Païs  Bas  cédez  &  conquis, par  le 
Tarif  de  1^71.  même  d'y  prendre  cinq  fols 
pour  Droit  de  PaHfiivant,  chaque  nature  de 
Droit  aïant  fcs  titres,  ufages  &  difpofitions 
particulières  ,  dans  \qs  Provinces  &  lieux  où 
ils  font  levez  $  &  comme  par  rérc<î^ion  des 
CommiffioQS  en  Ofices  par  ledit  Edit  de  1694, 
l'intention  de  Sa  Majcfté  n'a  été  d'airjbuer  à 
ces  Receveurs  en.  titre  ,  que  les  même5  Droits 
qui  fe  levôient  par  \^s  Commis  des  Fermiers, 
|>our  les  Aquits  de  païemens  des  Droits , 
Aquits.  à  caution  ;.  Cerfifîcati  d&  décente  des 
AI.uchandi(its.a4ir  liciix-de  leurs  deftinations, 
Congez  &  Païïavans ,  fuivant  qu'il  eft  porcé 
par  ladite  Ordonnance  de  1687.  faite  pour 
J'ctenduè  des  Cinq  grolfes  Fermes  ,  »^ar  le  Ta- 
rif de  1^71.  pour  la  Flandre  &  Pais  -  ijas  cédez 
&  conquis  \  &  fuivant  aJiflî'  les  difçrens  ufagcs 
de  fes  autres  Fermes,  fans  aucune augmeiua- 
rion  ni  innovation  à  la  charge  du  commerce 
d-es  Négocians,  Et  Sa  Majcité  voulant  arrêter 
le  cours  de  ces  cxa<5lions,qui  ne  .pouront  avoir 
pour  prétexte  que  la  mauviaife  interprétation 
de  fon  Edit  de  1^94.  VEU  ledit  Edit ,  i'Ordon- 
Hançe  de  1687.  le  Taiif^dcs  Droits  pour  la 
Flandre  de  1671»,  les  Requête^  des  Marchands 
Négocians  d'Atniens  >  Troyes ,  S..  Valéry,. 
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fur  les  Tarifs  Jes  M^rehandifef.     ^.^ 

Normandie  ,  Bourgogne  &:   Dauphiné  ,  rcn- 
voïcas  au  Conièil  par  !cs  Sieurs  Commi/Faircj 
dcparris  &  par  les  Juges  des  Traites,  commu- 
j-.ityjccs  à  Pointeau  Fermier  Général ,  avec  fa 
Réponfc  fur  l'ufaee  avant  l'Edit  ,  &  l'abus  in^. 
troduit  depuis  par  leidits  Receveurs  en  titre  :    .. 
oui  le  Raport  du  Sieur  Phelypeaux  de  Ponc- 
chartrain  ,   Confciller    ordinaire    au   Confeif 
Roïal ,  Contrôleur  Général  des  Finances  }  LE 
*ROI    EN    SON  CONSEIL,  a  déclâic 
&  déclare    n'avoir  entendu  par  /on  Edit  de 
i'f)94.  atribucr  aux  Receveurs  en  titre  de  les 
Fermes,  créez  par  ledit  Edit  ,  que  les  mêmeî?' 
Droits  d'Aquits  de  païemens  ,  d'w\quits  à  caui 
lion  ,   de  Certificats  de  décente  des  Maichan- 
difcs,  de  Congez  ou  Pa/Favans  ,  qui  éroienc 
petijus  auparavant  par  les  Commis  des  Fer- 
nliers  ,  &  établis  dans  (es  Fermes  ,  fuivant  les  • 
diférens  ufages  d'icelles  ou  les  difiiens  lieux-,  • 
fans   aucune  im-ovation  ni  nouvelle  augmen- 
tation i  en   conféquei-^pe,  ordonne  Sa  Majeflc 
que  Vfdics  Receveurs  ne  percevront  dans  l'é*    ' 
tendue    des  Cinq  grofles    Fermes,  pour   les  » 
Droits  d'Aquits  de  païemens  ,  d'Aquits  à  cau- 
tion &  de  Certificats  de  décente  des  Marchan- 
diles,  que  fuivant  &     •^C\  qu'ils  fonr  régi  z  Sc 
iîx'ez  p.r  IcvArticlcs  .  T.  XII.  XTII.  5^'XÎV. 
du  Titr*  I,  dé  l'Ordonnance  de  i6%f.  q\ie  ceux: 
de  i'étenJuè  dé  la  Flandre  &  PaV«:  B:>.s  cédez  &: 
conquis,  percevront  fuivant  le  T.-'iif  de  1671, 
Jeldiis  Droits    d'Aquus    &   de   PafTâvaiv  ,    & 
ainfîdes  autres  Droits  des  Fcmesde  Sa  Ma- 
jeflé  ,  fuivant  les  anciens  u:?^es  établis  avant 
&  lors  dudit   Edit  du  mois  de  Décembre  i<>9<f» 
tait  Sa   Majefté   dcfénfes  rrès  -  expredcnunc 
aufdits  Rc  ■  .   '^is  ,  d'exiger    aucuns    autres 
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Droits  ,  à  peine  de  conculfîon.  Enjoint  Sz 
Mâjedé  aux  Sieurs  Commiflaires  départis  dans 
les  Provinces,  &  aux  Oficiers  des  Juri (dirions 
lies  Traites  ,  de  tenir  la  main  i  l'exécution  du 
prefenc  Art^,  qui  Tera  afiché  à  la  porte  de 
chaque  Bureau  des  Fernnes ,  à  la  diligence  de 
Poirireau  Fermier  Général,  8c  de  Tes  Commis* 
Diredeuirs  de  chaque  Généralité.  Fait  au 
Cônfeii  d'Etat  du  Roy,  tenu  à  Verfailles ,  le 
dix-huitiéme  jour  de  Décembre  mil  ûx  cens 
quatre- vingt-feize.  ColUtfnnS, 
Signé, DE   LAISTRE. 


ARREST    DU   CONSEIL, 

Xendv  en  exécution  de  celui  du  fj.  Décen>. 
b'c  KÎ91.  &  en  conféquencc,  défend  aux 
Oficiers  de  TAmirauté  de  Breft  &  des  au« 
très  Ports  y  de  rompre  ni  brifer  les  Sceaux 
qui  auront  été  apofez  fur  les  Prifes  par  les 
Commis  des  Fermes ,  5u*en  la  prefence  def- 
d'its  Commis  i  &qu*il  ne  fera  déchargi^aa- 
cune  Marchandise  defdites  Prifes  ni  àci 
YaifTeaux  armez  en  courfe  ,  qu'en  prefence 
des  Commis  defdites  Fermes  &  de  l'Infpec- 

•  ie«ir  des  Manufaâures  ,  ou^de  celui  qui  fer& 
par  lui  commis  en  fon  abfcncc  ,  &c. 

LE  ROY  aihmreçfidiv«jfe$plaimcs,tant 
par  rinfpe^eur  des  Manufaâures  au  Dé- 
partement  de  Breft  ,  que  par  les  Commis  des 
fermes  d«  Sa  Majcfté ,  des  fraudes  qui  fe  com- 
mercent à  flreU  &  dans  les  autres  Ports  ,  par 
rinexécution  de  la  part  des  Olkiers  de  TAini- 
jftut^  ,  dé  <«  ^i  A  éU  oidoatt^  pat  l'Ârràt  dtt 


s. 


mm 


fur  les  Tarifs  dfS  ManhunMfir.    f^^ 

Confeildu  i;.  Décembre  1691.  fit  faute  par  kA 
dits  Oficieis  de  rAmirauté  d'avoir ,  conformé- 
ment audit  Arrêt ,  fait  dépofer  &  enfermes 
dans,  un  Magafin  &  lieu  fur  ,  fous  trois  clef9> 
difércntes,  toutes  les  M Arcbandife»  étrange- 1^ 
res  provenantes  des  Prif#;s  faites  fur  les  Ënns« 
4nis  de  TEtat ,  qui  ont  été  dédiargées  depuis- 
ledit  Arrêt  dans  lefdits  Ports  :  Comme  aulE,^ 
que  poiir  fàvorifer  lefHites  fravdes ,  les  Arma» 
teurs  abttfàns  de  l'autorité  des  Oficiers^  de  l'A-^ 
mirauté  ,  font  rompre  &  brifer  par  lefdits  Ofî- 
ciers ,  fans  y  apeller  les  Commis  defdites  Fer« 
mes  ,  les  Sceaux  que  lefdits  Commis  apofenr 
fur  les  écou tilles  defdites  Prifes  ,  aufH  rôt  leur 
arrivée  dans  la  Rade  de  Brefi  ,  pour  la  con- 
flrrvation  des  Miarchandifes ,  &  en  empêcbcr 
le  divertidêment  :  que  même  l'Infpedeurdef» 
dites  Manutiâiires  ,  &  les  Commis  defditer 
Fermes  aïant  (aifi  le  if;  Décembre  dernier,  fur 
Aagufte  Lucas  Marchand  de  la  Ville  de  Saint 
Malo>  &  Armateur  de  la  Ff  égare  U  Marquif^ 
de  MMintifiû»,  neuf  pièces- d'fitofes  étrang^re^,, 
&  vingt  paires  de  bas  de  foye  >  trouvez  en  U^ 
maifon  du  Sienr  Romiou  Marchand  à  Brefl  « 
Se  remis  leur  Procès  verbal  pardevant  le  Juge 
des  Traites  ,  poiir  en  pourfuivre  U  confifca- 
tion  &  l'amende  y  lefdits  Ofîciers  de  rAmi« 
laucé  en^nt  de  leur  autorité  ordonné  la  main- 
levée ,  &  fait  contraifidre  par  corps  le  Sieur 
Denis  Fkceveur  defdites  Fermas ,  z  la  refti- 
tdcion  defdites  étofes  8t  bas  de  foye }  Ôc  qu6 
lefdits  Commis  a'iant  pareillement  faifi  le  8. 
Janvier  dernier,  im  nabit  de  drap  d'Angle- 
terre imparfait ,  provenant  de  la  même  prife, 
ledit  Lucas  ràuroitauffi  reclamé  ,  8c  fe  feroic 
pOttfv&p*fdcrftnt1cf<lits-OficieTS  deTAmiraa- 


* 


rc,  îdqHÇJs.  en  onc  de  même  ordour^c  la  rilain^ 
Jcvcc  ,  &  faic  ejcerccr  les  mcines.coH train res , 
pehJanc  qiiç  lefdics  Conimis  ppurfiiivaienr  lu 
Jiigc.uîcnc  de  ladite  faifie  pardevant  le,  Juge 
des  Traites  , , qyi  en  a.9idOin»|^  la  eonfîfcatioa 
leio.  dyjdit.rpaisde  Jaqvicf,  .A  q.uoi^i^c  ué- 
çsfdairî  de  poiiryojr  :  Ola  le  Raport  du-, Sieur 
Phelypcaux  de  Pûnicbartrajiij.Confciller  ojdin 
iiaire  au  Confeil  Roïal ,  Contrôleur  Général 
des  Finances  j  S  A  M  A  J  ES  T  E*  E'  TAN  T 
EN  SON  CONSEIL  ,,aordonné&  or, 
dojine ,  cjue  l'Arrêr  du  if . . Décembre  i6*)i,  (cra 
cxécuié,  (eloa  fa  .forme  &  tjçncur^  &  en  cou- 
féqucncc ,  fait  défenfes  a.ui  Oficiers  de.  l'A- 
miraHtcde.Bre(l.&-  d&sautrc$'Eorts ,  de  roni- 
p.re  ni  hxifer  les  Sceaux  qui  auront  ùii-z^oîci 
Air  les  Prifcs  par.les  Commis  des  Fernii  s , 
qu'en  la  prcfence  defdics  Commis,  Ordonne 
S'a  Ma jçlîé  ,.  qu'il  ne  fera,  déchargé  aucune 
Marchandise  dcfdites  PiifcSjni  des  VaiflTcaut 
armez  en  courfe  ,  qu'en  pirçfencc.  à^  Con^.mis 
dcfdlces  Fernies  &  de  l'Infpec^evlr  4c^Hires  Ma^ 
nufaAures  ,  ou  de  celui  qui  fecà  par  lui  com. 
mis  en  Ton  abfençe  j.lefquelLes  Marchandées 
(èrontmifes  dans  un  Mjgafin  &  lieu  fur,  fous. 
trois  clefs  diférenrcs,  dont  l'une  fera  reniife 
au  Juge  de  l'Amirauté;,  Tautrc  aux  Gommis- 
defdices  Fi?rmes  ,  &,  Jafxoifiimc  à  l'Inlpedcur. 
des  Manufactures  ^^Çs^t\%  qu'aucunes  >dcfdites 
M«ahand i Tes  étrangères ,  djonxJa  confomnu<< 
jtion  n'elc  pas  permife  dansJle  Royaume  ,  &, 
<jjyi  feront  vendues  à  condition  d'être  tranlpor- 
tées  hors  d'icelui ,  puiilèi;i,c.êtte  délivrées  aux 
Ajudica^aires  qu'au  moment,  qu'^ljcfdievioar 
-être  ehargî^es  }„pour  cçfçpQttces  i  Je^r  tlcAl» 


fur  les  Tmfè  des  Mar<sh ^ftdtpf,     54 9^ 

dé  l'Aaikaiué  des  foûmiflîons  qui  auront  été. 
faites,  tant  au  bureau  defdices  Fermes  qu'en, 
C£lui  dudic  Infpeâ:?ur,  pour  ailurcr  la  (orrie. 
defditcs  Marchandifes  j  enacendant  laquelle,., 
les  Ajudicacaires  d'icelles  j.ourant  feulemenc 
après  la  venre  &  ajadicaiion  qaijleur  en  aura^ 
été  faite  ,  apofer  une  quatrième;  clef  au  Ma- 
gjfin  ou  lefditcs  Marcban,di{^s  auronç  été  dé- 
pofées.  Fait  Sa  Majefté  défenfes  aufdits  Aju- 
dicacaires &  à  tous  autres,  de  les  entre pofer 
en  aucune  maifon  particulière  ,  fous  quelque 
prétexte  que  ce  foir ,  à  peiner  de  confitcatron  <SC' 
de  trois  mil-livtcsd' Amende.  Veut  &  ordonne; 
Sa  Majcfté  ^  que  joutes  celles  qui  y  ont  étcy 
dépofées  jwfqu'à'  prefent ,  (bus  queI']Me  pré- 
texte qne  ce  foie/  foieni;  remifes  &rnportées^ 
dnns  lefjits  Mag.ifîns  trois  jours  après  la  pu- 
blication du  prefent  Arrêt,   fous  les   mêmes 
peines';  &  qu'à  cet  éfet ,  le  Gréfier  de  l'AiTii- 
rauté  fera  tenu  d'en  donner  un  état  certifié  de.  . 
lui  audit  Infpedeur  ,  &c  un  autre  aux  Conimis  = 
défdices  Fermes,  Ordonne  en  outre,  fous  les  • 
mêmes  peines ,  que  les  Marchandifc?  ^ .A*»*'' 
lots  feront  ficelez   &  plomb.z  par  les  Com- 
mis   defdites   Fermes  ,  avant   qij'elles  foif^nc 
enlevées  defdits  Mag.ifins,rans  que  les  ploinbs 
en  puiflent  erre  ôrez  avant  que  lefdites  Mur- 
chandi&s^lbicnf  (orcies  lior«  le  Rbyaurti© ,  5jf 
qiae    tontes  ccUei  qui'  feront  trouvée»    fané-, 
icfdits  plombs, foienrfai'fîçs  &  confifqu'ées,' 
Fait  Sa  Majerté  défenfes  aux  Ofîciers  déTA-^- 
mirauté  ,  de  prendre  connoilFance  des   faifîesi 
qui  feront  faites  par  le» Commis  defdfces  Fer-- 
mes ,  ou  par  l'Iafpeéteur  defdites  Manufavftu-.- 
rcs.  Vi2ut,Sa  Majefté  que  la  confîlcation '  eA-. 
foicpouifuivie  iila  requête  ds  M?  Pierre  Viôin^ 
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^j&  Arrêt t&  Régkmint 
tcau  FemiJer  Général  defdices  Fermes  «  par-, 
devant  le  Juge  defdices  Fermes.  Ordonne  en' 
outre  Sa  Majefté ,  que  les  neufpiéces  d'éco. 
fes,  les  vingt  paires  de  Bas  de  (oyedc  l'habit 
de  drap,  faiUs  par  les  Commis  défaites  Fer- 
mes ,  les  If.  Décembre  &  8.  Janvier  derniers , 
foienc  remis  au  Bureau  defditcsïermes  à  Breft} 
fauf  à  lui  à.  fe  pourvoir  fur  lefdttes  faiûes,  par- 
devant  le  Juge  des  Traites  à  Breft.  Décharge 
5a  Majellé  les  Commis  dudic  Pointeau  8e  ledit 
rnfpedeur,  des^  condamnations  conrr'eux  pro^ 
noncées  pour  raifon  de  ce  ^  par  les  Juges  de 
l'Amirauté  de  Breft:  Fa  i  t  au  Confèil  d'E. 
rat  du  Roy^,  Sa  Majefté  y  étant ,  tenu  à  Vcr- 
fâilles  le  cinquième  jour  de  Mars  mil  fîk  cens 
quatre  vingc.dix.fept.Signé,PHELYPEAUX. 


ARREST  DU  CONSEIL, 

Q^j  fait  défenfes  à  toutes  perfonnes  de  quel- 

'    que  qualité  &  condition  qu'elles  foienr,  de 

faire  Artir  hors  du  Royaume,  fans  la  pcr- 

miffîon  de  Sa  Majefté  ,  aucuns  vieux  Lin- 

'    ges ,  Drapeaux,  Drilles  &  Pâtes,  à  peine  de 

conftfcation  &  de  crois  mil  livres  d*âmendc, 

Dti  z8.  Af  Ai  1697, 

LE  ROY  aïant  été  informé  que  le  tcanf. 
port  qiÀ  fe  faifoitdans  les  Païs  Etrangers, 
des  vieux  Linges,  vieux  Drapeaux  ,  Drilles 
et  Pâtes,  caufoit  un  préjudice  conlîdérable  aux 
Manufa^ures  de  Papiers  &  de  Cartes  établies 
dans  diverfes  Provinces  du  Royaume  ,  Sa  Ma- 
jefté auroit  ordonné  par  Arrêt  du  Confeil  àa 
1^  Janvier  i<J«7.  qu'il  feroit  à  **iveniir  paie 
douze  livres^oitr  ceuc  pefaiu  deces  Macchan* 


■ip 


fur  Us  Tarifs  des  Mârchandifts^  51^6 
difes  qui  (brciroienc  du  Poyaume  ,  au  lieu  de 
Rx  livres  pour  cent ,  portées  par  le  Tarif  du 
i9  Septembre  i66^.  Mais  Sadice  Majefté  au- 
roit  été  depuis  informée  ^-que  nonobftant  ce 
double  droit  ,^  divers  particuliers  ne  laifiènt  pas 
d*en  faire  ccanfporter  une  B.  grande  quantité 
liors  le  Royaume,  qtie  fouvenc  il  y  en  a  difeice 
dan$  les  Provinces.  A  quoi  voulant  remédier  : 
Oiii  le  Rapott  du  Sieur  Pbelypeaux  de  Pont- 
chartrain  ,  Confeiller  ordinaire  au  Confeil 
Roïal ,  Contrôleur  Général  des  Financesi  S  A 
MAJESTE'  EN  SON  CONSEIL»  a 
fait  &  fait  très-ex preiTes  inhibitions  &  défen- 
ds à  toutes  perfonnes  de  quelque  qualité  8c 
condition  i^n'elles  foicnr,  de  faire  foriir  hors; 
du  Royaume,  fans  fa  permiiTion  «aucuns 
vieux  Linges  ,  vieux  Drapeaux,  Drilles  fit 
Pâtes  ,  à  commencer  du  jour  de  la  publication 
du  prefent  Arrêt ,  à  peine  de  cohfifcation  &  de 
trois  mil  livres  d'amende  ,  dont  le  tiers  apar* 
tiendra  au  dénonciateur.  Enjoint  Sa  Majcflé 
aux  Sieurs  Intendans  &  CommiiTaires  dépar- 
tis pour  Texécution  de  fes  ordres  ,  de  tenir  la: 
main  à  l'exécution  du  prefent  Arrêt ,  qu>lle 
veut  être  lu  ,  publié  de  aHché  par  toiu  où  be. 
foin  fera  ,  exécuté  nonobflant  opofîtions  ot» 
lapellations  quelconques ,  &  fans  préjudice  d'i- 
cclles.  Fait  au  Confeil  d'Etat  du  Roy^tena* 
àVerfailles,  le  virygr.Iiuitiéme  jour  de  Mai 
mil  fix  cens  quatre-TÎngr-dix-fept,  C0l/^09«tf» 

Signé»  DU  JARDIN.  ^    - 
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35jt         Ar'fcts  &  KfgUnfens 
ARREST.DU  CONSEIL, 

'  ^U  I  fait  défenfcs  à  routes  perfonncs  d'inii 
primer  ou  peindre,  &  défaire  imprimer 
ou  faire  peindre  aucunes  Toiles  de  lin  ca 
de  chanvre,  tant  vieilles  que  neuves,  5c 
d'en  vendre  ou  cxpofcr  en  vente  ,  à  peine 
deconHication  &  de  trois  mille  livres  d'ft^ 
mcnde. 

Vu\,  Décembre  16^)7. 

LE  ROY  aïanr  été  informé  qu'au  pré- 
judice des  Arrc'ts  du  Confeil,  par  lefqncls 
la  vente  &  le  débit  des  Toiles  de  Coron  pciu- 
tes  aux  Indes  ou  contrefaites  dans  le  Royau- 
me  ,  font  défendus  j  &  cjuc  nonobftant  l'Arici: 
du  14.  Mai  1^89.  portant  tiès-expréllcs  iuhi- 
l^itions&  défenfcs  à  tous  fes' Sujets ,  de«uel- 
c]ue  condition  &  qualité  qu'ils  foiçnc ,  de  faire 
imprimer  ni  peindre  aucunes  Toiles  de  liçi  & 
de  chanvre,  6c  de  vendre  ou  cxpoferen  vente 

"  celles  qui  auront  éih  peintes ,  à  peine  de  con- 
iifcation  &•  de-  trois  mille  livres  d'amende,  & 
que  les  moules  (ervant  À  ladite  imprcflîon  fc- 
jpont  rompus  &  brifez  j  pluficurs.  particuliers 
ne  laiiîenr  pas  dfpnireprendre  d'in>p^rimcr  & 
de  peitvirc  ,4^s  , Toiles  4?  jj^o  ^.  de- chanvre, 
fous  préteXjtc  que  'dapsledic  Arrêt  on  n'a  em- 
|)loïé;  que  ISvh^iot  gpuer,ix}i|e  de  Joile^  de  lia 
&  de  chanvre  ,'  fans  expliquer^vicilles  ou  neu- 
ves, &  prétendent  que  ne  iravaillans  que  hir 
dcsToiks  de  lin&  de  chanvre  vieilles  &  à  de- 
mi ufées  ,  ils  ne  contreviennent  point  audît] 
Arrêt.  Er  comme  cetpe  prétention  pouroi:  de* 

.,  venir. au/Ii  prcj-udiciablc  ûu;^  JVUnufaduies  de] 
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Soja  &  de. Laine  du  Royaume,  oue  Itf  coin- 
nicrce  des  Toiles  peintes  aux  Indes  j  Sa  Maje- 
ftédefîrant  y  pourvoir:  Otii le Raporc  du  Sieur 
PNelypcaux  de  Pontcharcrain  j/Confeiller  or- 
ilinaire  «a   Confeil  Royal  ,  Contrôleur  Gé- 
néral   des   Finances   ,      S K    MAJESTE" 
E'TANT    EN    SON    CONSEIL,    a 
ordonné  &  otdonne  ,  c]iic  les  Arrêts  &   Ré- 
glemcns  concernans  les  défenfes  du  débit  & 
iifàge  des  Toiles   peintes  dans  le  Royaume, 
feront  cxécuoez  (elon  leur  forme  &  teneur  ^  & 
conformément  audit  Arrêt  du  14.  May  i^Sp.  a 
fait&  fait  tsès-cxprelFcs  inhibitions  &  défenfes 
à  tous  fes  Sujets,  dequeitjue  qualité  &  condi- 
tion qu'ils  fqieht ,  d'imprimer  ou  peindre  ,  & 
de  faire  imprimer  ou  faire  peindre  aucunes 
Toiles  de  lin  ou  de  chanvre,  tam  vieilles  que 
neuves  ,  &  d*en  vendre  ou  expofer  en  vente  , 
à  peine  de  confîrcation  &  de  trois.mille  livres 
d'amende;  Ôtdortne  pareillement  Sa  Majeft^i' 
que  les  nioulès  ^  atirrc-s  infhumcns  fcrvàns-î' 
rirwpfefliîb'n  iSc  ()efntUfé  defdites  Toiles-,  fèiî 
Iront  romjfjus  & fcféz  /  &  pour  cet éfer ;•  qu'il 
en  fera  ifait  une  exadtc  perqui/îtion  &  recher- 
che dans  tûus  les  lieux  de  la  Ville  de  Paris"^'- 
par  le  Sielir  Lieutenant  Généralde  Police  j! 
&  dans  les  Provinces',  par  les  Sfeurs  Inten-^ 
dans  &ConimiftaiffeS  débattis  ,  aofqu'els  Sa* 
Majefté enjoint' dé  tenir  la  mairi  à- l'exéçù-' 
lilk  du  prcftnfc  Arrêt ',  qui  fera  lu',  piiblié  ^ 
âfiché  par  tout  où  bcfoin  fera  ,  à  ce  qu\iucun' 
n'en  ignore;  Fait  au  Cpnfcil  d'Etat  du  Roy  , 
Sa  Majefté  y  étant ,  èenu  à.  Vfcrfailles  ,  le  troi- 
lî^mé  jour  de  Décenibrç  rtii!  fîr  cens  quatre- 
Ningf.4ix.%t:  Sigiié,  P  H:  E  L  Y  P  E  A:  U  X,  ^ 
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3^4         Arrêts  &  Kiglmtnt 

ARREST   DirCONSEIL 
Royal  dbs  Eikances, 

Portant  que  toutes  les  Marchandifes  9c 
Munitions' qui  feront  tranfporré  s  pour  les 
Troupes  ,  Camps  &  Armées  de  Sa  M^tjeflé , 
pour  (es  VaiiTeaux  &  Galères  ,  &  pour  les 
Fortifications  de  fes  Places  ,  en  vertu  des 
PatTeports  qu'EUe  fera  expédier  à  cet  éfct, 
feront  exemtes  de  tous  Droits  d'Od^roy , 
de  Péage  ,  Se  autres  que  ceux  de  Tes 
Fermes. 

Dm  11,  jtvril  1^98; 

LE  ROY  a'iant  par  divers  Arrêts  de  Toik 
Confeil  8c  par  les  PalTrporrs  expédiez  en 
fous  les  tems,  ordonné  que  les  Munitions  âc: 
JKarchandifes  deftinées  pour  Ton  Service  ,  fe- 
loienc  ccanfportées  Se  conduites  aux  lieux  dé 
leur  confommation  ,  fans  pa'ier  dans  ce^x  de 
paflage  aucuns  Droits  aux  Fermiers  de  fes 
Fermes  y  ni  aux  Villes ,  Communautez  Se  $ei- 
^earies  particulières  $,  Sa  M^jefté  auroit  de« 
puis  réfalu  dans  le  dernier  renouvellement  de 
fes  Fermes  ^  d^aflujettir  aux  Dfoits  d'icelles , 
léCdites  Munirions  Se  Marçhandife«  ,  au  Ijeude 
tenir  compte  iCc&  Bçrmiers>,  ainfi;qu*elle  avoit 
acoûtumé  défaire  auparavant  ,  de^,  fomtn«s 
aufquelles  oiontoient  les  Droits  des  Marchan- 
àiCcs  ()iii  avoient  paifê  etifranchire»  Et  quoi 
que  ce  changement ,  qui  n'èll-  q^c  dans  la 
forme ,  ^qutrn'a  été  fait  que  pour  des  raifons 
de  la  police  Se  du  bon  ordre  de  la  régie  dt$ 
Fermes  dé  Si,  Majeflé  ,  ne  pui(fç  erre  tiré  à 
^ooféquence par  leldites. Villes  /Communaux 
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tez  Sl  Seigneuries  particulières  ^  quelques-uns 
d'encr*cux  néanmoins  n'auroienc  pas  laiifé  de 
préceniie  pouvoir  aufli  alFuietcir  au^  paiement 
des  Droits  d'Odïroy  ,  Péages  &  autres  à  eux 
dûs  ,.  lefdites  Munitions  &  Marchandifes  j  & 
jniênie  en  auroienc  fait  faifirquelques-unesqui 
padbient  pour  les  Arfenaux  de  Marine  ,  non- 
obilanc  les   Paileports  contenans  l'exemiion 
jdefdits  Droirs  d'Oi^roi  &  de  Péages  :  Ce  qui 
e(l  une  entreprife  infoiuenable  ,  contraire  aux 
I  Ordonnances  de  Réglcmcns  ,  à  l'ufag^  invio-^ 
lablemenr  obfervé ,  &  z  leur»^  propres  titres  ; 
étant  certain  qu«  lefdits  Seigneurs  pariicu* 
liers ,  Villes  &  Cominunaucez ,  ne  peuvent  te-* 
jiir  lefdits  Droits  de  Péages  &  d'Oâroi?,  que 
Ue  la  conceflion  de  Sa  Majefté^  ou  àt%  Roi» 
fes  PrédécefTeurs  ;  lefqueU  ne  font  jamais  pré* 
fumez  avoir  acordé  ces  foites  de  privilèges 
contr'elu-m'ènies,  nr au  préjudice  des  Droits- 
loyaux ,  dont  la  réferve  a  toujours  été  ezpri»^ 
née  ,  &  eft  devenue^  une  claufe  du  ftile  dans 
toutes  les  Lettres  Patentes.  A  quoi  Sa  Mijeflé 
foulant  pourvoir ,  en  prévenant  d*lin  côté  1er 
let^rdemens  âTles  contre»tems  qu'une  telle 
Ipiéteniion  pouroit  cauferdans  Tcxécution  de 
fes  Ordres  ,  &  donner  de  Tautce  aufdits  Sei- 
Igneurs  particuliers ,  Villes  6c  Communautez  » 
ks  fecours  jaûes  &  néceiTaiies  contre  les  abus- 
|&  les  fraudes  qu'on  pouroit  commettre  à  leur 
Ipréjudice  »  fous  prétexte  defdttes  exemtions  i 
lOiii  le  Raport  du  Sieur  Pheif^peaux  deIV>ntchar« 

lia  ,  Confeiiler  ordinaire  au  ConfeilRoïal, 

IContrôleur  Général  des  Finances  {SA    M  A^ 

[ESTE'   ETANT   HN    SON    CON* 

ISEIL   ROYAL    DES    FINANCES, 

ofdonoé  de  Qcdonn«  ,  que  cortfoimémemà. 
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I5<?         Arrin  &  Rigîtmens 

Tufage  obfcrvé  jufqu'à  prcfent  ,    toutes  les 
Marchaiidifcs  &  Munitions  qui  feront  tranf. 
portées  pour  les  Troupes ,  Camps  &  Afnucî 
de  5ar  Majcfté  ,  pour  Tes  Vaillcaux  &  Galères, 
il  pour  les  Fortifications  de  Tes  Places  ,  en  quel. 
«^ue  lieu  que  ce  foie ,  en  vertu  des  Palleports 
qu'elle  fera  expédier  a  cet  éfct ,  feront  exem- 
tes  de  tous  Droits  .d'Odroy ,  de  Péages ,  &  au- 
tres que  ceux  de  fes  Fermes  j  &  ci\  confequen- 
ce,  fait  défewfes  à  tous  Seigneurs  particuliers, 
Oficiers  des  Villes   &  Communautez^  leurs 
Fermiers  &  Receveurs  ,  de  les  arrêter  ni  fai- 
ftr  ,  fous  quelque  prétexte  que  ce  foit,  poutl 
Faifon  defdiis  Droits ,  à  peine  de  cous  dépens, 
dommages  Se  intérêts  des  Voituricrs  &  Four, 
nifleurs,  &  d'èrre  refponfablcs  du  retardement  1 
ÀM  fervice  de  Sa  Majeftc,  Fait  en  outre  pleine 
&  entière  main-  levée  (ks  faifies  qui  ont  été! 
faites  dcfdites  Marchandifbs  &  Munitions ,  £sl 
décharge  les  Fourniiïeurs  qui  fe  font  obligez 
BU  paiement  defdiis  Droits ,  de  l'évenemenc 
àt  leurs  foûmiflicHis.  Défend  Sa  Majeftéauf. 
di:>  Fourni/leurs  &  Voituriers  d'abufer  defdits 
PafTeports ,  &  de  faire  pafTcr  fous  prétexte  4'i-| 
ceux  en  frahchife  defdits  Droits ,  aucunes  au« 
très  Denrées,  Marchandifes  &  Munirions  quel 
celles  deAinéei  pour  les  caufesfufdites,  à  pei« 
ne  du  cjuajdniple  xles  Droits  en  fiiveur  defdiced 
Villes^,  Gommunttttcï&Seigneurs  particuliers,] 
6p  de  tous  dépens  ,  dommages  &.  intérêts 
Auquel  éfct ,  Sa  Majefté  pertiiet  aufdites  Vil- 
Jes,  Commutia9tez  &  Seigneurs  particuliers,] 
leurs   Fermiers  &  Receveurs,  de  faire  fu  ivre 
les  Bateaux  &  auffesiVoitXïrçç  chargées  defdi. 
tes  M:unitions  &  M'archândifes ,  julqu'aii  lieu 
^ttdit  déchargement ,  on  d*y;.fftiie  ciouver , 
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hl)on  leur  fcmble  ,  quelqu'un  pour  eux  ,  qui 
poura  y  être  prefent  j   &  en  cas  d'abus  de  U 
part  deldits  Fourniileurs  &  Voicuriers  ,  lefdi- 
tes  Villes  ^.Communautez  ,  &  Seigneurs  par- 
ticuliers,(e  retireront  pardevant  les  Sieurs  Iri- 
tendans  des  Armées  de  Sa  Ma^jeHié  ,  de  la  Ma- 
rine &  des  Galères  »  ou  pardevant  les  Sieurs 
liitendans  &  Commllfaires  départis  pour  l'e- 
xccution  de  Tes  Ordres  dans  les  Provinces ,  auf-, 
Uuels  Sa  Ma-jelK"  enjoint  d'y  pourvoir  chacvitt 
Icn  droit  foi ,  &  de  tenir  la  main  à  l'exécution 
do  prefent  Arrêt,  F  a  i  t  au  Conieil  Roial  des 
iinanccs,  Sa  Majcfté  y  étant  tenu  à  Verfailîe» 
dépens  ,H]e  vingt-dcuxiéme  jour  d'Avril  mil  (îxcens  qua- 
I  &  Fout-|trc-vingt.dix-huir.   Signé,    PHELYPEAUX. 
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AUREST  DU  CONSEIL, 

|o_u  1  ordonne  que  les  Sucres  bruts  des  IHes  de 
l'Amérique  ,  paieront  à  leur  Encrée  dans 
le  Roïaumc  ,  trois  livres  (eulemcnt  du  cent 
pefant  j  les  Sucres  terrez  ,  quinze  livrés  du 
cent  pefant  j  &  les  Sucres  en  pain  rafinez 
aufclires  Iflcs ,  viiigr-deu^  livres  dix  fols, 
comme  les  Sucres  étrangers. 

LE  ROY  étant  informé  que  l'ocafion  &  la 
durée  de  la  Guerre  ont  neceflîtc  lés  Habi- 
jtansdes  Ifles  de  l'Amérique  de  le  difpeiifer  des 
principes  &  des  régies  prcfcrircs  fur  la  fabri- 
ouc  &  deÛination  de  leurs  Sucres  ,  en  s'adoti- 
Dânt  au  tcrrage  defdics  Sucres ,  par  le  bénéfice 
au'iUeur  a  procuré  ^  &  les  Rafincurs  d»  Roï.iu- 
le,  les  uns  a  fournir  l'aliment  à  leurs  Rafîne- 
ties  avec  les  Sucres  des  prifes  ,  &  les  autres,  de 
LlFcr  tomber  ces  Rafincries  par  le  défaut  de 
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mzxiçtt  \  d*oû  il  ei\  arrivé  que  les  Sucres  ttti\ 
rez  des  Ides  ont  eucoors  à  la{>lace  des  rafinetl 
ùj  Roiaume ,  &  que  les  Caflûtinades  du  fircfil| 
qui  doivent  pa'ier  quinte  livres  de  droits  d'£n. 
'  trées,  ont  été  introduites  en  païant  fe^iiemencl 
jiuit  livr«s/fous  1^ titre  5:  pe^mblance  des  Su.f 
cres  terrez  des  liles;  qui  ne  doivent  que  jiuit  HJ 
vres.  Et  "Voulant  Sa  .Majefté  cétabltf  rexécutioaj 
des  Réglemens,^  procurer  en  tnètne  tems  au] 
ODS  6c  aux  antreS)les  moïensde  ibûteurravanJ 
tageureznent  leurs  Tabriques  &  Rafineries ,  tvA 
donnant  aux  Habitans  ox^  iSics ,  les  moïensl 
«ie  oonfommer  leurs  Sucres  terrez  ain^  quele| 
faiîni6 ,  &  aux  Rafineurs  du  Xoïaume  une  di. 
minution  dès  Droits  d'€ncrées  fur  le  Sucrel 
brut ,  pour  exciter  les  Habicans  à  en  faire  leutl 
principale  Fabrique  ,  par  l'avantage  qu'ils  yl 
trouveront,  &  à  n*en  point  laifTer  manquec 
les  RaHneries  du  Roïaume.  EcSaXiajeftés'é. 
tant  à  cet  éfet  fait  reprefentèr  \t&  Tarifs  des] 
Droits  d'Entrées  &  de  Sorties  du  Roïaume , 
des  années  i^^4.  Se  1667.  portant  que  les 
Sucres  bruts  des  liles  paieront  à  leur  enirce 
quatre  livres  du  cent  pefànt  5  i'Arre/b  du  14J 
.  Msy  i^7f .  qui  en  ordonne  l'exécution  i  celui 
du  18.  Avril  j6Si.  qui  porte  que  les  Sucres] 
rafinez  des  Iflcs  paieront  pendant  deux  année 
feulement ,  huit  livres  du  cent  pefant;  &  l'Ar-] 
reft  du  Confeil  uii  ty.  Avril  i6$o,  portant  qu'il 
fera   levé  fur   les  Sucres  rafiucz  &  candis  de 
l'Etranger  ,  vingt  •  deux  livres  dix  fols  du  cent 
pefant  i  fur  les  Cafîonnadcs  du  Brefil ,  quinze 
livres  j  lur  les  Mafconnades  du  Brcfil ,  fept  li. 
vres  dix  fols  j  Se  fur  le*.  Birboiiclcs,  Panel 
&  Sucres  de  S.  Tome  ,  fix  livres  :  Er  oui  I"  Ra^ 
porc  du  Sieur  Phclypeaux  de  Pontcharcrain, 
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fi^r  Us  Tarifiiet  Marchétidîfef.    ^f 

Ct)nfciller  ordinaire  au    Confeil  Roïal,  Con- 
trôleur Général  des  Finances  ;  SA  'MAJESTE* 
E'TANT  EN  SON  CONSEIL,  aor. 
donné   &  ordonne  ,  que  les  Sucres  brucs  des 
Ifles  de  l'Amérique,  païeiont  à  leurEntrce 
dans  le '^.oiauine^trois  livres  fettlenient  du  cenc 
pefant }  les  Sucres  terres ,  quinze  livres  dit 
cent  pefant }  &  les  Sucres  «n  pain  rainez  auC- 
dîtes  l'fles,  vingc-devx  livres  dix  (ois , -comme 
les  Sucres   étrangers.  Et  pour  ptocarer  aùc 
>Habitans  defdices  HIes  le  îlebit  de  leurs  Su« 
cres  terrez  &  ràfinez ,  permet  Sa  Majef^  aux 
TTégocians  François  de  les  porter  à  droiture 
defditesllles  dans  lesPaïs  étrangers ,  en  païant 
les  Droits  dûs  au  Domaine  d'Occid«nt  ;  à  con- 
dition néanmoins ,  que  leurs  Bâtifnens  revien-  . 
dront  des  Pais  étrangers  en  France,pour  y  fai- 
te leur  décharge  ^  à  l'éfet  de  quoi ,  ils  donne* 
Tont  leurs  foûmrffions  &  cautionnemens  né« 
cenfaires  ,  iàn^^que  pour  qtielque  caufe  &  fous 
quelque  prétexte  que  ce  (bit ,  ils  puifl«nt  re- 
tourner des  Pais  étrangers  aux  Ifles  ,  à  peine 
deconfifcation  des  Bâcimens  &Mafchandifes , 
de  fix  millivrcs  d'Amende  contre  les  Froprié-  , 
taires ,  &  de  fix  mois  de  prifon  contre  les  Ca- 
pitaines j  le  tout  jufqu'à  ce  qu'autrement  par 
SaMajefté  en  ait  été  ordonné.  Et  fera  le  pre- 
fenc  Arreft  lu,  publié  &  afiché  par  tout  où  bc- 
foin  rera,pour  être  exécuté  félon  fa  forme  &  te- 
neur. Enjoint  Sa  Majefté  aux  Sieurs  Iniendans 
&  Commiiîàires  départis  dans  les  Provinces^dc 
tenir  la  main  à  fon  exécution.  F  A  i  t  au  Con- 
feil  d'Ecar  du  Roy  ,  Sa  Majefté  y  étant ,  tenu 
àVerfailles  )e  vingtième  de  Juin  mil  fix  cens 
quatre- vingt-dix. iuiit. 

Signé  ,  PHELYPEAUX.  ^P 


REGLEMENT    DÛ    IVOY^ 

3*  o  17  R  le   Commerce  &  la  Navigation  des 
Illcs  &  Colonies  Françoifes  de  rAmcrique, 

SUR.'  ce<jui  ^  été  rcprclenté  à  Sa  Aiajefté, 
que  les  (oins  qu'elle  a  bien^.voulu  donner 
depuis  rétâbliiTemenc  de  la  Compagnie  des 
IndesOccidentaks,pour  atirer  dans  le  Roïaii- 
jpe  [OUI  le  c<>inmerce  <lcs  liles  &  Colonic« 
^    Françoifes  de  l'AmMit^'r»;  i  ont  eu  tout  le  fuc- 
cez  qu'elle  pouvait  en  atendxe ,  lufqu'aux  der> 
nieres  antres  dq  la  Guérie  qui  vient  de  finir  j 
que  \ts  differensniouvcmens  &  désordres  qu'ej. 
ic,a  caufez  ,  ont  fait  trouver  aux  Etrangers  le 
mûïen  de  s'y  introduire  i  en  forte  que  la  piû- 
parc  des  Marchandifes  qui  y  ont  été  envoïées 
<lepui$  la  conclufion  de  la  Paix  ,  n'ont  pu  être 
vendues  ,  &  les   fiâiimens  François  ont  été 
;     obligez  d'y  faire  un  fcjour  confîderable  ,  pour 
prendre  leurs  chargemens.  Et  Sa  Majefté  con- 
noiil'ant  combien  il  efl  important  de  confcr- 
ver  en  entier  <lans  la  mam  de  fes  Sujt^tscc 
Commerce  &  cette  Navigation  ,  Elle  a  eftimé 
iiccefïâirc  de  renouveler  Tes  premiers  Ordres, 
•  «n  y  ajoutant  ceux  qu'elle  a  jugé  pouvoir  re- 
mrdiçr   aux  abus  qui  s'y  font  ^liiîèz ,  &  d'y 
,  ftatuer  par  le  prefent  Règlement ,  ainfi  qu'il 
«nfuir. 

Premièrement. 

Les  Propriétaires  des  Vailleaux  &  Bârimens 

<  €[\x\  feront  dedinez  pour  les  Iflcs  Françoifes  de 

.  l'Amérique ,  ne  pouront  les  y  envoïcr  qu'après 

en  avoir  obtenu  îes^Padèpcrts  de  Sa  Majeftc, 

qui  feront  expédiez Jur  les  Certificats  de  l'A-i 
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jtîirauté ,  portancque  Ics'Vaiflcàux  font  aftuel- 
lemciit  dans  les  Ports  du  Royaume  ,  Icfquck 
fcrdnrcnVOÏC2  au  Ditcéteur  Général  du  Com- 
merce, Lcfdits  Paffcports  feront  cnregiftrez 
aux  Sièges  de  TAmirauré  ,  d'où  les  Vaiireaax 
auront  à  fairt  leur  départ ,  en  donnant  par 
les  Capitaines  &  proptietaires  caution  ,  qui 
fera  reçïiè  en  preferice  des  Conamîs  des  Cinq 
grofles  Fermes,  pour  rcxecution  des  claufes 
&  conditions  qui  y  feront  c^rïtenues  pour  le 
retour  en  France,  &  pour  le  payement  des 
Droits  dans  les  lieux  où  ils  feront  leur  déchar- 
ge ,  conformément  aux  Régleniens  &  aux 
Baux  des  Fermes, 

II.  Veut  Sa  Majcfté,quc  les  PafTepôtts  foienc 
reprefencezà  l'arrivée  des  Vaiireaux  aux'Iflcs  j 
enfemblc  les  Certificats  des  Oiîciers  de  l'Ami- 
rautc  &  des  Commis  des  Cinq  groïTes  Fcrm'es  , 
corttenarys  le  lieu  où  ils  auront  pris  leur  cliar- 
scment,&  les  Marchandifes  c|ui  le  comjpo- 
fcnt  ;  &  qu'à  leur  retour  des  Ifles ,  les  Capi- 
taines raportent  pareillement  à  leur  arrivée 
dans  les  Ports  du  Royaume,  la  déclaratioii 
[qu'ils  y  auront  faire  au-x  Commis  des  Fermes  ^^ 
lie  la  quantité  &  qualité  des  Sucres ,  &  autres 
[Marchandifes  qu'ils  v  auront  chargées  ;  &  en 
Icas  que  les  Sucres  (oient  des  efpeces  qu'il  a 
lié  permis  par  l'Arrcft  du  10.  Juin  dernier ,  de 
iranfporter  dtjTS  les  Pais  étrangers  d'Europe  , 
Qu'ils  les  y  a'ient  en  ^ffet  portez ,  ils  rc- 
^tcicnteront  en  outre  le/Certificat  du  Conful 
bnçois  âans  le  lieu  où  }Is  autotit  abordé  , 
lins  lequel  la  quantité  &  qualité  de  ceux  qu'ils 
[turent  débitez,  foient  precifement  expliquez, 
m.  Veut  Sa  Majefté,  que  ceux  qu'on  jufti- 
iera  avoir  concrcyenu  aux  Articles  ci.  dcifus 
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parleurs  Chaice-patcies  ^  ConnoifTemens  oit 
Livres  Journaux ,  ou  qui  ne   reprerenccronc 
point  lefdits  PaiTcports  Se  Certiificats ,  ou  qui 
\  '      auront  pris  quelques  Marehandifes  dans   les 
Pais  étrangers  pour  les  porter  aux  I(les ,  foient 
condamnez  j  fça^oir ,  les  Proprieiaires  en  trois 
.mil  livres  d'amende^  &  en  la  confiscation  des 
VaifTeaux  6c  Marchandircs  ,  &  les  .Capitaines 
en  mil  livres  d'amende^paur  la  première  fois , 
,  y'    &  en  (îx  mois  de  prifonen  cas  de  récidive  j  le 
^tout  aplicable  un  tiers  au  dénonciateur  ,  un 
autre  tiers  à  partager  également  entre  ICsGou. 
verneur  Se  Lieutenant  General  des;Iiles,  &  le 
^Gouverneur  particulier  de  celle  oii  les  Vaifleaux 
auront  abordé  pour  tous  ceux  qui  feront  jugez 
aux  Iâesi&  le  troifiénpie  au^Termier  du  Do- 
maine d'Occident,  dont  il  fera  tenu  d'em- 
^loïer  la  moitié  au  profit  des  Hôpitaux  ,  fui. 
vanc  l^rdonnance  de  ^Intendant  .^  Se  pour 
.ceux  qui  feront  jugez  en  France ,  le  fécond 
tiers  fera  aplicable  au  profit  de  Sa  Majedé ,  & 
le  troifiéme  à  celuy  dès-Fermiers  Gene/aux  des 
«Cinq  groiTes  Fermes. 
:.     IV.  Fait  Sa  Majefté  défenfes  à  tous  Mar.j 
chands  Se  Propriétaires  des  VaiiTeaux  bâcis 
dans  leslfles  ;Françoifes  de  l'Amérique  Se  dans 
%         la  Nouvelle  France,  de  trafiquer  dans  les  Païtl 
étrangers ,  ni  même  de  ptêter  leurs  noms  autl 
.étrangers  «  pour  faire  leùf{çommerce  dans  ré-| 
tendue'  defdttes  Ifles  ;  voulant  Sa  MajcHé  que 
,   ^    jes  Capitaines  Se  Propriétaires  de  ceux  qui 
^  ^     .chargeront ,  pour  venir  en  France  ou  aile 
«dans  quelqu'autre  Colonie  ,  donnent  cautioi 
aux  Commis  des  Fermes  ,  pardevant  le  ]\m 
^ordinaire  qu'ils  abonderont  dans  l'un  des  Poitj 
Ac  fon  Qbejiirance>&  y  déchargexoat  leurs  Uni 
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ch^andifes ,  donc  ils  apoiceront  à  leur  recoar 
des  Cerciiîcacs  des  Oiiciers  de  rA'miriùcé ,  o» 
des  Juges  ordinaires  &  des' Commis  des  Fer- 
mes ,  à  peine  pour  le  tout  de  confîfcacion  de^ 
VaiiTeaur  &  des  Marchandifes  ,  &  de  cin^ 
cens  livres  d^amende  payable  tant  par  les  Pro»' 
prièrâires  que  par  les  Cautions' ,  aplicable  uiv- 
tiers  au  dénonciateur  ,  un  tiers  aux  Fermiers' 
des  Cinq  groflTes  Ferniesv  &  1^  troificme  au» 
Gpuverneur  &  Lieutenant  General,  au  Gouver- 
neur particulier  de  rifle  où  les  VaifTeauic  auronc^ 
été  faifis  ,&aux  Hôpitaux  par  portion  égale. 

V.  Sa  Ma^efté  fait  pareillement  défenfeà  à» 
tous  Etrangers  d'abarder  avec  leurs  Vaillêaux* 
&  auttes  B&cimens ,  dans  les  Porcs  &  Rades  des' 
lAés  Françoifes ,  &  de  naviguer  aux  environs> 
d'icelles  j  enfemble  aux  Gouverneurs  ,  Com- 
mandans  &  Oiîciecs^  de  les  y  recevoir,  nt 
fouffrir  pour  quelque  caufe  &  fous  quelque  pré- 
texte quece'foit,  qu'il  enfoit  déchargé  ni  re^ 
charge  aucunes  Marchand i fes ,  à  peine  de  con- 
fifcation,  &  de  Cix  mois  de  prifon  contre  les- 
Capitaines  ou  Maîtres  ,&  leurs  Equipages  j  Se 
contre  les  Ofîeiers  ,  de  defobeïflance ,  &  d*être 
punis  comme  refraâaires  aux  Ordres  de  Sa 
Maje(lé:âe  à  l'égard  des  liabirans  qui  auronc 
reçâ  des  Marchandifes  des  Etrangers ,  ou  teji- 
ttetenu  correfpondance  avec  eux  pour  ratTon 
de  ce  commerce ,  ils  feront  condamnez  en 
lieux  mil  livres  d'amende  ,  &  <îx  mois  de  pri- 
Ifon  pour  la  oremiere  fois  ,  &  aux  Galerrs  pour 
[trois  ans  en  cas  de  récidive.  Ceux  qui  auronc 
|iidé  à  les  transpercer ,  qui  les  auront  cachées» 
ou  donné  facilité  en  quelque  manière  que  ce 
|foit ,  aux  Galères  pour  trois  ans ,  &  les  Mar^ 
ehandifes  con^rquécs ,  foie  qu'elle»  foicnc  en* 


rontttéadrcflies.oaence'  ^^^^^^  ^^  ^„„, 
,„ont  achetées  .f,?'*:.\me.ule,fi  on  trouve 

quel-^ue  P'*»^;' 'ÏÏS* très-expreffement  a 

in  joignant  /»  ^»Ç^"  det=nlr  la  main  al  e- 
WnteSiantdeiaitesU  «.»  ^^^^     „ifui. 

Uution  de  ce  q«  «^feo^t  dénoncex  avojt 
,Pie  tous  ceux  qui  i»y  «    cora=-."ce ,  a  pei- 

î«  «c  êr*";f  tuant  q^àcet  effet  iUuT 
^  d'en  répondre  i  '°'»'»"\„^„,  Command»ns . 

^U  P«*té  «""-^"A&s  dans  tes  tems  & 
U  étibUdesCotps-de.G«d«  Ç^   ^^^f^i       .  l 

fes  lieu.  Qui  «»""t«  qù- 1  y  ait  quel<l"f  ^^■ 
le  demandera  i  S  en  «^  ^^^  J^Sollats,  Ils  ^^^^ 

couverte  ou  f"««  **;"fiVi-  f"»  '"5^  */  / 
f*-"i;trGTuv«ncrGeletal  &  M-cndant. 

Iw  «  q»i«n  Ç'°"'"âtaneeis  -pris  en  M«  K 

*  yi.  Les  Bâtimens  *;»"f  '  ^■n«'»»  '  ^"^5 
les  MatcUand.(es  de  leurs  CM  g       ^^^„^,  4j, 

iartagées  après  que  l»  f  "f^^  ^elui  qui  com- 

ordonnée,  '"î»'";''"'»  t"u«  fait  la  prife  *  "« 
Mandera  le  V»f  ""^^  "^"co^nmandera lEfa- 

autre  di"''»'' ».«'"' ^"u  une  alors  dans  les 
•     dre  ,  en  cas  qu'il  y  .*""nant  General  defdiKS 

m\  »n  »""'  f    moitié  MX  Equipages  dw 
llesl  «c  te  '"'F'"  e^o Uié  aux  Hôpitaux, 
y ailfeaux ,  &  '  »"".\"aifes  étrangères  qui  fe- 
Vii.  les  »*»  ^^*"  ,„feaibte  les  amendes, 
,ont  trouvées  »   ««  ^fi^'^ent  après  te  Juge- 
feront  pa«»g*«  J*"     .„  dénonciateur .  un 
oient  i  l^avoir.un  t  «s  Gênera  , 

...  ,mre  au  G»»'""'^"; ,t„  de^'IlVe  où  U  f»»;!' 
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du  Domaine  d'Occident  &  aux  Hôpitaux  par 
moitié.  '  < 

Vin,  Les  Bâtimens  François  des  Ifles  ,  ou^ 
ceux  venans  du  Roïaume ,  qui  auront  charge 
des  Marchandifes  des  Illes  ,  pour  les  porter 
dans  les  Païs  voiHns  apartenahs  aux  Etrangers,  ^ 
ou  qui  en  auront  apotté  ,  feront  pareillement 
conlîfquez,  &  les  Proprieicaires  condamnez 
en  quinze  cens  livres  d'amende  &  en  fix  mois 
d«  prifon  pour  la  première  fois ,  &  aux  Galè- 
res pour  trois  ans  en  cas  de  récidive  i  &  les  Ca- 
pitaines &  Makres  des  Bâtimens  ^  aux  Galères 
pour  pareil  tems; 

IX.  Fait  Sa  Wajcfté  très  cxpteffes  inhibi- 
tions &  dcfenfes  à  tous  Capitaines  &  autres 
Oficiers  commandans  Tes  Vaiiïeaux  de  Guerre, 
Frégates  ou  autres  Bârinrens ,  ou  qui  y  fervent, 
de  prendre  ni  recevoir  fur  leurs  Bords  aucunes 
Marchandifès ,  pour  quelque  caufe  &  fous  quel- 
que prétexte  qtie  ce  puifle  être  ,  foit  lorfqu'iis 
partant  des  Forts  dti  Roïaume  ou  lorfqulls  y 
retournent ,  ni  faire  aucun  commerce  aux  IHes 
difedement  ni  indiredrement ,  à  peine  deper-  ' 
dre  les  apointemens  qui  leur  feront  dûs  pour 
lôrs ,  Se  d'être  cafîèz  j  éc  contre  les  Marchands, 
tant  du  Roiaume  que  des  Ifles ,  qui  leur  auront 
prêté  leurs  noms,  de  trois  mil  livres  d'amen- 
de ,  voulant  que  toutes  les  Marchandifès  qui 
fe  trouveront  dans  lefdits  Vailfeaux  ,  foient 
faifics  &  confîfquées  à  foh  profit, 

X.  Fait  pareillement  Sa  Majefté  dcfenfes 
aux  Capitaines  &  Ofîciers ,  de  faire  débarquer 
aucune  chofc  des  Vaifleaux  &  Bâtimens  qu'ils 
commandent  ,  lois  de  leur  arrivée  dans  les 
Rades ,  qu'ils  n'aient  été  vjfirez  par  le^  Inrea- 
dans  ou  Commillaites  Généraux  des  Ports  «u 
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ils  devront  .delariner  ,  ou  par  les  CommifTaU 
If  s  ordinaires  de  U  Marine ,  envo^z  à  cet  éfet 
par  les  Ikicendans ,  à  peine  de  caflacion.  Et  à 
l'égard  des  Maîtres  &  Patrons  des  Barques  & 
autres  Bâcimens ,  qui  auront  te^t&c  tranfpor- 
té  les  Marchandifes  fbrtant  defdits  Vaiflèaux  , 
ils  feront  condamnez,  à  cent  livres  d'amende  , 
y  leurs  Bâtimens  confiTquez;  &  les  Ofîcicrs 
Mariniers  ,  Matelots  &  Soldats  qui  auront  ai'* 
dé  au  débarquement ,  privez  de  leur  folde. 

XI.  Les  dénonciateurs  qui  auront  fourni 
des  preuves  Tufifantes  de  la  contravention  à 
ce  qui  eO;  ci  -  defTus  ordonné  ,  de  la  parc  des 
Capitaines  &  Oficiers  des  Vai/feaux  ,  feront 
f  akz  ^c  k  (bnime  de  mil  livres  par  le  Trefo- 
t\tt  General  de  la  Marine ,  fur  les  Ordonnan- 
ces des  întendans  j  &  en  outr'C ,  s'ils  font  Ma- 
re^lots  ,  'As  feront  exemts  du  fcrvicc  des  Claf- 
fes  s  (&  en  cas  qu'Ms  foienc  Soldats  ,  ids  aui<3nc 
kur  congé, 

5f  U.  I^eut  Sa  Majcfté  ,  qu*au  farpîus  Içj 
Arrêts  &  Ordonnances  rendus  fur  le  comœer* 
cèdes  Ifles/o^ient  exécutez  félon  leur  <forjne  & 
teneur ,  e«  ce  qui  «l'eft  point  contraire  au  ptc- 
lènc  i^églement  .,  t^u'Elle  enjoint  au  Gouver. 
neur  &  Lieutenant  General ,  te  Inteodant  ^d- 
dires  liles,  aux  Gouvernei«rs  particuliers  d'i- 
celles,  au«  Intendans  d«  ;la  fitiariiciË  ,  &  aux 
Ofîciers  de  l'Amirauté  ,  de  faire  exéctttferch.i- 
•un  en  droit  foi ,  publier  &  aficker  sçat  tout  ni 
befoin  fera  ,  à  ce  qu'aucun  n*en  prétende  cau- 
Çç  d'ignorance.  F  A  i-t  à  Marly ,  le  vingtième 
jour  d'Août  mil  C\x  cens  quatre-vingt-dix-huit, 
Signé,  LOUIS.  Et  plus  bas,  Phelyssavx, 
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ARREST  DU  CONSEIL. 

<Jj7 1   ordonne  que  TArred  du  Confcil  du  iz*- 
Mars  i^9i4  pour  TEnirée  des  Toileî ,  Bou- 
caffins,  Treillis ,  Bafins ,  Bombafins  &  Fu- 
taines  des  Pâïs  étrangers  ,  par  Rouen  &  par 
Eyon  }  &  pour  la  levée  de  huit  livres  pour 
pièce  de  lin,  &  quatre  livres  pour  pièce  de 
chanvre  &- autres  ,  fera  exécuté  i  à  la  refcr-' 
vc  de  celles  du  crû  &  fabrique  du  Pais  des-  ' 
Suillès ,  que  Sa  Màjeflé  veut  être  confervez' 
dans  les  privilèges  &  exemtioAs  dont  ils  ont» 
jGiii,  &c. 

LE  ROY*s*écant  fait  reptefenter  TÀrreft'' 
rendu  en  Ton  Confeil  le  it»  Mars  ré^i.  par-' 
lequel  il  eft  ordonné  ,  qu'à  commencer  du  pre-  *■ 
mter  jt>nr  de  Mai  lors  prochain ,  les  Toiles  de 
^in  &  de  chanvre  >  les  Tutaines  &  les  Bafîris' 
des  Pars  étrangers ,  de  toutes  fortes  &  façons  ,- 
lans  exception  ,  ne  pouront  entrer  dans  le 
Roïaume  par  Mer  ,  que  par  le  Port  de  Rorieti^ 
feulement  i  &  par  terre  ,  que  pai  la  Ville  de  ' 
Lyon  ,  en.  prenant  des  Aquics  à  caution  aox' 
Bureaux  d*Sntréc  établis  à  Gex  &i  Coulon^ 
ges ,  à^eine  de  confîfcàtion  des  Marchandi- 
les, chevaux  ,  voitures  &  équipages ,  &  de  trois* 
mil  livres  d'amende  ^  tous  autres  chemins  Se  ^ 
palTages  ,  tant  des  Provinces  de  l'étendue  des 
Cinq  gtofles  Fermes  ,  que  de  celles  réputées  ' 
éttangeres  &  des  Fais  conquis,cedez  &  *éUnis  • 
étant  déclarez  obliques  ^  ic  comme  tels ,  pro- 
hibez, Et  Sa  Majcfté  étant  informée  qu'avant 
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^  ledit  Arreft  ,  Ui  Marchands  &  Ncgocians  du 
Pais  des  SuiflTes,  faifoienc  entrer  dans  la  Ville 
de  Lyon,  les  Toiles  de  lin  &  de  chanvre  ,  les 

'  Fut<iiiies,les  Banns,&  lesBombafins  de  leurctu 
^  Fabrique ,  par  le  Bureau  de  S.  Jean  Je  Loftir, 
où  ils  donnoient  caution  d'y  raporter  dans  les 
tems  portez  par  les  Ordonnances,  des  Certi- 
ficats de  la  décharge  dans  ladite  Ville  de  Lyoh. 

,  .  .Voulant  faciliter.  le  commerce  des  SuifTcs;  Olii 
.]«  Raporc  du  Sieur  Phelypeaux  de  Pontchar- 
irain  ,  Uonfeiller  ordinaire  au  Confcil  Royal, 
Contrôleur  General  des  Finances  j  SA  M  A- 

j'este'  e'ta NT  en  son  conseil, 

z  ordonné  &  ordonne,  que  ledit  Arreft  du  xi. 

Mars  fera  execmé  félon  fa  forme  &  cenenrià  la 

xeferve  des  TailesL  de  lin  &  de  chanvra,  Bbu- 

cafTins,  Treillis,  Bafnis,  BombaHns  &  Futai< 

.laes  ,  de  toutes  fortes  &  façons  »  fines  ,  moïen- 

^^jies  &  grofles,  du  crû  &  fabrique  du  Pais  des 

^^uiflr«;s  feulement,  que  Sa  Majcfté  veut  être 

confervez  dans  les  privilèges    &   exemtions 

,'<3ont  ils  ont  joUi  jufqu'à  prefenr ,  en  raportanc 

^les  Certificats  des  Magiflrats  des  lieux  ,  por- 

/tans  qu'elles  font  du  crû  &  fabrique  des  SuifTes, 

■•aufquels  elle  permet  de  les  faire  entrer  dans  la 

.  î  Ville  de  Lyon  ,  par  les  Bureaux  de  Gex  ou  de 

.  Coulongcs ,  ou  par  celuy  de  S.  Jean  de  Lofiu-, 

à  la  charge  qu'ils  y  prendront  des  Aquics  à 

'«caution;  à  peine  de  conHfcation  des  Marchaa- 

^'difes,  chevaux,  voitures  &  équipages,  &  de 

;t, trois  mil  livres  d'amende.     Fait  au  Coiv- 

"feii   d'Etat  du  Roy  ,  tenu  à    Verfailles  ,  le 

•  vingt-fîxiémc  jour  d'Aouft  mil  fix  cens  qua^ 

'.'trè^vingc-dir.huit.  Signé,  PHELYPEAUX. 


-y  »  ♦  '  «.  •  *.  •' 
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fur  les  Tarip  des  Màrchdndîfes.    j^^ 


DECLARATION  DU  ROY, 

Pb  R  T  A  N  T  Règlement  pour  la  levée  &  per- 
ception des  Droits  établis  fur  les  Dentelles 
de  Flandre  &  Pâïs-Bas  ;'&  que  routes  celles 
qui  auront  été  aportées  fous  faufFes  Mar- 
ques,  feront  cotifirquées  au  profit  du  Fer- 
mier }  &  ceux  âufquels  elles  apartiendfont , 
condamnez  en  trois  mille  livres  d'amende  5 
avec  défenfes  à  tous  Marchands  Forains  & 
autcf  s ,  d'en  vendre  dans  la  Ville  &  Faux*, 
bourgs  de  Paris  ,  &  à  dix  lieues  à  la  ronde, 
que  dans  la  Maifon  commune  des  Mar- 
chands Merciers  des  Paris  :  Permet  au  Fer^- 
mier  &  fes  Commis ,  de  faîrc^  toutes  viCw 


tes  ,  &c. 


Du  £!•  ItùlUt  i^9>.' 


t.;  ouïs  par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de  France 
JL#  &  de  Navarre  :  A  nos  amez&  féaux  Coii- 
feillers  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  des  Aides 
à  Paris  ,  Salut.  Les  Réglemens  que  Nous 
avons  faits  pour  alTurer  la  perception  de  nos 
Droits  d'Entrées  (ur  les  Dentelles  de  fil  d« 
Flandre,  en  rendre  la  levée  plus  facile  &  fans 
h-Is  ,  au  foûiagcment  de  ceux  qui  en  font 
i:ommerce  ,  n'aïant  pas  eu  leur  entière  execu^ 
tion  ,  Nous  aurions  fait  expédier  les  Arrêts  de 
nôtre  Conffcil,  des  ï8.  Avril  1^81.44»^  Juin  1684, 
13.  Juillet  1686.  &  XX,  Juillet  1698.  de  l'exécu- 
tion defquels  les  Marchands  doivent  tirer  un 
grand  avantage  ,  en  ce  que  s'ils  font  obfervez , 
il  n'en  entrera  plus  en  fraude  au  préjudice  des 
véritables  Négocians.  Et  comme  Nous  avons 
éié  informez  que  les  Arrêts  de  nôtre  Gonfcil, 


'  -i 


r, 


j<fO^         jtrtitî  fit  RfgUmiWS 

qui  doivent  fervir  (k  Loy  pour  la  Régie  de  no9 
Droits  (ur  les  Dentelles  ,  ne  vous  ayant  poinc 
éré  prefentez  pour  les  enrcgiflrer ,  pouroienc 
demeurer  fans  exécution,  Nous  avons  voulu 
lever  cetce  difîcu^cé  par  nos  Lettres  fur  ce  ne. 
ceilaires.  A  CES  CAUSES,  de  l'avis  de  nô- 
tre Confeil ,  &  conformément  lux  hxitis  des 
8.  Avril  \6%i»  14*  Juin  1684,,  15.  Juiilec  i6%6t, 
6c  11.  Juillet  16)^  ci-atachez  fous  le  Con. 
trefcel  de  n6ire  Ciuncelietie  ,  avons  ordonne 
&  ordonnons  par  ces  Prefemes  fignées  denô^ 
tre  main ,  Voulons  &  Nous  plaît  : 

I^   R   £     M    I    B    H    s-    M.  B    N    T^ 

Qtie  les  Marchands  5c  autres  perfoxines  qui 
voudront  aporter  ou  faire  aporter  dans  les  Vil- 
les de  nuire  Roïaume  ,  des  Dentelles  de  fil  de 
flandte  &  Pais-Bas,  (oient  tenus  de  les  faire 
entrer  par  Pexonne ,  declarons'tous  les  autres 
chemins  faux  pallages  .'Voulons  que  celles  qui 
fe  trouveront  entrer-  par  d'autres  lieux  ,  (oienc 
conHfquées  au  profit  de  nôtre  Fermier  ;  8c  que 
€eux  qui  en  feront  chargez,  (oient  condam- 
nez en  trois  mil  livres  d'amende  ^  qui  ne  poura 
être  modérée  par  les  premiers  Juges,  fous 
quelque  prétexte  que  ce  foit,  nonobiffcant  l'ar- 
ticle XXX!.  de  rOrdornancc.  du  mois  de  Juil- 
let i68r.  Titre  commun  pour  toutes  les  Fer- 
mes, auquel  nous  avons  dérogé  pour  ce  re* 
gard  feulement. 

II.  Permettons  à  nôtre  Fermier ,  fes  Procu- 
reurs Ôc  Commis,  d'aller  en  viitte  dans  les 
Maifons ,  Magaflns  Se  Boutiques  des  Mar- 
chands ,  aufquels  nous  enjoignons  de  rcprefen* 
ter  les  Dentelles  qu'ils  aur<nit  en  leur  poUèf- 
£on  ,  pour  erre  marquées ,  fi  elles^  ne  !e  font 
pas,  de  la  Marque  du  Fermier  »  à  Tun  des 
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fur  Us  Tarifs  iJts  Ms^'cbénSfis,  571 
boucs  Se  à  chacune  des  alonges  ,  &  les  Droits 
d'icellcs  payez, 

I I I.  Vt)ulon>que  les  Dentelles  oui  Ce  trou, 
veronc  avoir  été  aportées  foui  une  hiuffe  Mar« 
que,  foient  confifquées  au  profit  de  nôtre  Fer- 
mier }  6l  ceux  aufquels  elles  aparciennent, 
condamnez  «n  trois  mil  livres  d'amende  ,  pa- 
reillement à  fon  profit ,  fauFà  nos  Procureurs 
Généraux  a  prendre  telles  conclufions  qu'ils 
avircront,cootre  les  coupables  &  complices  de 
la  faufTeté, 

IV.  Fâifons  très-expreflés  défenfes  à  toutes" 
perfonnes ,  Marchands  Forains,  Colporteurs^ 
&  autres  ,  de  vendre  des  Dentelles  dans  nôtre 
bonne  Ville  de  Paris  ,  à  dix  lieues  à  la  ronde  ;  ^ 
à  la  ftiite  delà  Cour  ni  ailleurs,  que  dans  la/ 
Mâifon  commune  des  Marchands  Merciers  ,  > 
établie  à  Paris. 

V.  Faifons   paiteillemertt    défenfes   à  tous' 
Marchands  privilégiez  d'en  achéfer  dans  d'au- 
tres lieux,  &' avant  qu'elles  aient  éré  vues  ,  - 
viHcées  8c  marquées  par  nôtre  Fermier  ou  fes  • 
Commis,  ni  de  prêter  leur  nom-'diredléinent 
ou  indirectement  aux  Etrangers,  Forains  oa ^ 
autres,  pour  faire  le  connnerce  des  Dentelles  , 
à'peine  de  confifcaeion  de^  Marchindifes  Sc^ 
dé'.Ijeance de  leurs  privilèges,  mênfic  aux  Lin-  • 
getesdeplus  faire  marchandirej.&> de^ mil  li'^ 
vrcs  d'amende, 

VI.  Permettons  à  nôtre  Fermier,  oiî  àfes~ 
Commis  &  Procureurs ,  d'aller  dans  cous  les 
liéuY.  &  endroits  où  ils  f^auiont ,  ou  auront 
avis  qu'il  y  à  des  DetitoUes  cachées  &  rece- 
lées ,  même  à  la  fuite  de  la  Cour  ^  &  dans  les 
Hôtels  des  Seigneurs  j  fçavoir  ,  en  la  Ville  de  ' 
Paris  i  affifttfz  d'un  Oficier  de  l'Eleaion  j  &  à» 


M 
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37i  Arrêts  &  Règlement 

la  fuit*  de  la  Cour,  du  Juge  ou  du  Lieutenant 
de  la  Prévôté  de  nôtre  Hôrel  j  pour  erre  les 
Dcmelles  qui  y  feront  trouvées  non  marquées, 
faifîcs  &  confifquées  au  profit  du  Fermier  : 
Voulons  que  ceux  qui  en  (eront  trouvez  faifis, 
foient  condamnez  en  trois  mil  livres  d'amen- 
de,aplicable  un  tiers  à  ceux  qui  en  auront  don« 
né  l'avis  ,  un  tiers  à  l'Hôpital  Général ,  &  l'au- 
tre tiers  au  Fermier.  ".    ' 

VII.  Défendons  tous  les  mêmes  peines  ,  à 

te  ues  perfonnes  rr«!vaillant  en  Dentelles,  de 

joindre  oueiKcr  des  bouts  de  Dentelles  auf- 

quelles  la  Marque  'era  apljquée,  à  des  pièces 

-entières  ;  comme  auflî ,  ne  feront  marquez  au. 

Guns  bouts  de  Dentelles  pour  Gravâtes ,  s'il  n'y 
a  une  fleur  au  milieu  ,  qui~fa(îè  connoîcre  que 
ce  font  véritablement  des  Cravates. 

VIII.  Comme  auflî ,  défendons  aux  Hôte» 
]iers ,  Cabaretiers  &  logeans  en  chambres  gar- 
nies ,  &  autres  perfonnes  ,  de  retirer  en  leur'' 
maifons  des  Dentelles  pour  les  Marchand' 
étrangers  ,  ni  d'en  foulFrir  l'cntrepoft  ,  fous 
les  mêmes  peines  :  Permettons  4.  cet  effet 
aux  Commis  &  Procureurs  de  notre  Fermier , 
d'y  faire  leur  vifitc,  fans  qu'ils  foient  tenus 
de  fe  faire  afliiler  d'un  Oficier ,  de  faifir  les 
Dentelles  ,  &  en  drefler  leurs  Procès  verbaux 
des  contraventions,  &  les  faire  afirmer  fuivant 
nos  Ordonnances  ,  pour  être  confifquées  à  fon 
profîc  ,  les  contrevenans  condamnez  en  trois 
mil  livres  d'amende  ,  aplicabie  moitié  à  (on 
profit,  un  quart  au  dénonciateur  ,  &  l'autre 
quart  à  l'Hôpital  General. 

\  IX.  Voulons  que  conformément  au  I.  At- 
iiclc  des  Prcfentes ,  les  Marchands ,  foit  étran- 
gers  ou  autres  ,  faifans  comnierce  de  Dcntel- 


^- 


Lix  Hote< 
bres  gar- 
cn  leur^ 
.archandi 
oft  ,  Tous 
cet  cft'ct 
Fermier, 
cnt  tenus 
fa i fit  les 
s  verbaux 
er  fuivanc 
uées  à  (on 
z  en  trois 
icic  à  (on 
&.  l'autre 


fur  les  Tarifs  des  Mareh^ndifes.  3  ff- 
les  ,  foienc  tenus  de  palFer  &  les  faife  entrée 
directement  par  le  Bureau  de  Pcronne ,  &  d'y 
reprefenter  un  Aquit  à  caution  ,  qu'ils  feront 
tenus  de  prendre  au  premier  Bureau  de  la 
Frontière  ,  qu'ils  feront  vifer  &  renouveJler 
audit  Peronnc  ,  pour  être  les  Dentelles  dé- 
chargées à  la  ObUane  de  Paris  ,  où  elles  feronc 
marquées  ,  timbrées  &  paraphées  ,  &  les 
Droits  païez  à  nôtre  Fermier.       ,^     , 

X,  Vouions  que  conformément  aux  Ar^ 
rets  du  Confeil ,  &  de  celui  du  21.  Juillet  1698, 
les  Marchands  ,  &  tous  autres  faifans  com- 
merce de  Dentelles,  fourniirent  huitaine ap.rès 
la  publication  des  Prefentes  ,  chacun  dans  le 
Buieau  le  plus  prochain  de  fon  domicile  ,  des 
Etats  par  eux  certifiez  véritables  ,  de  la  quan- 
tité Se  qualité  des  Dentelles  de  Flandre  qu'ils 
ont  en  leur  podefTion  ,  pour  être  marquées  H 
elles  ne  lé  font  pas ,  timbrées  &  paraphées 
fur  le  carton  auquel  le  cacher  du  Fermier  fera 
apliqué  ,  &  les  Droits  d'icelles  païez  ;  ou 
pour  être  contremarquées  &  paraphées  , 
dans  les  maifons  &  boutiques  des  Marchands 
&  autres  qui  en  font  commerce  ,  fans  aucuns 
frais. 

XI.  Voulons  qu'après  le  tems  de  huitaine 
palTc  ^  les  Dentelles  qui  fe  trouveront  dans  les 
Maifons  ,  Boutiques  ou  Maga/îns  de  ceux  qui 
en  feront  commerce  ,  qui  ne  feront  poinc 
marquées  de  l'a  Marque  du  Fermier,  timbrées 
&  paraphées  de  fon  Cacher,  foient  confifquées 
au  profit  du  Fermier  j  &  ceux  aufquels  leldites 
Dentelles  aparticndront,  condamnez  en  l'a- 
mende de  trois  mil  livres,  moitié  au  Fer- 
mier ,  un  quart  au  dénonciateur  ,  &  un  quarc 
à  l'Hôpical  GeitéraL 


1^- 
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J74:  Arrêts  &  R^iJenfem' 

SI  VOUS  MANDONS  que  ces- 
Prcfcntes  &  les  fufdits  Arrêts  du  Confeîl, 
des  huitième  Avril  i68f.  24.  Juini684*i5.  Juil- 
Jet  7^8éi  &  12.  Juillet  1698;  vous  aïez  à  faire 
enregiftrer  ,  |>our  être  exécutez  félon  leur 
fdrme&  teneur-,  &  du  contenu  en  icelles  faire 
joUir  le  Fermier  de  no»  Droits ,  fes  Procureurs 
ou  Commis  j  cefTans  *&  faifans  cefTer  tous  cm*, 
p^chemens  à  ce  contraires.  Enjoignons  à  nô. 
ire  Procureur  General  de  faire  toutes  requifî- 
tions  neccflaircs  pour  rentière  rjtecution  des 
Plefentes  :  Car  tel  eft  nôtre  plaifît.  Do'n  n  e' 
à-Marlyv  ^c  vingt- unième  jour  de  Juillet,  l'an 
de  grâce  mil  fi X  cens  quatre-vingt-dix-neuf  ^ 
&  de  nôtre  Règne  ic  cinquante- feptiènie. 
Signé  ,  L  O  tri  S.  Et  plus  bas ,  Par  le  Roy  , 
Phêlypkaux  :  Va  au  Ccnrcil,PHfeLYPEAUx, 
£t  fcellce  du  grand  Sceau  <le  cite  jftune. 

RegiPrêe  et  .^tgiftres  de  fa  Cc»r  des  Ajdes , 
ff/ur  être  exécutée  félon  f»  forme  ^  teneur,  A  Pa- 
ris Is  ii  Aouft  169$,  Signé  ,  De  Rosset, 

D  E  C  L  A  R  A  Tl  O  N  DU  R  O  Y, 

P  G  R  TAN  T  peine  de  neuf  ans  de  Galères 
contr'»  les  Particuliers  qui  faciliteront  avec 

'l  force  >jc  port  d'armes,  Tentréc  des  Marchan- 
diées  défendues. 

'         Du  If,  Aoufi  169^,^ 

•  ••  '     '■*■  ■  •■  .;  " 

LOtriS   par   la  grâce  de   Dieu   Roy  de 
France  &  de  Navarre;  A  tons  ceux  qiri 
ces  prefcntes  Lettres  verront,  Salut.  Par  l'At- 
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l  O  Y, 

Galères 
ont  avec 
Urchan,- 


Roy  de 
ceux  qni 
Par  l'A'- 


'^:^:>-  4 


fnr  Us  Tarifs  dès  Mk^chanitfçt.     57^, 
ticlc  I.  du  Ticre  VIII.  de  nôtre  Ordonnance  dtfV 
mois  de  Février  1687.  concernant  nôtre  Ferme 
Générale  des  Cinq  groiTes  FermtS',  Nous  avons 
ordonné  qae  les  Marchands  &  Voituriers  (]ui 
auroienc  tenté  rentrée  des  Marchandifes  de 
Goiifrébande, Terotent  condamnez  en  cinq  cens 
livres  d'amende ,  outre  la  confifc^tion  deldires 
iMarçhandiles ,  &  fans  préjudice  des  peines  af- 
fiijd^ives  portées  par  nos  Ordonnances ,  fuivanc 
Uqualité  de  la  contravention.  Et  étant  infor- 
mez que  plufîeurs  particuliers ,  que  lefdixs  Mar- 
chands louent  à  prix  d'argent ,  efcortent  iefdi^ 
tes  Marchandifes  avec  armes ,  pour  intimidée     • 
les  Gardes- de  nofdites  Fermes ,  ou  s'opo fer 
avec  violence  à  leurs  vi(ires^&  à  la  confîfcarion 
qu'ils  en  doivent  faire  ,  conformément  à  nof- 
di:es  Ordonnances ,  Nous  vt>ulons  établit  une 
peine  proportionnée  à  ce  crinve.     A   CES^ 
C  AU  S  ES  ,  &c.  Voulons  &  Nous  plaîc ,  que 
tous  particuliers  qui  faciliteront  avec  force  8c 
Iport  d'armes  l'entrée  des  Marchandais  défen- 
dues &  de  contrebande ,  dans  l'étendue  dc.nô- 
ire  Roïaume  ,  Terres  Se  Seigneuries  de  nôtre 
obéifTance  ,  foient  condamnez  par  les  Ju^es  à 
Wi  la  connoi'dànce  en  apartienc ,  à  neuf  an- 
nées de  Galères  ,  laquelle  peine  ne  pouta  être 
Iremife  ni  diminuée  ,  fous  quelque  prétexte  Se 

ocafion  que  ce  foir.  SI  DONNONS  EN 
ImAN  DEMENT  à  nos  amaz  &  féaux 
lGon(cilIrrs  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  des 
JAyiesàParis  ,  &c.  Donne'  à  Mà^y,  le  vingt- 
Icinquiémejour  d'Aoufl,  Tan  de  grâce  mil  iii 
Iccns quatre- vingtdix-neuf  j  &  de  nôtre  Re- 

çnc  le  cinquante- feptiéms.  Signé  ,  L  O  U  1  S. 

«furlcrcply ,  Par  le  Roy,  Phbl  ypia  ijx,    ■• 
Tcellée  du  grand  Sceau  de  cire  jaune.       , ,.     . 
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37(J''         Jarrets  (t  R^glemenf  ,  .^ 

Regifiréfi  es  Regiflres  de  la  Cour  des  Àydes  ^ 
four  être  exécutée  félon  Ça  forme  î^  teneur,  j^ 
Furis,U  iS: Septembre  1699,  Signé,  Perét, 


'  ORDONNANCE  DU  ROY. 

P  o  R  T  A  N*r  défcnfes  de  tranfporcer  en  Le^ 
"    vanc  les  Draps  des  Manufaiîlares  de  France, 
■:    fans  être  marquez  de  la  Marque  des  Eche« 
"    vins  &  de  l'Inipcéleut  de  Matfeillcr 


Dfé  ly,  Septmbre  léf^î 


^«iV:M         l 


ç  A  MAJESTE*  étant  iiîfofmée  que  les 
O  Réglemens  qu'elle  a  faits  poiK  perfedioi> 
ncr  les  Draps  de?-Manufadûfres  de  France  • 
&  les  mettre  en  état  parleur  bonne  qualiié,de| 
s'atircr  la  préférence,  ou  au  moins  dVnrreri 
en  concurrence  avec  ceux  qui  fé*  fabriquent 
clans  les  Païs  étrangers  j  n'ont  pas  encore^  eu 
tout   le   fuccès  qu'elle  en  a  atehdu ,  par  la 
quantité  des   pièces  cléfe(flu'eules&  rcbutceîl 
par  la  Chambre  du  Commerce  ',  &  pat  rin(j[ 
pe€teur  établf  à  Màrfcille  ;  que  les  Fabricans^l 
ou  les  Négocians  qui  s'en  étoieht  chargea,  onri 
trouvé  le  mojen  de  faire  palfer  en  Levant ,  cei 
^uiena  décrédité  la  fabrique  Se  diminué  iej 
débit.  Sur  qnojr  Sa  Majcfté  voulant  pourvoir,] 
E  L  L  E  a  Ordonné  &  otdonne,veut  &  cncend, 
que  toutes  les  pièces  de  Draps  des  Manufac- 
tures de  Fraiiee,  qui  ietont  àportées  dans]?» 
Echelles  de  Levant,  furquelque Bâtiment  que 
ce  foit ,  fans  ôtre  marquées  de  la  marque  deJ 
Echevins  &  de  rinfpedleur  deMarfeille/cronf 
len'voVées  'par  lesCbnfuls,  lefqnels  drelïè^onJ 
Procès  verbal  contenant  l'état  de  chaque  piej 
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ftêr  tefTarifs  âesMérchandifes.  yrr 

ce ,  les  noms  des  Chargeurs  &  des  Commifp 
fionnaires  aufquels  elles  auront  été  adreifées*^. 
&  renvoïeronc  le  roue  aufdics  Echevins  ,  pouc 
y  être  par  eux  Aiaeué  conformément  aux  Ré* 
glemens.  Veut  Sa  Majçfté  que  les  Confuls  in- 
forment le  Secrétaire  d'Etat  aïant  le  départe» 
ment  de  la  Marine  ,de  ce  qji'ils  feront  en  exs- 
Gution  de  la  ptefenxeOrdonn^tnce,)  à  laquelle 
ils  tiendront  la  main ,  à  peine  d'en  répondre 
en  leur  propre  &  privé  nom.FAiTà  Fontaine- 
bleau, le  vingt-troi/îéme  de  Septembre  mil  (îr 
cens  quatre-vingt-dix-neuf.  Signé ,  LOUIS, . 
Et  plus  bas,  Par  le  Rjoy,  PHEiypfiAux,.  ««** 


ARREST  DU  CONSEIL, 

hiN  faveur  des  Marchands  Forains  à  la  Halle 
aux  Toiles  de  Paris ,  portant  défenfes  à  M* 
Thomas  Templier  Fermier  General  des  Fer- 
mes-Unies, (ts  Commis  &  Prépofez , jd*e- 
xiger  autres  &  plus  grands  Droits:  fur  lef 
Toiles ,  que.  ceux  portez  pat  rQrdonaaQ<* 
ce  de  1681- 


"-^^A 
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thi  10, Novembre  16  ^$i 


VEU  au  CoHfeil  d'Etat  du  Roy  ,  les  Requê- 
tes rerpc<ftivcs  prefentées  en  iccluy  par 
M^  Thomas  Templier  Fermier  General  des 
Fermes-Unies  de  Sa  Majedé  ,&  par  les  Mar- 
chands Forains  à  la  Halle  aux  Toiles  de  Paris  : 
Celle  de  Templier ,  tendante  à  ce  que  (ans 
s'arrêter  à  l'Arreft  de  la  Cour  des  Aydes  de  Pa- 
ris, rendu  fur  Requête  le  8,  Avril  1699,  qui 
fera,  cailé  &  annuUé  ,  'û  foit  ordonné  que  celui 


"*i- 


lilflj 


\  'ti^i 
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J7*'  ÀyrSts  &  Kéf^Umetit 

du  Confèil  du  t).  Janvier  1^91.  fera  ezfcutéj.j 
&  fuivanc  iceluy,  &  conformément  à  TArti. 
clc  CCLIX.  du  Bii\  General ,  atie  les  Parifîs ,, 
douze  &  fit  deniers  des  Droits  des  anciens  Au- 
neurs  de  Toiles ,  feront  perçus  en  la  trraniere 
acoûtuniée,  &  que  défenfes  foiem  faites  à  la] 
veuve  Duclos  &  Gonfj's  de  (e  plus  pourvoir 
pour  raifon  de  ce ,  à  peine  de  trois  mil  livres] 
d'amende,  dépens,  dommages  8e  intérêts i{ 
fit  celle  des   Marchands  Forains  ,  tendante  i\ 
ce  qu'ils  Ibient  reçus  opofans  i  l'exécution  da« 
•dit  Arreft  du  Confeil ,  du  13.  Janvier  1^92.  fai.| 
fant  droit  fur  leur  opofîtion^fjl  foit  ordonai 
que  l'Ordonnance  de  i6%t.  8t  le  Tarif  y  ata- 
ché,  feront  exécutez  félon  leur  forme  &  te< 
neur  i  avec  défenfes  à  Templier ,  fes  Goffimis| 
&  Prépofcz ,  de  percevoir  autres  et  plus  grand] 
Droits  que  ceux  portez  par  ladite  Ôrdonnâm 
Se  par  ledit  Tarifa  fous  quelque  prétexte  qac 
ce  foit,  a  peine  de  tons  dépens,  dommages 
a  intérêts.  Vu  anfK  lefdites  Pièces  produites 
par  les  Parties  j  fçavoir ,  par  Templier  leàïi 
Arreft  du  Gan(eil  du  ij.  Janvier  1^91.  pat  Icj 
quel,  fans  avoir  égard  audit  Arreft  de  la-Cou^ 
des  Aides,  du  14.  Oâobre  1690.  les  Droits  d^ 
Parifîs,  douze  &  fix  deniers ,  feront  levez 
perçus  fur  ceux  des  Auneurs  en  la  manier< 
acourumée  i  Domergnc  déchargsè  des  reftitu- 
rions  Se  condamnationsde  dépens,  portées  paj 
ledit  Arreft  de  la  Cour  des  A7des  j  Lts  Arti] 
clés  GCLVm.  &  ceux,  du  Bail  genei 
foncernans  les  Droits  fur  les  Tbiles  :  Et  par  lej 
Marcliands  Forains  ,  un  Arreft  du-  Gonfeil  M 
If.  Février  i<r^5.  obtenu  par  M«  Gabriel  de  Vi!J 
lars  Fermier  General  des  Aydes  8c  autres ,  At 
Patis ,  par  lequel  il  foc  otdenné  que  les  Diaits 


•r 


fitr  lè^Tarifi  d$s  Màrehétndjfis,    yjp 

Pariïis  y  dou^e  &  fix  deniers ,  qui  n*avoient' 
jifqii'aadic  an  été  levez:  fur  les  Droits  des  Au- 
keurs,  feroient  levez  fur  ceox  des  Gontr6^ 
^urs-Vinteurs-  Marqueur^  ,  à  commencer  du 
OÙobtei66t,  Tarif  fait  en  confequcncc  , 
III.  Janvier  U<J4,  Arreft  de  la  Gour  des]  Ai- 
ts ,  dm4i  O^obre  1690,  par  .lequel  il  cft  fait 
IcfcniCes  à  Domergue  ,  fes  Commis  &  Prépo- 
|z ,  de  percevoir  autres  Sz  plus  (grands  Droits 
le  ceux  portez  par  l'Ordonnance  de  ié%i^ 6c 
[arif,  fous  quelque  prétexte  que  ce  foit^â 
rinede  tous  dépens  ,  dommages  le  intérêts, 
[le  condamne  à  rendre  6f  reHiituer  aux  Mar- 
liands  les  Droits  qu'ils  ont  exigé  d'eux  ,  oa- 
cfettx  frxer  par  le  Tarif,  flc  -aux  dépens  5 . 
l'Arreft  du  Confeil  du  13,  Janvier  11^91,  qui 
idonne  que  fans  avotr  ^gard  à  ceiuy  de  la 
Dur  des  Aides,de  1(90.  les  Droits  de  Parifîs  ^ 
buie  &  iîx  deniers  ,ferojic  'levez  &  perçus  fat 
jtui  dçs  Attneors- en  la  manière  aco^tumée, 
Rergue  déchargé  des  reftitutions  ;8e  con« 
mations  de  dépens  portées  par.  ledit  An 
de  la  "Cour  de«  Aydes  :  L'Arrêt  de  la  Cour- 
Aydes ,  du  x"^.  Avril  1^99,  qui  ordonne  que^ 
^mplier  y  fera  a(fîgnf ,  pour  voir  dléclarer 
Urelk.du  14^  O^itobre  léJço*  commun  ,  &  que 
kf provifion  leditArrêt  fera etécuté, Tout  con- 
Jleré  :OUi  le  Raport  du  Sieur  Chamillart  Con- 
jillcr  ordinaire  au  Cdnfeil  Royal ,  Contrôleur 
^ral  des  Finances  j  LE  ROY   EN   SOM 
}NSEIL  ,  fans  avoir  égard  à  la  Reauête  de 
icmplier  ,  dont  Sa  Majefté  l*a  déboute ,  &i  fai- 
ne  droit  fur  celle  defdits  Marchands  Forains, 
a  reçus  &  reçoit  opofans  à  l'exécurion  du- 
Artêtdu  Confeil  du  tj.  Janvier  1^91.  f-ai- 
lu  droit  fur  leur  opoiîtion  «  a  fait  crès-cxpref* 
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les  inhibitions  &  défenfcs  audit  Templier,  {Û 
Commis  &  Prépofez  j  d*exigçr  fur  les  Toild 
autres  &  plus  grands  Droits  que  ceux  portel 
par  l'Ordonnance  de  \6Zi,  &  le  Tarif  y  atachc 
X  peine  de  tous  dépens  y  dommages  &  inteiéc 
envers  Icfdits  Marchands;   FAiTauConrej 
xl'Etat  du  Roy,  tenu  à-Marly  le  diiicmc  jot 
de  Novembre  mil  fîx  cens  quatre- vingt- dii 
iwuf.  Signé  ,  DE  LAISTRE, 


ARRESTE'  ENTRE   LA   FRANCi 
.  ;,  &  la  Hollande  ,  avec  la  Ratification  duc 

Y^  Tarif,  .■?■■'    ..J».»-,  ■;_ 

,  >, .  .      D«  8 .  Décembre  1699^ 
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LOVÏS  par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de  Frai 
ce  &  de  Navarre  :  A  tous  ceux  qui  ces  p^ 
ïentesLettrcs  verront  ^Silut.  Aïant  vu  &ci 
punc  le  Tarif  du  19.  Mat  dernier ,  contena 
iès  Draics  qui  feront  païez  ,  tant  aux  Enttcj 
de  nôtre  Roïaumc,.  ferles  Denrées  &  Ma 
chandifes  du  crû  ,  pêche  8c  fabrique  des  SuÛ 
<ie  nos  très-che;^  éc  grands  am;is  les  Ecats 
néraux   des   Provinces  -  Unies  des    Pais- 
qu'aux  Entrées-defdites  Provinces-Unies 
les  Denrées  &  Marchandifes  du  crû  &  fs.hi 
que  de  France  ,  fait  &  arrêté  en  exécution| 
J'Article.X  II.  du  Traité  de  Commerce  con^ 
à  Rîfwick  le  xo.  Septembre  1^97,  entre 
amez  &  feau^x  Confeillcrs  Secrétaires,  Mj 
Ton  ,  CburonBcdc  France  &  de  nos  Financj 
Jean-Bàptifté  de  Lagny  Directeur  général! 
OoQi^crçc  ,  Jçan  -  Remj^,  Heiiai|}t.  Seçr cwj 


rî\ 


fnrUrTdrifs  des  \lPîâreh4nd$fe$.  ^8i 

tplicr,  (èHic  Gtéficr  aut^nfcil  d'Etat  &  Privé  ,  &  Ail- 
les ToilêBoine  Pclctyer ,  tous  trois  ComttiifTaircs  de  riô- 
ux  pocteire  part }  &  Guillaume  Nieuport  Comniiilai- 
'  y  arart^Me dépoté  pour  cet  éfet,  de  la  part  defdits  Etats 
&  inteièBscnéraux  des  Provinces -Unies  des  Pais-Bas, 
lu  Confepuquel  Tarif  la  teneur  enfuit, 

lictnc  ]m 

4RIT  arrête  entn  Us  Cominifl*îrts  du  Roy' 

Ttes-Chrétie»  c^  U  Commf/faire  des  Hauts  à» 

Fuijfttns  Siigneurs  les  Etats  Généraux  des  Vro* 

v'mces .  tjnies  des  Pais-BAs  ^  en  exécution  de 

l'Article  JC 1 1,  duTraké  de  Commerce  conclu 

0  Ripvvick  le  lo,  jour  de  Seftembre  1^97.  con^ 

tenant  les.  Droits  qui  fersnt  paye7^  tant  aux 

Entrées  du  Royaume ,  fufr  les  Denrées  (^  Mar-' 

thandifes  ducrû ,  pêche  &  fabrique  des  sujets 

des  hfats  Généraux  ,  qu^aux  Entrées  des  Pro» 

vincesJUnies,fur  les  Denrées  (^  NîarchandifêS 

du  crû  &  fabrique  de  France, 

E  ROY  Très -Chrétien  &  les  Etats  Gé- 
néraux   des    Provinces  •  Unies  des  Païs« 
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la  ,  dcfirans  d'exécuter  l'Article  XII.  du 


raité:  de  Commerce  conclq  à  Ri{Vicx  le  zq. 
c^cmbre  1697.  &  conformément  à  la  difpo- 
tion  de  cet  Article  faire  un  nouveau  Tarif 
ommun  ,  fuivant  la  convenance  réciproque., 
uioicnt  nommé  des  CommilTaircs  pour  y 
uvailler  j^  fçavoir ,  èc  la  part'  de  Sa  Majcfté , 
ean-Baptiûe  de  Lagny  ,  Confeiller-Secretai- 
e  du  Roy  ,  &  Diredlcur  général  duCommer- 
Cj  Jean  Rcmy  HenaultConfciller  Secrétaire 
luRoy  ,  Secrétaire  &  Gréfier  du  Confeil  d'E- 
nos  FinancBit  &  Privé  ,  &  Antoine  Peletyer  Confeiller-' 
lur  generalBecretairedu :Roy>:  Et  de  la  part  des  Etats  Gc- 
}x\iScctaimt:i\iXiG\iiilsL\ime  Nieui^oit,  lequel  feieroot 
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lS4  lârritré"  Régïtmi^r 

rendu  pour  cet  éfcc  dans  1»  Ville  de  Paris }  oi 
leidits  Sients  Commiflaircs ,  après  diverfci 
Conférences  tenues  pour  fatisfaire  à  l'Arcicle 
XII.  dudic  Traité,  Se  achever  de  rétablir  U 
Commerce  &  la  Navigation  réciproque  enm 
Ibs  deux 'Nations,  font  eon  venus;  unanime, 
ment  que  les  Efpéces  comprifes  dans  les  Arti^ 
clés  faivans  ne  payeronD»  à  commencer  du 
premier  jour  de  Juillet  proichain  ,  aux  Entréei 
du  Royaume,  que  les  Oroits  ci-après  réglez, 
au  lieu  de  ceux  portez  par  le  Tarif  du  lî] 
ilvril  1667.  &  par  les  Arrêts  poflericurs  j 

.  .t.x   r  ,  >  S  'ff  A  y   G  X  R  ,. 

Baleine  coupée  &  apiêtée ,  le  cent  pefam 
payera  neuf  livres ,  cy        vi.«>  9l,| 

Baracans  ^  la  pièce   de  vlngc-deuz  aune 
payera  cinq  livres  ,  cy  f  l 

Bcure  d^ollande ,  le  cent  pe(ànt  payeri 
douze  fols ,  cy  it  fj 

fiuHes,  Eflans  8c  Cerfs  pafTez  en  Bufles,colet| 
&  coltins  de  Buâes,le  cent  pefant  pa^ra  vingt] 
iîx  livres ,  cy  ^j--V.'î  16  iJ 

,  Camelots  à  ondes  8:  demyrfoye ,  &'de  toute^ 
autres  (brtes,  la  pièce  de  vingt  aoncspayea 
])uic  livres  ,  cy  8  Ij 

Cire  blanche ,  le  cent  pefant  payera  onze 


iivres 


cy 


II 


Cuirs  de  Bœuf  tannez  ,  de  routes  fortes ,  \t 
douzaine  payera  quatorze  livres ,  cy.       14 

Cuirs  de  Vaches  tannez ,  la  tlouzaine  payen 
fcpt  livres  ,  cy;  7  L 

Draps  d'Hollande ,  de  toutes  ibrtes  êc  cou 
leurs,  la  pièce  de  vingt- cinq. auiies  payeri 
cinquante*cinq  livres  ,  cy         <  ,  i'        yj  Ij 

Et  les   pièces  de  plus  grandcL  lofigueiir 
proportion.  .  ;  livui^v^  ,^.: 


^ 


fitrlesTérifidi^  ^archdndffis.    58^5 

Fanons  de  Baleine,  le  cent  en  nombre,  cane 

grands  que  petits,  du  poids  de  trois  cens  livres 

ou  environ,  payera  vingt  livres,  cy         10  ï. 

Fer  blanc ,  le  baril  de  quatre  cens  cinquante 

^iilles  doubles,  payera  vingt  livres ,  cy  lo  1. 

Le  baril    de    (impies  feiiilles  payera  dix 

livres,  cy  lo  1,  . 

Fromage  d'Hollande  de  toutes  fortes ,  le 

cent  pefanc  payera  une  livre  dix  fols,  cy  1 1. 10  f» 

Huile  &  grailTe  de  Baleine  &  d'autres  poi(- 

Tons ,  la  barique  du  poids  de  cinq  cens  vingt: 

livres ,  paiera  fept  livres  dix  (ois ,  cy  7  1.  ro  f. 

Moluè  verte  ou  Cabillaud  (âlé,  le  baril  pe- 

{ant  trois  cens  livres,  payera  cinq  livres,  cy  s  U 

Ec  les  barils  pefans  plus  où  moins, payeront 

à  proportion.  ;   .^i,  . 

Maquereaux ,  le  left  de  douze  barils ,  payttta 

douze  livres ,  cy  xa  1. 

Plumes  à  écrire,  le  cent   pefanc  payera 

quatre  livres  ,  cy  4  1« 

Pipes  à  Tabac,  la  grolFede douze  douzaines^ 

ycra  ^*"S*Wpayera  cinq  fols ,  cy  f  f. 

^^  ■    Porcelaine  contrefaite  ou  Tayance  de  Hol- 

&  de  ïomcj^j^jg  ^  lecent  peGint  payera  dix  livres,  cy  10 1, 

nés  paycraj    Rubani  de  fil ,  le  cent  pefanc  payera  huit 

livres ,  cy  8  1, 

Ratines  drapées  ou  aprètées  en  drap ,  de 

cinq  quarts ,  ou  quatre  tiers  de  largeur,  la 

pièce  de  .vingt  cinq  aunes ,  payera  cinquante- 

cinq  livres  ,  cy  fy  1. 

Edes  pièces  de  plus  grande  ou  de  t^oindre 

longueur  à:  proportion. 

Ratines  drapées  de  deux  tiers  de  large,  la 

pièce  de  vingt-cinq  aunes  ,  payera  vingt-fepc 

livres  dix  fols  ,  cy  27  1. 10  f, 

Ruines  ftil^  de  cinq  quarts  ou  quatre  tiers 
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de  largeur,  la  pièce  de  vingt  cinq  aunds; 
payera  quarante-deux  livres,  cy  41  l. 

Ratines  friftes  de  deux  tiers  de  largeur  ,  la 
pièce  de  virrgicinq  aunes,  payera  vingt- une 
livres,  cy  %\  J, 

Soyes  de  Porc  ,  le  centpefanc  payera  quatre 
livres ,  cy  4  i. 

Savon  vert ,  noir  ,  mol  &  liquide ,  le  cent 
pefant  payera  deux  livres ,  cy  %  1, 

Serges  de  Seigneur,  &  Serges  façon  d'Afcor, 
la  pièce  de  vingt  aunes  payera  huit  livres  | 
cy  8  1! 

,    *  Serges  drapées  façon  de Tlorence  ,  Angle- 
terre &  autres  Païs ,  blanches  &  teintes  ,  U 
pièce  depuis  treize  jufqu'à  quinze  aunes 
payera  onze  livres  ,  cy  u  j^ 

^ucre  raiîné  en  pain  ou  en  poudre,  candi 
blanc  &  brun  ,  le  cent  pefant  payera  vingt*- 
deux  livres  dix  fols  cy  zt  1,  i©  f. 

Toiles  d*Hollande  fines  &  ouvrées  ,  foie 
crues  ,  jaunes  ,  blanches  &  bifettes ,  tant  fines, 
moïennes  que  groifes  ,  la  pièce  de  quinze 
aines ,  payera  deux  livres  ^  cy  ^  ]^ 

f   K   E    M   I    B    R    E    M    B    N    T. 

Xes  Denrées  &  les  Marchandifes  du  crû, des 
pêches  &  de  la  fabrique  des  Sujets  des  Etars 
Generaux,(pecifièz  en  la  présente  Convention, 
payeront  les  Droits  ci- devant  explir^ucz  ,  à 
toutes  les  Entr-'cs  du  Royaume,  Terres  &  Pais 
de   robeïflfancc  du  Roy. 

1 1.  Lfis  Der  fées  &  les  Marchandifes  du  crû, 
des  pêches  Se  de  la  fabrique  des  Sujets  des 
£tats  Généraux  ,  non  comprifes  dans  la  pre- 
fcntc  Convention  j  enfemble  toutes  les  Mar*- 
chandifes  de  leur  commerce,  contenues  dans 
le  Tarif  du  18.  Avril  1667*  ou  dans  les  Decia* 

ration; 


II  cetcl 


rations  &  Arrêts  poftcricurs ,  payeront  pareil- 
lement à  toutes  les  Entrées  du  Roiaume ,  Tct^ 
ics  &  Pais  de  robéïirance  du  Roy,  les  Droits 
ordonnez  par  ledit  Tarif,  &  par  lerdites  De* 
claracions  &  Arrêts  pofterieurs. 

III.  Les  Droits  établis  par  la  prefente  Cors 
vencion ,  &  ceux  compris  dans  les  deux  Arti- 

kles  précédetis  ,  feront  également  païez  dans 
le  cems  des  Foires ,  fur  les  Denrées  &  Mar<- 
chandifes  du  crû ,  des  pêches ,  fabrique  &  com- 
merce des  Provinces-Unies  ,  tant  par  les  Sm.» 

Ijets  de  Sa  MajeHié  ,  que  par  ceux  des  Erats 
Généraux  :  Ce  qui  fera  pareillement  exécuté  , 
niéme  à  l'fincrée  des  Ports  des  Villes  de  Dun- 
kerque  &  de  Marfeille  }  le  tout ,  nonobftanc 
toutes  frauchifes  &  privilèges  ,  fans  préjudice 
néanmoins  de  l'exécution  de  l'Article  IX.  da 
Traité  de  Commerce  de  Rir-rick  ,  pour  les 

ll^arcliandifes  deOLcvant, 

IV.  Toutes  les  autres  Denrées  &  Marchait- 
Uiles  du  crû  ,  de  la  pêche  &  fabrique  des  Su- 
jets des  Etats  Généraux  ;  enfemble  toutes  let 
Marchandifes  de  leur  Commerce  ,  qui  ne  font 
point  exprimées  dans  laprefenteCcnvencFon  , 
[ni  dans  le  Tarif  du  iB.  Avril  1^67.  ni  dans  les 

Déclarations  &  Arrêts  pofterieurs  ,  paieront 
[aux  Entrées  &  aux  Sorties  les  Droits  portez 
[par  le  Tarif  du  18,  Septembre  i<ï<î4.  par  tout 
loiiil  a  cours  ,  &  dans  les  autres  Provinces  da 
|Roïaiimc,  les  Droits  ordonnez  par  les  difércns  ' 

tarifs  qui  y  font  exécutez.  yi   .i^ 

V.  Les  Denrées  &  les  Ma-chatidifcs  dont  les  , 
)roits  aux  Sotties  &  aux  Entrées  ne  font  point  i 
Sxez  par  les  Tarifs  de  1664   &  i66-7.  par  les 
Edits ,  Déclarations  &  Atrê  s  p  fterieurs ,  ni 
^ar  cette  Convention ,  païcrom  cinq  pourcent 
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à  la  Sortie  ,  &  cinq  ou  dix  pour  cent  à  TEn^ 
crée ,  fuivanc  les  deux  derniers  Articles  noU 
à  la  fin  de  l-Ëtac  des  Encrées. &  Sorties,  qui 
eoniporenc  le  Tarif  de  1-6^4.  dans  les  lieux  ou 
il  a  cours  $  &  dans  les  autres  Provinces  du 
Koïaume  ,  fuivanc  qu'il  efl  réglé  par  les  difé. 
rens  Tarifs  qui  y  font. exécutez. 

yi.  JLes  Edits ,  Déclarations  &  Arrêts  qui 
jixent  les  Ports  &  les  Bureaux  par  lefquels  cer. 
taiaes  Denrées  &  certaines  Marchandifes  peu. 
•vent  entrer  dans  le  Roïaume ,  Terres  &  Pais 
^e  robéiifance  du  Roy  ,  à  l'exclu/îon  de  fous 
autres  lieux  &  pafTages  ;  enfemble  'es  Edits  ^ 
2}éclararions  &  Arrêts  qui  défendent  VEntrce 
iians  rétendue  des  Pais  de  rôbcïfTance  du  lloy , 
de  certaines  Denrées  &  Marchandifes ,  &  ceux 
.flui  défendent  la  Sortie  de  quelques  autres, 
ieront  exécutez  (elon  leur  forme  &  teneur. 

VII.  Comme  a^ffi  ,  lefdits  Sieurs  Commif- 
iàire^  font  convenus ,  que  les  Denrées  &  Mar- 
chandifes du  crû  &:  fabrique  de  France ,  Terres 
A:  Païs  de  Tobéiffancc  du  Roy  ,  ci-après  décla- 
rées ,  ne  paieront  »  à  commencer  du  premier  1 
jour  de  Juiller  prochain  ,  aux  Entrées  des  Pajs , 
Terres  &  Seigneuries  de  I  obéïITance  des  Etats 
Généraux  des  Provinces-Unies  desPaïsBaS| 
que  les  Droits  ci-après  ; 

SçAVOÎ», 

Beure  ^   le  cent  pefanc  payera. dix   folsj 
cy  :•."  10  U 

Fromage  ,  le  cent  pcfanr  pay^cra  un  fîorin 
quatre  fols  ,  cy  ifl.  4C*| 

Jambons  ,  lecenr  pelant  payera  un  florini 


douze  fols  ,  cy 


ifl.uC 


MelaflTe  ou  Sirop  Coûtant  du  Sucrt,  leccnt| 
^efant  payera  cinq  florins ,  c/  5! 


les  mis 
les ,  qui 
lieux  ou 
inces  du 
les  difé- 

rrêts  qui 
|uels  CCE- 
ifes  peu- 
;s  &  Pais 
n  de  tous 
es  Edits , 
t  l'Entrée 
e  duUoy, 
is ,  &  ceux 
es  autres, 
eneur. 
s  Commif- 
êes  &  Mar- 
ice ,  Terres 
près  tiécla- 
du  ptcmierl 
csdesPajs.l 
ce  des  Etats  | 
;s  Pais. Bas» 


dix   fols, 

101. 

t»  un  florin 

ra  un  florin' 

ifl.uCI 

licrti  leccnil 


pt  r  h  S  Tarîff  dts  Marehandiffs,    $  gr 

Cidre  &  Poiré  ,  le  tonneaa  compofé  de  qua» 
tre  bariques  ,  deux  pipes ,  trois  poinçons  om 
fix  rierçons  ,  payera  quatre  florins ,  cy       4  fl. 

Verres  à  faire  vitres  ,  le  panier  dix  fols  , 
cy  '  10  f. 

Verres  à  boire  paieront  c'n  q  pour  cent  de 
leur  valeur.  _  - 1 .  -. 

Vertus,  le  tonneau comporé de  quatre  bari- 
ques ,  deux  pipes ,  trois  poinçons  ou  fîx  tier- 
çons  ,  payera  quatre  florins ,  cy  4  fl. 

Vinaigre ,  le  tonneau  compofé  au/îî  de  qua- 
tre bariques ,  deux  pipes ,  trois  poinçons  ou 
ilx  tierçons  ,  payera  deux  florins  huit  fols , 
cy  i  fl.SC 

Et  pareillement  lefdits  Si«urs  Commillaires 
font  convenus  que  le  ^Vif-argent  ne  payera  à 
la  forrie  des  PaVs  ,  Terres  &  Si-igneuries  des 
Etats  Généraux ,  pour  la  France,  Pais ,  Terres 
&  Seigneuries  de  l'obéidance  du  Roy  ,  le  cent 
pcfnnt  que  quatre  florins ,  cy  4  fl. 

VIII,  Les  Denrées  &  les  Marcnandifcs  ci- 
deffus  ne  payeront  pour  tous  Droits  que  les 
fommes  fixées  par  la  prefenre  Convencio-..  fur 
chacune  efpece  :  Et  à  iVgard  des  Denrées  ôc 
Marchandifes  du  crû  ,  fabrique  &  commerce 
des  Sujets  du  Roy  ,  non  comprifes  dans  U 
prefente  Convention,elles  payeront  les  Droitf 
ordonnez  par  les  Tarifs  des  Provinces- Unies 
des  Païs-BiSj&ceux  qui  y  font  prcfcntemenc 
établis  &en  pratique. 

IX.  Tous  les  Articles  contenus  en  la  pre- 
r?nte  Convention ,  (eronc  exécutez  pendant  le 
tems  porté  par  l'Article  XLIV.  du  Traire  de 
Commerce  de  Rifwick  ,  &  auront  la  mtimc 
force  &  vij^ueur  que  s'ils  y  étoient  inferez  , 
fans  au  furpius  déroger  audit  Traité  ;  comme 
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jBS  ^Arrêts  &  Righfnens    ^V^n 

au/n,  les  Racifîcncioiis  en  ("cront  données  en 
.bonne  forme ,  &  échangées  clans  le  tems  de 
ijuinze  jours ,  à  compter  de  ce  jourd'hui. 

X,  En  foi  de  quoi ,  Nous  Commillàires  de 
Sa  Majcrtc  &  des  Seigneurs  Etats  Généraux^ 
en  vertu  de  nos  ordres  &  pouvoirs, avons  figné 
ces  Pfcfentes,  à  Paris  ce  vingt-neuviénic  jour 
<le  May  mil  (îx  cens  quatre- vingc-dix-neuf. 

,.  D  I?    L  A  G  N  Y, 

H  E  N  A  u  L  T.    Guillaume    Nieuport. 

,;  Tel  B  TY  ER,  -,  V 

NOUS  aïant  agréable  ledit  Tarif  en  tous 
les  points  &  articles  qui  y  font  contenus, 
avons  icelui  accepté  ,  prouvé ,  ratifié  &  con- 
£rmé  j  &  par  ces  Prefentes  fignées  de  nôrre 
main  ,  acceptons ,  aprouvons ,  ratifions  &  con- 
firmons :  promettant  en  foi  &  parole  de  Roy, 
de  l'acomplir,  obferver  &  faire  obferver  lia- 
cérement  &  de  bonne  foi ,  fans  foufrir  qu'il 
y  foit  allé  ditedlcmcnt  ou  indire(Stement  au 
contrairCjpour  quelque  ca^i(e  &  ocafion  que  ce 
puiiïè  être.  En  témoin  de  quoi  Nou»  avons 
fait  mettre  nôtre  Scel  à  ces  Prefentes.  Donne' 
â  Verfaillcs  le  trentième  jour  de  Juillet ,  l'an 
de  grâce  mil  fit  cens  quatre-vingt-dix  «euf ; 
&  de  nôrte  Régne  le  cinquante  -  feptiéme. 
Signé,  LOUIS.  Et  plus  bas  ,  Parle  Rcyy, 
C  o  L  B  E  R  T.  Et  fcellc  en  cire  jaune. 

^AiifhcMion   des    Etats    Généraux    dei 
FrovinceS'Vnies  des  Pa'ts^B^s» 


L 


ES  Etats  Généraux  des  Provinces  -  Unies 
des  Pais  >  Bas  :  A  :oua  ceux  qui  ces  prc- 


fur  les  Tarifs  des  Match Andifes.  jS^ 
fentes  Lettres  verront,  Salut.  Comme  ainfi- 
foit  que  le  zy»  jour  de  May  de  la  prefcnte  art- 
née  i<699.  entre  les  CommifTaires  de  Sa  Ma*- 
jeftc  Très- Chrétienne,  &  le  N6tre  ,  eft  arrêté 
un  Tarif  ,  contenant  les  Droits  qui  feront 
païez,  tant  aux  Entrées  du  Royaume  de  Sa 
Majelté  fur  le»  Denrées  &  Marchandifes  da 
crû,  pêche  ou  fabrique  de  nos  Sujets  ,  qu'aux 
Entrées  de  nos  Provinces ,  fur  les  Denrées  & 
Marchandifes  du  cru  &  fabrique  de  France: 
Duquel  Tarif  la  teneur  enfuit, 
/  artf  etrrêté  ,  &e. 

Si  ed  ce  qu'aïantpout  agréable  ledit  Tarif,. 
Nous  l'avons  aprouvé  &c  ratifié  ,  l'agréons  ,< 
aprottvons  &  ratifions  par  ces  Prefentcs ,  p':o- 
mectant  fincérem^^nt  &  de  bonne  foi  de  le  gar- 
der ,  entretenir  &  obfervcr  inviolablement  en 
tous  &  chacun  de  fcs  Articles,  fans  aller  ni 
venir  au  contraire ,  directement  ni  indirecte-» 
ment,  en  quelque  force  &  manière  que  ce 
foie.  En  foi  de  quoi  Nou5  avon?  fait  fignerces 
prefentcs  par  IcPréfîdenc  de  nôtre  AflèmbléCj 
contrefigner  par  nôtre  JSréfier ,  &  y  apofe* 
nôtre  grand  Sceau,  Fait  à  la  Haye  le  trenJ» 
iiém€  jour  de  Juillet  de  l'an  mil  fix  cens  qua- 
tre vingt-dix-neuf.  Signé,  JOHAN  BECKERv 
El  pi  is  bas  :  Par  Ordonnance  defdits  Seigneurs 
F  ..;'*  Généraux,  Sigiié  ,  f ,  Fagel, 

P  A"  ie  Tarif  arrêté  le  19,  May  t6s9.  cntr« 
nous  Jean-Baptifte  de  Ligny  ,  Coiifcillcr- 
Sccretaire  du  Roy,  &  Dircdeur  General  Ju 
Commerce  i  Jean- Henry-  Hcnaulr^  GonlciMcr- 
Secreiai-e  du  Roy  ,  Secrétaire  du  Confeil  d'E- 
tat &•  Privé  j  &  Antoine  Peictyer,  aulîVCon. 
ti-'iller- Secrétaire  du  Roy  ,  Commillaires  noni* 
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i9o  Arrêts  &  Réglemens 

niez  â  cet  éfet  de   la  part  de  Sa  Majefté  :  Et 
Guillaume  Nieuporc,aufTt  CommiiFaire  nom- 
mé rie  la  parc  ci€s  Etats  Généraux  des  Provin- 
ces-lTnics  des  Païs>fias}  il  a  été  convene  una™ 
nimcment  que  les  efpéces  comprifes  dans  les 
Articles  qui  compofent  ledit  Tarif,  ne  paie- 
ront ,  à  commencer  du  i.  Jifillet  i6<)9.  tant 
aux  Entrées  da  Royaume  qu'aux  Entrées  def- 
dites   Provinces -Unies,  que  les  Droits  fpcci- 
lîez  par  ledit  Tarif,  au  lieu  de  ceux  portez  par 
le  Tarif  du  18.  Avril  1(^67.  &  par  les  Arrers  pof- 
teticurs:  Et   par  l'Article  IX.  dudit  Tarif,  il 
e(l  \    >  ré  que  les  ratifi'caiions  en  feront  échan- 
gées c      ^Tnç  forme  dans  le  tcms  de  quinze 
jours  ,  %  compter  de  celui  de  Ga.  (îgnacure  : 
MaTj!  comme  l'échange  des  ratifications  n'a 
pas  été  faite  dans  le  tcms  prefcrit  par  ledit 
Article  ,  &  qu'ail  n'a  pu  fe  faire  que  depuis  Tex- 
çiiration  dudit  jour  i.  Juillet  $  Noufdits  Com- 
niilTaires  de  Sa  Majefté  &defdits  Etats  Géné- 
raux ,  en  vertu  de  nos  pouvoirs  refpeélifs  & 
fufifans ,   fouîmes  convenus   que  Texécutioo 
dudit  Tarif  qui  devait  commencer  ledit  jour 
I»  Juillet  1^99.  ac  commencera  que  le  premiet 
Janvier  1700.    &  que  la  prcfente  Déclaration 
aura  la  même  force  &  vertu  que  ledit  Tarif. 
En  témoin  de  quoi  ,  Noufdits  Commifl'alres 
avons  /igné  la  Prefentc  de  nôtre  main.  A  Pa- 
lis le  feptiéme  Décembre  milfix  cens  quatre- 
▼in<»t-dix  neuf. 
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H  E  N  A  u  L  T.    Guillaume  NiEUPORT 

PiLBTyUR. 
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D E  C  L  A  R  AT I ON  D IT  R O  Y , 

Pour,  rcnregiftrement  &  exécution  du  Tarifa 
arrêté  entre  la  France  &  la  Hollande,       >^. 

Dté  8.  Décembre  169% 

LOUIS  par  la  grâce  de  D  ;u  Roi  de  France' 
&  de  Navrarre.:  A  tous  ceux  qai  ces  pre- 
fentes  Lettres  verront.  Salut.  Par  l'Article 
XII.  du  Traité  de  Comnnerce,conclu  à  Ri  (Vick 
leii.  Septembre  1697.  entre  Nous  &  les  Etats* 
Généraux  des  Provinces -Unies  des  Païs-fias, 
il  a  été  arrêté  ^u'il  fera  fait  un  nouveau  Tarif 
commun,  &  uiivanc  la  convenance  récipro- 
que j  en  exécution  duquel  les  Com m ilTaires 
nommez  par  Nous  8c  par  léfdits  Etats  Gene^ 
raux ,  fèroienc  après  diverfes  conférences  con<-' 
venus  dudit'nouveau  Tarif,  qu'ils  auroientsf- 
zêté  &  fîgné  le  29,  Mai  dernier  >  contenant 
les  Droits  qui  feront  païezf  A  commencer  da 
2.  Juillet  lors  prochain  ,  tant  aux  Entrées  de* 
n6rre  Roïaume  fur  les  Denrées  &  les  Mar- 
chandifes  des  Sujets  defdits  Etats  Généraux^, 
qu'aux  Entrées  des  Provinces -Unies  fur  les 
Denrées  &  Marcbandifes  de  France  i  lequel 
Tarif  ifa  été  ratifié  par  Nous  &  par  leulits 
Etats  Généraux ,  que  le  jo.  Juillet  dernier:  Au- 
mo^en  de  quoi  ,  l'échange  des  ratifications 
nViant  pu  être  fait  dans  le  tems  porté  par  ledit 
Tarif ,  il  a  été  convenu  que  l'exécution  n'en 
commenceroit  de  part  &  d'autre  ,  qu'au  pre- 
mier de  Janvier  de  Tannée  prochaine  1700, 
auquel  éfet  Nous  avons  réfolu  d^rcvctir  ledit 
Tarif  de  nôtre  autorité  ,  &  de  le  rendre  public, 
pour  aroir  lieu  dansnôirc  Royaume  ,  &  fervir 
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de  régie  anx   Fcimiers  de  nos  Droits  ,   leurs 

Commis  &  Prépofez ,  &  aux  Négocians  des 

.    deux  Nations.    A  CES   CAUSES  ,  de  l'avis 

^  de  nôtre  Confeil  )  qui  avû  ledit  Tarif  da  19^ 

May  deruier  ^  ataché  fous  le  Contre-fcel  des 

Prefentes,  &  de  nôtre  certaine  fcience ,  pleine 

pui/Tance  5c  autorité  Roïale  >  Nous  avons  die 

,    &  ordonné  ,  dirons  &  ordonnons,  Voulons  Si 

Nous  plaît ,  qu'à  commencer  du  premfex  Jan- 

>    vier  prochain ,  ledit  Tarifdu  19^  May  dernier, 

&  les  Articles  y  contenu»,  foient  exécutez  (e. 

Ion  leur  forme  &  teneur ,  dans  retendue  de 

nôtre  Royaume,  Païs ,  Terres  &  Seigneuries 

!    de  nôtre  obéifrance.  SI  DONNONS   EN 

MANDEMENT  à  nos  amez  &  féaux  Confeil- 

1ers  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  des  Aides  à 

Paris,  qae  ces  Prcfentes,  enfemble  ledit  Ta-» 

lif  ils  aient  à  faire  regiftrer ,  &  le  contenu  en 

iceux  garder  &  obferver  félon  leur  forme  U 

teneur,  nonobflant  tous  Edits  ,  Déclarations^ 

^  Arrêts  &  chofes  a  0r contraires,  aufauels  Nous 

J  avons  dérogé  &  dérogeons  par  ceidites  Pre-* 

]  (entes  :  Car  tel  eft  nôtre  plaifir.    En  témoin 

de  qur>i  Nous  avons  fait  mettre  nôtre  Scel  à 

«efdites  Prefcntes.    D  o  n  n  a'  à  Verfailles  le 

huitième  jour  de  Décembre,  Tan  de  grâce  mil 

;  fix  cens  quatre-vingt  dix- neuf  }&  de  nôtre  Ré- 

'  gne  le  cinquante- (eptiéme.  Signé  ,   LOUIS. 

Jh  fur  le  ;  "oli  r  Par  le  Roy,  P  h  e  l  y  p  e  a  y  x» 

£t  fcellée  du  grand  Sceau  de  cire  jaune. 

-Kegiftrét  es  ^e^ifttts  d*  la  Cour  des  Aida  ^ 
'  ftflUr  itrt  ex  entée  fehn  fa  forme  ($»  hmiir^  ^ 
-  P/irii  It  u.  ']6m  dt  Décembre  1699* 

^        Signé;  D£  Ros  SET. 


>   '        * 


fur  les  Tétrifs  des  MArchandifss,    ^c^i^ 


ARREST    DU  CONSEIL, 

QjJ'i  fait  dcfenfcs  de  fortir  aucuns  Fils  écrus' 
ou  blanchis,  Lins ,  Filadês  &  Chanvres  de 
là  Province  de  Bretagne  ,  pour  être  portez 
dans  les  Pais   Etrangprs,  à  peine  de  con- 
fîfcation  &  de  quinze  cens  livres  d'amende» - 
Du  ij,  May  1700,  ^ 

LE  RO  Y  aïant  par  Artêt  de  fon  Con^ei^ 
da  i;.  Juillet  1687.  pour  maintenir  les  Ma-/ 
nufadurcs  de   Toiles  de  la  Province  de  Bre-^  ' 
tagne,  fait  dcfenfcs  à  toutes  pcr  fon  nés  défaire? 
fortir  de  ladite  Province  des  Fils  éerus ,   pouf 
être  porrez  aux  Pais  étrangers ,  fous  les  peineâ  ' 
portées  par  ledit  Arrêt  :  Et  Sa  Majcfté  étant 
informée  que  nonobftant  lefdites  défenfes  , 
pluHeurs   Marchands  &  Négocians  de  ladite 
Province,  &  plufîeurs  autres  personnes,  font 
depuis  quelque  tems  commerce  defdits  Fils 
écrus ,  de  Lins  ,  de  FiialTes  &  de  Chanvres  , 
qu'ils  font  fortir  de  ladite  Province  ,  pour  les 
cnvoïer  dans  les  Pais  étrangers  \  ce  qui  pou-* 
loitcaufer  beaucoup  de  préjudice  aiix  Manufa- 
rturcs  de  Toiles  de  ladite  Province.  A  quoi  Si 
M-ijeifté  voulant  pourvoir 5  comme  aum  ,  aut 
précautions  nécelfaires  pour  empêcher  les  abus 
qui  fe  pouroicnt  commettre  fous  prétexte  du 
commerce  &  tranfport  defdirs  Fils  écrus,  Lius*, 
Filiiïcs  &  Chïnvres  ,  d'une  Ville  à  l'autre  dfc 
ladite  Province  de  Bretagne  ,  &  dans  les  au- 
tres Provinces  duKoïaume:  Oiii  le  Raport  dti 
Sieur  Chamillarr  Confeiller  ordinaire  au  ConS 
feilRoïal,  Contrôleur  Général  des  Finances  } 
LiE  ROY   ETANT  fiN   SON  CO>^ 


■  ) 


39  4-  Arrêts  é*  iRigfemtfif   »>v  -lu  a 

5  E  I L  ,  a  ordonné  6c  ordonne ,  que  ledit  Ar- 
rêt du  Confcil  du  i  f .  Juillet  1687.  fera  exécuté 
lelon  fa  forme  &  teneur  ;  en  conféquence  ,  a 
fait  &  faittrès-expreHes  inhibitions  &  défenfcs 
à  toutes  perfonnes  de  quelque  qualité  &  con. 
dition  qu'elles  foient,de  la  Province  de  Breta- 
gne ,  d'en  faire  fortir  aucuns  Fils  écrus  ou  blan- 
chis ,  Lins  ,  FilalTes  &  Chanvres  ,  pour  être 
portez  aux  Paifs  étrangers  ,  à  peine  pour  la 
première  fois  de  confifcation  defdits  Fils  , 
Lins  ,  Filadès  &  Chanvres ,  des  Voitucts ,  Bar- 
ques ,  Vai({èaux  &  Bâcimens  ,  de  quinze  cens 
livres  d'amende ,  donc  le  tiers  aparciendra  au 
dénonciateur,  &  de  plus  grande  peine  en  cas 
de  récidive.  Ordonne  Sa  Majeflé  que  pour  les 
Fils  ,  Lins,  Fi  la  lies  &  Chanvres,  qui  feront 
tranfportez  par  mer  d'un  lieu  à  autre  de  ladite 
Province,  ou  de  ladite  Province  en  une  autre 
Province  du  Roïaume  aulîi  par  mer ,  même  fur 
des  Navires  François  ,  les  Marchinds  &  Né- 
gocians  qui  feront  charger  defdits  Fils  ,  Lins , 
FilâfFes  &  Chanvres ,  ou  les  Maîtres  &  Capi- 
taines des  Navires  fur  lefquels  lefdits  FiIs,Lins^ 
TilafTesSc  Chanvres  (cront  chargez ,  feront  te- 
nus de  faire  leurs  déclarations  au  Gréfe  de  l'A- 
mirauté du  lieu  ou  fe  feront  les  chargemens, 
de  la  quantité  &  qualité  defdits  Fils ,  Lins , 
Filalfes  &  Chanvres  qu'ils  chargeront ,  &  pour 
quels  lieux  ils  feront  deAinez  ,  &  feront  leurs 
foâiiiiflions  de  raporcer  dans  deux  mois  au 
plus ,  un  Certificat  figné  du  Juge  ou  des  Maire 

6  Echcvins  de;  la  Vil'eou  lieu  marquez  dans 
lefdites  déclarations  ,  que  lefdits  Fils,  Lins, 
Filalfes  &  Chanvres ,  y  auront  été  déchargez  j 
&  à  faute  de  raportcr  ledit  Certificat  dans  le- 
dit ccms ,  lefdits  Marchands  ^  Ncgocians  ,  2c 
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lèCdits  Maîtres   &  Capicaincs   de  Navires  (c- 
ront  condamnez  à  païer  le  doiibJc  de  la  valeur  . 
defdits  Fils,  Lins,  FilalFes  &  Chanvres  qu'ils 
auront  déclarez  ,  &  en  cirtq  cens  livres  d'anden-  - 
de  >  dont  le  tiers  apartiendra  au  dénonciateur. 
Enjoint  Sa  Majeftc  au  Sieur  Coir.miflairc  dé-i 
parti  en  ladite  Province  de  Bretagne  ,  de  te- 
nir la  main  à  l'éxecution  du  prefent  Arrêr,  qui  '' 
fera  iû ,  publié  &'  afiché  par  tout  où  befoin  fe- 
ra ,  à  ce  qu'aucun  n*en  ignore.  Fait  au  Con- 
fcil  d'Etat  du  Roy  ,  Sa  Majefté  y  étant ,  tenu  • 
à  Verfailles  le  vingt-cinquiémei  jour  de  May  " 
mil  fept  cens.   Signé ,  P  H  E  L  Y  P  E  A  U  Xi  - 


ARREST  DU  CONSEIL, 

Portant  établKremenc  d'un  Confcil ,  de  - 
,  Commerce, 

-^-    .1?     ^**  *9«  f***'*  1700.       ;  :  V       to 

LEROY  aïant  connu  dans  tôùà  les  rem** 
t  de  quelle  importance  il  écoit  au  bien  de 
1  Etat ,  de  favorîfer  &  de  protéger  le  Com- 
merce d:?   Ces  Sujers  ,  tant  au  dedans   qu'au-^ 
dehors  du  Royaume,  Sa  Majefté  auroit  à  di- 
vf rfes  fois  donné  plufieurs  Edits  ,  Ordonnan- 
ces, Déclarations  &  Arrêts,  &  fair  plufieurs  ' 
Rcglemens  utiles  fur  cette  matière  :  Mais  les 
Guerres  qui  font    fu r venues ,  &  la  multitude  '. 
des  foins  indifpen fables  dont  Sa  Màjedé  a  été 
ocapé^  jufqu'à  la  conclufion  de   la  dernière  ' 
Paix,  ne  lui  aïant  pas  permis  de  continuer 
cctre  même  aplication  j  &  Sa  Majefté  vou-  ^ 
lant  plus  que  jamais  acorder  une  proteétion 
particulière  au  Commerce  ,  marquer  l'cftime.' 
qu'EUe  fait  des  bons  Marchands  ^  Négocians; 
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de  Ton  Royaume  ,  leur  faciliter  les  moïens  cïc 
faire  fleurir  &  «d'éccndrc  le  Commerce  ;  Sa 
Majellé  a  crû  que  ritn  ne  Icroic  plus  capable 
de  produire  cci  cfec,  que  de  former  un  Con- 
feil  de  Commerce  ,  uniquement  atenrifàcon- 
noître  &  à  procurer  tout  ce  qui  pouroit  être 
de  plus  avantageux  au  Commerce  U  aux  Ma- 
n-ufaclurcs  du  Royaume.  A  quoi  5a  Mijefté 
dcfirant  pourvoir  :  Oiii  le  Ra-port  du  Sieuc 
Chamillart  ,  Conlciller  ordinaire  au  Confeil 
Roïal  ,  Contrôleur  Général  des  Finances  ;  LE 
ROY    E'TANT     EN     SON-CON- 

5  Ë  I L  ,  a  ordonné  &  ordonne ,  qu'il  fera  tenu 
à  l'avenir  un  Confeil  de  Commerce  ,  une  fois 
au  moins  dans  chaque  femaine  ,  lequel  fera 
comporé.du  Sieur  DagnelTeau,  Confeiller  tPE- 
tat  orJinaire  au  Conlèil  Roïal  des  Finances  j. 
du  Sieur  Chamillart ,  Confciller  audit  Con- 
feil Roïal ,  &  Contrôleur  General  des  Finan- 
ces i  du  Sieur  Comte  dtf  PDntchartrain ,  Con- 
fciller du  Roy  en  tous  fcs  Confeils ,  Secrétaire 
d'Etat  &  des  Commandemens  de  Sa  Majellc  ; 

6  du  Sieur  Ameloc  ,  Confciller  d'Etat  j  des 
Sieurs  d'Hernothon  &  Baiiyn  d^Angervilliers, 
Confcillers  de  Sa  Majcfté  en  fcs  ConfeilSjMaî* 
très  des  Requêtes  ordinaires  de  fon  Hôtel  j  & 
de  douze  des  principaux  Marchands  Ncgo. 
dans  du  Royaume ,  eu  qui  auront  fait  long- 
tems  le  Commerce.  Que  dans  ce  nombre  de 
douze  Marchands  Négocions  ,  il  y  en  aura 
toujours  deux  de  la  Ville  de  Paris  j  &  que  cha- 
cun àts  dix  autres  fera  pris  des  Villes  de  Roiien, 
Bordeaux,  Lyon  ,  Marieille,  la  Rochelle,  Nan- 
tes,  S.  Malo,  Lille  ,  Bayonnc  &  Dunkerqiie. 
Qi^ie  dans  ledit  Confèrl  de  Commerce  ,  feront 
iHicmc(^  &  exauunécs  toutes  Ic&  propo/ltioas 
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&memoircs  cjui  y  feront  cnvoïcz ,  cnfemble 
les  afaices  &  difîcultez  qui  furviendronc  con- 
cernanc  le  Commerce ,  tant  de  terre  que  de 
mer.,  au  dedans  &  au  dehors  du  Royaume,  & 
concernant  les  Fabriques    &    Manufadures  ^ 
pour  fur  \c.  Raport  qui  fera  fait  à  Sa  Majeflé,. 
des  délibérations  qui  auront  été  prifes  dans 
ledit  Confeil  de  Commerce,  y   êcre  par  Elle 
pourvu  ainfii  qu'il  apartiendra.Veuc  &  entend 
Sa  Majçfté  ,  que  le  choix  &  nomination  def- 
dits  Marchands  Négocians  qui  devront  en- 
trer dans  ledit  Con(eil  de  Commerce,  fe  faCTe 
librement  &.  (ans  brigue ,  par  le  Corps  de  Ville 
&.  par  les  Marchands  Négpcians  en  chacune 
defdites  Villes.    Oi)f.  ceux  qui  feront   choiù's 
pour  être  dudit  Confeil  de  Commerce ,  foienC 
gens  d'une   probité  reconnue ,  &  de  capacité 
&  expérience  au  fait  du  Commerce  ;  &  qu'à 
cet  éfct  les  Corps  de  Villes,  &  les  Marchanda 
Négocians  des  Villes  ci-defïus  marquées ,  s'af- 
fembleront   dans  le  mois  de  Juillet  prochain 
dans  ks  Hôtels  de  chaque  defdites  Villes, pour 
procéder  à  ladite   éieétion  ;  en  forte  que  les 
Marchands  Ncgocians  ainfi  élus  &  nommez  , 
fè  puiffent  mettre  en  état  d'arriver  à  Paris  ou 
à  la  fuite  de  la  Cour,  à  la  fin  du  mois  de  Se- 
ptembre fuivant ,  pour  commencer  leurs  fonc- 
tions au  premier  jour  d'Qîtobre,  Q^je  lefdires 
élcdious  feront  faites  pour  une  année  feule- 
ment ,  &  feront  renouvcllées  d'année  en  année 
dans  la  forme  ci-defTus  marquée  y  fauf  à  pto- 
longer  le  tems  du  fervice  dans  ledit  Confeil  , 
s'il  eft  ainfi  jugé  à  propos.  Ordonne  Sa  Ma- 
jefté,  qu'il  fera  nommé  par  le   Sieur    Co'i- 
irôleur  General  des  Finances^  deux  Intértiîl'Z 
aux  Fctmc&'de  Sa  Majeflc  ,  pour  ctrc  apcilez^ 
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audit  Coiifcil,  lorfque  la  nature  des  a  fa  ires  le 
demandera,  Er  pour  Secrétaire  dudit  Confcil 
de  Commerce ,  Sa  Mnjcfté  a  nommé  le  Sieur 
Cruau  de  la  Boulaye ,  Confciller  du  Roy,  Cor- 
rcdleur  ordinaire  en  la  Chambre  i\cs  Comptes, 
lequel  aura  foin  de  tenirun  Regiftrc  exaÀ  de 
toutes  les  proportions ,  mémoires  &  afaires 
qui  feront  portées  audit  ConfeiljCnfemblcdes 
délibérations  qui  y  feront  prifes  ,  defquelles  il 
délivrera  les  expéditions  (uivant  qu'il  fera  or- 
donné par  ledit  Confeil,  Fait  au  Confeil  d'E- 
tat du  Roy  ,  Sa  Majeftéy  étant,  tenu  à  Ver- 
failles  Je  vingt  -  neuvième  jour  de  Juin  mil 
fept  cens.  Signé  ,PHELYPEAUX. 


•     ARREST  DU  CONSEIL, 

Q^U  I  régie  la  quantité  des  Etofes  de  Soye 
d'Or  &  d'Argent ,  que  la  Compagnie  des 
.  Irtdes  Orientales  peut  faite  venir  des  Indes 
1  &  vendre  en  France  »  aprcs  avoir  été  mar- 
quées fuivant  l'Arrêt  du  Confeil  du  14. 
Août  i6%%.  Et  fait  défenfes  à  tous  Mar- 
chands ,  Ncgocians  &  autres  ,  d'acheter  de 
ladite  Compagnie  ni  des  Marchands  de 
Marfeille  ,  des  Toiles  peintes  &  Ecorccs 
d'arbre  ,  &  d'en  faire  commerce  j  &  à  rou- 
tes perfonnes  d'en  porrer ,  &  d*en  faire  des 
vêtcmens  &  des  meubles  dans  tout  le  Royau- 
me ,  à  peine  de  confifcation  &>de  crois  mil 
livres  d'amende.  - 

Du  i^»  luilltt  170-0.  '  . 

LE  K  O  Y   aïant  été  informe  qu'au  préju- 
dice des  Arrêts  &  Réglemens  faits  en  ica 
Cçnfcil  far  i'cncfce  >  conjmcjce,  débit  5c  ufngc 
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dans  le  Roïaunie  ,  des  Ecofes  de  Soye  ,  &  me- 
l^es  de  Soye  »  Or  &  Argent  ,  des  Btofcs  faices  • 
d'Ecorces  d'arbre  ,  ôc  des  MoulTelines  Se  au« 
très  Toiles  de  Coton  blanches  &  peintes ,  pro^ 
venant  tant  du  commerce  de  la  Compagnie  ; 
des  Indes  Orientales  dans  lefdites  Indes,  que- 
du  commerce  des  ancres  Sujets  de  Sa  Majcfté 
dans  les  Pais  étrangers ,  &  fur  la  fabrique  Se 
imprcfTîon  dans  le  Roïaume  defdites  Toiles  de  ' 
Coton  blanches  venant  des  Indes  ,  &  des  Toi- 
les de  Lin  Se  de  Chanvre  provenant  des  Manu* 
fadiures  du  Roïaume  ^  il  fe  commet  plufieurs"; 
abus  très  préjudiciables  à  la  ccnfommation  des 
ManufaAures  de  petites  Etofes  de  Laine  ,  Se 
mêlées  de  Laine  &  wSoye  du  Royaume  ,  Se   au  * 
commerce  qui  a  coutume  de  s'en  faire  dans  les 
Pais  Etrangers  :  Sa  Majefté  fe  feroit  fait  reprc- 
fenter  Icfdits  Arrêts  &  Réglemcns  ,   &  en- 
tr'autr«6  l'Arrêt  du  jo.  A  vtil  16^6.  portant  qu'à 
commencer  dudit  jour  ,  il  fera  paie  outre  Scr 
pardeflTus  les  Droits  du  Tarif  de  1664,  Citt  livres 
par  chacune  pièce  de  Toile  de  Coton  de  dix- 
aunes  de  long  ,  &  quatre  livres  fur  chacune 
livre  pefanc  de  Couvettures,  Chemifettes  Se 
autres  Ouvrages  de  Coton ,  aux  Entrées  du 
Roïaume  }  fçavoir,  par  mer  ,  par  les  Bureaux 
de  Rolien  ,  le  Havre  ,  Dieppe ,  Calais  ,  la  Ro- 
chelle ,    Nantes  ,  Bordeaux  &  Bayonne ,   Se 
parterre»,  parles  Bureaux  de  Lyon,  Sepremes- 
&  Narbonne  ,  à  peine  de  con/îrcation  defdites 
M^rchandifes ,   qui  cntreroient  par  d'autres 
Bureaux  Se  par  d'autres  voyes.  Autre  Arrêt  dii 
Cont'cil  du  11,  Mit  i6^é.  par  lequel  les  Bu- 
reaux de  Dunketque  ,  Colioure  ,  Metz  ,  Be- 
fançon  &  S.  Malo,  font  ajoiitcz  aux  Bureaux 
énoncez  dans  le  précédent  Artêc.  Autre  Arrêt 
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du  Confeil ,  du  Tf.  Odtobrc  i6%6,  porcant.qu'j 
commenccHi:  dudic  jour  ,  il-  fera  paie  outre  ^ 
.u  pardciïus  les  Droirs  du  Tarif  de  i(>6^é  aux  En- 
trées du  Roïaume  par  les  Bureaux  défigncz  p?.p 
,.,  Icfdics  Arrêts  ,  des  50.  Avril  &  u.  M^y  précc- 
■;  fdens ,  vingt  livres  par  aune  des  Erofes  de  Soye 
j  riches  à  fleurs  d'Or  &  d'Argent  }  huit  livres 
i  pjir  aune  des- petites  Etofes  de  Soy-e  bourées  8c 
,  mêlées  d'Or  &  d'Axgen:  ,  cinquante  fols  par 
aune  des  Taffetas  &  Satins  purs  j  trente  Cols 
.  p?r  aune  des  Etofes  de  Soy^  scEcorce  d'arbre  j 
vingt  fols- par  aune  des  Etcfes   d'Ecorce  d'ar- 
^  bre  purc^  Autre  Arrêt  du  Confeil  du  lO.  Odo- 
,  bre  1^86.  par  lequel  il  eft  r>rdonné'qu*à  com- 
"  mencer  du  jour  de  Ja  publication  d'iceiui  ^  tou- 
tes  les  Fabriques  établie-s  dans  le  Reïaume  potic 
peindre  les  Toiles  de  coton  bUnches  ,  celles 
.  ront  j  &c  les  Moules  fer  van  s  à  rin>preffion  à^{^- 
dites  Toiles  ,  feront  lowpus  ix.  brifez  j  avec 
défenfes  à  tous  Sujets  de  Sa  Majefté,  de  pein^ 
dre  dcfditesv Toiles }  &  a»:x  Graveurs -de  faira 
aucuns  Moules  fervans  à  ladite  impreflion  ,  à 
peine  de  confîfcatiou  des  Toiles  ,  Moules  Se 
Utenfiies ,  ôc  de  trois  mil  livres  d^mendc; 
payable  par  corps.    Et  à  l'égard  des  Toiles 
peintes ,  à  autres  Etofes  de  Soyc  àikurs  d'Or 
&  d'Aïgent  des  Indes  &  de  la  Chine,  eft  acor- 
dé  ju(qu'au  dernier  Décembre  1^87;  aux  Mir- 
çhands  &  autres  qui^cn  font  chargez  ,  pour  les 
vendre  &  s'en  défaire  ainfi  qu'ils  aviferontbon 
êtrci  après  lequel  tems ,  eft  f»it  défenfes  à 
toutes  perfonr^^'s  de  quelque  qualité  &  condi- 
tion qu'elles  foientjde  les  cxpofèr  cr.  vente  ; 
&  aux  particuliers ,  d'en  aciieter  :  Eft  ordonné 
que  celles  qui.  feront  trouvées  dans  les  Mpga- 
fins  &  ._jB.ouii.^iîçs ^  jGsionç^Jiûltcs , _^  Jcs  Pio 
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priéiaires  condamnez  en  trois  mil  livres  d'a- 
mende î  l'Entrée  ,  vente  &  débit  des  Toiles  de. 
cocon  blanches  dans  le  Royaume  efl,  permife  , 
en  païant  les  Droits  portez  par  les  Arrêts  à?.% 
3XD.  Avril  &  If.  0<aobre  i<î8tfi  jufqu'au  derniec 
Décembre  leîSy.  Autre  Arrêt  du  Confeil  du  17^ 
Janvier.  1^87,  portant  qu'il  fera  furfis  à  l'exé- 
cution defdits  Arrêts  des  50.  Avril ,  ij,  &i^. 
Octobre  168'é.    jufqu'au    dernier     Décembre 
i^SS.jufqu'auquel  tems  il  efl:  permijf  à+aCom^ 
pagnic  de  recevoir  les  Toiles  de  coton  blan- 
ches &  peintes  venant  des  Indes,  &  de  les 
vendre   &  débiter  dans  le  Royaume  ,.  &    de 
faire  peindre  les  blanches  }  à  la  charge  que 
celles  qui  fe  trouveroient  entre  les  mains  des 
Marchands  audit  jour  dernier  Décembre  léSS» 
feront  repiifes  par  les  Dicei^^eurs  de   ladite 
Compagnie,    &  rembourfées  fuivanc    leurs 
cfres,  pour  être  par  eux  envoïées  hors  du 
Royaume  :  Et  à  l'égard  des  Etofes  de  Soye,  Qc 
fie  Argent ,  6c  Ecorces  d'aibre  des  Indes  &  dq 
la  Ckine,eft  permis  à  ladite  Compagnie  feu-^ 
Ifmenc  d'eil  continuer  ie  commerce ,  &  d'eiv 
faire  venir  jufqu'à  la  concurrence  de  cent  cin- 
(]uance  mille  livres  par  chacun  an  j  comme 
audl,  faire  venir  toutes  fortes  de  Toiles  blan- 
ches autres  que  celles  qui  font  défendues  par 
cet  Arrêt ,  &  coures  fortes  d'aacres  Marchan<» 
difcs  &  Denrées  provenant  des  Païs  de  fa  con-* 
celHon  ,  en  païant  feulement  les  Droits  porter 
par  le  Tarif  de  iâ^4.  à  condition  d'exécutée 
les  ofres  faites,  par  les  Directeurs  de  ladite. 
Compagnie,  d'envoïer  tous  les  ans  pour  cinq, 
cens  mil  livres  de  Marehândifes  des  Manufac- 
tures de  France.  Autre  Arrêt  duConfeil  du  6^ 
Avril  iil%,  poicant  que  lefdits  Aciccs  des  i^«, 
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Odobre  i6%6^8itj.  Janvier  1687.  feront  exé- 
cutez lelon  leur  forme  &  teneur  j  &  en  confé- 
iquence  ,  qu'il  fera  inceiTamment  fait  des  vid.. 
tes  dans  la  Ville  de  Paris  &  dans  les  Provinces, 
chez  tous  les  Marchands  &  autres  qui  auront 
defdites  Toiles  ,  tant  blanches  que  peintes  j  5c 
que  tontes  celles  qui  fe  trouveront  n'avoir 
point  été  marquées  au  defîrde  TArrêt  du  Coïï' 
feildu  Sitèvricr  1^-87,  feront  brûlées.  Autre 
Arrêt  dtiConfeil  du  14.  Août  1688.  ^ar  lequel 
il  eft  permis  à-ladite  Compagnie  des  Indes  de 
continuer  le  commerce  des  Etofc»  de  Soye^Or 
&  Argent,  &  Ecorces  d'arbre  des  Indes  &  de 
la  Chine,  &d*en  faire  venir  iufqu'à^  la  con« 
eurrence  de  cent  cinquante  mil  livres  par  cha- 
cun an ,  dont  la  valeur  fera  jafliHée  par  les 
laélures  des  Indes  -,  à  la  charge  par  ladite 
Compagnie  d'envoïer  tous  les  ans,  conformé* 
ment  audit  Arrêt  du  Confeil  du  17.  Janvier 
2^87.  pour  cinq  cens  mil  livres  de  Marchandi- 
ses des  Manufa(5tures  de  France  j  comme  aufli, 
défaire  venir  toutes  fortes  de  Toiles  de  coton 
blanches,  &  autres  Murchandi^s  &  Denrées 
provenant  des  Païs  de  fa  conce/Iïon,  en  pa'janc 
feulement  les  Droits  portez  par  le  Tarif  de 
t€6^»  à  l'exception  néanmoins  àci  Toiles  de 
coton  peintes  aux  Indes  :  Eft;  fait  défenfes  à 
routes  perfonnes  de  faire  entrer  dans  le  Royau- 
me aucunes  Toiles  de  coton  blanches,  que  par 
les  Ports  de  Roiien  &  S,  Valéry  fur  Somme, 
&  en  païant  les  Droits  nouveaux  &  anciens 
portez  par  ledit  Arrêt  du  50.  Avril  i6%6\  com- 
me  aufîî,  de  faire  venir  des  Indes  &  de  la  Chi- 
ne ,  aucunes  Htofcs  de  Soye ,  Or  &  Argent ,  & 
Scorces  d'arbre  dcfdits  Pa'ïs  ,  à  peine  d'érrc 
.à'^trc  brûlées  :   EiV  ordonné  que  tomes  les 
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Toiles  de  coton ,  Ecorces  d'arbre,  &  Etofcs 
de  Soye  d'Or  &  d'Argent ,  provenant  des  ven- 
tes de  ladite  Compagnie ,  feront  marquées  de 
la  Marque  qui  fera  ordonnée  à  cet  éfet  pour 
chaque  année  ,  laquelle  fera  remife  es  mains 
des  Sieurs  CommiiTaires  départis ,  pour  faire 
marquer  lefditcs  Marchandifes  par  le  Fermier 
des  Fermes  de  Sa  Majerté ,  fcs  Commis  ou 
Prépofez  j  &  en  cas  qu'il  s'eir  trouve  dans  le 
Royaume  de  non  marquées ,  elles  feront  brû- 
lées. Arrêt  du  premier  Février  i6%$,  portant 
Luc  conformément  aux  Arrêts  des  îo.  Avril, 
|,if.  &  16.  Odobre  i6 8^.  2^.  Janvier,  8.  Février, 
^. Avril,  14.  Août  &  30.  Novembre  i«88.  les 
I Moules  fcrvans  à  peindre  les  Toiles  de  coton 
blanches  ,  feront  incelTammenr  rompus  &  bri- 
fez  :  Défenfés,  tant  a  ladite  Compagnie  des 
Indes  Orientales  qu*à  fes  autres  Sujets,  de  les 
létablir  &  de  peindre  lefditcs  Toiles ,  à  peine 
Uc  confîfcatibn  &  de  trois  mil  livres  d'amen- 
de, par  corps  8c  fans  déport  ;  comme  aufli^ 
Idc  vendre,  ejrpofer  en  vente,  ni  acheter  au- 
lianes  Toiles  peintes  ,  fous  pareilles  peines  de 
Iconhfcation  &  d'amende  5  que  la  Compagn*  ^ 
Ireprcndra  les  Toiles  par  elle  vendues ,  pou- 
lêtrc  portées  hors  du  Royaume  j  que  le  Fernr.i^r 
des  Fermes  de  Sa  Majefté  donnera  toutes  les 
Icxpéditions  nécelfaires  pour  la  fortic  defdites 
iToiles;  &  qae  dans  un  mois  du  jour  de  la  pu- 
blication de  l'Arrêt ,  il  fera  fait  des  vifitejchea 
jles  Match  mds  &  tous  autres  qui  pouronc  avoir 
icfciitcs  Toiles  peintes  î  &  que  celles  qui  feront 
[trouv^ei  feront  faifies  ,    confîfquées  &  brû- 
lées. Autre  Arrêt  du  Confeil  du  if.  Mars  168^, 
par  lequel  la  Compagnie  eft  déchargée  de  re- 
prendre les  Toiks  qu'elle  aura  vendues  blan* 
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ches  )  8c  que  les  Maichands  auront  fait  pein». 
.   dre  i  &  cft  ordonné  ,  que  tant  les  Toiles  blaa- 
ches  &  peintes  que  la  Compagnie  aura  ven- 
dues, &  qu'elle  e{i  obligée  de  reprendre  par 
,  kdit  Arrê:  du  i.Févricr,que  celles  que  les  Mar. 
chands  auront  fait  pei^idre/eront  envoïées  hors 
du  Royaume  ,  fuivant  ledit  Arrêt,  Autre  Arièi 
duConfeil  du  14.  Mai  ]Lé89.'portant  très  ex. 
,pre(ïès  inhibitioiis  &  dcfenlès  à  tous  Ls  Sujets, 
de  quelque  condition  &  qualitt  qu'ils  foienr, 
de  faire   imprimer  &  peindre  aucunes    Toi- 
les de  lin  ni  de  chanvre  ,  ni  même  de  vendre  g 
.  ou  expofer  en  vente  celles  qui  peuvent  avoir  ^ 
été  peintes  ,  à  peine  de  confilcation  &  de  trois 

'    mille  livres  d'amende  >  par  corps  &  fans  de- 

,port,  &  que  les  Moules  fervans  à  ladite  inv 

preflïon  ,  feront  rompus  &  brifez  5  &  pour  cet 

.  .  cfet ,  qu'il  en  fera  fait  une  exacte  perqui(îtioa 
te  recherche  dat^s  la  Ville  de  Paris  &  dans  les 
j^rovinccs.  Autre  Arrêt  du  Confeii  du  to.  U» 

.    vrier  1691.  par  lequel  il  eft  faù  très-expreirej 
.  Inl^ibitions  &  dcfenfés  à  toutes  perfonnes ,  de 

.  ^ouclque  qualité '&. condition  qu'elles  foient, 
d'aporter  Ôe  faire  entrer  dans  le  Ro'iaume,  aa^ 

,  .  cuncs  Toiles  de  coton  &  MoufTelines  des  In. 

-  ;^  dcs^  à  peine  de  confifcation  &  de  trois  mille 

^ .,,  livres  d'amende  j  &  au  Fermier  des  Cinq  grof. 
,  fci  Fermes  &  Entrées  de  Fiance  ,,  fes  Pcocq. 

,j^  reurs  &  Commis ,  de  lai  (fer  paiTcrlefditcs  Toj. 
Jesdc  coton  blanches  &  Mouilèlincs^parles  Ba- 
reaux  d'Encrée  ,  à  peine  de  femblable  amen. 
de ,  &  d'en  répondre  en  leurs  propres  &  pri. 
vci'noms.  Autre  Arrêt  du  Confcildu  ij.  Mars 
1^91,  portant  dcfcnfesà  toutes  perfonnes,  au. 
très  que  ladite  Compagnie  des  Indes ,  d'apor< 
ter  &  faire  encrer  dans  le  Ro/aunie,  aucunes 
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Toiles  de  coron,  Mouiîelines  &  EtoFes  de  Soye, 
d'Or  &  d'Argent ,  &  Ecorces  d'arbre  ,  à  peine 
de  confifcation  &  de  trois  mille  livres  d'amen- 
de contre  chacun  des  contre venans  j  &  au  Fer- 
niier  desi^ermcs  de  Sa  Majesté  ,  iès  Procureurs    ' 
&  Commis ,  d«  laiirer  paffer  lefdites  Toiles  ^ 
MouiîeHnes,  &  autres  cliorcs  des  Indes  ,    * 
peine  de  femblable  amende  ,  &  d'en  répondre 
en  leurs  propres  &  privez  noms.  Autre  Arrêt 
du  Confeil  du  3.  Mars  1^95,  portant  dcfcnfes  à 
tous  Marchands  ,  Ouviiers  &  autres  ,  de  fàbri- 
'^^^^^li  qucr  ou  faire  fabriquer,  d'avoir  ,  vendre  ou 
voit  J  débiter  aucunes  Toiies  de  coton  ou  autres  Toi- 
les peintes  }  comme  auffi,   à  tous  Ouvriers  , 
d'emploïer  ci-nprès  aucunes  Toiles  peintes  &*  ' 
imprimées,  &  d'en  faire,  &  aucunes  tapifFe- 
rics ,  lits  ,  couvertures ,  ou  autres  ouvrages  de 
quelque  forte  qu'ils  puiffent  être  :  Qu'à  l'é- 
^rard  âes  meubles  ,  habits  &  autres  ouvrages  de 
Toiles  pcuîtes  ,  qui  font  déjà  faites  &  en  la 
polFcAion  defdits  Ouvriers  &  Marchands ,  ils 
îeront  tenus  de  s'en  dv^aire  dans  fîxmois  pour 
fout  delay  ,  à  peine  de  confifcation  &  de  trois 
niille  livres  d'amende.  Autre  Arrêt  du  Confeil 
du  11.  Janvier   16^^.  portant  permiflîon  à  la 
Compagnie  des  Indes  d'aporter  dans  fes  Vaif- 
feaux  pendant  trois  ans  ,  qui  finiront  au  der- 
nier Décembre  16')%.  &  plus  long-tems  après  , 
s'il  plaît  à  Sa  Majellé  de  l'ordonner  ,  des  Toi- 
les peintes  des  Indes  ,  jufqu'à  la  concurrence 
décent  cinquante  mille  livres  par  cliacun  an  , 
dont  les  Directeurs  donneront  leur  déclara- 
tion avec  les  extraits  de  leurs  Faci^iures ,  donc 
ils  remettront    les   originaux   à  Monfieur   le 
Contrôleur  Général  :  Que  Icfdifes  Toiles  pein- 
tes feront  mifes  dans  un  dépôt,  dont  Icù  Com- 
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mis  des  Fermes  aurônc  une  clef:  Que  lefdices 
Toiles  peintes  («font  marquées  de  la  Mar(]ue 
ordonnée  par  [Intendant,  &  vendues  parla 
Compagnie  des  Indes,  à  condition  d'être  ren. 
volées  hors  le  Royaume  debout  &  fans  entre- 
pôt ,  &  à  condition  de  raporter  Certificat  de 
Sortie  à  l'Etranger:  Dcfenfes  à  toutes  autres 
per formes  d'aporter  des  Toiles  peintes  dans  le 
Royaume,  fous  les  peines  portées  par  les  Ar. 
zèts  ci-defliis.  Autre  Ârrêr  du  Confeil  du  }.  Dé. 
cembre  1^97.  portant  défenfes  conformément 
aux  Arrêts  âcRcglemens  ci- deflus,  à  tous  fes 
Sujets  de  quelque  condition  &  qualité  qu'ils 
foienr^  d*imprimerou  peindre  ,&  de  faire  im< 
primer  ou  faire  peindre  aucunes  Toiles  de  Im 
ou  de  chanvre ,  tant  vieilles  que  neuves,  &  d'en 
rendre  ou  expofer  en  vente  •  à  peine  de  con. 
iîfcation  &  de  trois  mil  livres  d'amende  j  & 
que  les  Moules  &  autres  inilrumens  firvans  à{ 
l'imprc/Iion  &  peinture  defdites  Toiles,  feront 
rompus  &  brifez  ;  &  que  pour  cet  éfet  il  en 
fera  fait  une  exaôU  perquilirion  &  recherche 
dans  tous  les  lieux  de  la  Ville  de  Paris  &  dai^i 
les  Provinces.  Autre  Arrêt  du  Confeil  du  14 
Décembre  1^97.  par  lequel  il  e(l  ordonné,  que 
les  Fripiers  qui  font  en, leur  maifon  expofitionj 
des  Toiles  peintes ,  hardes ,  ou  meubles  faits  1 
lâ'icelles ,  feront  tenus  de  \ts  envoïer  hors  du 
Royaume  dans  trois  mois  du  jour  de  la  piibli. 
cation  de  l'Arrêt,  à  peine  de  confircation& 
de  trois  mille  livres  d'amende 5  &   que  pouti 
cet  éfet ,  il  fera  après  l'expiration  dudic  délai, 
fait  une  exade  perquifition  &  recherche  dans 
toutes  Boutiques  &  Magafins  defdits  Fripiers. 
£t  Sa  Majeftc  déHrant  pourvoir  aux  abus  qui! 
ie  commettent  dans  le  commerce  defdites  I 
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Etofes  de  Soye,  Or  &  Argent  ,Ecorces  d'ar- 
bre &  Toiles  de  cocon  blanches ,  teintes ,  peiitw 
tes  &  MoulFelines  :  OUi  fur  ce  le  Raporc  du  S>^ 
Chamillart  ,  Confeilier  ordinaire  au  Confeil 
Royal,   Contrôleur  Général    des    Finances i 
LE  ROY    ETANT    EN  SON  CONSEIL, 
a  permis  &  permet  à  ladite  Compagnie  des 
lades  Orientales  ,  conformément  audit  Arrêt 
du  Confeil  du  27.  Janvier  i6%7,  de  faire  venix 
des  Indes  dans  le  Royaume ,  par  chacun  an 
des  Etofes  de  Soye  ou  mêlées  de  Soye  ,  Or  oa 
Argent ,  pour  &  jufqu'à  la  corcurrence  de  la 
fomme  de  cent  cinquante  mil  lÎTres ,  qui  pou* 
ront  y  être  vendues  &  débitées  ,  après  avoir 
été  marquées  fuivanc  ledit  Arrêt  du  Confeil 
du  14.  Août  1688.  à  la  charge  par  ladite  Corn, 
pagnie  d'envoïer  tous  les  ans  aux  Indes,  ainâ 
qu'il  efl  ordonné  par  lefdits  Arrêts  du  Confeil, 
des  t7.|aavier  1687.  &  14.  Août  U88.  pour 
cinq  ceris   mille  livres  de  Marchandifes  des 
Fabriques  &  Manufactures  de  Trance.    Permet 
pareillement  Sa  Majedé  à  ladite  Compagnie , 
conformément  audit  Arrêt  du  Confeil  du  ii« 
Janvier  1^9;.  de  faire  venir  par  chacun  an, dans 
les  Ports  du  Royaume  ou  fes  Vai(feaux  aborde^ 
lont ,  des  Toiles  peintes  &  des^Ecorces  d'ar- 
bre raiées  ou  unies  des  Indes ,  pour  &  jufqu'â 
la  concurrence  de  la  fomme  de  cent  cinquante 
mil  livres ,  lefquelles  Toiles  peintes  &  Ecor- 
ces  d'arbre  feront  envoïées  defdits  Ports  par 
les  IncéreiFez  en  ladite  Compagnie,  &  pour 
leur  compte  ,  dans  les  Païs  Etrangers,  fans  les 
pouvoir  vendre  aux  Marchands  du  Royaume  , 
pas  même  à  condition  de  les  en  faire  fortir , 
aind  qu'il  leur  a  été  permis  jufqu'à  prefent. 
Oidoiine  Sa  Majefté  qu'il  fera  fait  à  chaque 
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départ  des  Vaiffeaux  deladie  Compagnie  pour 
les  Indes  ,  une  vérification  des  March^rndifes 
des  Fabriques  &  ManuFadures  de  France  que 
ladite  Compagnie  en  fera  forcir  pour  les  In>. 
des }  auquel  érec ,  ladite  Compagnie  donnera 
une  déclaration  détaillée  defdites  Marchandi- 
fes  3  &  qu'il  fera  pareillement  fait  une  vérifica- 
tion des  Etofcs  de  Soye,  8c  mêlées  de  Soye  , 
Or  ou  Argent ,  des  Ecorces  d'arbre  &  Toiles 
peintes ,  qui  feront  chaque  année  aportées  en 
recour  du  commerce  de  ladite  Compagnie  aux 
Indes  ;  &  s'il  s'en  rrouve  pour  de  plus  gr^n- 
des  fommesque  celles  ci*dellus  marquées ,  l'ex^ 
cédant  feraconfifqué  ^  brûlé.  Permet  pareille* 
ment  Sa  Majefté  aux  Négocians  de  la  Ville  de 
Marfeillc,  d'y  faire  venir  les  Toiles  de  coton 
blanches  ,  ceintes  ou  peintes  ,  qu'ils  font  obli< 
gez  de  prendre  en  retour  de  leur  commerce  en 
Levant ,  pour  en  faire  en  fuite  commerce  dans 
les  Paï's  Etrangers  feulement,  fans  pouvoir  en 
vendre  &  débiter  dans  le  Royaume  ,  à  Texce- 
ption  des  Toiles  de  coron  blancjies  qui  pou- 
ront  entrer  dans  le  Royaume  ,  après  qu'elles 
auront  été  emploïées  en  couvertures  ou  autres 
meubles  &'hardes,  &  piquées  dans  ladite  Ville 
de  Marfeille.  Fait  Sa  Majefté  très-cxpreffes  in» 
hibitions  &  défenfes  à  tous  Marchands  &.  Né- 
gocians ,  &  à  toutes  autres  perfonnes  de  fes 
5ujets,de  quelque  qualité  8c  condition  qu'ils 
foient  t  d'acheter  de  ladite  Compagnie  des 
Indes  >  ni  des  Marchands  de  Marfeille  ,  des 
Toiles  peintes   8c  Ecorces    d'arbre ,  8c  d'en 
faire  commerce,  cxpofer  en  vente,  vendre 
ni  débiter  directement  ni  indire(^cment,dans 
le  Roïaume  ,  Pais ,  Terres  &  Seigneuries  de 
robéîlfance  de  Sa  Majefté  ,  ni  d'aurres  Eiofet 
•  ■•  .        •.       .     des 
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des  îndes  de  Soye  ,  ou  mélces  d'Or  o«  d'Ar- 
gent ,  que  celles  venues  par  les  retours  de  ladite 
Compagnie, &  marquées  ainfi  qu'il eft  ordonné 
cidcfïus ,  à  peine  de  confifcation  j  pour  eue 
Jefdites  Etofes  de  Soye,  ou  mêlées  d'Or  3c 
d*Argenr,troiivées  en  contravention  au  prefcnc 
Règlement ,  &  lefdites  Toiles  peintes  &  Ecor- 
ces  d'arbre  brûlées,  de  trois  mil  livjes  d'amen- 
de ,  d'interdidion  de  cpmmerc^-i^ndant  trois 
mois  pour  les  Marchands  ,  &  d'avoir  leurs 
boutiques  fc'nées  pendant  le  même  tems ,  Se 
de  punition  pour  les  autres  perfonnes.  Fait 
aufn  Sa  Majeilé  défenfes  à  toutes  perfonnes 
de  quelque  qualité  &  condition  qu*elle$  foienr, 
de  porter,  s'habiller,  ni  faire  aucun  vêtement, 
ni  meubles  d'Ëcorces  d'arbre  ou  Toiles  pein- 
tes ,  8r  aux  Tailleurs  ,  Couturières ,  TapifTiers 
&  Fripiers ,  d'emploïer  ni  avoir  chez  eux  des 
Toiles  peintes  ou  Ecorces  d'arbre,  ni  des  bar- 
des ou  meubles  faits  d'icelles  ,à  peme  de  con-  , 
fifcation  des  habits  ,  vêtemens  dont  les  parti- 
culiers retrouveront  vêtus,  &  de  cent  cinquan- 
te livrçs  d'amende  j  &  à  peine  aufli  de  conhT' 
cation  defdites  bardes  &  meubles  qui  (eronc 
trouvez  chez  Icfdits  Tailleurs  ,  Couturières, 
TapifTiers  &  Fripiers  ,  de  trois  mil  livres  d'a- 
mende contre  Icfdits  Tailleurs  ,  Couturières  , 
Tapifîîers  Se  Fripiers  ,  &  d'inrerdidion  des 
Maîtrifcs  &  de  tout  exercice  defdirs  Métiers. 
Ordonne  Sa  Majefté  cjue  pour  l'exécution  de 
ce  c]ue  ci-defTus  ,  il  fera  fait  des  vi/îtes  par  les 
[Juges  de  Police  chez  les  Marchands ,  Ncgo- 
cians ,  Tailleurs  ,  Couturières  ,  Tapiflliers  & 
Irripiers,  dans  toutes  les  Villes  du  Royaume  j 
1&  qne  toutes  les  Ecofes  de  Soye  ou  mêlées  do 
ISoyc  ,  Or  ou  Argent  des  Indes ,   qui  feront 


i 
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trouvées  fans  la  Marque  ordonnée  ci-dciïus,,' 

feront  réputées  entrées  en  fraude;  &  comme 

celles  ,  enfemble  les  Ecorces  d'acbre  &  Toiles 

peintes ,  ou  les  meubles  &  vêtemens  faits  d'i- 

celles  qui  feront  trouvez  chez  les  Marchands  , 

Négocians  ,  Tailleurs,  Couturières ,  Tapiflïers 

&  Fripiers  ,  feront  confifquées  &  brûlées  ,  & 

Jefdits   Marchands  ,  Négocians  ,  Tailleurs, 

Couturières,  Tapiifiers  &  Fripiers,  condamnez 

aux  peines  ci-defTus  exprimées.  Ordonne  pa« 

xeillement  Sa  Majefté,  que  les  Marchands  qui 

font  chargez  d'Ecorces  d'arbre  unies  ou  rajées 

Ms  Indes  ,  en   donneront    une    déclaration 

exaâedans  un^nois  du  jour  de  laj>ublication 

du  prefent  Arrêt  j  fça^oir ,  dans  la  Ville  de 

paris,  au  Sieur  Lieutenant  General  de  Police; 

&  dans  les  Provinces,  aux  Sieurs  Intendans  ou 

CommitTaires  départis  ,  ou  à  leurs  Subdclé. 

guez ,  lefquels  Etats  feront  raportez  à  Sa  Ma* 

jefté  ,  pour  y  être  pourvu  ainfi  qu'il  apartien- 

dra  ;  &  feront  au  furplus  lefdits  Arrêts  U  Ré. 

glemens  exécutez.  Enjoint  Sa  MajeClé  audit 

Sieur  Lieutenant  General  de  Police  a  Paris , 

&  aufdits  Sieurs  fnrendans  ou  Commillaires 

départis  dans  les  Provinces  ,  de  tenir  la  main 

chacun  en  droit  foi  à  l'exécution  du  prefenc 

lléglement ,  qui  fera  lu ,  publié  &  afiché  par 

tout  où  befoin  fera ,  à  ce  que  perfonne  n'ra 

ignore.  Fait  au  ConfeiJ  d'Etat  du  Roy  ,  Sa  j 

Majefté  y  itanr,  tenu  à  Verfailles  le  treizième  j 

jour  de  Juillet  mil  fept  cens. 


Signé,  PHELY PEAUX. 
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ARREST  DU  CONSEIL, 

Qjj  I  ordonne  qu'il  ne  fera  perçu  à  l'avenir 
aucun  Droic  de  Poids- le- Roy  fur  les  M.ir< 
chandifes  ,  Hardes,  Bagages  ,  fijtles  &'Ba-» 
lots  qui  fortironc  hors  de  ia  Ville  &  Faux* 
bourgs  de  Paris ,  tant  par  eau  que  par  terre^. 
en  aucune  forte  &  manière  que  ce  foie,    ,>, 

ÙH  10.  Août  1700»  ■•'f^,     '''• 

LEROY   aïant  par  Arrêt  de  Ton  Confeil 
du  lé.  Juin  1696,    fervant  de  Règlement 
pour  les  Droits  de  Poids-lc-Ro)'  de  la  Ville  & 
Fauxbourgs  de  Paris ,  ordonne  qu'il  feroit  paie 
dix  fols  nx  deniers  pour  chacun  cent  pefanc 
de  Marchandifcs  de   Drogueries  &  Epiceries 
entrant  en  la  Ville  &  Fauxbourgs  de  Pitis ,  Se 
trois   fols  pour  cent  pefanc  de  toutes  autres 
Marchandifes  ,  conformément  aux  ofres  des 
Marchands  de  ladite  Ville  &  Fauxbourgs  de 
Paris  î  au  mojen  de  quoi  il  ne  feroit  pert^û  au- 
cuns Droits  de  Sorties  de  toutes  fortes  de  Maiv 
chandifes  voiturces  au  poids  hors  de  ladite 
Ville  &  Fauxbourgs  j  mais  feulement  pour  les 
Hardes  Se  Bagages  qui  feroient  voiturez  par 
les  Maîtres  des  Coches  &  CarofTes ,  Mc'ffagcrs 
I&  Rouliers ,  &  ce ,  fur  le  pied  de  dix-buit  '  d^- 
iers  pour  cenr,  Et  Sa  Majefté  étant  informée 
jue  ce  Droic  de  Sortie  eft  fort  à  charge  à  rous 
es  Voituriers  ,  lefquels  font  obligez  d'aller 
aire  pefer  au  Bureau  du  Poids-Ie^Roy  toutes 
les  Hardes ,  Bagages  ,  Baies  &  Balots  dont  on 
s  charge  j  ce  qui  retarde  fouvent  leur  départ, 
leur  caufe  même  des  frais  confidérables  , 
l'oà  s'enfuit  l'augmentation  du  prix  des  voi- 
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î„cs  dont  l^.P"''^' 'té"vouUnt  pourvoir  Se 
ai«.  A  n°  qu,>.  '  à  'avenir  de  U  levée  & 
décharger  fes  S"l^"  »  q-^j  le  Raport  du 

pctceptior»  defdits  D"'"  •  jj^^j^e    au 

ConfeilR.°'»>.Conrrôle^»i-  ^Q^S£IL, 

ces  ;  SA  MAJESTE    ^^-^ac  fe"  à  Tavciur 
rordo.iné&ordonae.q«J^l  «Ij^      ^^^  ,^^ 

perça  aucun  Dr°"'l/J''"|''  es ,  Baies  & 
karchandifes  ,  H"^"  ;  vlUel  fauxbourgs 
,  Balots  qui  f°"'  °";,„^'„e  pat  terre,  en  aucune 
de  Paris,  '»"!  P"  ""  t  foie.  Fait  défenfes  au 
forte  &  manière  que  ce  v     .  conomis  & 

Fermier  dudit  P°"i»-l«;?^°V  n^  d'arrêter  aut 
l^épofex  d-cn."'f  Ye/Cut"  V'  forti.ont. 

portes  &  B""="V  emln  dud«  ^'°'"'  '  P^',",' 
fous  prétexte  de  P»'"Jîf"-.„  jç-   &  de  tous  dé- 

%cU  «•«  """  néTs%fàê.repo...r. 
,  pens ,  dommages  &  "'"^  ^i^^  dudit  Fernv.ct 
U  pat  Sa  M^)--ft=  \\r^îcr^  à  cet  éfe.  le 
ain?.  qu'il  ^P^Î'^^^'Siié  &  afiché  par  tou=ol 
purent  Arrêt  1«' •  P^^f  ^^'tlaicfté  enjoint  au 
befoin  fera  :  A  -l""'  ?  ji,  i-gtat ,  Comim  • 
Sieut  Ph=ly.P"7^°"eraité  deParis.detemt, 
f.ire  départ,  en  l»p=""„  Lettres  néceiraiici 
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ARREST    DU    CONSEIL, 

En  intcrprctarion  de  celui  du  ij.  Juillet  1700* 
qui  régie  la  quantité  d'Etofcs  de  Soyc,  d'Oc 
&  d'Argent ,  &  Ecorces  d'arbre  que  la  Con»- 
pagnie  des  Indes  Orientales  peut  faire  vciîir 
des  Indes ,  &  vendre  en  France, 

Du  dernier  Août  1700. 

SXT  R  ce  qui  a  été  reprefenté  au  Roy  étant  en' 
(on  Conleil ,  par  les  Diredeurs  de  la  Com- 
pagnie des  Indes  Orientales  ,  qu*en  exécution 
?:  fur  le  fondement  de  leurs  privilèges  &  des 
Arrêts  du  Confeil  des  17.  Janvier  1687,  &  14, 
Août  ié88.  qui  leur  ont  permis   de  continuer 
le  commerce  des  Ecofes  deSoye  ,  Or  Se  Ar- 
genr,  &  Ecorces  d'arbre  des  Indes  &  de  la  Chi- 
ne, &  d'en  faire  venir  jufqu'à  la  concurrence 
de  cent  cinquante  Biil  livres  par  chacun  an  ,  à 
c   i^lition  qu'ils  cnvoicroient  aux  Indes  pour 
,i.  «.j  cens  mil  livres  de  Marchand iics  de  Fran- 
ce aufn  par  chacun  an  j  ils  ont  envoie  aux 
Indes  depuis  l'année  1^87.  poiif  trois  millions 
huit  cens  trente-neuf  mil  dcuv  cens  quatrc- 
viiigr-une  livres  de  Marchandifes   de  France  : 
Er  qu'encore  que  fuivanr  la  proportion  établie 
par  ces  Arri^ts ,  ces  trois  millions  huit  cens  & 
tant  de  mil  livres  de  Marchandifes  de  Franco 
qu'ils  ont  envolées  aux  Indes,  eiiiFent  dû  Icuc 
procurer  pour  onze  cens  vingt- cinq  mil  livres 
de  retour  d'Etofes  de  Soye  &  d'Ecorccs  d'ar- 
bre ;  néanmoins  la  Guerre  a  tellement  inier- 
liompu  leur  commerce  &  leur  retour ,  que  de- 
puis 1^87.  c'eft-à-dire  ,  depuis   près   de   qua- 
porze  ans ,.  ils  n'ont  reçu  que  pour  trois  ccixs 
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quatre- iFÎngt-ncuf  mil  trente-deux  livres  H'E- 
lofes  de  Soye  &  d'ficorces  d'arbre  î.&  qu'ainfî 
comme  il  fe  pouroit  faire  que  leurs  Commis 
fu/Tent  fuivi  dans  les  cargailons  qu'ils  Hloivenc 
envo'ier  en  France  ,   la  proportion  établie  par 
tçi  Arrêts ,  de  cent  cinquante  mil  livres  de  re- 
tour d'Erofes  de    Soye  &  d'Ecorces  d'arbre, 
fur  cinq  cens  mi!  livres  d'envois  des  Marchan- 
difcs  de  France  ,  parce  qu'il  cft  comaie  im- 
poflible  de  fouteinr  le  commerce  de  la  Gom- 
pngnie ,  fans  cette  proportion  des  envois  5c 
des  retours  ,  qui  lui  efl  même  onereufe  de  la 
rianiére  qu'elle  a  éîc  fixée  par   Icfdifs  Arrccs 
des  17.  Janvier   1087,  &  14.  Août  i6%%\  il  y  a 
eu  lieu  de  croire  que  les  Vailîèaux,  tant  certe 
aiuK-e  quf  ceux  qui  Ici  r  arriveront  les  années 
prochnifit's  1701.  &:  »70j.  leur  aporteront  pour 
plus  de  cent  cinquante  mil  livres  d'Etofes  de 
5oye,Or   &-  Argent,  &    d'Ecorces  d'arbre 5 
parce  que   les  VaiflTeaux  qu'ils  doivent  faire 
pnrtirau  mois  de  Janvier  prochain,  en  trou- 
veront  encore  de  prêtes  à  charger  aux  Indes, 
&  c]u'ils  ne  peuvent  cnvoïer  de  nouveaux  or- 
dics  que  par  ces  Vajfleaux  là  :  ce  qui  oblige 
Jefdirs  Directeurs  de  fuplier  très-humblenient 
Sa  Majeflc  ,  de  leur  permettre  de  vendre  en  Ij, 
manière  ordinaire  les  Erofes  de  Soye,  Or  & 
Argent ,  &  Ecorccs  d'arbre  des  Indes  &  de  la 
Chine ,  qui  leur  font  atrivécs  par  leurs  dcr- 
jaicrs  Vaiiïcaux,  &  qui  leur  arriveront  parle 
VaifTêau  la  T^ifon  d'Or  ,  qu'ils  atendcnt  in- 
celFammcnr,  &  pendant  les  années  procliain«| 
1707,  &  170L,    après    que  iefdires  Etofcs  &I 
Ecorces  d'atbre  auront  été  marquées  ;  &  à  toujj 
îes  Marchands  du  Royaume  ,  de  vendre  &:  de. 
biter  celles  qui  auront  été  ainiî  marquées  juf<| 
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<^u'au  dernier  Décembre  de  Tannée  1705.  en 
quoi  ils  onc  remantré  qu'il  y  a  d'autant  plus 
de  judice  ,  qu*outre  qu'ils  ne  pouroient   pas 
foûtenir  leur  commerce  fans  cette  permifHon  : 
D'ailleurs  comme  Ics^  Erofes  de  Soyc  ,  Or  & 
Argent,  &  Ecorces d'arbre ,  qui  font  arrivées 
&  qui  arriveront  à  la  Compagnie  ,  juiques  & 
compris  le  mois  de  Septembre  170 1.  ne  rem- 
pliront pas  à  beaucoup  près  la  proportion  des 
Marchandifes  de  France  qu'ils  ont  cnvoïées 
aux  Indes  j  cela  eft  conforme  non  feulement 
aux  Arrêts  du  Confeil  ,  des  17.  Janvier  1687. 
&  14.  Aûûr  1688.  fur  la  foi  defquels  les  Direc- 
teurs ont  agi  i  mais  même  à  celui  du  15.  Juillet 
dernier  ,  par  lequel  Sa  Majefté  n'a  eu  en  vue 
que  de  maintenir  l'exécution  des  deux  autres  : 
Et  atendu  que  la  Compagnie  faifant  venir  des 
Ecofes  de  difcrens  endroits   des  Indes ,  il  cft 
trcs-dificile  ,    quelques   ordres  qu'elle  puiffe 
donner ,  que  la  valeur  des  Ecores  fe  trouve 
précifément  dans  les  termes  des  Arrêts,  lefdics 
jbirefteurs  onc  encore  fuplié  Sa   Majefté  de 
vouloir  bien>  ordonner  ,  qu'au  cas  qu'après  les 
délais  ci  -  delTus  exprimez  ,  il  leur  vint  des 
Ecofes  de  Soye  ,  Or  &  Argent,  au-delà  dcC 
dits  cent  cinquante  mil  livres ,  ladite  Compa- 
gnie les   poura  envoïer  à  l'Etranger,   VB0 
l'Edit  d'établîiïement  de  ladite,  Compagnie  j 
Icfdits  Arrêts  du  Confeil,  des  17.  Janvier  i<;87. 
&  14.  Août  1^88.   ledit  Arrêt  du  Confeil  du 
ij.  Juillet  dernier,  &  les  autres  Arrêts  &  Ré- 
glemens  concernans  le  Commerce  de  la  Com- 
pagnie :  le  tout  confideré  1  Oui  le  Raport  du 
Sieur   Chamillart  ,  Confeiller    ordinaire    au 
Confeil  Roïal ,  Contrôleur  Général  des  Finan- 
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CONSEIL,  aïanr  égard  aux  rcmontr ancej 
des  Diredeurs  de  ladite  Compagnie  des  Indes 
Orientales  ,  S^  voulanc  leur  donner  des  mar- 
ques de  fa  proteftian ,  &  leur  acorder  un  tem» 
convenable  pour  faire  connoîtrc  à  leurs  Com- 
mis Se  Correfpondaps  aux  Indes, les  intentions 
de  Sa  Ma]«ïlé  -,  a  permis  &  permet  à  ladite 
Compagnie  des  Indes,  de  vendre  jufqu'au  der- 
nier jour  de  l'année  prochaine  1701.  les  Hto». 
fes  d'Ecorces  d'arbre  des  Indes ,  venues  fur 
les  Vaiflèaux  de  ladite  Compagnie  ,  arrivez 
dans  le  mois  de  Juillet  dernier ,  &  celles  qui 
arriveront ,  tant  darïs  le  moi»  de  Septembre 
de  la  prelenre  anr>ée  >quc  dans  le  cours  de  la- 
dite annt^c  prochaine  ,  jufques  &  compris  le 
mois  de  Septembre,  fur  les  Vailfeaux  de  la- 
dite Compagnie  ;  pourvu  néanmoins  que  la 
^valeur  defdices  Etofes  d'Bcorces  d'arbre,  join- 
tes aux  Etofes  de  Sôye  ou  mêlées  de  Soye  ,  Oc 
ou  Argent  venant  des  Indes  T^r  les  VaiflfeauT 
de  ladite  Compagnie ,  &  qui  feront  vendues 
par  les  Diredcurs  d'icelle  jufqu'audit  jour  der- 
nier Décembre  de   l'année  prochaine    1701, 
n'excèdent  pas  enfemble   la  fommc  de  cent 
cinquante  mil  livres  par  chacune  année,  fui. 
vanc&  conformément  aufdits  Arrcrs  du  Con- 
feil,  des  xy.  Janvier  1687^  &  14.  Aoûr  i/S». 
Ordonne  Sa  Majellé  que  ce  qui   fc  trouvera 
defdites  Etofes  d'Ecorces  d'arbre  &  Etofes  de 
Soye  ou  mêlées  de  Soye ,  Or  ou  Argenr,fur  les 
VaiflTeaux  de  ladite  Compagnie  ,  qui  font  dcja 
arrivez  ,  &  qui  arriveront  dans  les  Ports  du 
Royaume  jufqu'à  la  fiti  du  mois  de  Septembre 
prochain  ,  au  delà  dcfdits  cert  cinquante  mil 
livres,  foie  envoie  à  l'Etranger  parlefdits  Di- 
ic(fleiirs  y  ôc  qu'ils  raporcecoiic'dans  llx.  mois 


•.^:.     ■^- 


fur  UpTarîfs  des  MÙrch^n ^ifes,    417 

Certificat  de  la  v^ncc  defdites  Marchandifes, 
Permet  Sa  Majefté'à  ladite  Compagnie  des 
Indes  »  d'énvoïer  aû/fi  à  l'Etranger  les  Ecorccs 
d'arbre  qui  pouroient  leur  arriver  en    1701, 
par  le  rcrour  de  leurs  Vaificaux  qui  partirônc 
en  1701 ,    Pernniet  au/lî  Sa  Majeflé  aujc  Mar- 
chands Négocians  des  Villes  du  Royaume,  de 
vendre  &  débiter  les-  Etofcs  d'Ecorces  d'arbre 
qu'ils  auront   achetées  de  kdite  Compagnie 
des  Indes  V  pendant  le  cems  ci-defTus  mart^ué,. 
pourvu  qu'elles  faient  marquées  de  la  Marque, 
qui  fera  ordonnée  j  &  aux  Particuliers  aufquels- 
lefdits  Marchands  Négocians  les  auront  ven- 
.  dues  ,  d'en  faire  tel  ufagc  qu'ils  aviferont,  ju^^ 
qu'au    dernier  jour  de  l'année  1701^   après 
lequel    tems    ledit    Arrêt  du  Confeil  du  ij. 
Juillet  dernier  ,  fera  exécuté  félon  fa  îottnc 
&  teneur.   Fait  Sa  Majefté  rrès-expreflTes  inhi- 
bitions &  défepfes  aufdits  Marchands  Négo^ 
cians  ,  de  vendre  ni  débiter  aucunes  Etofes 
ni  Marchandifes  venant  des  Indes,  fujettes  à  îa 
Mirque,  que  celles  qui  icront  marquées  de  la 
Mt^rqac  de    ladite  Compagnie ,  fous  les  peines 
portées  par  les  Arrêts  du  Confeil.  Veut  &  en- 
tend au  furplus  Sa   Majefté,  qus  les  autres 
RéglemenS' portez  par  ledit  Arrêt  du  Confeil 
du  13.  Juillet  dernier,  concernant  le  commerce 
de  ladite  Compagnie  des  Ifjdes ,  demeurent 
dans  leur  force  &  vertu  ,  &  foient  dès-à-prc- 
lenf  exécutez.  Fait  au  Confeil  d'Etat  du  Ro/, 
Sa   Majtllé  y  étant  ,  tenu   à    Verfaillet,  ,  1« 
dernier  jour  d'Août  mil  fept  cens. 
Signé,  PHELYPBAUX. 
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A^rits  &  'Règlement 


ARREST    Y>\}    CONSEIL, 

Q^U  I  fait  dcfcnfcs  à  tous  Marchands  ,  Ncgo- 
cians,&  autres  pcrfonnes  ,  de  vendre  ni 
'  •  débiter  aucunes  Marchandifes  venant  des 
^  Indes,  fujettes  à  la  Marque,  fi  elles  ne  fonc 
'■<  marquées  de  celle  qui  aura  été  choifie  par 
Je  Sieur  de  Nointel,  Commlilàire  départi  en 
'.  la  Province  de  Bretagne,  à  peine  de  con- 
h   fifcation  &  de  trois  mil  livres  d'amende. 

Du  y.  Septembre  1700. 

LEROY  étant  informé  qu'il  cft  arrfvé  à 
Dieppe  le  ly.  Décembre  dernier,  le  Vaif- 
.fcau  le  MXrchanU  des  inâcs ,  &  au  Por:  Loiiis  les 
18.  &  19.  Juillet  dernier ,  les  Vaillbaux  le  Mau- 
tûpis  Se  l'aurore  ,  apartenans  à  la  Compagnie 
dés  Indes  Orientales  ,  chargez  de  Salpêtre  , 
Poivrfc  ,  Toiles  de  coton  ,  Moull'clines  ,  Ero- 
les  8c  autres  Marchandifes ,  ,dont  la  vente  doit 
étte  inceflàmment  faite  :  Et  Sa  Majeflé  vou» 
lant  qu'en  exécution  des  Arrêts  du  Confeil , 
des  14.  Août  1^88.3.  Avtil  1^94.  zi.  Juillet 
1^98.  II.  Juillet  &  2f.  Août  1699.  les  Toiks, 
MûulTelines  ,  EtoFes  des  Indes  ,  Ecorces  d'ar- 
bre ,  8c  autres  Marchandifes  fujettes  à  la  Mar- 
que ,  foicnt  incelFamment  marquées ,  afin  qu'il 
n'en  foit  débité  aucune  autre  dans  le  Roïaume 
que  celles  de  la  Compagnie  ,  conformémenr 
aux  Arrêts  des  10.  Février  &  13.  Mars  1691.  zi. 
Juillet  &  ^f.  Août  KÎ99.  en  païant  feulement 
îesDroits  d'Entrées  poroci  par  le  Tarif  de  Kir.4. 
pour  les  Marchandifes  qui  y  (ont  dénommées 
&  contenues  j  &  à  l'égard  de  celles  qui  y  font 
obniifcs  8c  non  comptifcs  audit  Tarif  ,  trois 
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furlesTdnfs  dts  AÏûrch^ndififé    419 

pbur   cent  de  leur  valeur  ,  fuivant  l'Article 
XL  IV:  de  l'Edit  de  rérablifTcmcnt  de  ladicc  ' 
Compagnie  ,  &  des  Aïrêc's  des  19.  Avril  &  ii. 
Novembre  i6$i»  nonobfUnc  tous  Arrêts  à  ce 
contraires.  A  quoi  Si  Màjét^i  dé  fixant  pour- 
voir ,  &  faire  joUir  ladite  Compagrtie  des  In- 
des des  privilèges  à  elle  acordez:  Oui  le  Ra-     ' 
pdrt  du.  Sieur  Chamillarc ,  Confciller  ordinaire 
auConfeil  Roïal ,  Contrôleur  Général  des  Fi- 
nances î  SA  M  AJESTË*  EN  SON  CONSEIL ,  « 
a  ordonné  8c  ordonne  ,  conformément  aux/ 
derniers  Arrêts ,  des  14.  Août  1688.  ;.  Avril 
1(Ç94.  XI.  Juillet  1698.  XI.  Juillet  &  a.y.  Août 
iï^99.  que  par  le  Sieur  Bechameil  de  Nointel , 
Confeillcr  du  Roy  en  fes  Confeils  ,  Maicredes 
Requêtes  ordinaire  defon  Hôtel,  Commiflaire 
départi  en  la  Province  de  Bi*etagne  ,  ou  celui  '  ; 
qui  fera  par  lui  fubdelégué ,  il  fera  fait  inven- 
taire des  Toiles  de  coton  ,  Mou^elines  ,  Ero- 
fcs  des  Indes  ,  Ecorces  d'arbre ,  ôc  autres  Mar- 
chandifës  fujettes  à  la  Marque ,  venues  paT  ' 
le(dits  Vaifleaux  le   àdétrchand  des  Indes  \  U 
MaurcpMs  ôc  VAHr»re^  pour  être  marquer  de 
la  Marque  qui  fera  choifie  par  ledit  Sieur  de  ' 
Nointel  ou  Ton  Subdelégué  à  Nantes  •  &  en- 
fuite  lefditcs  Toiles  ,   MouiTelines ,  Poivre , 
Salpêtre  ,   Etofes  ,  Ecorces  d*arbré  &  autres 
Marchandifes  venant  des  Indes  ,  vendues  eu 
la  Ville  de  Nantes  en  la  manière  acoûcumée  , 
cri  païant  les   Droits  d'Entrées  ,   conformé- 
ment au  Tarif  de  I <îtf 4.,  &  à  l'Article  XLIV, 
'  de  l'Edit  du  mois  d'Août  audit  an  ,  &  des  Ar-    ' 
rets  des  19.  Avril  &  21.  Novembre  1691.  Fait  " 
Sa  M^jefté  très-  cxpreffes  défenfes  au.x  Mar- 
chands ,  Négocians  ,  &  autres  perfonnes ,  de 
vendre  ni  débiter  aucunes  Maxcliandifes  ye< 
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flanc  des  Indes  fuiettes  à  la  Marque  ,  H  elles 
ne  le  fout  de  cellequi  aura  écé.  choisie  par  le- 
die  Sieur  de  Noiacel ,  à.  peine  de  cooHicacioEi 
^  de  crois  mille  livres  d'anierule  ,  aplicable 
moicié  à  THôpical  ,.  &  l'aucre  moitié  au  De- 
jDODciaceur.  Permet  en  conféquence  Sa  Ma- 
JKfflé  aux  Direcflcurs  de  ladite  Compagnie  des 
Indes  des  France ,  de  faire  faire  la  vifïce'dcf- 
diccs  Marchaiidifes  chez  les  Marchands  &  Nd- 
^ocians,  &  défaire  faifîr  celles  qui- ne  feroac 
poinc  marquées  de  leur  Marque,.  Et  fera  le 
prefcnt  A.rrôc  exécuté.  nonobÂ-anc  opofîtions 
ou  apeliaciuns  quelconques-  ,  pour  lesquelles 
ne  fera  difété.  Fait  au  Confeil  d'Etat  du 
Roy  /tenu  à  Verfailles  ,  Sa  Majefté  j.  étant, 
le  feptiéme  jour  de  Septembre  mil  lept  cenj., 
CoUMionni.  Sign^,  RAHCHIN* 


■^i^. 


:      ARREST  DU  CONSEIL, 

Qjj.i  fetc de  Règlement  touchant  les  Lingots,. 
Barres  &  Barrerons  venans  des  Pais  Ecraa- 
gers  y  qui  n'en  ont  point  la  marque. 

LEROY  s'étant  fait  rcprrfenter  en  fon 
Confeil ,  la  Déclara.tion  du  14.  Décembre 
1^8^.  par  laquelle  Sa  Majçllc  voulant  empC- 
cher  la.  fonrc  des  Efpéces  d'Or  &  d'Argent, 
auroit  entr'aiures  chofes  fait  défenfesconfor- 
mémeiit  aux  anciennes  Ordonnances ,  à  tous 
Marchands  &  Négocians ,  de  vendre  aux  Orfé- 
vres  Se  aux  Aflfiacurs,  d'autres  Lingots,  Battes 
ou  Barrcious  ,  que  ceux  venans  des  Païs  Etrjo- 
gf  rs ,  Se  qui  en  auroient  là  marque  ,  Si  aufdits 
Qxfévics^.AlEiicurs  d*cn  acheter  ou cmplokr 
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fkr  les.  Tarifs  des  Ma^chtindips.    411 
d*&ucres  ,    fur  les   peines  portées   par   ladice 
Déclaration  j.  &  les  Arrêis  du  Cohfeil  d'Etac  ,. 
des  i8»  Avril  1^90.  &  11,  M<ay  dernier,  pi  :  Icf- 
quels  Sa  Majedé  auroic  ordonné  l'exécucioa. 
de  ladice  Dt^claration  ;  &  qu'âl'égaxd  des  Lin*- 
gots ,  Barres  &    Barretons  venans  des  Pais 
Etrangers ,  qui  ne  fe  rrouveroieric  point  mar- 
quez y  ils  (èroient  r^prefenicz  devant  l'un  des 
Prefidcns  ou  Confeillers  de  la  Cour  des  Mon- 
noies  trouvez  (ut  les  lieu  t.,  &  en  leur  abfcn-  ^ 
ce,  devant  les  Juges  Gardes  àcs  Monnoïes  les 
plus  proches  des  Bureaux  d'Entrées,  pour  être 
eiraicz  &   marquez  d'un   Poinçon  qui    feroit; 
infculpé   fur  la  Table  de  cuivre  rérervée  au 
Gréfe  de  la  Monnoïe  ,.après qu'ils  auroient  été- 
Tcconnus  pour  être  de  fabrique  étrangcre,doac 
il  ferpit  drcllc  Procez  verbal  i.&  que  les  Lin- 
gots ^  Barres  ou  Barretons  ,  qui  avant  lefdits. 
Arrêts  avoient  été  aporiez  des  Pais  Etrangers.,, 
fans  en.  avoir  la  Marque,  &  qui  fe  trouve- 
toienc  entre  les  mains  des  Marchands  &  Né- 
gocians  ,  feroienc  portez. aux  Hôrelsdes  Mon- 
noïes,  pour. y  erre  efl'ay-cz  &  marquez,  après 
qu'ils  auroient  été  reconnus  pour  être  de  fa- 
brique étrangère,  dont  il  feoit  drelfé  Procez. 
verbal,  après  laquelle  Marque  ils  pouroient  ^ 
être  mis  dans  le  Commerce,  &  vendus  pour 
èîic  emploïez  par  les  Orfèvres,  Affineurs,  âc 
autres  Ouvriers  travaillans  en  Or  &  en  Ar- 
gent, de  même  que  ceux  q^ii   à  Tentrée  du- 
Royaume,  fe  trouveroient  marquez  de  la  Mar- 
que étrangère  :  Et  l'Edit  du  mois  c!e  Mars  der- 
nier ,  dont  l'Article  XVI.   défend  cntr'autres- 
chofes  aux  Affincurs  ,    de  mettre  à  l'affinage 
d'autres  Lingots,  Bnrres  &  Barretons,  que 
ceux.  Ycnans  des  Pais  Etrangers,  &  c^ut  en  a«^« 
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411  .Ari^êN  &  RégUmens 

ronc  la  marque.  Ëc  Sa  Majellé  aïanc  été  irr<*' 
formée  ,  que  (ous  ce  prétexte  il  Te  commet  de 
grands  abus ,  en  ce  que  les  Btllonneurs  faifans 
fondre  ,  foie  dans  le  Royaume,  où-  dans  quel- 
<nie6  Etats  voifîns  de  la  Fi-ance  ,  là  Vainblle 
d'Argent ,  même  les  LoUis  blancs  ou  Ecus,  en 
font  des  Lingots  ,  qu'ils  fdnt  marquer  par  les 
Oficiers  des  Monnoyes ,  comme  venans  d'Ef- 
pagne  ,  fans  le  ju(lifier  autrement,  que  par  des 
Lettres  de  leurs  correfpondans ,  qui  peuvent 
être  (upofées;  d'autant  plus  que  la  plupart  de 
ces  Lingots ,  Barres  Se  Barretons  étant  efTaïez  , 
fé  trouvent  fouvent  au  même  titre  de  la  Vai(< 
felle ,  même  au  titre  des  Ecus,  A  quoi  étant 
néce/faire  de  pourvoir  ;  Oui  le  Raport  du  Sieur 
Chamillart  Confeiller  ordinaire  au  Confcil 
Royal ,  Contrôleur  Général  des  F^manccs  ;  S  A 
MAJESTE'  EN  SON  CONSEIL  ,  confor. 
niément  à  la  Déclaration  du  14;  Décembre 
1489.  à  i'Edit  du  mois  de  Mars  dernier,  &  aux 
Arrêts  du  Confeil ,  des  18;  Avril  16^0,  &  rr, 
Mai  aufli  dernier  ,  a  fait  &  fait  très- ex prc (Tes 
inhibitions  Se  défenfes  à  tous  Marchands  8i 
Négocians  ,  de  vendre  aux  Orfèvres  &  Affi- 
neurs  ,  d'autres  Lingots  ^  Barres  Se  Barretons, 
que  ceux  qui  auront  été  aportez  des  Pais 
-Étranger»,  Se  qui  en  auront  la  Marque  ^  & 
aufdits  Orfèvres  &  Affirreurs ,  d'en  acheter  ni 
emploïer  d'autres  ,  à  peine  de  confîrcat!on,(!<ic 
de  fîx  mil  livres  d'amende  :  Et  à  l'égard  des 
Lingots,  Barres  ou  Barretons  venans  des  In« 
des  ,  d'Efpagne  ,ou  d'autres  Païs  Etrangers , 
qui  n'en  auront  point  îa  Marque,  veut  &  or- 
donne Sa  Majefté  ,  que  dans  les  Ports  de  Mec 
où  ils  auront  été  déchargez  ,  il  en  foit  fait  dé- 
claracion  par  lefdirs  MïrcAnnds  &  Négocians^ 


ftfr  les  Tarifs  des  MdreltofjMfis,    41}-, 

Se  tenu  Regi{lre  aux  Buccaux  d'Encrées  ^  con- 

tcnanc  la  quancicé  &  le  poids  defciics  Lingocs, , 

Bacres   ou  Barretons   non  marquez ,  duquel  ^ 

Regillre  il  leur  fera  délivré  un  Excraic  (îgiié. 

&  certifié  du  Receveur  &  du  Contrôleur ,  & 

fcellé  du  Cachée  du  Bureau  ,  pour  êcre  ledic 

Extraie  remis  au  Gréfe  de  la  Monnoje  la  plus 

proche,  6c  y  être  Icfdirs  LiiTgots,  Barres  ou 

Barrerons  portez    Se  reprefencez    en  même 

tems  i  pour  y  être  cffayez   &  niarquez  d'ua  • 

Poinçon  infcuipé  fur  la  Table  de  cuivre  ré- 

fecvée  dans  le^  Gréfe  ,  après  qu'iU  auront  été 

pefez  &  reconnus  pour  êcre  les  mêmes  qui  au- 

roiic  été  déclarez  dans  les  Bureaux  d'Encrées 

établis  dans  les   Porcs  de  Mer;  fans  que  les 

Juges-Gardes  des  Monnoyes  en  puident  faire 

marquer  d'aucres  ,  à  peine  d'incerdiélion  de 

lears  Charges,&  de  crois  mil  livres  d'amende;. 

Ordonne  qu'après  que  lefdics  Lingots ,  Barres 

ou  Barrerons,  auront  été  efTayez  &  marquez 

dans  les  Monnoyes,  ils  pouront  être  mis  dans 

le  Commerce  ,  vendus  par  les  Marchands ,  8c 

achetez  par  les  Affiiieurs ,  Orfèvres  ^  &  autres 

Ouvriers  rravaillans  en  Or  &  en  Argent  ,  de 

même  que  ceux  qui  à  l'encrée  du  Royaume  ^ 

fe  feront    trouvez   marquez  de    la    Marque 

Ecrangerc.    Enjoint  Sadite  Majeilé  aux  Ofî- 

ciers  de  la  Cour  des  Monnoyes ,  de  tenir  la 

main  a  l'exécution  du  prefenc  Arrèc,  qui  fera 

lu  ,  publié  &  afiché  par  coac  où  befoin  fera  ,  à 

ce  que  perfonnc  n'en  ignore.  Fait  au  Confcil 

d'Ecac  du  Roy  ,  renu  à  Marly  le  quatorzième 

jour  de  Septembre  mil  fepc  cens. 

Signé,  RANCHIN. 
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ARREST  DU  CONSEIL, 

,  Qu  I  ordonne  que  les  Droits  d'Entrées  des 
Cotons  filez,  vcnans  tant  du  levant  que  des 
Iflcs  Françoifes  de   l'Amérique  &  autres  , 

''.^  feront  levez  à  l'Entrée  des  Cinq  greffes  Fer- 
mes ,  &  aux  Entrées  de  la  Dohane  de  Lyon , 
comme  avant  VèitiU  du  Confeil  du  ii.  Dc- 
,    ccmbrc  i6<)\, 

Dt*  II.  Septemhre  1700. 

*C  7EXJ  au  Confeil  d'Etat  du  Roy  ,   la  Re- 
V  quête  prcfentée  en  icelui  par  les  Ecbcvim 
de  la  Ville  de  Lyon  ,  contenant  que  Sa   Ma- 
jefté ,  dans  la  vûè  de  procurer  à   Tes   Sujets 
quclqu'avantage  par  le  filage  du  Coton  ,  au- 
roit  par  Arrêt  de  Ton  '^   tifeil  du  11»  Décembre 
1691,  augmenté,  jufqu  a  ^ingc  livres,  les  Droits 
d'Entrées  lut  le  coton  filé,  qui  n'étoient  qu'à 
dix  livies  fuivanc  le  Tarif  de  16^4.  par  ceiu 
pefant ,  &  auroit  diminué   de  la. moitié  les 
Droits  d'Entrées  du  coton  en    laine  Se   noi 
filé  ,  qui  étoicnt  à  trois  livres  i  mais  i'expc- 
rie4Ke  a-  fait  connoître  que  le  coton  de  Le- 
vant,  qui  cft  le  feul. qui  foie  propre  aux  Ma- 
nufa<^urcs  du  Lyohnois ,  ne  ?e  peut  pas  filer 
&n  France,  aufii  beau  &  auffi  fin  qu'il  fe  Hle 
furies  lieux  où  l'on  le  trouve,  &  avant  que 
d'être  tranfporté.    On   a  même  cfTaïé  d'em- 
ploïer  dans  les  Manufactures  du  Lyonnois ,  <i'i 
coron  des  Iflcs  Françoifes  de  1* Amérique  ,  qui 
<(l  le  feul  quife  file  bien  en  France,  mais  il 
n'eft  pas  d'une  qualité  convenable  aux  Ma- 
Jiufatfîùres  du  Lyonnois  j  ce  qui  fait  que  vlcpiiis 
lîaugmcntation  faite  par  ledit  Artc(duH.Dc- 
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fur  Ut  Tarifs  des  MWcha»dlfes,    41  f 
rcmbre  1^91.  des  Droits  d'Entrées  lur  le  coiuti 
filé,  le  commerce  qui  fe  faifoic  en  Levant  de 
cette  Marchandife    a  diminué   confidérabie- 
mcnc ,  parce  que  le  coton  en  laine  de  Levant 
ne  peut  être  d'aucunufage  dans  les  Manufac- 
tures du  Royaume,  puifqu'îl  n'y  peut  êcre  filé  ; 
Se  l'augmentation  du   Droit  empêche  qu'oi* 
n'en  falfc  venir  de  filé,  parce  que  les  Droits 
augmentez  augmentent  auffi    le   prix   de  U 
Marcliindife,  &  celui  des   Marchandifes  qui 
s'eJi  fabriquent  dans  le  Royaume.   Les  Manu- 
fadiucs  de  Bafins  &  Futaiaes  du  Lyonnois  ont 
aiirtl  beaucoup  diminué,  &  font  prefqu'entie- 
renienr  détruites ,   étant  privées  depuis  l'aug. 
mencation  du  Droit  ,  de  la  matière  qui  leur 
cil  propre.  Le  coton  filé  de  Levant  eft  propre 
encore  à  plufi-eurs  autres  ufages ,  &  s'emploie 
dans  la  compofition.de  diverfes  autres  Mar- 
chandifes, qui  fane  toutce  encheries  confinera* 
blement ,  par  la  rareté  de  la  matière ,  laquelle 
les  Marchands  ne  font  venir  qu*avec  peine  ^  à 
caufe  des  groflfes  avances  qu'ils  font  obligez  de 
faire  pour  raquitement  des  Droits,  &  à  caufe 
du  peu  de  profit  qu'ils  peuvent   faire  dans  la 
vente  de  cette  Marchmdife  ,  dont  le  prix  cfl: 
fi  fort  augmenté  par  l'augmentation  du  Oroir, 
qu'il  emporte  plus  que  le  profit  que  le  Mar- 
chand pouroit  faire.   Il  y  a  encore   plus  à  l'é- 
gard des  Marchands  de  Lyon  ,  &  à  l'égard  des 
Marchands   du  refte  du   Royaume,  qui  font 
commerce  ou  qui  emploient  du  coton  filé  de 
Levant ,  &  qui  le  tiroient  de   Marfeille  par 
Lyon  i  car  avant  ledit  Arrêt  du  ii.  Décembre 
1691.  le  coton  filé  de  Levant  ne  païoit  en  paf- 
hnî  par  Lyon  ;  fçavoir  le  coton  filé  fin  ,  cinq 
Uvies.j&Ic  file  commun  |dcuK  livres  douae 
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lois  :  ainfi  l'augmentation   qui  n'ed  que  de 
dix  livres  à  l'égard  des  Entrées  Sujettes  &u 
Tarif  de  1664»  parce  que  dans  ce  TatiF  le 
Droit  de  coton  Hlé  fans  didin^ion  e(l  de  dix 
livres ,  fe  trouve  à  l'égard  des  Entrées'  fujettes 
au  Tarif  de  la  DoUane  de  Lyon  ,  de  quinze 
livres  lur  le  coton  filé  fin ,  &  de  dirfept  li. 
vres  huit  fols  furie  filé  commun   : -Ainfi  la 
Ville  de  Lyon  &  tout  le  Lyonnois  fe  trouve 
par  crtte  augmentation    beaucoup    plus  fur: 
chargez  que  les  autres  Provinces }  &  c'ed  cette 
grande  augmentation  qui  a  détourné  le  com> 
inercc  de  cette  Marchandifc  de  la  Ville  «le 
Lyon  ,  &  qui  a  caufé  la  dinlinution,  &  prcf. 
que  la  ruine  enci'^re  des  Manufactures  de  Ba^ 
(ins  &:  de  Fucaincs  du  Lyonnois  ,  dont  on  ne 
peut  efperer  le  rétabtiiïènient  que  par  ladimi. 
nution  des  Droits,  &  en  les  remettant  au  mêmç 
ét&c  qu'ils  étoient  avant  ledit  A'rrell  du  Con. 
feil  ou  II.  Décembre  i6^u  A  ces  Caufes ,  re. 
queroient  lefdits   Prevèc    des  Marchands  & 
Schevins  de  la  Ville  de  Lyon  ,  qu'il  plût  à  Si 
Alajeflé ,  (ans  s'arrêter  audit  Arrêt  du  Con. 
feil  du  II;  Décembre  x69ié  ordonner  qu'à  l'a- 
venir  les  Droits  d'Entrées  fur  les  cotons  filez 
de  Levant,  feront  aquitez  fuivanc  le  Tarif  de 
i^^4.  dans  les  Provinces  qui  7  font  fuiectei; 
&  fuivant  le  Tarif  de  la  Douane  de  Lyon , 
dans  les  Provinces  où  le  Tarif  de  ladite  Dolia. 
ne  a  lieu.  Autre  Requête  prefentée  par  les 
Mai:chands  de  Paris  ,  contenant  aae  les  Co. 
tons  des  Ifles  Françoifes  de  l'Amérique  ,  qui 
fe  filent  dans  le  Royaume  ,  ne  (ont  pas  pro- 
pies à  cous  les  ufages  aufquels  on  emploie  le 
coron  qui  vient  tout  filé  de  Levant  ;  de  mcnie 
que  le  cocon  fild  de  Levant  n'eft  pas  propre 
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aux  Manufaélures  des  environs  de  Roiien  U  , 
de  Champagne  ,  oi\  fc  file  &  oi\  s'emploie  le 
cocon  des  liles  qui  fe  file  dans  le  Royaume  : 
Que  le  filage  du  cocon   n'ed  pas  augmenté 
depuis  ledit  Arrêc,  parce  que  long-tems  avant 
l'augmentation  du  Droit,  les  Peuples  &  les 
Fabriquans  des  environs  de  Roiien  &  ce  ix  de 
Ciiâmpagnt,  étoient  dans  l'habicude  de  filer 
eux-mêmes  le  coton  qu'ils  emploient  dans 
leurs  Manufa(5lures,  &  qu'ainfi  l'augmenracion 
,  du  Droic  n'a  produic  aucun  éfet  à  cet  égard  , 
&  fait  un  tort  confidérable  au  Royaume  pour 
le  commerce  du  coton  filé  de  Levant  ;  &  par 
conféquenc  ,    la  diminution  de  ce  Droit  ne 
fera  aucun  préjudice  au  filage  du  coron   des 
liles ,  parce  qu'il  e(^  plus  propre  aux  Manu- 
fadures  qui  l'emploient ,  que  le  coron  file  de 
Levant.  A  ces  Caufes  ,  requeroient  qu'il  plue 
à  Sa  Majefbé  rétablir  les  Droits  d'Entrées  du 
coton  filé  ,   fur  le  pied  qu'ils  étoient  avanc 
ledit  Arrftt  du  11.  Décembre  1^91.   Vu  auiH 
les  Mémoires  fournis  par  M^  Thomas  Tem- 
plier ,  Ajudicaraire  des  Fermes  de  Sa  Majeflé» 
fcrvans  de  réponfes  aufdites  Requêtes  ,  des- 
quels Mémoires  fournis  par  ledit  Templier  ,  il 
icfulte  que  la  diminution  demandée  des  Droits 
d'Entrées  fur  les  corons  filez,  ne  pem  être 
qu'avantageufe  aa  commerce  du  Royaume ,  & 
aui  Fermes  de  Sa  Majefté.    Ledit  Tarif  de 
i()^4.  pour  l'étendue  des  Ciriq  grodes  Fermes, 
ledit  Tarif  de  la  Doliane  de  Lyon  ,  de  l'année 
KJji.  &  ledit  Arrêt  du  Confeil  du  11.  Décem- 
bre 1691.  portant  augmentation  du  Droic  d'En- 
trée des  cotons  filez  à  vingt  livres  par  cent 
pefant,&  diminution  du  Droit  d'Entrée  des 
cotons  en  laine  aune  livre  dix  fols  du  cent 
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pefant.  Le  tout  vu  &  confideré  :  Oiii  leRàport 
du  Sieur  Chamillai: ,  Confeillcr  ordinaire  au 
Confeil  Royal ,  Contrôleur  Général  des  Finan- 
ces j  LE  ROY  EN  SON  CONSEIL,  faifanc 
droit  fur  Jefdites  Requêtes,  a  ordonné  &  or- 
donne ^je  les  Droits  d'Entrées  des  Cotons 
iîlez,  venans  tant  du  Levant  que  de?  lUes  Fran- 
çoifcs  de  l'Amérique  &  autres ,  feront  levez  à 
Tavenir  comme  avant  ledit  Arrêt  du  Confeil 
^u  II,  Décembre  i'<>9i,  fçavoir,  à  l'Entrée  des 
Cinq  grofl'es  Fermes ,  dix  livres  par  cent  pe- 
fant i  &  aux  Entrées  de  la  Douane  de  Lyon  , 
cinq  livres  par  cent  pefant  de  coton  file  fin  , 
deux  livres  douze  fols  par  cent  pefant  de  co- 
ron filé  commun  :  &  que  ledit  Arrêt  du  Con- 
feil du  II.  Décembre  1^91,  fera  au  furplus  exé- 
cuté félon  fa  forme  8f  teneur.  Fait  Sa  Majellc 
défenfes  audit  Thomas  Templier ,  fes  Procu. 
reurs  &  Commis  ,  de  percevoir  autres  &  plus 
grands   Droits  fur    lefdits  cotons  filez  ,  que 
ceux  ci-deffus  marquez ,  à  peine  de  reftitution 
&  <le  trois  mil   livres  d'amende.   Enjoint  Sa 
Majcfté  aux  Sieurs  Inrendans&  Commiflaircs 
départis  dans  les  Provinces  pour  l'exécution 
de  fes  Ordres,  de  tenir  la  main  à  Texécurion 
du   prefent  Arrêt ,  qui  fera   lii  &  publié  p.ir 
tour  où  befoin  fera  ,  à  ce  que   perfbnne  n'en 
iprore.  Fait  au  Confeil  d'Etat  du  Roy  ,  renii 
à  Verfailles  le  virgr-uniéme  jour  de  vS'eptcm». 
hzc  mil  fept  cens.    Signé  ,  R  A  N  C  H 1 N. 
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ARREST  DU  CONSEIL,    ' 

Qjj  I  ordonne  que  conformcmenc  i  rArticIc 
CCCCVII.  du  Bail  de  Pierre  Domergue  , 
les  demi  Barils  écalonnez  £ur  la  matrice 
€:anc  en  l'Hôtel  de  Ville  de  Rouen  ,  &  dc- 
pofez  dans  les  G-réfcs  des  Juges  des  Fermes 
des  Villes  de  Dunkerquc  ,  Calais  &  S.  Va- 
léry ,  fervironc  de  régie  dans  leldites  Vil- 
les ,  pour  le  mefurage  dU'Clîarbon  de  Terre 
venant  des  Pais  Etrangers  par  Me,  ,  &  que 
les  Droits  d'Entrées  feront  levez  cians  lef- 
dics  Bureaux  de  Dunkerqu^s,  Cala-is  &  S.  Va* 
lery  ,  pour  lefdics  Charbons  de  Terre  étran- 
gers ;  fur  le  pied  de  trente  fols  par  Baril  ,  a 
raifondedeux  defdics  demi  Barils  pour  ua 
Baril,  &c,  ^i 

Dt*  30.  Nourrihreijoo,  ^ 

SU  R  ce  qui  a  été  reprefenté  au  Roy  en  Ton 
ConieiI,par  M'^  Thomas  Templier ,  Ajudi- 
cataire  des  Fermes  générales  de  Sa  Majelté  , 
que  Sa  Majcfté  aïant  par  Arrêt  de  fon  Confeil 
du  3,  Juillet  1691.  réglé  les  Droits  d'Entrées 
fut  les  Charbons  de  Terre  venans  des  Païs 
Etrangers  ,  à  trente  fols  pax  baril  ,  il  arrive 
tous  les  jours  des  conteftations  entre  les  Com- 
mis des  Fermes  Se  les  Marchands  des  Villes  oil 
il  arrive  des  Charbons  étrangers  ,  en  ce  que 
dans  quelques. unes  defdites  Villes  la  tiiefure  y 
cft  diférente  ,  &  que  les  Marchands  font  difî- 
culté  de  convenir  de  la  proportion  de  leurs 
niefures,  pour  les  réduire  au  baril  d'un  poids 
&  d'une  mefure  égale  ;  Sa  Majeftc  a  déjà  pour- 
vu à  ces  dificultez  par*  l' Article  CCCCVII.  du 
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Bail  de  Tes  Fermes  ,  Jorfque  l'Ajudication  en 
a  été  faire  à  M^  Pierre  Domergue  ,  le  iS.  Mars 
J687.  lequel  Bail  ferc  encore  de  régîe  pour  la 
régie  des  Fermes  de  SaMajerté  ,  ledit  Article 
portant  qu'il  fera  fait  des  bariis  étalonnez  firr 
la  matrice  dépo(ée  en  THotcl  de  Ville  deRoiien, 
pour  (ervir  au  mefurage  du  Charbon  de  Terre, 
&  qu'il  en  fera  envoie  dans  tous  les  Bureaux, 
à  la  diligence  &  aux  frais  de  l'Ajudicataire.  le 
Suplianc  auroit  en  conformité  dudit  Article  , 
fait  faire  des  barils  étalonnez  fur  la  matrice 
dcpofée  à  Rouen  ,  qu'il  auroit  cnvoïcz  dans  les 
Bureaux  de  S.  Valéry,  Calais  &  Dunkerque, 
&  \ts  y  auroit  fait  même  recevoir  par  \t^  Ju- 
ges des  Traites  dans  Icfdirs  Ports ,  fuivant  les 
Procez  verba«x  qu'il  en  raporte  :  Mais  les  Né- 
gociant dcfditcs  Vilks  font  encore  dificulté  de 
le  conformer  à  ces  mefures  pour  le  paiement 
des  Droits  ,  &  les  Juges  de  rendre  des  Ordon- 
tiances  pour  les  y  obliger  ,  jufqu'à  ce  que  Sa 
M^jeHé  ait  ordonné  que  les  barils  étalonnez 
fur  la  matrice  déposée  en  l'Hôtel  de  Ville  de 
RoUen  ,  ferviront  au  mefurage  du  Charbon  de 
Terre  étranger  ,  dans  tous  les  Poïts&  Bureaux 
du   Rojaume  où  il   en  arrivera.    A  quoi  Sa 
Majellé  défîranr  pourvoir  :   Vu  ledit  Article 
CCCCVII.  dudit  Bail  de  Domergue  ;  ledit  Ar- 
rêc  du  Confcil  du  3.  Juillet  1691.  le  Procès  ver- 
bal drelic  le  19.  Avril  1700.  par  le  Juge  Con- 
fervarcur  àçs  matrices  dépofces  dam  l'Hôtel 
et  Ville  de  Rouen  ,  du  jaugage  &  étalonnage 
'fait  en  fa  prefence  ,  par  le  Jaugcur  &  le  Fûtail- 
lier-Tonnelier  de  ladite  Vifle  de  RoUen  ,  de 
quatre  demi  barils  dcftinez  pour  le  meluragc 
Ju  Charbon  crrangtr  à  Dunkerque  ,  fuivant  la 
matrice  dépoféc  ditns  ledit  Hôiel  àt  Ville  de 
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Rouen.  Autre  Procès  verbal  drelié  le  iS.  Mai 
1700.  par  lé  Prcfidcnt-Juge  des  Droits  d'En- 
trées &  de  Sorties  ,  8c  autres  joints ,  aparté-* 
iians  à  Sa  Majefté  en  Flandre  ,  &  le  Lieute- 
nant de  l'Amirauté  à  Dunkerque ,  de  la  réce- 
ption &  dépoiition  au  Gréfe  dudit  Juge  ,  d'un 
defdics  demi  barils  aporte^:  de  Rouen  ,  pout 
fervir  &  valoir  ,  &  y  avoir  recours  quand  be- 
ibin  fera  }  enfemblcde  renregiftremcnt  dudit 
Procès  verbal  de  Rôiien  ,  par  lequel  Procès 
verbal  drelTé  à  Dunkerque  il  eft  vérifié  ,  que 
les  deux  demi  barils  font  la  même  mefure  pour 
la  quantité  &  pour  le  poids  ,  que  la  demi  ra- 
iiere ,  qui  eft  la  mefure  donc  on  s'eft  fervi  juf- 
qu'à  prefcnt  à  Dunkerque.   Autre  Procès  ver- 
bal dreifé  le  15.  Juin  1700.  par  le  Procureur  du 
Roy  au  Siège  des  Traites  à  Calais ,  exerçant 
la  Juftice  en  rabfencc  du  Juge  des  Traites ,  de 
la  réception  &  dépofitiôn  au  Gréic  dudit  Juge , 
de  deux  defdirs  demi  barils  aportez  de  Roiien  | 
enfcmblc  de  l'enregiflremcnt   dcfdits  Proccz 
verbaux  de  Roiien  &  de   Dunkerque.    Autre 
Procès  verbal  drelTé  le  30.  Juin  1700.  par  le  Pre- 
fident-Jugc  des  Traites  à  S.  Valéry»,  de  la  re«i- 
ception  &  dcpofition  au  Gréfe  dudit  Juge,  d'un 
dcfdits  quatre  demi  barils  aportez  de  Roiien  5 
enfemble  de  Tcnregidrement   defdits  Procez 
verbaux  de  Roiien  ,  Dunkerque  &  Calais.  Le 
tout  vu  &  confideré  :  Olii  le  Raporc  du  Sieur 
Chamillart ,  ConfeilUr  ordinaire  au  Confeil 
Roïal,  Contrôleur  Général  des  Finances  j  L  '" 
ROY  EN  SON  CONSEIL  ,  a  ordonu. 
&  ordonne  ,  que  conformément  audit  Article 
CCCCVII.  dudit  Bail  des  Ferme,  de  Sa  Ma- 
}eilé,de  Tannée  1687.  les  demi  barils  étalonnex 
lut   X  matrice  écanc  en  l'Hôcci  de  Viiie  de 
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Rolien  ,  fiiivant  ledit  Procès  verbal  du  i^.  Avril 
dernier ,  &  dépofez  dans  les  Gréfes  des  juges 
des  Fermes  dcfdiics  Villes  de  Dunkerque ,  Ca- 
lais &  S,  Valéry  ,  fiiivànt  kfdits  Proce^t  ver- 
baux des  i8.  May  ,  23.  &  30.  Juin  aufli  der- 
niers/krviront  dérègle  danslcfditcs  Villes, 
pour  le  mefurage  du  Charbon  de  Terre  ve- 
nant  des  Pais  Etrangers  par  mer  ,  &  que  les 
Droits  d'Entrées  feront  levez  dans  Içfdits  Bu- 
reaux de  Dunkerque  ,    Calais  &  S.  Valéry , 
pour  lefdits  Charbons  de    Terre  étrangers , 
même  pour  ceux  venus  à  Dunkerque  depuis  le 
mois  de  Février  dernier  ,  pour  lefquels  les  Mar- 
chands om  fait  leur  foiimifîîon ,  lur  le  pied  de 
trente  fols  par  baril  ,  fuivant  ledit  Knèi  du 
Confeil  du  5.  Juillet  1^91.  à  raifon  dedeuxdef- 
,  dits  demi  barils  pour  un  baril.  Enjqint  ^a  Ma- 
jefté  aux  Sieurs  Inrendans   &  tommirtalres 
départis  dans  les  Provinces  de  Picardie  ^  Ar- 
tois &   Flandre  ,  de  tenir   la  ma,iti  à  re"x'c- 
cution    du  pçefcnt  Arre A;,    F^Ai  t    ^u  Con- 
feil d'Etat  du  Roy  ,  tenu  à  ^erfailles  .  le 
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ARRESt  DU  CONSEIL, 

<yu  I  ordonne  par  provifion  que  les  Char- 
4>ons  de  Ty^rc  provtnans  des  Mines  qui 
lonc  dans  la  panie  du  HainauU  rendue  au 
Roy  d'Efpagne  ,  ne  paieront  à  l'entrée  de 
la  partie  du  Hainaulc  reftée  à  Sa  Majcfté, 
&  de  la  Flandre  Françoife,  que  cinq  fols 
par  fiaril,  au  lieu  de  dix  fols  portez  par 
TArrôc  du  Confeil  du  18.  Octobre  169%, 
Du  ai.    Déctmhn  1700. 

VE  U  par  le  Rojr  en  fon  Confeil ,  l'Arrêt 
rendu  en  icelui  le  ),  Juillet  1^91.  par  le- 
quel Sa  Ma.je{lé  auroit  entr'autres  ciiofes  oc- 
donné  que  leCharbon  de  Terre  le  baril  payera 
«rente  (ois  à  toutes  les  Entrées  du  Royaume  » 
même  'les   Païs  conquis  ,   cédez  &  rciinis  ; 
i'Arrèc  dudit  Confeil  du  18.  Odobre  1^98. 
rendu  fur  la  Requête  des  Magiflrats  Se  Habi« 
tans  du  Hainault  &  de  la  Flandre  Françoife  » 
portant  que  par  les  Sieurs  Intendans  de  Flan- 
dre, H.iinaalc&  Dunkerque,  il  féroit  donné 
avis  à  Sa  Majefléde  l'uTage^  emploi  defdits 
Charbons  de  Terre,  venans  de  la  partie  da 
Hâinault  rendue  par  le  Traité  de  Paix  ,  &4cs 
autres  Pais  Etrangers,  Se  des  Chai  bons  qui  peu* 
vent  f  être  lyranTportez  des  autres  Provinces 
An  Hoyauaie,  foit  par  mer  ou  par  terre  }  pour  ' 
le  tout  raporté  à  Sa  MajeH-é  être  ordonné  ce 
ucde  Ti  Tonj  &que  cependant  parpfovifion, 
lans  titer  à  con(equence ,   les   Charbons  df 
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trée  de  la  partie  du  Hainaulc  redée  à  Sa,  Ma^ 
Jcfté  ,  &  de  la  Flandre  Françoife  ,  au  îfeu  des 
treDCe  fols  portez  par  ledit  Arrêt  du  )^  Juillet 
1691.  Les  Avis  donnez  par  Icfdits  Sicur^  In- 
rendans  fur  le  tout  ^  enfemble  les  réponfes  Se 
mémoires  des  Cautions  de  Thomas  Templier, 
^Fermier  gênerai  des  Fermes-Unies.  Et  Sa  Ma- 
jeflé  voulant  par  des  confidérations  parcicu. 
lieres  ,  réglerquanc  à  prefent  modérément  les 
Droits  d'Entrées   defdics  Charbons  :   Oui  le 
Kaport  du  Sieur  Chamillart ,  Confeiller  ordi« 
jiaire  au  Confeil  Royal ,  Conrrîdleur  General 
des  Finances  j  LE  ROY  EN  SON  CONSEIL, 
a  ordonné  8c  ordonne  par  provision  ,  que  les 
Charbons  de  Terre  provenans  des  Mines  qui 
font  dans  la  partie  du  Hainaiilt  rendue  au  Roi 
d'Efpagnc  ,  payeronï  audit  Templier   feule- 
ment cinq  (ois  par  baril  ,  au  lieu:  de  dir  fols 
portez  par  l'Arrêt  du  Confeil  du  18.  QAobre 
1^98*  à  l'entrée  de  la  partie  du  HainânU  rePée 
à  Sa  Majelté ,  fit  de  la  Flandre  Françoiie.  Fait 
Sa  Majefté  défenfes  audit  Templier ,  (es  Pro. 
cureurs  Se  Commis,  de  lever  autres  ni  plut 
grands  Droits  que  lefdits  cinq  fols  p^  baril  de 
Charbon  *  jusqu'à  ce  qu'autrement  par  Sa  Ma< 
jedé  en  ait  été  ordonné.  Enjoint  aiut  Sieurs 
Intendant  defdites  Provinces, de  tenir  la  main 
à  l'exécution  du  prefent  Arrêt.  Fait  au  Con- 
(é\\  d'Etat  du  Ray,  tenu  a  Ve tfailles,  le  vingt- 
unième  jour  de  Décembre  mil  (cpt  ctB$*  Cd* 
lêHonné.  Sigii^ ,  Û  E  LAIS  ï.fllBà;.  .,r  ; 
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ARREST  DU  CONSEIL, 

"Qui  ordonne  que  les  Marchands  ,  tant  de  la 
Ville  de  lyon  &  autres  Villes  du  Royaume  » 

,  que  les  Etrangers,  qui  voudront  faire  fortir 
hors  du  Royaume  les  Marchandifes  par  eux 
•achetées  dans  les  Foires  de  Lyon  y  ne  poa- 
ront  fortir  à  l'avenir  que  depuis  le  com- 
mencement de  la  Franchife  de  chacun?  Foi- 
re ,  jufqu'au  commencement  de  la  Foire 
fuivante  feulement,  à  moins  qu'il  ne  s'f 
trouve  quelque  légitime  empêchement  bien 
juftifié  ,  pour  leur  être  acordé  de  joiiif  de  le 
franchife. 

D«  x8.  Décembre  1700. 

SUR  ce  qui  a  été  reprefenté  au  Roy  en  fou 
Confcil ,  par  M^  Thomas  Templier  Fer* 
mier  General  des  Fcrmes-Unifs  ,  que  par  Or- 
donnance du  Roy  du  II,  Septembre  i|fj.  il  s 
été  acordé  aux  Marchands  François  &  Etran- 
gers qui  achètent  des  Marcha  t. di  Tes  aux  Foi- 
les  de  Lyon ,  un  délai  depuis  le  commence- 
ment  d'une  Foire  jufqu'au  commencement  de 
la  Foire  fuivante  >  pour  faire  tranfporcer  lef- 
dites  Marchandifes  hors  du  Royaume  ,  (ànc 
païer  aucuns  Droits  j  lequel  Arrêt  s'eft  toujourt 
ainfi  exécute  julqu'au  temps  de  la  Guerre  der- 
nière ,  qu'il  leur  fut  acordé  par  le  Sieur  Con- 
trôleur General  des  Finances,  un  Oidre  du  15, 
Septembre  1689.  portant  que  dans  la  conjon- 
cture de  la  Guerre  ,  ce  délai  d'une  Foire  n'é- 
tant pas  fuHfant  pour  trouver  des  ocafions  fa- 
vorables de  faire  palier  ces  Marchandises  aux 
2?ai«  Etrangers ,  où  le  Commerce  e(l  défendu 
^  Ta. 
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:4|f^  'arrêts  é't.igîtmint 

avec  U  France  f  Sa  Majefté  a  prorogé  le  fufHh 
-délai.aufciits  Négocians  ju(qu'a  nouvel  ordre  4 
tn.  forre  x^ue  les  Marchands  joUiflfenc  pout'  la 
fortie  de  leurs  Marchandîfes,  de  rintcrvale  de 
^ux  Foires  ,  au  lieu  d'une  Teule ,  aux  condi- 
tions .contenues  audit  Ordre.:  Et  dautanc  que 
cette  permidîon  n'a  ^cé  acordée  aufdiis  Mar- 
chands qu'à  l'ocafion  de  :1a Guerre,. &  que  le 
motif  de  la  grâce  cdtant  par  la  Paix  ,  le  Fer- 
fnier  doit  rentrer  dans  l'exécution  dudit  Arr,i&c 
^u  u>.  Septembre  Xf  n*  A  ces  Caufes,  jequeroit 
le  Supliant ,  qu'il  plût  à  Sa  Majeflé  fur  ce  lui 
pourvoir:  OUi  le  Kaport  du  Sieur  Chamillarc 
Confeiller  ordinaire  auConfcil  Royal ,  Con- 
trôleur General  des  Finances  ;  LE  ROY  EN 
iSOU  CONSEIL  ,  aïant  égard  à  ladite  Ke- 
^udte,  a  ordonnée  ordonne ,  que  confor^^. 
mément  à  ladite  Ordonnance  du  ta.  Septeiu- 
jbre  if;5.  les  Marchands  tant  de  ladite  Ville  it 
I.yon  &  autres  Villes  du  Royaume  ,  que  les 
Etrangers,  qu-i  voudront  faire  fortir  lioris  du 
Itoyaume  les  Marchandifes  par  eux  achetéef 
4ian$  Icfdites  Fpires  de  Lyon  i  ne  pourontTorf 
tir  i  l'avenir  que  depuis  le  confmiehccment^ 
ia.  franchise  de  chacqneFoiretj-ufquesauçém^- 
faencement  de  la  Foire  fuî^ame  feulement  | 
i  moins  qu'il  ne  s'y  prouve  quelque  jufle  &  lé- 
jgitime  empêchement  ^  auquel  cas  en  juftifiaiit 
par  les  Marchand^  des  enipechemens  qui  les 
auront  empêché  4e  faire  fortir  les  Marcnandi* 
Çt% ,  il  leur   fera  acordé  un  tems  convenable 
|K)ur  en  faire  lès  envoie  en  fr^nciiire^  Fait,  au 
Çoafeil  d'Etat  du  Roy ,  tenu  à  Ver  failles  le  it« 
4c  Décembre  mil  JTept  cens.  Colltuionné^      , 


■It 


li  u 


s.    X 


e 

!S 

u 


lé- 
int 
les 

iblc 
ut. 


